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[Couverture] 

SECOND  ET  DERRENIER  COMPTE  BERTHELEMI  LE  VOOGHT, 
RECEVEUR  GENERAL  DE  FLANDRES  ET  D'ARTOIS  (1), 

COMMENÇANT  A  LA  SAINT  JEHAN 
L'AN  MIL  QUATRE  CENS  ET  DIX  HUIT  ET  FENISSANT 
A  LA  SAINT  JEHAN  L'AN  MIL  QUATRE  CENS  ET  DIX  NEUF 


POUR    LA   COURT 
[fol.   1] 

Pour  la  court  (2) 

7797.  Second  et  derrenier  compte  Berthelemi  Le  Voght,  <nagaires>  conseillier  de 
feu  mon  très  redoubté  seigneur,  monseigneur  Jehan,  duc  de  Bourgoingne,  conte 
de  Flandres,  d'Artois  et  de  Bourgoingne  palatin,  seigneur  de  Salins  et  de  Malines, 
et  son  receveur  gênerai  de  sesdiz  contez  et  pays  de  Flandres  et  d'Artois,  ville  et 
seignourie  de  Malines,  avecques  les  appartenances  et  appendences,  et  depuis  le 
trespas  d'icellui  seigneur  aussi  conseillier  de  mon  très  redoubté  seigneur,  mon- 
seigneur Phelippe,  seul  filz  et  héritier  de  mondit  feu  seigneur,  à  présent  duc, 
conte  et  seigneur  des  duchié,  contez  et  villes  dessusdiz,  des  receptes  et  despenses 
faictes  par  ledit  Berthelemi,  receveur,  pour  et  ou  nom  de  mesdiz  seigneurs,  des 
rentes  et  revenues  desdiz  contez  et  pays  de  Flandres  et  d'Artois,  ville  et  seignorie 
de  Malines,  depuis  le  jour  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
huit  exclus  jusques  au  jour  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
neuf  incluz,  et  dudit  jour  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 
jusques  au  vi^  jour  de  février  ensivant  oudit  an  excluz,  que  ledit  receveur  fu 
deschargié  dudit  office,  et  Godefroy  Le  Sauvaige  institué  en  ycellui;  lequel  compte 
se  fait  en  nouvelle  monnoye  de  Flandres,  le  noble  d'icellui  seigneur  compté 
pour  soixante  seize  solz  parisis  dicte  monnoye,  et  est  assavoir  que  la  veille  Nostre 
Dame  myaoust  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  ladicte  nouvelle  monnoye  fu 
publiée  et  commença  à  avoir  cours  oudit  pays  de  Flandres. 

(1)  Le  texte  écrit  sur  la  couverture  ne  peut  être  (2)  En  marge  en  haut  à  droite  :  Baillié  à  court 

déchiffré  qu'à    l'aide   d'une    lampe   de    Wood,    et  par  ledit  Berthelemy  le  xxni"  jour   de  février  l'an 

même  ainsi  la  fin  de  la  phrase  n'est  pas  d'une  mil  ccccxxi. 
lecture  certaine. 
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RECEPTE 

Premiers  :  Rentes  perpetueles  appellees  transport  de  Lille,  de  Douay  et  de  Bethune, 
qui  se  paient  chacun  an  au  jour  du  Noël 

7798.  Des  habitans  de  la  ville  de  Bruges,  pour  leur  dit  transport  et  le  [v°]  terme  de  Noël 

mil  quatre  cens  et  dix  huit  (1),  douze  cens  dix  sept  livres  ;  monseigneur  l'a  assigné 
auxdiz  de  Bruges  pour  quatre  années  entières  fenissans  au  Noël  quatre  cens  dix 
neuf,  pour  cause  et  en  paiement  de  certaine  somme  de  deniers  qu'ils  ont  prestez 
à  mondit  seigneur,  ainsi  et  par  la  manière  qu'il  appert  plus  à  plain  par  certaines 
lettres  patentes  de  monseigneur  sur  ce  et  autres  choses  faictes  et  données  en  sa 
ville  de  Hesdin  le  xxviii"  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  seize,  dont  vidimus  fu 
rendu  à  court  sur  le  compte  précèdent,  pour  ce  ycy,  pour  ledit  terme  de  Noël 
quatre  cens  et  dix  huit,  iii^  un*  année  de  ladicte  assignacion néant 

7799.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  derreniere 

un*  année  et  fin  de  ladicte  assignacion,  douze  cens  dix  sept  livres  parisis;  pour 
ladicte  cause néant 

7800.  Des  habitans  du  terroir  du  Franc  (2)  pour  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et 

dix  huit,  mil  soixante  sept  livres;  ilz  sont  prins,  tant  par  lettres  de  mondit  seigneur 
le  duc  Jehan,  que  Dieux  absoille,  et  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  de 
Flandres,  comme  par  lettre  du  receveur  qui  en  fait  recepte  cy  après  ou  chapitre 
des  emprunts,  folio  LXiii,  et  pour  ce  cy néant 

7801.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  mil  soixante  sept  livres 

parisis;  <pour  ladicte  cause >  de  ce  rendu  cy  après,  folio  LXiii,  en  greigneur 
somme,  216  livres  7  solz  3  deniers,  et  le  surplus  montant  850  livres  12  solz  9  deniers 
sont  rendus  en  greigneur  somme  par  le  il*  compte  Jehan  Utenhove,  folio  lvii, 
en  une  somme  de  3.000  livres,  et  pour  ce  cy néant 

7802.  Des  habitans  de  la  ville  du  Dam,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre 

cens  et  dix  huit,  monnoye  nouvelle 35  1. 

7803.  D'eulx,  pour  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  monnoye  dicte...  35 1.  (3) 

7804.  Des  habitans  de  la  ville  de  Dicquemue,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil 

cccc  et  dix  huit,  monnoye  dicte 69  1. 

7805.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  cccc  et  dix  neuf,  monnoye  dicte. . .  69  l. 

7806.  Des  habitans  d'Oudembourg,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

et  dix  huit 17  l. 


(1)  En  marge  :  Soit  corrigié  où  il  appartient.  nouvelle  monnoye  il  n*a  receu  autre  monnoye  que 

(2)  En  marge  :  Soit  veu  et  corrigié  (bis).  nouvelle   monnoye,   pour   ce   que   d'aucune  et   de 

(3)  En  marge  :  Soit  affermé  par  ledit  receveur  que  semblable  rente  et  termes  il  a  receu  forte  monnoye. 
de  toutes  les  parties  qu'il  rend  en  ce  chapitre  à  Ledit  receveur  l'a  affermé. 
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7807.  D'euk,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dLx  neuf 17  1. 

7808.  Des  habitans  de  Ghistelle,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

et  dix  huit 71. 

7809.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 71. 

7810.  Des  habitans  de  la  ville  de  Blanqueberghe,  pour  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

et  dix  huit 15  1. 

7811.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  CCCC  et  dix  neuf 15  1. 

7812.  Des  habitans  d'Oostende,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

et  dix  huit 61. 

7813.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 61. 

7814.  Des  habitans  de  la  ville  de  Thorout,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil 

1111°  et  XVIII 12  1. 

[fol.  Il] 

7815.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 12  1. 

7816.  Des  habitans  d'Oostbourg,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

et  dix  huit 13  1. 

7817.  D'eulz,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 13  1. 

7818.  Des  habitans  de  la  ville  de  Lancardembourg,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël 

mil  quatre  cens  et  dix  huit,  70  solz;  ilz  sont  tous  noyez  par  la  mer  de  longtemps, 
et  pour  ce néant  (1) 

7819.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf,  70  solz;  pour  ladicte  cause. . . 

néant 

7820.  Des  habitans  de  Roullers  lez  Ardembourg,  pour  semblable  et  lesdiz  termes  de  Noël 

quatre  cens  dix  huit  et  quatre  cens  dix  neuf,  pour  chacun  terme  100  solz,  sont 
dix  livres;  pour  ladicte  cause néant 

7821.  Des  habitans  de  la  ville  de  Hughevhete,  pour  semblable,  et  lesdiz  termes,  à  chascun 

terme  20  solz,  sont  < quatre  hvres>  40  solz;  < il  n'y  a  de  présent  demourans 
en  ladicte  ville  nulz  manans  ne  habitans  parce  qu'elle  est  toute  inundee  de  l'eaue 
de  la  mer,  et>  pour  ce,  pour  lesdiz  termes <  néant  >  40  s.  (2) 

7822.  Des  habitans  de  le  Houke,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

et  dix  huit 50  s. 

7823.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 50  s. 

7824.  Des  habitans  de  la  Mue,  pour  semblable  et  ledit  terme 40  s. 

(1)  En  marge  :  D  est  ainsi  es  comptes  precedens.  (2)  En  marge  :  Lesdiz  40  s.  sont  reprins  cy  après, 

fol.  n<=  V. 
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7825.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 40  s. 

7826.  Des  habitans  de  la  ville  de  l'Esciuse,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  quatre 

cens  et  dix  huit  et  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  soixante  dix  huit 
livres  parisis,  que  ledit  receveur  a  receuz  à  forte  monnoye  en  une  sa  lettre,  en 
deniers  payez  à  Jehan  de  Velery,  nagaires  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de 
feu  mondit  seigneur,  qui  est  de  plus  grant  somme  et  valent  monnoye  de  ce 
compte 911. 

7827.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf,  soixante  dix  huit  livres  parisis 

que  ledit  receveur  a  receuz  par  sadicte  lettre,  à  ladicte  forte  monnoye,  en  deniers 
payez  comme  dessus  et  valent 911. 

7828.  Des  habitans  de  la  ville  d'Ardembourg,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  quatre 

cens  et  dix  huit,  soixante  hvres  parisiz;  ledit  receveur  les  a  receuz  et  renduz  par 
son  premier  compte  ou  chappitre  d'emprunts,  à  forte  monnoye,  comme  il  appert 
par  ycellui,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

7829.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  soixante  trois 

livres,  pour  ladicte  cause  ycy néant 

7830.  Des  habitans  de  la  ville  de  Monequereede,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël 

mil  quatre  cens  et  dix  huit 3  1.  10  s. 

M 

7831.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 3  1.  10  s. 

7832.  Des  habitans  d'Ysendique,  pour  semblable  et  ledit  terme,  trois  livres  parisiz;  la 

ville  fu  noyée  par  la  mer  le  xix*  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  quatre, 
comme  il  appert  en  la  fin  du  second  compte  de  feu  Andry  de  Douay,  nagaires 
receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  en  despense,  et  pour  ce néant 

7833.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  dix  neuf,  3  livres;  pour  ladicte  cause... 

néant 

7834.  Des  habitans  de  Waterdunes,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre 

cens  dix  huit,  4  hvres  parisis;  ilz  sont  noyez  pieça  par  la  mer,  et  pour  ce...  néant  (2) 

7835.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  quatre 

livres  ;  pour  ladicte  cause néant 

7836.  Des  habitans  de  la  chastellenie  d'Yppre,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël 

mil  quatre  cens  et  dix  huit 168  1. 

7837.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 168  1. 

7838.  Des  habitans  de  la  ville  d'Audenarde,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil 

quatre  cens  et  dix  huit,  cinquante  cinq  livres  parisis  que  le  receveur  a  levez  par 

(1)  En  marge  :  Soit  veu  et  corrigié.  (2)  En  marge  :  Il  est  ainsi  es  comptes  precedens. 
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sa  lettre  de  plus  grant  somme,  à  forte  momioye,  en  deniers  payez  audit  Jehan 
de  Velery,  et  valent  monnoye  de  ce  compte 64  1.  3  s.  4  d. 

7839.  D'eulx,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  cinquante 

cinq  livres  parisis  receuz  et  en  deniers  paiez  comme  dessus,  valent 

64  1.  3  s.  4  d. 

7840.  Des  habitans  de  la  chastellenie  d'Audenarde,  pour  semblable  et  ledit  terme ...   811. 

7841.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 81  1. 

7842.  Des  habitans  de  la  ville  de  Courtray,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  quatre 

cens  et  dix  huit,  quatre  vins  quatre  livres  treize  solz  quatre  deniers  parisis,  que 
le  receveur  a  receuz,  par  sa  lettre  de  plus  grant  somme,  à  forte  monnoye,  en 
deniers  paiez  audit  de  Velery,  et  valent  monnoye  de  ce  compte.  98  1.  15  s.  6  d.  ob. 

7843.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  quatre  vins  quatre  livres 

treize  solz  quatre  deniers  parisis,  qui  ont  esté  receuz  et  valent  comme  dessus . . . 
98  1.  15  s.  6  d.  ob. 

7844.  Des  habitans  de  la  chastellenie  de  Courtray,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël 

quatre  cens  et  dix  huit,  trois  cens  trente  une  livre  six  solz  huit  deniers,  par  ledit 
receveur  receuz,  et  valent  comme  dit  est 386  1.  11  s.  1  d.  poit. 

7845.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  trois  cens  trente 

une  livre  six  solz  huit  deniers  parisis  receuz,  et  valent  comme  dessus 

386  1.  11  s.  1  d.  poit. 

7846.  Des  habitans  du  Viesbourg  de  Gand,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  cccc 

et  XVIII 211 1. 

7847.  Desdiz  habitans  du  Viesbourg,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf. . .   211 1. 

7848.  Des  habitans  du  terroir  de  Waise,  cent  soixante  quatre   livres   douze   solz  trois 

deniers,  dont  ilz  ne  payent  que  162  livres  12  solz  3  deniers;  pour  ce,  pour  le  terme 
de  Noël  mil  un"  xviii,  lesdiz 162  1.  12  s.  3  d. 

7849.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  dix  neuf,  semblablement 

162  1.  12  s.  3  d. 

[fol.  m] 

7850.  Et  quant  aux  40  solz  par  an,  qui  font  pour  lesdiz  deux  termes  4  livres  parisis,  restans 

de  ladicte  somme,  ilz  les  rendent  oultre  sur  les  terres  de  monseigneur  en  la  paroisse 
de  Melselle,  et  pour  ce  ycy néant 

7851.  Des  habitans  de  Thamise,  appendences  de  Waize,  pour  leur  transport  et  ledit  terme 

de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 18  1.  16  s.  7  d. 

7852.  D'eulz,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 18  1.  16  s.  7  d. 

7853.  Des  habitans  de  Zotteghem,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  cccc  et 

XVIII  dessus  dit 8  s.  2  d. 
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7854.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 8  s.  2  d. 

7855.  Des  habitans  de  Pumbeke,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix 

huit 27  3.  6  d. 

7856.  D'eulz,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 27  s.  6  d. 

7857.  Des  habitans  de    <  Coudembourg  >    le   Couderborch,   pour    semblable    et   ledit 

terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  huit 4  1.  14  s.  11  d. 

7858.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 4  1.  14  s.  11  d. 

7859.  Des  habitans  de  Aerscot,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et 

dix  huit 11  s.  5  d.  ob. 

7860.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 11  s.  5  d.  ob. 

7861.  Des  habitans  de  Crubeque,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  iiii°  et  dix 

huit 14  1.  11  s.  5  d. 

7862.  D'eidx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 14  1.   11  s.  5  d. 

7863.  Des  habitans  de  Borchte,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  quatre  cens  dix 

huit 5  1.   12  s.  8  d. 

7864.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 5  1.    12  s.    8  d. 

7865.  Des  habitans  d'Exarde,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix 

huit 5  1.  9  s.  9  d. 

7866.  D'eulx,  pour  ie  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 5  I.  9  s.   9  d. 

7867.  Des  habitans  de  Mamines,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  cccc  et  dix  huit . . . 

34   s.    8    d. 

7868.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 34   s.    8    d. 

7869.  Des  habitans  de  Ruplemonde,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre  cens 

dix    huit    dessus    dit 81.  7  s.  8  d . 

7870.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 8  1.  7  s.  8  d. 

7871.  Des  habitans  de  Caloodam,  pour  semblabe  et  ledit  terme  de  Noël  quatre  cens  et 

dix  huit  18  solz  3  deniers;  ilz  sont  noyez  de  longtemps,  et  pour  ce néant  (1) 

7872.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  cccc  dix  neuf,  18  solz  3  deniers;  pour  ladicte  cause. . . 

néant 

7873.  Des  habitans  de  la  paroisse  de  Bevre,  pour  le  terme  de  Noël  M  CCCC  dix  huit  devant 

dit 21  i.  2  s. 

7874.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 21 1.  2  s. 

7875.  Des  habitans  de  Havesdonc,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  CCCC  et  dix 

huit 7  1.  8  d. 

(1)  En  marge  :  Il  est  ainsi  es  comptes  precedens. 
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7876.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 7  1.  8  d. 

7877.  Des  habitans  de  Saint  Nicolay  en  Waise,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil 

quatre  cens  et  dix  huit 31.  10  s.  4  d. 

7878.  D'eidx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf 3  1.  10  s.  4  d. 

7879.  Du  seigneur  de  Bevre,  26  livres  10  solz  6  deniers;  des  habitans  de  Caloo,  12  hvres 

14  solz  3  deniers  (1);  [v°]  des  habitans  de  Verrebrouc,  4  livres  3  solz  5  deniers; 
des  habitans  de  Kieldrecht,  14  hvres  15  solz  3  deniers  :  ilz  sont  perdîtes  de  long 
temps,    et    pour    ce néant. 

7880.  Des  habitans  de  la  ville  de  Gand,  pour  semblable  et  ledit  terme  de  Noël  mil  quatre 

cens  et  dix  huit  1.108  hvres  parisiz;  ilz  les  rachaterent  heritablement,  et  pour  ce. .. 
néant 

7881.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  dix  neuf,  1.108  hvres;  pour  ladicte  cause. . . 

néant 

7882.  Des  habitans  des  Quatre  MesUers,  246  hvres;  Biervhet,  31  hvres;  Tenremonde  et 

le  terroir,  101  hvres;  Alost,  Grantmond  et  la  chastehenie  d'Alost,  554  hvres  : 
ilz  dient  qu'ilz  sont  de  l'Empire  et  qu'ilz  en  furent  jugié  quicte  en  Parlement  à 
Paris,  contre  le  pays  de  Flandres  estant  du  royaume;  si  en  doit  faire  ledit  pays 
d'autant  restor  à  monseigneur,  et  pour  ce néant  (2) 

7883.  Des  habitans  de  la  vihe  d'Yppres,  858  hvres  parisis;  Fumes,  la  vihe,  27  hvres; 

le  terroir  de  Fumes,  362  hvres;  Neufpoort,  50  hvres;  Lombardie,  4  hvres  ;  Loo, 
4  hvres;  Poperinghes,  la  ville,  98  hvres;  Berghes,  la  ville,  35  hvres;  le  terroir  de 
Berghes,  273  hvres;  Dunkerque,  19  hvres;  Gravehnghes,  3  hvres  10  solz;  Mardi- 
que,  30  solz;  Bourbourg,  la  vihe,  16  hvres;  le  terroir  de  Brobourch,  51  hvres; 
Cassel,  la  viUe,  3  hvres;  le  terroir  de  Cassel,  170  hvres;  BaiUeul  et  le  terroir,  88 
hvres  ;  Wameston  et  le  terroir,  30  hvres  :  les  rentes  du  transport  des  viUes  dessus 
acouplees  furent  des  longtemps  à  bailher  en  assiete  de  terre  à  feu  raessire  Robert 
de  Flandres,  lesquelz  feu  le  duc  de  Bar  à  cause  de  feue  madame  la  contesse  de  Bar, 
dame  de  Cassel,  sa  mère,  fille  dudit  feu  messire  Robert,  nagaires  trespassé,  et  ses 
hoirs  souloient  lever,  excepté  de  la  viUe  d'Yppres  qui  se  rachata  dudit  messire 
Robert  heritablement  ;  mais  cjuant  à  présent  la  seignorie  dudit  Cassel  avec  <  tou- 
tes les  >  aucunes  des  rentes  de  transport  des  villes  et  terroirs  dessus  diz,  jadis 
appartenans  audit  feu  messire  Robert  de  Flandres,  sont  en  la  main  de  monseigneur, 
<  et  Pierre  de  Waterleet  >  desqueUes  Lionnel  Wassehn,  receveur  gênerai  de 
Cassel,  <  et  autres  à  ce  commis  reçoivent  icehes  rentes  de  transport;  si  sont 
tenuz  de  en  respondre  >  doit  respondre,  et  quant  aux  autres  rentes  dudit  trans- 
port, damoisehe  fille  de  feu  messire  Robert  de  Bar  les  reçoit,  à  qui  eUes  appartien- 
nent, et  pour  ce  ycy néant 

Prima  :  Somme  :  3.079 1.  ob. 

(1)  En  marge  :  Il  est  ainsi  es  comptes  precedens.  (2)  En  marge  :  Soit  sur  ce  advisé  par  le  Conseil 
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[fol.  un] 

AUTRE  RECEPTE  DES  RENNEURS  DE  FLANDRES  et  de  leurs  Comptes  fais  à  Lille  aux  Renenghes 
des  années  mil  cccc  et  dix  huit  et  cccc  et  dix  neuf. 

Premiers 

7884.  De  Rogier  Hellin,  receveur  des  briefz  de  la  Chambre,  pour  son  rest  de  la  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  huit,  quatre  cens  quatorze  livres  dix  sept  solz  onze  deniers 
maille  parisis  ;  ilz  sont  portez  et  ledit  Rogier  en  est  chargié  sur  son  rest  des  grans 
briefz  dudit  an  cy  après,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

7885.  De  lui,  receveur  desdiz  briefz  de  la  Chambre,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil 

quatre  cens  et  dix  neuf,  367  livres  19  solz  parisis;  il  en  est  chargié  cy  après  sur 
son  rest  desdiz  grans  briefz  dudit  an,  et  pour  ce  ycy néant 

7886.  De  Pieter  Dammart,  receveur  héritier  du  lardier  de  Bruges,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  cent  quatre  vins  trois  hvres  deux  solz 
trois  deniers  parisis  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 213  1.  13  s.  7  d. 

7887.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. . . . 

183  1.  2  s.  3  d. 

7888.  Dudit  Rogier  HeUin,  receveur  de  l'espier  de  Bruges,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  huit;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7889.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. . . . 

115  1.  7  s.  1  d.  poit. 

7890.  De  Thierry  de  Layackere,  receveur  héritier  des  briefz  d'Artrique,  pour  son  rest  de 

ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit  ;  on  lui  doit  et  pour  ce ... .  néant 

7891.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  dix  neuf,  pour 

ladicte    cause néant 

7892.  De  messLre  Jaque  de  Lichtervelde,  chevalier,  seigneur  de  Coolscamp  et  d'Assem- 

brouc,  receveur  héritier  des  briefz  de  la  Roye,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 
M  cccc  et  XVIII  :  on  lui  doit  et  pour  ce néant 

7893.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc   et  dix  neuf;  pour 

ladicte    cause néant 

7894.  Du  dessus  dit  Rogier  HeUin,  receveur  des  grans  briefz,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  383  livres  2  deniers  poitevin  parisis  fors; 
ilz  sont  portez  et  en  est  chargié  sur  son  rest  de  l'espier  de  Bruges  dudit  an  cy 
devant,  et  pour  ce  cy néant 

7895.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 

608  livres  4  solz  7  deniers  obole  poitevin;  il  en  est  chargié  sur  son  rest  dudit 

(1)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  es  Renenghelles  de  la  court. 
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espier  d'icellui  an  quatre  cens  dix  neuf,  et  en  est  respondu  cy  devant,  et  pour 
ce    ycy néant 

M 

7896.  De  maistre  Guy  de  Boye,  receveur  des  briefz  de  la  notairie,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  il  est  quittes,  et  pour  ce néant  (1) 

7897.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf;  on  lui  doit,  et 

pour    ce néant 

7898.  De  Jaque  Le  But,  receveur  du  cens  de  Dicquemue,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7899.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. . . . 

19  1.  16  s.  10  d.  poit.  tiers  p.  poit. 

7900.  De  messire  Emoul  de  Le  Berst,  receveur  héritier  de  l'espier  de  Dicquemue,  pour 

son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  dix  huit,   <  il  ne  compta  point,  et  pour 

ce  >   135  hvres  9  solz  7  deniers  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 

<  néant  >  158  1.  1  s.  2  d.  demi  poit.  (2) 

7901.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf  <  pour  ladicte 

cause  > <  néant  >   185  1.  7  s.  7  d.  du  pard.  (?) 

7902.  De  monseigneur  de  Maldeghem,  receveur  héritier  des  briefs  de  Maldeghem,  pour 

son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  dix  huit,   <  pour  ladicte  cause  >   2  solz 
9  deniers  fors,  valent <  néant  >  3  s.  2  d.  ob. 

7903.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf  <  pour  ladicte 

cause  > <  néant  >  19  1.  5  s.  (3) 

7904.  De  damoiselle  Marie,  fille  de  feu  Jehan  Le  Buzere,  recevresse  héritière  des  briefz  de 

Haltre,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  on  lui   doit, 
et    pour    ce néant 

7905.  D'elle,  pour  semblable,  et  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 

18  1.  13  s.  8  d. 

7906.  De  Tristran  Utenzwane,  receveur  héritier  de  l'espier  de  Gand,  par  Henry  Tholuin, 

pour  lui,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  on  lui 
doit,   et  pour  ce néant 

7907.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  dix  neuf,  pour  ladicte  cause 

néant 

7908.  De  George  d'Artrique,  receveur  héritier  de  l'espier  de  Ruplemonde,  pour  son  rest 

de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  on  lui  doit,  et  pour  ce.. . .  néant 


(1)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (3)  En  marge  :  Ces  im  parties  sont  reprises  cy 
corrigié  comme  dessus.                                                        après  en  despense  commune,  pour  les  causes  illec 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  declairees. 
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7909.  De  liii,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause 

néant 

7910.  De  damoiselle  Katherine  de  Le  Delst,  recevresse  héritier  de  l'espier  d'Alost,  pour 

son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  elle  <  n'en  doit  riens  > 
est  quitte,  comme  il  appert  par  la  Renenghele  de  la  court  dudit  an,  et  pour  ce 
<  ycy   > néant 

7911.  D'elle,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf;  on  lui  doit,  et  pour  ce 

néant 

7912.  De  Gautier  Mersiaen,  receveur  de  l'espier  d'Yppres,    <  sur   >    pour  son  rest  de 

ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7913.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause néant 

7914.  De  messiere  Behoort  Kieret,  chevaUer,  receveur  héritier  des  briefz  de  Locres,  pour 

son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  47  livres  8  solz  parisis  fors, 
valent  monnoye  de  ce  compte 55  1.  6  s. 

7915.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 47  1.  8  s. 

7916.  De  Loys  de  Essines,  receveur  héritier  de  l'espier  de  Furnes,  par  David  Veyse,  pour 

luy,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  on  lui  doit,  et 
pour    ce néant 

7917.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause .... 

néant 

7918.  De  Gautier  Le  Ram,  receveur  héritier  de  l'eschequier  de  Furnes,    <   par  Jehan 

Nevezone  >  [fol.  v]  <  son  père,  pour  luy  >  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 
mil  quatre  cens  et  dix  huit,  soixante  une  hvre  sept  solz  sLs  deniers  maille  fors, 
valent  monnoye  de  ce  compte 71 1.  12  s.  1  d.  ob.  (1) 

7919.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  quatre  cens  dix  neuf;  on  lui  doit,  pour  ce 

néant 

7920.  De  damoiselle  Agnies  Herborts,  fille  Hellin  Herborts,  recevresse  héritière  de  la 

vaquerie  de  Furnes,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix 
huit;  sa  recepte  est  égale  à  sa  despense,  et  pour  ce néant 

7921.  D'elle,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause .... 

néant 

7922.  De  messLre  Pierre  de  Le  Delst,  receveur  héritier  du  lardier  de  Furnes,  par  Bauduin 

Le  Weert,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  81  livres 
1  sol  10  deniers,  dont,  par  ordonnance  de  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  le 
receveur  l'a  tenu  en  souffrance,  et  pour  ce  ycy néant 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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7923.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  dix  neuf,   <  13  livres  7  solz 

parisis  >  4  livres  19  solz,  dont  il  a  esté  et  est  tenu  en  souffrance  comme  dessus, 
et   pour  ce néant 

7924.  De  Bauduin  Le  Weert,  receveur  du  cens  de  Fumes,  pour  son  rest  d'icelle  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dbc  huit,  16  livres  2  solz  6  deniers  obole  parisis;  il  est  porté 
et  est  chargié  sur  son  rest  du  lardier  de  Furnes  cy  devant  dudit  an,  et  pour  ce  cy 
néant 

7925.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf;  ses  recepte  et 

despence  d'icelle  Renenghe  sont  egaulx,  pour  ce néant 

7926.  De  messire  Gaultier,  seigneur  de  Haluin,  receveur  héritier  de  l'espier  et  du  cens  de 

Courtray,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  <  il  ne 
compta  point  à  icelle  >  il  est  quittes,  et  pour  ce   <  ycy  > néant 

7927.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf;  <  pour  ladicte  cause  > 

on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7928.  De  Jehan  de  Haluin,  receveur  héritier  du  lardier  de  Courtray,  pour  son  rest  de 

ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  <  pour  la  cause  dessus  dicte  > 
il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (1) 

7929.  De  lui,  pour  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause ....   néant 

7930.  De  Jehan  de  Le  Weghesceede,  receveur  de  l'espier  de  Berghes,  pour  son  rest  de 

ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7931.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause . . .   néant 

7932.  De  messire  Thomas  de  Le  Plancke,  chevalier,  filz  messire  Jehan,  receveur  héritier 

du  lardier  de  Berghes,  ledit  Jehan  de  Le  Weghesceede  pour  lui,  pour  son  rest  de 
ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  61  livres  12  solz  4  deniers  obole  fors, 
valent  monnoye  de  ce  compte 71  1.  17  s.  9  d.  poit. 

7933.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 68  1.  8  s.  9  d. 

7934.  De  Jaque  de  Broukerke,  receveur  des  briefz  de  Mardique,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  il  est  porté  sur  la  Renenghele  ensivant,  et  pour 
ce  icy néant 

7935.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  dix  neuf;  il  en  est  quicte,  et  pour  ce 

néant 

7936.  De  Jehan  de  Le  Weghesceede,  receveur  du  voudermout  de  Berghes,  pour  son  [v°] 

rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  dix  huit,  de  cler  188  livres  7  solz  2  deniers 
parisiz  fors  :  il  en  est  chargié  sur  la  recepte  de  l'espier  de  Berghes  dudit  an,  cy 
devant,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter.  (2)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

corrigié  comme  dessuz. 
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7937.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  244  livres  19  solz  6  deniers 

obole,  poxir  semblable  cause  que  dessus,  ycy néant 

7938.  De  damoiseile  Marguerite,  fille  de  feu  Jehan  Cabillau,  recevresse  héritière  de  i'espier 

de  Hariebeque,  Jehan  de  Le  Walle  le  josne,  son  mary,  pour  elle,  pour  son  rest 
de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  sa  despense  est  égale  à  sa 
recepte,  et  pour  ce néant 

7939.  D'elle,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf;  on  lui  doit,  et  pour  ce 

néant 

7940.  De  Gille  Le  Mesre,  receveur  de  I'espier  de  Lille;  de  dame  Phehppe  de  Meleun, 

fille  de  monseigneur  d'Antoing,  à  présent  femme  de  monseigneur  de  Mont- 
morency, recevresse  héritière  de  i'espier  de  Douay,  Jehan  Barre  receveur  pour 
elle  :  ilz  ne  sont  point  à  présent  comprins  en  Testât  du  receveur  de  Flandres, 
et  pour  ce  ycy néant 

7941.  De  I'espier  d'Orchies  :  il  est  compris  ou  compte  de  la  recepte  de  I'espier  de  Douay, 

et  pour  ce  ycy néant 

7942.  De  I'espier  de  Bailleul  :  il  est  à  monseigneur  le  conte  de  Namur,  et  pour  ce 

néant 

7943.  De  I'espier  de  Saint  Omer;  de  I'espier  de  Cassel;  des  briefz  de  Mêmes;  de  I'espier 

de  Hazebrouc;  du  cens  d'Ayre;  de  I'espier  de  Broubourg;  des  rentes  et  revenues 
de  Bomem  :  Hz  sont  au  duc  de  Bar,  heritablement,  à  cause  de  feue  dame  de 
Cassel,  mais  feu  monseigneur  les  a  mis  pieça  en  sa  main  et  y  commis  <  Pierre 
de  Waterieet  >  Lionnel  Wassehn  et  autres,  et  depuis  monseigneur,  qui  à  présent 
est,  les  a  donnés  à  madame  la  duchesse,  qui  y  a  commis  Pierre  Macé  et  autres, 
lesquelz  en  ont  receu  et  reçoivent  les  proufiz,  si  en  doivent  respondre,  <  et 
pour  ce  >  réservé  la  terre  de  Bomem  qui  est  à  damoiseile  fille  de  feu  messire 
Robert  de  Bar,  et  pour  ce néant 

Secunda.  Somme  :  1.228  1.  2  s.  2  d.  poit. 


AUTRE  RECEPTE  DES  RENTES  HORS  RENENGHE  et  des  restes  des  comptes  des  receveurs 
et  fermiers  d'icelles  rentes  contenuz  <  en  la  >  es  Renengheles  <  de  l'an  >  des 
années  mil  cccc  et  dix  huit  et  mil  cccc  xix. 

Premiers 

7944.  De  Louis  de  Le  Moere,  receveur  des  briefz  de  Waise  (1),  pour  son  rest  de  la  Renenghe 
mil  cccc  et  dix  huit,  16  solz  6  deniers  obole  parisis  fors,  valent  monnoye  de 
ce  compte 19  s.  3  d.  ob. 


(1)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  esdictes  II  Renengheles  et  es  comptes  de  la 
court. 
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7945.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf  :  il  en  est  quicte,  et  pour  ce 

néant 

7946.  De  Jaque  Delattre,  receveur  des  briefz  d'Assenede  et  des  Quatre  Mestiers,  pour 

son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce. . . .  néant 

7947.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf  <  il  en  est  quicte,  et  pour  ce  > 

<  néant  >  131 1. 18  s.  4  d.  ob. 

7948.  De  Henry  Tholuin,  receveur  des  briefz  Piètre   Masiere,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  il  en  est  quicte,  comme  il  appert  par  la 
Renenghele  de  la  court  dudit  an,  et  pour  ce néant 

7949.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,    <  219  hvres 

10  solz  3  deniers  >  243  livres  16  solz  11  deniers  poitevin;  il  en  est  tenu  en  souf- 
france jusques  à  la  Renenghe  ensivant,  où  en  sera  respondu  comme  il  appar- 
tendra,  et  pour  ce  ycy néant 

7950.  Dudit  Henry,  pour  le  watergravie  de  Flandres,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 

mil  cccc  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7951.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause 

néant 

7952.  De  Jehan  Utenhove,  mourmaistre  de  Flandres,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7953.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause . . . 

néant 

7954.  De  messire  Phelippe  Le  Josne,  chevalier,  bailli  et  receveur  de  Chaeftinghes,  pour 

son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  il  est  porté  sur  son  rest  de  l'an 
ensivant,  et  en  sera  respondu  cy  après,  et  pour  ce  ycy néant 

7955.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 71 1.  11  s.  ob. 

7956.  De  monseigneur  de  Steenhuse,  receveur  du  parc  de  Maie,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  ;  il  ne  compta  point,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

7957.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  CCCC  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause .... 

néant 

7958.  De  Gille  de  Hemsrode,  fermier  des  biens,  rentes  et  revenues,  seignouries,  [v"]  ports 

et  moUns  de  Menin  (2),  ensemble  du  fief  et  seignories  nagaires  acquis  de  Jehan 
Bourse,  et  des  xxvii  hommaiges  semblablement  acquis  de  messire  Roland  le 
Bruwere,  chevalier,  lequel  Gille  les  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  le 
lendemain  du  jour  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  solleil  levant,  le  premier 
an  par  dessus  700  livres  parisis  pour  les  palmées  pour  2.000  livres  parisis  monnoye 
de  Flandres  et  xxi  muys  de  blé  par  an,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 

(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter.  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

corrigié  comme  dessus. 
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2.700  livres  parisis  et  le  blé  dessus  dit,  à  paier  à  deux  termes  en  l'an,  assavoi 
<  à  la  Renenghe  et  à  la  Chandeleur  >  moitié  à  la  Saint  Jehan  et  l'autre  moitié 
au  Noël,  dont  il  doit  compter  chacun  an  une  fois,  et  est  droite  convenence  que 
icellui  fermier  doit  paier  toutes  les  charges  et  rentes  en  rabat  de  sadicte  ferme, 
et,  qui  plus  est,  se  durant  lesdictes  trois  années  il  plaist  à  mondit  seigneur  de 
ediffier  un  molin  à  eaue  sur  la  rivière  de  la  Liis,  en  ladicte  seignourie,  ou  lieu 
d'un  qui  jadiz  y  souloit  estre,  faire  le  puet,  et  le  tendra  ledit  fermier,  sadicte  ferme 
durant  seulement,  audit  et  ordonnance  de  trois  ou  de  quatre  notables  personnes 
à  ce  esleues,  tant  de  par  mondit  seigneur  comme  par  ledit  fermier,  en  ce  expers 
et  cognoissans  ;  pour  ce,  pour  les  termes  de  la  Saint  Jehan  et  Noël  mil  quatre  cens 
et  dix  huit,  premier  et  ii^  vi*  termes,  2.000  livres  parisis  et  xxi  muy  de  blé,  dont 
il  a  compté  à  la  Renenghe  dudit  an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  pour  ce,  pour 
son  rest  de  ladicte  Renenghe  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7959.  De  lui,  pour  semblable,  et  les  termes  de  la  Saint  Jehan  et  du  Noël  mil  cccc  et  dix 

neuf,  III*  et  iiii^  vi*  termes,  2.700  livres  parisis  et  xxi  muys  de  blé,  sur  quoy  il 
doit  avoir  compté  à  la  Renenghe  dudit  an  quatre  cens  et  dix  neuf;  pour  ce  cy, 
pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe,  pour  ladicte  cause néant 

7960.  De  Jehan  Le  Marchant  et  Jaquemart  du  Balle,  fermiers  des  molins,  pons  et  passages 

de  l'Aleue  et  de  le  Gorgue,  qu'ilz  ont  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la 
Saint  Rémi  quatre  cens  et  seize  incluz,  le  premier  an  par  dessus  75  livres  parisis 
pour  les  palmées  pour  925  livres  parisis,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
1.000  livres  parisis,  à  paier  à  deux  termes  en  l'an,  c'est  assavoir  moitié  à  la  Pasqua 
et  l'autre  moitié  à  la  Saint  Remy,  <  se  doit  >  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  Saint 
Rémi  quatre  cens  et  dix  huit,  m*'  vi*  terme,  500  livres  parisis  fors,  duquel  terme 
et  du  terme  de  Pasques  précèdent,  ilz  ont  compté  à  la  Renenghe  dudit  an;  pour 
ce  cy,  pour  leur  rest  de  ladicte  Renenghe  d'icellui  an  mil  quatre  cens  dix  huit  : 
on  leur  doit,  et  pour  ce néant 

7961.  D'eulx,  pour  les  termes  de  Pasques  et  saint  Remy  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 

V*  et  derrain  vi*  termes,  1.000  livres  parisis  fors,  dont  ilz  ont  compté  à  la  Renenghe 
dudit  an,  pour  ce  cy,  pour  leur  rest  d'icelle  Renenghe  cccc  dix  neuf  dessus  dit; 
on  leur  doit,  et  pour  ce néant 

7962.  De  messire  Charles  de  Lens,  chevalier,  gouverneur  de  l'Aleue   et   de  la  Gorgue, 

pour  (1)  [fol.  vu]  son  rest  de  son  compte  des  exploiz  de  ladicte  gouvernance  de 
ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  il  ne  compta  point,  et  pour  ce 
néant  (2) 

7963.  De  Porrus  Bataille,  gouverneur  d'illec,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe 

quatre  cens  dix  neuf,  pour  ladicte  cause néant  (3) 

(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter.  (3)  En.  marge  :  Soit  mandé  comme  dessus. 
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7964.  De  Gherard  Claus  et  Henry  ScoUe,  fermiers  du  tonlieu  de  Tenremonde  et  des 

appartenances,  les  deux  molins  à  vent  estans  en  ladicte  ville,  que  l'en  souloit 
baillier  à  ferme  avec  ledit  tonlieu,  reservez  à  monseigneur,  lesquelz  sont  bailliez 
en  la  partie  cy  après  ensivant  avec  les  autres  molins  de  monseigneur  audit  lieu, 
lequel  tonlieu  lesdiz  fermiers  ont  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint 
Jehan  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  le  premier  an  par  dessus  200  livres  parisis  pour 
les  palmées  pour  1.300  Uvres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.500  livres 
parisis,  monnoye  <  coursable  >  de  Flandres,  telle  que  monseigneur  recevra 
de  son  demaine  en  Flandres,  à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  par  condicion 
que  les  fourfaitures  qui  escherront  pendant  ledit  temps  se  partiront  en  la  manière 
acoustumee,  et  en  oultre  qu'ilz  tendront  ledit  tonlieu  soubz  la  forme  et  manière 
que  Laurens  Le  Bere  le  souloit  tenir,  dont  ilz  comptent  chacun  an  à  la  Renenghe  ; 
pour  ce,  pour  leur  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit  :  on  leur  doit, 
et  pour  ce néant 

7965.  Desdiz  Gherard  Claus  et  Henry  Scolle,  pour  semblable  et  les  termes  de  Noël  quatre 

cens  dix  huit  et  samt  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  iii^  et  iiii^  vi^  termes, 
1.500  livres  parisis;  ilz  en  ont  compté  à  la  Renenghe  dudit  an,  pour  ce  cy,  pour 
leur  rest  de  ladicte  Renenghe  d'icellui  mesme  an  cccc  et  dix  neuf  :  on  leur  doit, 
et  pour  ce néant 

7966.  D'eulz,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  <  et  saint  Jehan  mil 

cccc  et  vint  >,  v«  <  et  derrain  >  vi^  terme,  <  1.500  livres  parisis  >  750  Uvres; 
ilz  en  doivent  compter  à  la  Renenghe  <  ensivant  >  mccccxx,  où  il  en  sera 
respondu,  mais  elle  n'est  pas  escheue  ou  temps  de  ce  présent  compte,  et  pour 
ce  ycy néant  (1) 

7967.  Des  quatre  molins  à  eaue  assiz  hors  de  la  ville  de  Tenremonde,  en  la  paroisse  de 

Nieubourg,  sur  la  rivière  de  la  Dendre,  et  des  deux  molins  à  vent  estans  dedens 
ladicte  ville  de  Tenremonde  sur  les  fossez  d'icelle,  l'un  appelle  le  moUn  de 
Greffeninghe  et  l'autre  le  molin  d'Ackerveld,  lesquels  deux  moUns  à  vent  l'en 
souloit  baillier  à  ferme  avec  le  tonheu  de  monseigneur  audit  heu  de  Tenremonde, 
lesquelz  six  molins  Adrian  de  La  Chappelle  a  prins  à  ferme  neuf  ans,  commençans 
à  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens  et  quinze,  pour  20  livres  gros  nouvelle  monnoye 
de  Flandres  par  an,  à  payer  aux  termes  de  Noël  et  saint  Jehan,  moyennant  qu'il 
les  doit  retenir  de  tous  ouvrages  et  reparacions  et  les  livrer  en  fin  de  ferme  en 
bon  estât  et  deu,  à  ses  cousts  et  despens,  et  par  les  condicions,  forme  et  manière 
plus  à  plain  declairee  en  la  Renenghe  de  l'an  mil  cccc  et  dix  sept;  pour  ce  cy, 
pour  les  termes  de  Noël  mil  cccc  [v°]  et  dix  huit  et  saint  Jehan  cccc  dix  neuf, 
vii^  et  viii^  xviii«  termes,  20  hvres  gros  fors,  et  lesquelz  le  receveur  a  receuz  par 
une  sa  lettre  qui  est  de  six  cens  trente  trois  Uvres  fors,  et  valent  240  Uvres  fors, 
qui  font  monnoye  de  ce  compte 280  1.  (2) 

(1)  En  marge  :  Soit  de  ce  respondu  ou  compte  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
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7968.  De  lui,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit,  ix^  xyiii"  terme, 

10  livres  gros  fors,  qui  sont  receuz  par  ladicte  lettre,  valent  120  livres  parisis 
fors,  et  font  à  monnoye  de  ce  compte 140  1. 

7969.  De  Jehan  de  Le  Helst,  receveur  de  Tenremonde,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil 

quatre  cens  et  dix  huit;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7970.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf;  il  en  est  quicte,  et  pour 

ce néant 

7971.  <  De  Martin  de  Pipere,  receveur  des  >  rentes  et  revenues  d'Audenem,  es  paroisses 

de  Steenwerk  eet  Niepkerke;  <  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre 
cens  et  dix  huit  :  il  ne  compta  point,  pour  ce  ycy  >  monseigneur  les  a  vendues 
à  messire  Jehan  de  Bailleul  heritablement,  comme  il  appert  es  Renenghes  de  la 
court,  et  pour  ce néant 

7972.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause 

<  néant   > 

(article  cancellé) 

7973.  De    <   Blanquart  Desprez   >    Pierre  Dubos,   bailli  et  receveur  de    la   seignorie, 

exploiz  et  hommages  de  Tenremonde,  gisans  es  chastellenies  de  Lille,  Courtray 
et  Tournesiz,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  il  ne 
compta  point,  et  pour  ce néant  (1) 

7974.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dis  neuf,  pour  ladicte  cause . . .   néant 

7975.  De  Clément  Le  Gheytere,  bailli  et  receveur  de  la  seigneurie  de  Crubeque,  pour  son 

rest  de  ladicte  Renenghe  CCCC  dix  huit;  feu  mondit  seigneur  le  duc  Jehan,  que 
Dieu  pardoint,  a  donné  à  messire  Jehan  Occors  les  revenues  de  ladicte  terre,  sa 
vie  durant,  et  depuis  monseigneur  qui  est  à  présent  lui  a  confermé  ledit  don, 
comme  il  appert  par  la  Renenghele  et  le  compte  dudit  Clément,  lequel  messire 
Jehan  est  encores  vivant,  et  pour  ce néant 

7976.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause néant 

7977.  De  François  de  La  Rue,  receveur  de  Bevre,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  cccc 

dix  huit  ;  feu  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  et  pour  les  causes  et  consideracions 
contenues  en  certaines  ses  lettres  patentes  registrees  en  sa  Chambre  des  comptes 
à  Lille,  a  donné  les  rentes,  exploiz  et  revenues  de  ladicte  terre  au  seigneur  de 
Breauté,  à  sa  vie,  lequel  en  a  joy  jusques  au  liii*  jour  de  novembre  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf  que  monseigneur  qui  à  présent  est  a  reprins  en  sa  main  la  seignourie, 
chastel,  terres,  rentes  et  revenues  dudit  Bevre,  et  pour  ce  jusques  audit  jour 
néant 


(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter. 
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7978.  De  Gautier  Poulain,  receveur  dudit  Be^Te,  à  ce  commis  de  par  mondit  seigneur  ledit 

jour,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint;  elle  n'est  point 
escheue  par  le  temps  de  ce  compte,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

7979.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  receveur  de  Doinze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines, 

pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  cccc  dix  huit  ;  on  lui  doit,  pour  ce néant 

7980.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  de  cler 4  s.  9  d.  (2) 

798L  De  la  terre  de  Gavre  lez  Harlebeque  :  feu  monseigneur  de  Flandres,  que  Dieux 
[fol.  viii]  pardoint,  le  donna  heritablement  à  sa  chapelle  de  Courtray,  et  pour 
ce néant  (3) 

7982.  De  la  terre,  maisons  et  biens  de  Knesselare  :  feu  monseigneur  le  donna  à  Pierre 

de  Le  Zippe,  filz  de  feu  messire  Pierre,  jadiz  conseillier  de  mondit  seigneur, 
à  sa  vie,   et  pour  ce néant  (4) 

7983.  De  monseigneur  FelLx,  seigneur  de  Steenhuse,  chevaher,  fermier  de  la  maison, 

terre  et  avoir  de  Ziesselles,  avec  toute  la  seignorie  et  justice  haulte,  moyenne  et 
basse,  les  fourfaitures  et  exploiz  de  justice  reservez  à  monseigneur,  les  rentes  de 
Ziesselles  et  les  zwinpenninghes,  qu'il  a  prins  a  ferme  par  lettres  de  monseigneur 
données  à  Paris  le  xviii^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix,  du  premier  jour  de 
may  l'an  mil  quatre  cens  et  unze,  en  dix  huit  ans,  pour  180  Hvres  parisis  par  an, 
en  et  par  la  forme  et  manière  que  nagaires  et  derrenierement  l'a  tenu  messire 
Helhn  de  Steenlande  et  que  contenu  et  declairé  est  plus  à  plain  esdictes  lettres 
de  mondit  seigneur,  et  ou  quart  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  rece- 
veur de  Flandres,  à  paier  au  premier  jour  de  may;  pour  ce  cy,  pour  le  premier 
jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  viii^  xviii®  année,  180  livres  parisis, 
lesquelz,  veu  le  contenu  desdictes  lettres  de  sadicte  ferme  qui  sont  faictes  avant 
que  la  forte  monnoye  ot  son  cours,  il  ne  doit  paier  que  à  monnoye  courant,  pour 
ce  cy,  monnoye  de  ce  compte 180  1. 

7984.  De  Jehan  de  Crayelo,  receveur  des  rentes  de  Ziesselles,    <sur>   pour  son  rest  de 

ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  25  hvres  18  solz  9  deniers  parisis  fors, 
valent  monnoye  de  ce  compte 30 1.  <  7  d.  ob.  >  5  s.  2  d.  ob.  (5) 

7985.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  quatre  cens  et  dix  neuf. ...   25  1.  14  s.  9  d. 

7986.  Dudit  Jehan,  receveur  des  zwinperminghes  dudit  Ziesselles,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  16  livres  17  solz  <10  deniers  >  8  deniers 
obole  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 19  1.  14  s.   <  2  d.  > 

(1)  En  marge  :  Soit  de  ce  respondu  ou  compte  de  monseigneur  présent,  ou  autrement  soit  respondu 
ensivant.  par  ledit  receveur  des  prouiEz  de  ladicte  terre  depuis 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  le  x^  de  septembre  cccc  xix,  que  monseigneur  le 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :   Soit  duc  Jehan  trespassa,  jusques  au  vi*  de  feraer  ensivant 
corrigié  comme  dessus.  que  ledit  receveur  fu  deschargié. 

(4)  En  marge  :  Appere  des  lettres  de  confirmacion  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 
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7987.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf.   16  1.  17  s.  10  d.  ob. 

7988.  De  la  terre  de  Zotscure,  feu  monseigneur  de  Flandres  le  donna  heritablement  à  sa 

fille  bastarde,  femme  à  monseigneur  de  Hondescote,  et  pour  ce néant 

7989.  De  Guillaume  de  Strate,  receveur  des  rentes  de  Haspre  et  Zinghem,  à  ce  commis 

par  lettres  du  receveur,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  CCCC  dix  huit; 
sa  recepte  est  égale  à  sa  despense,  et  pour  ce néant 

7990.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf  <  il  ne  compta  point  et  pour  ce  > 

<  néant  >  21 1.  6  s.  5  d.  poit.  (1) 

7991  De  Jaque  Le  Corte,  fermier  de  l'avoir  d'Oudembourg,  d'Avelghem  et  de  Vlaerdslo, 
qu'il  tient  à  ferme  six  ans,  commençans  à  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  sept, 
le  premier  an  par  dessus  25  hvres  parisis  pour  les  palmées  pour  350  hvres  parisis, 
et  les  autres  <deux>  v  ans  chacun  an  parmi  la  creue  de  25  livres  parisis  qui  a 
esté  mise  sus,  sanz  aucunes  palmées,  comme  il  appert  par  le  compte  précèdent, 
pour  375  livres  parisis  monnoye  coursable  en  Flandres,  à  paier  moitié  à  la  Chan- 
deleur et  l'autre  moitié  à  la  Renenghe,  et  doit  monseigneur  avoir  tous  les  reliefz 
qui  escherront  dedens  ladicte  ferme,  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  ladicte  Renenghe 
mil  quatre  cens  et  dix  huit,  ii^  xii^  termes,  175  livres  parisis,  sur  quoy  et  le  terme 
de  la  Chandeleur  [\°]  précèdent,  il  a  compté  de  ladicte  Renenghe;  pour  ce,  pour 
son  rest  d'icelle  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  173  hvres  14  solz  2  deniers 
parisis  fors  :  il  en  est  chargié  sur  son  compte  de  la  Renenghe  ensivant,  et  pour 
ce  ycy néant  (2) 

7992.  De  lui,  pour  les  termes  de  la  Chandeleur  ensivant  oudit  an  quatre  cens  dix  huit  et  de 

la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  iii^  et  un"  xii*  termes,  375  livres  parisis  monnoye 
coursable,  dont  il  a  compté  à  ladicte  Renenghe;  pour  ce,  pour  son  rest  d'icelle 
Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7993.  De  Sohier  Le  Secq,  bailh  et  receveur  de  Menreville,  pour  son  rest  de  la  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  huit  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7994.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause ....   néant 

7995.  De  Michiel  Vernieve,  receveur  des  rentes  de  la  terre  de  Ponthieu,  gisant  en  la  chastel- 

lenie  de  Berghes  es  paroisses  de  Ucxem  et  de  Leffrinchoud,  pour  son  rest  de 
ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  il  en  est  chargié  et  respondu  sur  son 
compte  des  yssues  de  la  chastellenie  de  Berghes  cy  après,  et  pour  ce  ycy. . .  néant 

7996.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf;  il  en  est  chargié 

et  respondu  cy  après  comme  dessus,  et  pour  ce  ycy néant 

7997.  De  la  terre  de  Elverdinghe  et  Vlamertinghe   :  elle  est  donnée  à  messire  Robert, 

bastart  de  Flandres,  pour  les  condicions  declairees  es  lettres  sur  ce  faictes,  enre- 
gistrées en  la  Chambre  des  comptes  à  Lille,  et  pour  ce  ycy néant 

(1)  En.  marge  :  Corrigendum.  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

corrigié  comme  desaus. 
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7998.  De  Jehan  de  Le  Braemt,  receveur  de  Malines,  pour  son  rest  de  Jadicte  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

7999.  De  lui,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause . .   néant 

8000.  Des  biens,  bois,  prez,  terres  et  seignories  de  <Gliistelle>  Gheistele  empres  Berlaer 

lez  Malines  ;  feue  madame  le  donna  à  messire  Victor,  bastart  de  Flandres  à  sa  vie, 
lequel  don  monseigneur  a  confermé,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  le  compte 
de  la  recepte  de  Malines,  et  pour  ce néant 

8001.  Du  tonlieu  de  Malines,  que  Gaultier  Le  Brauwere  et  Michiel  Baudinssone  ont  prins 

à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  seize,  le  premier 
an  par  dessus  quinze  nobles  pour  les  palmées  pour  205  nobles,  et  les  autres 
deux  ans  chacun  pour  220  nobles  de  soixante  solz  fors  pièce,  à  paier  au  Noël  et  à 
la  Saint  Jehan,  et  se  doivent  les  fourfaitures  qui  escherront  oudit  tonlieu  partir 
en  la  manière  acoustumee;  pour  ce  cy,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc 
et  dix  huit,  et  sur  les  termes  du  Noël  ensivant  oudit  an  quatre  cens  et  dix  huit 
et  saint  Jehan  quatre  cens  dix  neuf,  v«  et  derrain  vi«  termes,  <220  nobles,  valent 
660  hvres  fors,  et  sur  leur  rest  de  la  Renenghe  oudit  an  ccccxix  par  dessus  ce  que 
ledit  receveur  en  rend  ou  compte  précèdent  ycy  seulement  >  <la  grâce  à  eubc 
faicte  >  de  cler <35  l.>  148 1.  1  s.  9  d. 

8002.  De  Jehan  Stof,  dit  Bellart,  auquel  ledit  receveur  a  baillié  à  ferme  ledit  tonlieu 

[fol.  ix]  trois  ans  commençans  à  ladicte  Saint  Jehan  quatre  cens  dix  neuf,  le  premier 
an  par  dessus  cent  livres  parisis  pour  les  palmées  pour  700  hvres  parisis,  et  les 
autres  deux  ans  chacun  an  pour  800  hvres  parisis,  à  payer  comme  dessus;  pour 
ce  cy,  sur  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  dix  neuf,  premier  vi^  terme . . . 
343  1.  5  s.  (1) 

8003.  De  messire  Charle  de  Lens,  chevalier,  gavenier  de  Cambresiz,  pour  son  rest  de  la 

Renenghe  mil  quatre  cens  dis  huit  ;  <  il  ne  compta  point  >  on  lui  doit,  et  pour 
ce néant 

8004.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause  4  livres  solz 

5  deniers  obole  tournois  apressiez,  à  monnoye  de  ce  compte,  eu  regard  à  la  monnoye, 
à 100  s.  (2) 

8005.  De  la  recepte  d'Anvers;  du  grant  et  du  petit  tonheu  d'Anvers;  du  nouvel  tonlieu 

du  borchrecht  d'Anvers;  de  l'ammanscip  d'Anvers  :  la  ville  et  les  appartenances 
sont  à  monseigneur  le  duc  de  Brabant,  et  pour  ce néant 

8006.  De  Jehan  Moen  et  ses  compaignons  fermiers  du  tonheu  de  Dam,  qu'ilz  ont  prins  à 

ferme  six  ans  commençans  au  xx*  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  quatorze, 
le  premier  an  par  dessus  900  livres  parisis  pour  les  palmées  pour  6.900  hvres, 
et  les  autres  cinq  ans  chacun  an  pour  7.800  hvres  parisis,  à  paier  au  xx«  jour  de 

(1)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Corrigendum. 

corrigié  comme  dessus. 
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may  et  au  xx^  de  novembre  ;  pour  ce  cy,  pour  leur  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre 
cens  dix  huit,  où  sont  comprins  les  termes  du  xx^  jour  de  novembre  mil  quatre 
cens  dix  sept  et  du  xx^  jour  de  may  quatre  cens  dix  huit,  Vii^  et  vili^  Xii^  termes  : 
on  leur  doit,  et  pour  ce néant 

8007.  D'eulx,  pour  les  termes  du  xx^  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  dLx  huit  et  du 

xx^  jour  de  may  mil  cccc  et  dix  neuf,  ix^  et  x^  xii^  termes,  montent  7.800  livres 
parisis,  et  sur  leur  rest  de  la  Renenghe  dudit  an  quatre  cens  dix  neuf  (1),  on  leur 
doit  et  le  receveur  a  sur  lesdiz  termes  receu  certaine  somme  de  deniers  qu'il  rent 
cy  aprez  ou  chappitre  des  emprunts,  et  pour  ce  ycy néant 

8008.  D'eulx,  sur  les  termes  du  xx^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 

dessus  dit  et  du  xx*  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  vint  xi^  et  derrenier 
xii'^  termes,  qui  montent  7.800  hvres  parisis;  ilz  en  compteront  à  la  Renenghe 
dudit  an  quatre  cens  vingt,  aussi  le  receveur  fait  cy  après  recepte  ou  chapitre 
d'emprunts  de  ce  que  il  a  receu  desdiz  fermiers  sur  ledit  terme  et  autrement,  et 
pour  ce  ycy néant  (2) 

8009.  Du  thoolneboem  du  Dam  :  feu  monseigneur  le  donna  à  l'evesque  de  Bethléem,  son 

confesseur,  à  sa  vie,  comme  il  appert  par  le  second  compte  Jehan  Utenhove, 
nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  lequel  l'a  tenu  jusques  au  trespas  d'icellui 
feu  seigneur,  et  pour  ce,  pour  ledit  temps néant 

8010.  Dudit  tholneboem,  monseigneur  qui  à  présent  est  l'a  donné  à  (blanc) (3) 

8011.  De  Jehan  de  Breede  (4),  fermier  du   tonlieu   d'Ardembourg  et  de  Slepeldamme 

avec  toutes  les  appartenances,  qu'il  a  prins  a  ferme  trois  ans,  commençans  au 
xvi^  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus 
50  Uvres  parisis  pour  les  palmées  pour  250  hvres  parisis,  et  les  autres  deux  ans 
chacun  an  pour  300  hvres  parisis,  à  payer  au  xvi*  jour  de  septembre  et  au  xvi<^  jour 
de  mars;  pour  ce,  pour  le  xvi*  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  <dix 
huit>  <xvii>  XVIII  et  xvi<'  jour  de  mars  ensivant  oudit  an,  iiii<'  et  v^  vi*  termes, 
300  hvres  parisis,  dont  il  doit  compter  chacun  an  à  la  Renenghe;  pour  ce,  pour 
son  rest  de  la  Renenghe  <  dudit  an  cccc  dix  huit  >  de  l'an  mil  cccc  xix  :  on 
lui  doit,  et  pour  ce néant 

8012.  De  lui,  sur  le  terme  du  xvi<^  jour  de  septembre  mil  cccc  et  dix  neuf,  derrenier  vi*  ter- 

me, 150  hvres  parisis;  il  en  comptera  à  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  et  ledit 
receveur  fait  recepte  en  son  premier  compte  ou  chappitre  d'emprunts  de  ce  que 
il  a  receu  dudit  fermier  sur  ledit  terme,  et  pour  ce  ycy néant  (5) 

(1)  La  fin  de  cet  article  a  été  grattée.  ledit  trespas  de  monseigneur,  jusques  au  VI*  de  février 

(2)  En  marge  :  Soit  de  ce  respondu  ou  compte  ensivant   que  ledit   receveur   fu    deschargié    dudit 
ensivant.  Il  en  est  respondu.  office. 

(3)  En  marge  :  Declaire  le  nom  à  qui  il  est  donné,  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
<appere>   et  des  lettres  de  confîrmacion  de  mon-  corrigié  comme  dessus. 

seigneur  présent,  ou  aultrement  soit  respondu  par  (5)  En  marge  :  Soit  de  ce  respondu  ou  compte 

ledit  receveur  des  prouifiz  dudit  tolneboem,  depuis        ensivant.  Il  en  y  est  respondu. 
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8013.  Des  hoirs  et  ayans  cause  de  feu  Gaultier  Le  Brauwere,  fermier  du  tonlieu  de  Neufport, 

qu'il  a  prins  à  ferme  du  xv^  jour  de  may  quatre  cens  et  seize,  en  trois  ans,  le 
premier  an  par  dessus  150  livres  parisis  pour  les  palmées  pour  1350  livres  parisis, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.500  livres  parisis,  à  paier  au  xv«  de  novem- 
bre et  au  XV*  de  may,  et  est  convenencié  que  toutes  les  terres  et  masures  demourans 
en  la  main  de  monseigneur  pour  sa  rente,  après  certain  cry  sur  ce  fait  publique- 
ment et  sollemnelment  en  ladicte  ville,  ne  seront  point  comprinses  en  ladicte  ferme, 
et  les  pourra  le  receveur  de  Flandres  vendre  au  greigneur  prouffit  de  mondit 
seigneur;  pour  ce,  pour  les  termes  du  xv*  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  huit  et  du  xv*  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  v*  et  derrenier  vi*  ter- 
mes <  dont  les  premiers  deux  mois  sont  fors  et  valent  ensemble  1.541  hvres, 
dont  ilz  ont  compté  à  la  Renenghe  dudit  an  ccccxix,  pour  ce  cy,  pour  leur  rest 
d'icele  Renenghe  291  Uvres  14  solz  5  deniers  obole,  dont  monseigneur  leur  a  fait 
grâce,  et  pour  ce  néant  >  et  leur  rest  de  la  Renenghe  dudit  an,  315  hvres  2  solz 
7  deniers  obole  :  ladicte  somme  est  demouree  soubz  lesdiz  fermiers  en  deduccion 
de  la  grâce  que  monseigneur  leur  a  faite,  dont  G.  Le  Sauvage,  receveur  subséquent, 
tendra  le   compte,   et   pour  ce  icy néant  (1) 

8014.  Desdiz  hoirs  d'icellui  feu  Gaultier  Le  Brauwere  et  Jaque  Boudinssone,  lesquelz  ont 

reprins  à  ferme  ledit  tonlieu  trois  ans,  commençans  au  xv*  jour  de  may  mil  cccc 
et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  200  livres  parisis  pour  les  palmées  pour 
1.300  Uvres  parisis,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.500  Uvres  parisis, 
à  payer  comme  dessus,  pour  ce,  sur  le  terme  du  xv*  jour  de  novembre  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf,  premier  VI*  terme,  montant  650  Uvres  parisis  ;  le  receveur 
rend  cy  après  en  emprunts  ce  qu'il  en  a  receu,  et  pour  ce  ycy néant 

8015.  De  Jehan  Sanders  et  ses  compaignons,  lesquelz  ont  prins  à  ferme  le  tonUeu  de  Ruple- 

monde  trois  ans,  commençans  à  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  quinze,  le 
premier  an  par  dessus  200  Uvres  parisis  pour  les  palmées  [fol.  x]  pour  1.100  Uvres 
parisis  (2),  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.300  Uvres  parisis,  à  payer 
à  la  mi  aoust  et  à  la  Chandeleur,  et  doit  tenir  iceUe  ferme  à  tous  perilz  et  aventures, 
hors  mis  guerre  pubUque  entre  le  pays,  et  en  oultre  se  le  discort  estant  entre 
les  viUes  de  MaUnes  et  Anvers  duroit  plus  d'un  mois  après  l'encommencement 
de  ladicte  ferme,  ledit  fermier  en  pourroit  estre  quictes  en  payant  par  rate  de 
temps;  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  huit,  derrenier 
VI*  terme,  <  650  Uvres  parisis  >  dont  il  a  compté  à  la  Renenghe  de  l'an  ensivant, 
pour  ce  cy,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  dix  neuf,  <  et  de  la  Re- 
nenghe mil  cccc  dix  huit  précédente  :  on  leur  doit  >  96  Uvres  1  sol  1  denier, 
dont  il  est  chargié  en  la  partie  ensivant,  et  pour  ce néant 

8016.  Dudit  Jehan  Sanders,  lequel  a  reprins  à  ferme  ledit  tonUeu  de  Ruplemonde  trois  ans, 

commençans  au  jour  Nostre  Dame  Chandeleur  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  dessus  dit, 

(1)  En   marge  :  Soit  de  ce  respondu  par  ledit  (2)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

Godefroy  ou  compte  ensivant.  Il  en  est  respondu        corrigié  comme  dessus. 
oudit  compte  ensivant,  en  recepte  commune. 
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le  premier  an  par  dessus  200  livres  parisis  pour  les  palmées  pour  1.100  livres  parisis, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.300  livres  parisis,  à  paier  à  la  my  aoust 
et  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  mi  aoust  <  et  Chandeleur  > 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  premier  vi^  termes,  550  livres  <  il  en  a  compté 
à  la  Renenghe  dudit  an  ensivant,  et  pour  rest  de  ladicte  Renenghe  :  on  lui  doit, 
pour    ce  > néant 

8017.  Article  relatif  au  ii^  vi^  terme,  soit  550  livres;  il  en  est  rendu  compte  au  chapitre 

des  emprunts,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8018.  De  Denis  Haghelinc,  lequel  a  prins  à  ferme  le  tonlieu  de  Thielt  trois  ans  commençans 

à  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  quinze,  le  premier  an  par  dessus  40  solz  gros 
pour  les  palmées  pour  10  livres  gros,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  12  hvres 
gros  à  paier  à  la  mi  aoust  et  à  la  Chandeleur,  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  la 
mi  aoust  et  Chandeleur  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  v^'  et  derrain  vi^  termes, 
12  livres  gros,  il  en  a  compté  à  la  Renenghe  de  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 
ensivant  où  lesdiz  termes  sont  comprins;  pour  ce  cy,  pour  son  rest  d'icelle  Re- 
nenghe <  et  de  la  Renenghe  cccc  et  dix  huit  précèdent,  ses  recepte  et  despence 
d'icelles  deux  Renenghes  sont  égales  >  de  l'an  cccc  xix,  il  est  quittes,  et  pour 
ce néant 

8019.  De  Phelippe  de  Rieraslede  et  ses  compaignons  fermiers  dudit  tordieu,  lequel  ilz  ont 

prins  à  ferme  trois  ans,  conrunençans  à  ladicte  Chandeleur  quatre  cens  dix  huit, 
le  premier  an  par  dessus  deux  livres  de  groz  pour  les  palmées  pour  10  Uvres  gros, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  12  livres  gros  à  payer  comme  dessus; 
pour  ce  cy,  sur  les  termes  de  my  aoust  et  Chandeleur  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 
premier  et  ii^  vi^  termes,  montant  à  10  livres  gros  <  il  en  comptera  à  la  Renenghe 
mil  cccc  et  vint,  où  il  sera  respondu  de  leur  reste  >  :  ledit  receveur  rend  cy  après 
ou  chapitre  d'emprunts  ce  qu'il  en  a  receu,  et  pour  ce  icy néant 

8020.  Du  droit  que  monseigneur  prent  sur  le  tonlieu  d'Audenarde,  la  nuyt  et  jour  de  may, 

que  Pierre  Le  Vooght  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  <  premier  > 
derrain  jour  de  may  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  pour  5  hvres  parisis  par  an,  à 
payer  [v°]  (2)  au  derrain  jour  de  may;  pour  ce  cy,  pour  le  derrain  jour  de  may 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  première  iii^  année,  77  solz  9  deniers,  pour  ces  il  par- 
ties      <  5  1.  >  5  1.  3  s.  8  d.  ob.  (3) 

8021.  Du  tonUeu  de  Hughevliete,  lequel  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de 

Flandres,  a  baillié  à  ferme  avec  le  houpembier  yllec  cy  après  à  Pierre  Alarts, 
trois  ans  commençans  à  la  Chandeleur  quatre  cens  et  seize,  pour  18  livres  parisis 
par  an,  à  payer  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  quatre  cens  et  dix 
huit,  ii^  III*  année,  parmi  ce  qui  s'en  doit  payer  à  forte  monnoye 19  1.  10  s. 

(1)  Article  gratté,  sauf  les  derniers  mots,  et  im-  (3)  En  marge  de  droite  :  Lxxix  jours  fenis  le 
possible  à  lire  entièrement  même  avec  l'aide  d'une  xvni«  d'aoust  cccc  xvni  que  la  nouvelle  monnoye 
lampe  de  Wood.  fu  mise  sus,  qui  montent  par  rate  de  temps  selon 

(2)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  ladicte  forme  22  s.  3  d.  fors,  valent  nouvelle  mon- 
corrigié  comme  dessus.  noyé  25  s.  11  d.  ob.,  et  pour  le  demourant  feni. 
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8022.  De  lui,  pour  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf,  derreniere  ili^  année...  18 1. 

8023.  Du  tonlieu  de  Waterviiet  :  le  pays  est  noyé  de  longtemps,  et  pour  ce néant 

8024.  Du  tonlieu  de  Hulst,  qui  souloit  estre  en  la  main  de  messire  Florens  de  Borssele, 

pour  440  livres  parisis  par  an,  lesquelz  on  puet  rachater  pour  100  livres  parisis 
au  cop  ou  tout  ensemble  s'on  veult,  le  denier  pour  dix;  le  sire  d'Asche  le  tient 
à  présent,  et  pour  ce néant  (1) 

8025.  De  George  de  Joingny,  receveur  des  rentes  et  revenues  de  Nieneve,  de  Haltert  et  de 

HeUincxhove,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  on  lui  doit, 
et  pour  ce néant 

8026.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  rail  cccc  dix  neuf,   <  il  ne  compta  point  > 

on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8027.  De  Sauvaige  de  Vaucheul,  bailli  et  receveur  de  la  terre,  rentes  et  revenues,  seignouries 

et  bailhe  de  Blaton  et  de  <  Fingnes  >  Fignies,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe 
mil  cccc  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8028.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause...  néant 

8029.  Des  exploiz  de  justice  de  Blaton  et  de  Fingnies,  escheuz  depuis  le  jour  saint  Jaque 

et  saint  Christofle  mil  cccc  et  <  treize  >  xvii,  à  icellui  jour  l'an  révolu,  par  ledit 
Sauvaige,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  iiii'^  xviii;  on  lui  doit,  pour  ce...  néant 

8030.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause...  néant 

8031.  De  Jehan  Le  Buzere,  receveur  de  l'Escluse,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil 

quatre  cens  et  dix  huit  ;  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8032.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  cccc  dis  neuf,  pour  ladicte 

cause néant 

8033.  De  une  mjiison  séant  au  chastel  de  l'Escluse,  achatee  poxu'  monseigneur  de  Joos, 

fllz  Guillaume,  filz  Henry;  elle  est  apphquee  au  prouffit  dudit  chastiel  de  l'Escluse, 
et  pour  ce néant 

8034.  De  l'avoir  de  Herzelles  et  des  appartenances  et  appendences  d'icellui,  qui  souloient 

valoir  636  livres  parisis  par  an  ;  feu  mondit  seigneur  l'a  cédé,  transporté  et  delaissié 
au  seigneur  de  Roubais,  par  les  condicions  declairees  es  lettres  sur  ce  faictes, 
rendues  en  la  Chambre  des  comptes  à  Lille,  par  le  tiers  compte  de  feu  Andry 
de  Douay,  <  nagaires  >  jadis  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  et  pour 
ce néant 

8035.  De  la  mairie  de  Dudzelle,  qui  souloit  appartenir  à  ladicte  terre;  monseigneur  par  ses 

lettres  données  à  Paris  ou  mois  de  décembre  l'an  mil  quatre  cens  et  huit,  dont 
vidimus  fu  rendu  à  court  par  le  second  compte  Godefroy  Le  Sauvage,  nagaires 


(1)  En  marge  :  Soit  advisé  d'en  faire  le  rachat,  eu        chacun  an  et  au  petit  pris  de  l'achat.  Mis  ou  compta 
regard  au  prouffit  que  monseigneur  en  pourra  avoir        ensivant. 
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receveur  gênerai  de  Flandres  (1),  et  soubz  les  forme  et  condicion  contenues  [fol  xi] 
(2)  en  ycelles,  l'a  donné,  cédé,  transporté  et  delaissié  audit  seigneur  de  Roubais, 
jusques  à  la  valeur  de  deux  cens  livres  parisis,  monnoye  de  Flandres,  par  an,  ainsi 
que  par  sesdictes  lettres  appert,  et  pour  ce néant  (3) 

8036.  Des  rentes  et  terres  du  Quesnoit  sur  la  Deulle;  le  receveur  de  Lille  en  compte  avec 

sa  recepte,  et  pour  ce  ycy néant 

8037.  De  Piètre  Alarts,  lequel  a  prins  à  ferme  le  tonlieu  de  BiervUet  aveuc  toutes  les  appar- 

tenances, trois  ans  commençans  à  la  Magdalaine  mil  cccc  et  seize,  le  premier  an 
par  dessus  100  livres  parisis  pour  les  palmées  pour  900  livres,  et  les  autres  deux  ans 
chacun  an  pour  1.000  livres,  à  paier  à  la  Chandeleur  et  à  la  Magdalaine;  pour 
ce  cy,  pour  le  terme  de  la  Magdelaine  et  <  terme  de  la  >  Chandeleur  mil  iiii" 
dix  huit,  et  la  Magdalene  cccc  dix  neuf,  iiii^,  v^  et  derrain  VI''  termes,  1.500  hvres, 
dont  il  a  compté  à  la  Renenghe  dudit  an  mil  cccc  xix,  pour  ce  cy,  pour  son  rest 
de  ladicte  Renenghe  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8038.  Dudit  Pierre  Alarts,  lequel  a  reprins  à  ferme  ledit  tonlieu  trois  ans  commençans  à  la 

Magdalene  mil  cccc  et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  250  livres  parisis  pour 
les  palmées  pour  950  livres  parisis,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.200 
livres  parisis,  à  paier  à  la  Chandeleur  et  à  la  Magdalene,  pour  ce  cy,  pour  le  terme 
de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf,  premier  vi^  terme,  475  livres  parisis; 
<  il  en  comptera  à  la  Renenghe  quatre  cens  et  vint,  laquelle  n'est  pas  escheue  ou 
temps  de  ce  compte,  aussi  >  le  receveur  fait  recepte  cy  après  ou  chapitre  d'em- 
prunts de  ce  qu'il  a  receu  sur  ledit  terme,  comme  il  appartient,  et  pour  ce  ycy 
néant 

8039.  De  Jehan    <  Le  Stoppelare  et  ses  compaignons,  lesquelz  ont  >    Mantin,  lequel  a 

prins  à  ferme  les  mohns  à  vent  et  à  eaue,  la  moitié  des  assiz  que  monseigneur  prent 
pour  sa  part,  et  le  droit  qu'il  a  aux  espoyes  et  au  pont,  et  le  tonlieu  à  Harlebeke, 
ensemble  la  v^  part  du  moHn  à  eaue  ylec  que  souloit  avoir  et  recevoir  à  son  profit 
ung  de  ceubc  de  Calonne,  <  le  terme  de  trois  ans  commençans  à  la  mi  aoust 
cccc  et  quinze,  le  premier  an  par  dessus  9  hvres  gros  pour  les  palmées  pour 
71  hvres  gros,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  80  livres  gros,  de  laquelle 
ferme  doit  estre  defalquié  pour  les  causes  declairees  ou  compte  desdiz  fermiers 
chacun  an  12  hvres  gros,  à  paier  à  deux  termes  en  l'an,  c'est  assavoir  à  la  Chan- 
deleur et  à  la  ray  aoust  ;  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  mi  aoust  quatre  cens  dix  huit, 
derrain  vi^  terme,  34  livres  gros  :  ilz  en  ont  compté  à  la  Renenghe  cccc  dix  neuf 
ensivant,  pour  ce,  pour  leur  rest  d'icelle  Renenghe  et  de  la  Renenghe  quatre  cens 
dix  huit  précèdent,  on  leur  doit,  et  pour  ce néant 


(1)  En  marge  :  Soit  sceu  se  ladicte  mayerie  est  de  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

plus  grand  valeur,  pour  le  droit  de  monseigneur  y         corrigié  comme  dessus. 

estre  gardé.  (3)  En  marge  :  Soit  mis  ou  compte  ensivant  la 

partie  du  molembrouc,  selon  la  Renenghelle. 
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De  Jehan  'Mantin,  lequel  a  prins  à  ferme  lesdiz  molins  et  avoir  >  trois  ans  com- 
mençans  à  la  <  dicte  >  mi  aoust  cccc  dix  huit,  le  premier  an  par  dessus  28  livres 
10  solz  de  groz  pour  les  pahnees  pour  82  livres  10  solz  gros,  et  les  autres  deux 
ans  chacun  an  pour  111  livres  gros  monnoye  de  Flandres,  à  payer  <  comme 
dessus  >  à  la  Chandeleur  et  à  la  mi  aoust;  pour  ce,  pour  [v°]  (1)  les  termes  de  la 
Chandeleur  quatre  cens  et  dix  huit,  my  aoust  et  Chandeleur  mil  quatre  cens  et 
dix  neuf,  premier,  ii^  et  m*  vi«  termes,  138  livres  gros  :  <  il  en  a  compté  à  la 
Renenghe  de  l'an  mil  cccc  et  vint  où  il  en  sera  respondu,  et  >  le  receveur  rent 
cy  après  oudit  chappitre  d'emprunts  ce  qu'il  en  a  receu  sur  lesdiz  termes  et  autre- 
ment, et  pour  ce  ycy néant 

8040.  De  la  terre  de  Winendale  avec  ses  appartenances,  nagaires  acquise  par  feu  mondit 

seigneur  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  de  messire  Jehan  de  Namur; 
mondit  feu  seigneur  par  ses  lettres  données  à  Paris  ou  mois  de  janvier  mil  quatre 
cens  et  neuf,  pour  les  causes,  en  la  manière  et  soubz  les  condicions  declairees 
en  icelles,  et  ou  second  compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvaige,  l'a  donné,  cédé, 
transporté  et  délaissé  à  monseigneur  le  conte  de  Cieves  et  de  la  Marque,  pour 
estre  et  demourer  héritage  perpétuel  à  madame  Marguerite,  seconde  fille  de  mondit 
seigneur  et  femme  dudit  conte  de  Cieves  et  à  ses  hoirs  et  successeurs,  et  la  tenir 
de  lui,  ses  hoirs  et  successeurs,  contes  et  contesses  de  Flandres,  en  foy  et  hommage 
hege,  en  tous  cas,  en  ressort  et  souveraineté,  pourveu  que  dedens  trois  ans  après 
ensivans  mondit  seigneur  ou  ses  hoirs  et  successeurs  contes  et  contesses  de 
Flandres  eussent  peu  rachater  ladicte  terre  et  appartenances  de  Winendale  desdiz 
conte  et  contesse  de  Cieves,  en  leur  paiant  en  argent  comptant  et  tout  à  une  fois 
la  somme  de  40.000  couronnes  d'or,  laquelle  en  ce  cas  eust  et  deust  avoir  esté 
convertie  <  à  icelles  >  ailleurs  en  héritage  perpétuel  pour  ycelle  sa  fiUe  et 
sesdiz  hoirs  et  successeurs  :  ladicte  terre  n'a  estee  ne  n'est  encore  aucunement 
rachatee  par  monseigneur,  et  aussi  est  le  terme  dudit  rachat  passé,  et  <  si  > 
la  tient  et  occupe  ledit  conte  de  Cieves,  à  la  cause  dicte,  et  pour  ce néant  (2) 

8041.  De  la  chastellenie  et  baillie  de  Winendale  et  des  appartenances  :  monseigneur  l'a 

donné  et  transporté  audit  conte  de  Cieves,  avec  la  terre  cy  devant,  et  pour  ce...  néant 

8042.  Du  vii«  denier  de  toutes  les  rentes,  revenues,  prouffiz  et  emolumens  de  la  ville  de 

Bruges  appartenant  heritablement  à  monseigneur  et  à  ses  hoirs,  par  la  manière 
plus  à  plain  declairee  es  lettres  de  ladicte  ville  données  le  vi*^  jour  de  septembre 
mil  quatre  cens  et  <  ung  >  sept,  enregistrées  en  la  Chambre  des  comptes  à  Lille, 
en  un  registre  commençant  l'an  mil  cccc  et  trois,  que  les  bourgmaistres,  eschevins 
et  Conseil  de  ladicte  ville,  pour  et  ou  nom  d'icelle,  ont  prins  à  ferme  le  terme 
et  espace  de  quatre  ans  qui  commencèrent  le  second  jour  du  mois  de  septembre 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit        dame  Marguerite  trespassoit  sans  laissier  hoir  de  sa 
corrigié  comme  dessus.  char,  ladicte  terre  de  Winendale  soit  mise  et  appli- 
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l'an  mil  cccc  et  seize,  et  fineront  le  second  jour  de  septembre  excluz  l'an  mil  cccc 
et  vingt,  pour  la  somme  de  3.200  livres  de  gros,  feble  monnoye  de  Flandres,  dont 
lesdiz  de  Bruges  ont  payé  comptant  à  mondit  seigneur  les  800  livres  gros,  dicte 
feble  monnoye,  que  Jehan  Utenhove  rend  par  son  iii*^  compte,  en  emprunt,  et  les 
autres  2.400  livres  de  gros  restans  d'iceubc  3.200  livres  de  gros,  ils  doivent 
[fol.  xii]  (1)  payer  à  icellui  seigneur  en  dedens  lesdictes  quatre  années,  par  égale 
porcion,  c'est  assavoir  en  chacune  desdictes  quatre  années  600  livTes  de  gros  de 
ladicte  feble  monnoye,  à  partir  iceulx  600  livres  de  gros  en  chacune  d'icelles 
quatre  années  par  les  quatre  saisons  de  l'an,  si  comme  ladicte  ville  est  acoustumee 
d'ancian  temps  de  vendre  les  rentes  et  assiz  d'icelle,  dont  la  première  saison 
montant  à  150  livres  de  gros  de  ladicte  feble  monnoye  eschey  le  second  jour  de 
décembre  excluz,  l'an  mil  cccc  et  seize,  et  ainsi  en  avant  toudiz,  de  trois  mois 
en  trois  mois,  lesdiz  quatre  ans  durans  et  jusques  à  la  plaine  solucion  et  paiement 
desdiz  2.400  livres  de  gros,  et  pour  ce  mondit  seigneur  a  transporté  et  mis  es  mains 
desdiz  de  Bruges  sondit  vii^  denier  le  temps  desdiz  iiii  années  durant,  ainsi 
que  plus  à  plain  puet  apparoir  par  certaines  lettres  patentes  de  mondit  seigneur 
sur  ce  faites  et  données  en  sadicte  ville  de  Bruges,  le  vi®  jour  de  may  l'an  mil 
quatre  cens  et  seize,  dont  vidimus  fait  soubz  le  seel  aux  causes  d'icelle  ville  est 
<  baiilié  à  court  >  rendu  sur  le  compte  précèdent,  pour  ce  cy,  pour  les  termes 
du  second  jour  de  septembre  et  second  jour  de  décembre  mil  quatre  cens  et  dix 
huit,  viii^  et  ix^  xvi^  termes,  300  livres  de  groz  viez;  ilz  ont  esté  levez  et  receuz 
par  lettres  de  Jehan  Utenhove  <  nagaires  receveur  de  Flandres,  qui  en  doit 
respondre  > ,  lesquelx  il  rend  par  son  iii^  compte  en  ii  parties  en  emprunt, 
et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8043.  D'eulx,  pour  la  parpaye  du  second  jour  de  mars  quatre  cens  dix  huit,  x*  xvi^  termes, 
qui  monte  150  livres  de  gros  viez,  quatre  cens  escuz  à  40  gros  viez  pièce,  et  pour 
les  termes  du  second  jour  de  juing,  du  second  jour  de  septembre  et  du  second 
jour  de  décembre  ensivant,  en  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  xi^,  xii®  et  xiii^  xvi^  ter- 
mes de  ladicte  ferme,  à  chacun  terme  150  livres  gros,  qui  font  900  escuz  audit 
pris  sont  pour  lesdiz  trois  termes  450  livres  gros,  qui  valent  2.700  escuz;  pour 
ces  parties  d'escuz  3.100  escuz  du  pris  dessus  dit,  que  ledit  receveur  a  receuz  par 
une  sa  lettre,  qui  est  de  5.800  escuz,  la  somme  de  6.200  livres  parisis  dicte  vieze 
monnoye,  qui  valent  monnoye  de  ce  compte 5.425  1.  (3) 

Tertia.  Somme  :  6.882  1.  12  s.  2  d.  poit. 
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AUTRE  RECEPTE  DES  RENTES  PERPETUELLES  non  muaMcS. 

Premiers 

8044.  Du  seigneur  de  la  Vichte  (1)  pour  le  cens  montant  à  5  solz  1  denier  qu'il  doit  par  an 

à  monseigneur,  à  payer  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  mil  iiii*^ 
et  dix  neuf 5  s.  1  d. 

8045.  De  la  mairie  de  Saint  Ghertrud,  en  la  paroisse  de  Saint  Enthelin,  qui  doit  par  an 

à  mondit  seigneur  40  solz  louvingnois,  à  payer  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  la 
Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  40  solz  louvignois,  valent  8  livres  17  solz  9  de- 
niers; le  watergrave  en  compte  à  la  Renenghe,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8046.  De  pluseurs  personnes  demourans  à  Saint  Enthelin    <  en  Lierde  > ,  qui  doivent 

chacun  an  à  mondit  seigneur  sur  xxi  bonniers  de  terre  appellee  Duvenhof  viii  rasie- 
res  d'avoine,  à  payer  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  l'an  mil  cccc 
et  dix  neuf,  viii  rasieres  d'avoine;  ledit  watergrave  en  compte  comme  dessus, 
et  pour  ce néant 

8047.  De  pluseurs  personnes  demourans  en  l'advoerie  saint  Ghertrud  en  Nivelle,  qui 

doivent  par  an  à  monseigneur  chacun  un  mudekin  d'avoine,  dont  les  quatre  font 
la  rasiere,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  dix 
neuf,  un  mudekin  d'avene,  pour  ladicte  cause néant 

8048.  Des  rentes  de  Wieleghem,  qui  montent  à  11  solz  parisis  par  an,  à  paier  à  la  Chan- 

deleur; pour  ce,  pour  les  termes  de  la  Chandeleur  quatre  cens  dix  huit  et  Chan- 
deleur quatre  cens  dix  neuf,  à  chacun  terme  11  solz  parisis,  pour  ladicte  cause, 
néant 

8049.  De  pluseurs  personnes  demourans  à  Saint  Martin  en  Lierde,  qui  doivent  chacun  an 

à  monseigneur  18  solz  10  deniers  parisis,  à  paier  au  Noël;  pour  ce,  pour  le  Noël 
mil  cccc  et  dix  huit  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  à  chacun  terme  18  solz  10  de- 
niers parisis,  pour  la  cause  dessus  dicte néant 

8050.  De  Jaque  du  Breuc,  qui  doit  par  an  à  monseigneur  4  livres  parisis  sur  son  mohn 

à  Tsercamp,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et 
dix  neuf,  <  et  la  Saint  Jehan  iiii'^  et  vint,  à  chacun  terme  4  hvres  parisis  > 
4  livres  :  il  n'y  a  aucun  molin,  et  pour  ce néant  (3) 

8051.  Des  hoirs  de  feu  messire  Sohier  Bernage,  pour  rente  de  5  livres  parisis  qu'ilz  doivent 

chacun  an  à  mondit  seigneur  sur  leur  molin  à  Morselle,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  ; 
pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf 51. 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 
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8052.  Du  prevost  de  la  chapelle  à  Courtray,  membre  de  l'église  Saint  Amand  en  Pevle, 

qui  doit  chacun  an  à  monseigneur  un  hostoir  vif,  à  paier  à  la  Saint  Rémi,  lequel 
feu  monseigneur  le  duc  Phelippe  <  derrain  trespassé  > ,  que  Dieu  pardoint, 
par  ses  lettres  données  le  xxvi^  jour  de  septembre  mil  cccc  et  trois,  et  pour  les 
causes  [fol.  xiii]  (1)  contenues  en  ycelles,  lui  a  modéré  chacun  an  au  rappel  de  lui 
ou  de  ses  successeurs,  contes  et  contesses  de  Flandres,  pour  six  nobles  d'or, 
monnoye  de  Flandres  par  an,  de  31  et  deux  tiers  ou  marc  de  Troyes;  pour  ce, 
pour  le  terme  de  la  Saint  Remy  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  6  nobles  d'or, 
valent  à  4  livres  4  solz  parisis  monnoye  de  ce  compte  la  pièce 25  1.  4  s. 

8053.  De  lui,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Saint  Remy  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  6  nobles 

d'or,  valent  audit  pris 25  1.  4  s. 

8054.  De  Jaque  de  La  Tanerie,  pour  et  ou  nom  de  damoiselle  Katerine  sa  femme,  fille 

Jehan  de  Coyeghem,  qui  doit  à  cause  de  la  mairie  de  Courtray  qui  fu  à  Gossuin 
de  Zweveghiem,  cinq  livres  parisis  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour 
la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf 5  1. 

8055.  De  cinq  livres  parisis  de  rente  que  monseigneur  prent  par  an  sur  la  mairie  de  Courtray 

qui  fu  au  conte  de  Saint  Pol;  elle  est  à  présent  à  mondit  seigneur,  et  est  baillié 
à  ferme  cy  après  es  parties  de  Courtray,  et  pour  ce néant 

8056.  Des  caudreliers  en  la  ville  de  Courtray,  qui  doivent  chacun  an  à  mondit  seigneur 

im  bacin,  à  la  Pasqua,  pour  ce,  pour  la  Pasque  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  un 
bacin  par  eulx  rachaté  cest  an  pour 20  s. 

8057.  Des  eschopes  des  merciers  à  Courtray,  qui  doivent  chacun  an  à  monseigneur  une 

livre  de  poivre,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  mil  cccc 
et  dix  neuf,  une  livre  de  poivre  par  eulx  rachatee  ceste  année  pour 12  s. 

8058.  Des  pescheurs  en  la  Liis  de  Courtray,  qui  à  cause  des  pescheries  ylec  doivent  chacun 

an  à  monseigneur  53  solz  4  deniers,  à  paier  à  la  Saint  Martin  d'yver;  pour  ce, 
pour  la  Saint  Martin  d'yver  quatre  cens  et  dix  huit 53  s.  4  d. 

8059.  D'euk,  pour  le  terme  de  la  Saint  Martin  d'iver  l'an  mil  quatre  cens  dix  neuf...  53  s.  4  d. 

8060.  De  la  rente  de  quarante  solz  que  monseigneur  prent  chacun  an  sur  le  molin  Jehan 

Le  Vraet,  qui  souloit  estre  en  la  paroisse  de  Thielt,  à  paier  à  la  Saint  Jehan,  pour 
ce,  pour  le  terme  de  saint  Jehan  cccc  xix,  40  solz;  ledit  molin  est  ars  des  les 
derraines  commocions  qui  furent  en  Flandres,  et  pour  ce néant  (2) 

8061.  De  la  dame  de  Ghistelle,  à  cause  de  quatre  cens  soixante  sept  livres  quinze  solz 

parisis,  monnoye  de  Flandres,  que  elle  doit  par  an  sur  son  tonUeu  et  autres  parties 
à  Bruges,  aux  termes  qui  s'ensivent  :  c'est  assavoir  au  premier  jour  de  septembre 
cinquante  livres,  à  la  Saint  Rémi  139  livres  5  solz,  au  Noël  66  livres,  à  la  Chandeleur 
cinquante  livres,  au  mi  mars  62  livres  10  solz,  au  premier  jour  de  may  50  Uvres, 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  sceu  s'il  y  a  aucun  about. 
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et  à  la  Saint  Jehan  50  livres;  pour  ce,  pour  les  termes  du  premier  jour  de  sep- 
tembre, saint  Remy,  Noël,  Chandeleur  et  mi  mars  cccc  dix  huit,  premier  de  may 
et  saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  lesdiz 467  1.  15  s. 

8062.  D'elle,  pour  semblable  et  les  termes  du  premier  jour  de  septembre,  saint  Remy, 

Noël  et  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  ensivant 305  1.  5  s. 

8063.  De  l'abbesse  de  Marquette,  pour  le  hault  celier  desoubz  la  vieze  pierre  à  Bruges, 

10  solz  parisis  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  mil  cccc 
et  dix  neuf. 10  s. 

[vo]  (1) 

8064.  Des  eschevins  d'Eclo,  de  15  livres  parisis  de  rente  par  an,  à  cause  de  leur  chaussée, 

à  payer  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  quatre  cens  dix  huit...  15  1, 

8065.  D'eulx,  pour  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf 15  1. 

8066.  De  la  vesve  et  hoirs  de  feu  Jehan  Brixis,  le  chausseteur,  pour  et  ou  nom  de  Piètre 

Dammart,  pour  rente  de  36  Uvres  parisis  par  an  qu'ilz  doivent  à  mondit  seigneur 
à  cause  de  3  deniers  et  une  poitevine  sur  les  vuides  nefs  au  Dam,  que  l'en  appelle 
leenknechtghelt,  à  paier  à  la  Chandeleur,  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  mil  cccc 
et  dix  huit  <  36  livres  parisis  ;  ilz  sont  prins  et  receuz  par  lettre  de  Jehan  Uten- 
hove,  qui  en  doit  respondre,  et  pour  ce  ycy  >  36  livres  parisis;  ils  sont  prins 
et  receuz  par  lettre  de  Jehan  Utenhove  qui  en  doit  respondre,  et  pour  ce  ycy... 
néant  (2) 

8067.  De  lui,  pour  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf 36  1. 

8068.  Des  habitans  de  la  ville  du  Dam,  pour  la  rente  d'un  tonnel  de  vin  de  Saint  Jehan 

qu'ilz  doivent  chacun  an  à  mondit  seigneur  pour  cause  de  l'affranchissement  du 
brelenc  et  du  jeu  de  dez,  à  paier  au  premier  jour  de  l'an;  pour  ce,  pour  le  premier 
jour  de  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  un  tonnel  de  vin  de  Saint  Jehan,  par  eulx  rachaté 
cest  an  pour 36  1. 

8069.  D'eulz,  pour  semblable  et  le  premier  de  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 36  1. 

8070.  Des  couretages  du  vin  de  Rin  au  Dam,  pour  une  pipe  de  vin  de  Rin  qu'ilz  doivent 

chacun  an  à  monseigneur,  à  paier  à  la  Pasque  :  ilz  sont  bailliez  à  ferme  es  parties 
de  Bruges  cy  après,  et  pour  ce néant  (3) 

8071.  De  messire  Jaques  Le  Visch,  chevalier,  seigneur  de  la  Chapelle,  pour  rente  de  20  livres 

parisis  par  an  qu'il  doit  à  monseigneur  à  cause  de  la  pescherie  de  Woume,  à  payer 
à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf 20  1. 

8072.  Des  habitans  de  la  ville  d'Oudembourg,  pour  40  livres  qu'ilz  doivent  chacun  an 

à  mondit  seigneur  à  cause  de  l'acensissement  perpétuel  de  leur  halle,  à  paier 
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à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf  40  livres  parisis, 
que  le  receveur  a  receuz  à  forte  monnoye,  en  une  sa  lettre  de  greigneur  somme, 
et  valent  monnoye  de  ce  compte 46  1.  13  s.  4  d.  (1) 

8073.  De  cinquante  sept  livres  parisis  de  rente  que  monseigneur  souloit  prenre  chacun 

an  sur  le  Neveldriesch  à  Courtray  ;  feu  monseigneur  de  Flandres  le  donna  à 
madame  de  Hondescote,  sa  fille  bastarde,  heritablement,  et  pour  ce néant 

8074.  De  Jehan  Moerinc,  Jehan  Le  Pape  et  Alart  Moerinc,  demourans  à  Caprike,  ausquelz 

feu  Pierre  de  La  Tanerie,  pour  le  temps  qu'il  fu  receveur  gênerai  de  Flandres, 
consenti  ou  nom  de  feu  mondit  seigneur  le  duc  Phelippe  de  Bourgoingne,  de 
faire  et  drecliier  un  moUn  sur  leur  propre  héritage  dedens  ladicte  paroisse,  sur 
une  place  de  terre  contenant  cent  verghes  de  terre  ou  en\àron,  lequel  mohn  tordra 
oille  et  mouldra  escorche,  et  non  autre  chose,  pour  40  solz  parisis  par  an,  heritable- 
ment, à  paier  à  la  Saint  Rémi,  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi,  l'an  mil  cccc  et  dix 
huit  <  40  solz  >  et  la  Saint  Rémi  cccc  xix,  pour  chacun  terme  40  solz,  font 
4  livres  ;  ledit  moUn  appartient  présentement  à  maistre  Daniel  Alarts,  seigneur  de 
Caprike,  pour  la  vendicion  que  feu  monseigneur  [fol.  xiiii]  (2)  lui  a  fait  de  la  terre 
de  Caprike,  comme  il  appert  par  le  second  compte  de  Jehan  Utenhove,  ou  chapitre 
de  rentes  muables,  sur  la  mairie  dudit  Ueu  de  Caprike,  et  pour  ce néant 

8075.  De  damoiselle  Ysabel,  femme  Henry  de  Briaert,  ou  lieu  de  Laurens  de  Bière,  pour 

rente  de  5  hvres  parisis  qu'elle  doit  chacun  an  sur  son  fief  en  la  chastellenie  de 
Berghes,  à  payer  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf 5  1. 

8076.  Des  eschevins  de  Dunkerke,  pour  rente  de  vint  livres  parisis  par  an  qu'ilz  doivent 

à  monseigneur,  pour  le  hem  et  pasturage  entre  Dunkerke  et  Mardique,  à  payer 
au  Noël;  pour  ce,  pour  le  Noël  mil  cccc  et  dix  huit 20  1. 

8077.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf 20  1. 

8078.  <  De  Pierre  de  Le  Woustine  pour  le  >    Du  hem  et  pasturaige  entre  Mardique  et 

Zoudcotte,  <  qu'il  tient  >  que  Pierre  de  Le  Woestine  print  heritablement  pour 
6  Uvres  parisis  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Martin,  pour  ce,  pour  la  Saint  Martin 
cccc  et  dix  huit  et  la  Saint  Martin  iiii"^  et  dix  neuf,  12  livres;  le  sablon  des  dunes 
l'a  couvert  et  n'en  peut  on  joir  pour  le  sauvagité,  et  pour  ce néant 

8079.  De  Jaque  de  Ravenscote,  pour  rente  de  5  solz  4  deniers  qu'il  doit  chacun  an  à  mon- 

seigneur sur  XVI  mesures  de  terre  gisans  à  Ysendique,  à  paier  à  la  Saint  Jehan, 
pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf  5  solz  4  deniers  ;  ladicte  terre 
est  inundee  par  la  mer,  et  pour  ce néant 

(1)  En  marge  :  <  Soit  affermé  par  ledit  receveur  en  peut  avoir  baillié  sa  lettre  à  forte  monnoyO . 

que  de  toutes  les  parties  qu'il  rend  en  ce  chapitre  à  II  a   esté   affermé   par   ledit   receveur,   et   Gautier 

nouvelle  monnoye,  il  n'a  receu  autre  monnoye  que  Poulain,  son  clerc. 

dicte   nouvelle   monnoye,   pour   ce   que   d'aucunes  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

[fois]  oudit  chapitre,  il  rend  forte  monnoye,  mesme-  corrigié  comme  dessus, 
ment  que  avant  l'ordonnance  de  ladicte  monnoye  il 
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8080.  De  Michiel  filz  Jaques  Hoestaert,  pour  et  ou  nom  de  Emoul   Coene,  à  cause  de 

10  solz  parisis  de  rente  qu'ilz  doivent  chacun  an  à  monseigneur,  sur  une  line  de 
terre  gisant  en  la  paroisse  d'Oudembourg,  ou  Franc,  ou  mestier  de  Serwouter- 
mans,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  cccc  et  dix  neuf 
10  s. 

8081.  De  Abraham  Muls,  pour  rente  de  24  solz  parisis  qu'il  doit  par  an  à  monseigneur, 

sur  deux  Unes  de  terre  gisans  en  la  paroisse  de  Snelgherskerke,  ou  Franc,  ou 
mestier  de  Camerlinx,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan 
mil  1111°  et  dix  neuf 24  s. 

8082.  De  Jehan  de  Medele  le  josne,  pour  les  hoirs  de  Jaques  Scaec,  pour  rente  de  2  solz 

parisis  qu'il  doit  par  an  à  monseigneur  sur  xxv  verghes  de  terre  gisans  en  la 
parroisse  de  Keurne  lez  Courtray,  à  paier  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de 
Noël  quatre  cens  dix  huit  et  Noël  quatre  cens  dix  neuf 4  s. 

8083.  De  Jehan  de  Le  Dale,  pour  Gilles  de  Rechem,  pour  rente  de  2  solz  parisis  qu'il  doit 

chacun  an  à  monseigneur  sur  le  quart  d'un  bonnier  de  terre  gisant  en  la  parroisse 
de  Lauwe,  à  paier  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  quatre  cens  dix 
huit  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 4  s. 

8084.  De  Jehan  Valet,  pour  Jehan  Baert,  pour  rente  de  2  solz  parisis  qu'il  doit  chacun  an 

à  monseigneur,  sur  le  quart  d'un  bonnier  de  terre  gisant  en  la  parroisse  de  Rechem, 
à  payer  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  huit 
et  Noël  mil  cccc  et  dLx  neuf 4  s. 

8085.  Des  bourgmaistres,  eschevins,  conseil  et  toute  la  communalté  de  la  ville  de  Bruges, 

qui  doivent  chacun  an  heritablement  60  nobles  d'or,  dont  les  31  livres  2  tiers 
font  le  marc  de  Troyes,  pour  cause  du  [v°]  (1)  droit  appelle  le  tort  le  conte,  qui  se 
levoit  chacun  an  en  la  franche  feste  ylec,  icele  durant,  qui,  à  leur  requeste,  a 
esté  aboli  et  mis  au  néant  moyennant  ladicte  somme,  par  la  manière  contenue 
plus  à  plain  en  la  Renenghele  MCCCiiii'^''xv,  à  paier  chacun  an  à  la  feste  de 
l'Ascencion;  pour  ce,  pour  l'Ascencion  quatre  cens  et  dix  neuf,  60  nobles  d'or, 

<  que  le  receveur  a  receuz  avec  60  nobles  pour  le  terme  ensivant,  qu'il  rent  cy 
après  ou  chappitre  d'emprunts  au  pris  de  66  solz  parisis  fors  pièce,  valent  198  hvres, 
qui  font,  monnoye  de  ce  compte  >   valent,  à  4  livres  4  solz  pièce 

<  231 1.  >  252 1. 

8086.  De  la  prioresse  et  couvent  des  jacoppinesses  lez  Bruges,  pour  le  vent  d'un  molin 

assiz  sur  leur  héritage  près  de  leur  église  et  maison,  du  consentement  du  receveur 
de  Flandres,  parmi  20  solz  parisis  par  an,  rente  perpétuelle,  à  payer  à  la  Saint 
Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 20  s. 

8087.  Du  mohn  de  Waerscot,  dont  la  moitié  des  prouflSz  souloit  appartenir  à  monseigneur, 

lequel  molin  fu  ars  par  les  guerres  en  l'an  mil  ccciiii'"',  laquelle  moitié  les  hoirs 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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de  feu  Guillaume  Stoppelare  tiennent  heritablement  ou  lieu  de  feu  maistre 
Gille  Le  Foulon,  secrétaire  de  feu  mon-  <  dit  >  -seigneur  le  duc  Phelippe,  qui 
l'avoit  prins  heritablement  de  feu  mondit  seigneur,  ensemble  la  mote  et  la  moitié 
du  franc  moulage  d'icellui,  pour  5  livres  parisis  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan 
et  au  Noël,  comme  plus  à  plain  puet  apparoir  par  la  Renenghele  mil  ccciiii'"'xvii  ; 
pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  saint  Jehan 
cccc  dix  neuf 5  1. 

8088.  <  D'eulx  >   Desdiz  hoirs,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf  ensivant . . . 

50  s. 

8089.  De  Loys  Le  Faulconnier,  auquel  François  de  La  Hofstede,  dit  Le  Cupere,  jadiz  rece- 

veur gênerai  de  Flandres,  consenti  à  faire  un  molin  à  eaue  à  Courtray  ou  lieu 
d'un  qui  jadiz  y  souloit  estre,  gisant  au  dehors  du  pont  du  viez  chastel  dudit 
lieu,  et  doit,  par  les  condicions  dudit  marchié  declairees  en  la  Renenghele  mil 
ccciiii''^xix,  avoir  le  vi\der  qui  est  empres  le  pont  dudit  chastel  et  la  place  où 
siet  ledit  molin,  tout  pour  14  livres  parisis  par  an,  à  paier  à  la  Chandeleur;  pour 
ce,  pour  la  Chandeleur  l'an  mil  cccc  et  dix  huit 141. 

8090.  De  lui,  pour  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf 14  1. 

8091.  De  maistre  Daniel  Alarts,  qui  doit  chacun  an  heritablement  à  monseigneur  4  livres 

parisis  de  rente  à  cause  de  la  mote  assise  sur  la  place  devant  l'attre  et  l'église  de 
Caprike,  sur  laquelle  ledit  maistre  Daniel  a  fait  faire  un  mohn  à  vent,  laquelle 
mote,  ensemble  la  moitié  du  franc  moulage  dudit  molin,  il  a  prins  heritablement 
pour  ladicte  somme  de  4  livres  parisis  de  rente  par  an,  comme  plus  à  plain  appert 
en  la  Renenghele  mccciiii"^  et  seize,  à  payer  à  la  Toussains,  pour  ce,  pour  la 
Toussains  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  la  Toussains  quatre  cens  et  dix  neuf,  8  livres; 
ledit  maistre  Daniel  a  achaté  la  ville  et  seigneurie  de  Caprike,  comme  il  appert 
cy  devant  en  la  partie  sur  Jehan  Moerinc,  Jehan  Le  Pape  et  Alart  Moerinc,  ouquel 
[fol.  xv]  (1)  achat  ladicte  rente  dudit  molage  est  comprinse,  et  pour  ce néant 

8092.  De  l'office  et  exercice  de  escrire  et  enregistrer  les  tonneaux  de  cervoise  que  l'en 

amaine  du  pays  de  Hollande  ou  Zwen,  à  l'Escluse,  que  feux  monseigneur  le  duc 
PheUpe  et  madame  la  duchesse  Marguerite  de  Bourgoingne  derreniers  trespassez, 
que  Dieu  pardoint,  ont  ja  pieça  octroyé  et  consenti  à  ladicte  ville  de  l'Escluse, 
par  les  forme  et  manière  plus  à  plain  declairez  es  comptes  precedens  et  en  la 
Renenghele  de  l'an  mil  ccciiii'"'  et  xviii,  et  moyennant  que,  après  le  deces  de 
maistre  Daniel  Alarts  à  qui  ledit  office  avoit  esté  donné,  sa  vie  durant,  ilz  seront 
tenuz  de  paier  à  ladicte  recepte  de  Flandres  cent  livres  parisis  monnoye  de 
Flandres,  rente  perpetuele,  chacun  an;  ledit  maistre  Daniel  est  encores  vivant, 
et  pour  ce néant 

8093.  Des  eschevins,  jurez,  conseil  et  toute  la  communaulté  de  la  ville  de  Grandmont,  pour 

l'affranchissement  du  meilleur  chatel,  servitute  de  mortemains  et  biens  de  bastars, 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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des  personnes  bourgois  ilec  qui  trespasseront  en  la  terre  d'Alost  ou  en  ladicte 
ville  de  Grandmont,  en  la  manière  et  pour  les  causes  plus  à  plain  declairees  es 
comptes  precedens  et  en  la  Renenghele  mil  ccciiii''''  et  dix  neuf,  la  somme 
de  quarante  nobles  d'or,  dont  les  31  et  deux  tiers  font  le  marc  de  Troyes,  du 
coing  de  Flandres,  du  temps  de  feu  le  duc  Phelippe,  à  deux  termes  en  l'an,  au 
premier  de  mars  et  au  premier  de  septembre;  pour  ce,  pour  le  premier  de  sep- 
tembre l'an  mil  CCCC  et  dix  huit  et  le  premier  jour  de  mars  ensivant  oudit  an, 
quarante  nobles  dudit  <  poix  >  pris,  valent  à  4  livres  4  solz  parisis  pièce . .  . 
168  1. 

8094.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  du  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et 

dix  neuf,  20  nobles  d'or,  valent  audit  pris 84  1. 

8095.  Des  eschevins,  conseil  et  toute  la  communaulté  de  la  ville  d'Alost,  pour  l'affran- 

chissement des  mortemains  et  du  meilleur  chatel  des  bourgois  et  bourgoises  de 
ladicte  ville  d'Alost  qui  demouront  et  trespasseront  tant  es  dix  sept  parroisses 
qui  sont  du  propre  de  mondit  seigneur  comme  ailleurs  en  ladicte  conté,  terroir 
et  bailliage  d'Alost,  que  feu  monseigneur  le  duc  Phelippe,  <  derrain  trespassé  > 
que  Dieu  pardoint,  leur  ottroya  et  consenti  par  les  condicions,  forme  et  manière 
plus  à  plain  declairez  es  comptes  precedens  et  en  la  Renenghele  de  l'an  mil  et 
cccc,  moyennant  la  somme  de  35  nobles,  rente  heritable,  chacun  an,  du  coing 
et  forge  de  Flandres,  dont  les  31  et  deux  tiers  font  le  marc  de  Troyes,  qu'ilz  en 
sont  tenuz  de  payer  chacun  an  à  la  recepte  de  Flandres,  aux  termes  de  Noël  et 
saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  mil  CCCC  et  dix  huit  et  saint  Jehan 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  35  nobles,  valent  audit  pris  de  4  livres  4  solz  parisis 
pièce 147  1. 

8096.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  dix  sept  nobles 

et  demi,  valent  audit  pris 73  1.  10  s. 

[yo]  (1) 

8097.  Desdiz  d'Alost,  pour  leur  nouvel  privilège  et  affranchissement  de  fourfaitures,  confis- 

cacions  de  tous  leurs  biens,  tant  fiefz  et  héritages  comme  autres,  quelz  qu'ilz 
soient  et  en  quelque  heu  qu'ilz  soient  et  gisent  ou  pourroient  estre  trouvez  ou  pays 
de  Flandres  et  es  ressors  d'icellui,  non  obstant  quelconque  fait  ou  délit  criminel, 
soit  conspiracion,  desesperacion  ou  autre,  que  feu  monseigneur  le  duc  Jehan, 
derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  leur  a  donné  et  quicté  par  la  manière  et 
pour  les  causes  et  raisons  plus  à  plain  contenues  tant  es  lettres  patentes  de  mondit 
seigneur  données  à  Gand  le  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  xiiii  (2), 
comme  au  troisiesme  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Il  est  reprins  en  despense  commxme 

corrigié  comme  dessus.  cy  après  40  s.  pour  trop  rendu  desdiz  d'Alost,  pour 

les  causes  iliec  declairees. 
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Flandres  (1),  et  moyennant  <  la  somme  de  six  cens  escuz  de  30  gros  nouvelle 
monnoye  de  Flandres  pièce  >  qu'ilz  sont  et  seront  tenuz  de  paier  chacun  an 
heritablement  aux  contes  et  contesses  de  Flandres  ou  à  leur  receveur  gênerai 
dudit  Flandres  la  somme  de  dix  escuz  de  rente  dudit  pris  de  30  gros  fors  la 
pièce,  au  terme  de  Noël,  et  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  mil  cccc  et  dix 
huit  (2)  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf  (3),  20  escuz,  valent  à  42  gros  pièce . . . 
42  1. 

8098.  De  Bauduin  L'Escouthete,  à  cause  de  cinq  mesures  de  terre  ou  environ,  gisant  en 

la  parroisse  de  Dacquenem  ou  terroir  de  Waize  appelle  le  Pipe,  qu'il  a  prins  à 
rente  heritable  en  fief  de  feu  monseigneur  pour  la  somme  de  12  livres  parisis 
par  an,  à  paier  à  la  Pasque  et  à  la  Saint  Rémi,  pour  laquelle  rente  et  about  d'icele 
ledit  Bauduin  a  baillié  cinq  bonniers  de  terre  gisant  en  icellui  terroir,  comme 
plus  à  plain  est  declairé  es  lettres  dudit  about  rendues  à  court  par  le  tiers  compte 
François  Le  Cupere,  jadiz  receveur  gênerai  de  Flandres,  pour  ce,  pour  le  terme 
de  Pasques  cccc  et  <  dix  sept  >  xix,  6  livres;  monseigneur,  par  certaines  ses 
lettres  patentes,  lui  a  vendu  ladicte  rente  heritablement,  comme  il  appert  par  le 
second  compte  Jehan  Utenhove  ou  chappitre  de  vendicions  de  héritages,  et 
pour  ce néant  (4) 

8099.  Des  eschevins,  conseil  et  toute  la  communaulté  de  la  ville  de  Tenremonde,  la  somme 

de  20  nobles  d'or  du  coing  et  forge  de  Flandres,  dont  les  31  et  deux  tiers  font  le 
marc  de  Troyes,  rente  heritable  qu'ilz  doivent  chacun  an  à  monseigneur,  à  un 
terme,  au  jour  saint  Jehan  Baptiste,  à  cause  de  l'octroy  et  consentement  à  eulz 
fait  par  monseigneur  <  derreniers  trespassez  >  le  duc  PheUppe  et  madame  la 
duchesse  Marguerite  sa  femme,  que  Dieu  pardoint,  de  povoLr  recevoir  en  bourgois 
et  bourgoises  d'icelle  ville  toute  manières  de  personnes  de  serve  condicion,  de 
mortemain  et  de  biens  meubles  appeliez  dienstlieden  ou  eyghenlieden  et  incom- 
melinghe,  et  autres  qui  d'icelle  servitute  se  maintiennent  estre  affranchiz  les  uns 
au  meilleur  chatel  à  leur  deces,  les  autres  par  une  manière  appellee  mesniedelieden, 
et  les  autres  pour  estre  mis  ten  goeden  ghemitte,  residens  et  demourans  [fol.  xvi]  (5) 
ou  terroir  de  Tenremonde,  et  par  ladicte  bourgoisie  les  affranchir  de  leurs  ser- 
vitutes,  par  la  forme  et  manière  plus  à  plain  declairee  tant  es  comptes  precedens 
et  es  Renenghelles  de  la  court,  comme  es  lettres  patentes  de  mesdiz  seigneur  et 
dame  et  en  celles  de  ladicte  ville  de  Tenremonde,  par  lesquelles  elle  est  obligié 
de  payer  ladicte  rente  et  en  la  manière  dicte,  esquelles  sont  encorporees  les  lettres 
de  mesdiz  seigneur  et  dame  registrees  en  la  Chambre  des  comptes  à  Lille,  en  un 
registre  ilec  commençant  l'an  mil  ccciiii'"'  dix  neuf,  et  celles  de  ladicte  ville  mises 
ou  trésor  de  mondit  seigneur  en  son  chastel  audit  Lille  ;  pour  ce  cy,  pour  la  Saint 

(1)  En  marge  :  Soit  mis  ou  compte  ensivant  le  (3)  En  marge  :  Soit  corrigié  pour  le  Noël  M  cccc 
langage  plus  au  long,  selon  les  lettres  et  le  tiers        xix. 

compte  Jehan  Utenhove.  (4)  En  marge  :  Notatur  datum  fundis. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum  pour  le  Noël  M  cccc  (5)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
xvni.                                                                                      corrigié  comme  dessus. 
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Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf  20  nobles  d'or,  valent  au  pris  de  4  livres  4  solz 
parisiz  pièce 84  1. 

8100.  De  Bauduin  Le  Grutre,  pour  Jehan  Boingart,  auquel  Jehan  Le  Chien,  jadiz  receveur 

gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  par  conseil  et  adviz  de  messeigneurs  des  comptes 
à  Lille,  consenti,  ou  nom  de  monseigneur,  de  faire  et  drechier  un  moUn  sur  deux 
mesures  de  terre,  peu  plus  ou  moins,  à  lui  appartenans,  gisant  en  la  seignorie 
de  Westeclo,  lequel  molin  tordra  oille  et  mouldra  escorche  et  non  autre  chose, 
pour  3  livres  parisis  par  an,  heritablement,  à  payer  à  la  Saint  Remy,  comme  plus 
à  plain  puet  apparoir  en  la  Renenghele  mil  cccc  et  cinq;  pour  ce  cy,  pour  la  Saint 
Remy  quatre  cens  et  dix  huit 3  1. 

8101.  De  lui,  pour  la  Saint  Remy  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 3  1. 

8102.  De  Lisebette  de  Dacquenem  et  Girard  Le  Vos,  pour  6  livres  parisis  de  rente  per- 

pétuelle dont  certaines  maisons  et  autres  héritages  qui  souloient  estre  dehors 
la  fermeté  de  BiervUet,  à  eulx.  appartenant,  estoient  chargiez  perpetuelment, 
chacun  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  et  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël 
cccc  et  dix  huit  et  saint  Jehan  et  Noël  cccc  et  dix  heuf,  <  9  >  12  Uvres  parisis; 
lesdictes  maisons  et  héritages  ont  esté  pieça  et  encore  sont  en  non  valoir,  pour 
cause  de  la  mer,  et  pour  ce néant 

8103.  De  messLre  Gherard  Le  Costre,  chevalier,  à  cause  d'une  mote  de  molin  et  xi  cens 

de  terre  qui  appartindrent  jadiz  à  Wouter  Triest,  gisant  au  dehors  Courtray,  ou 
chemin  de  Besseghem,  dont  ledit  molin  est  ars  de  longtemps,  qu'il  a  prins  à 
rente  heritable,  par  les  forme  et  manière  plus  à  plain  declairees  ou  second  compte 
de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur  de  Flandres,  ou  chappitre  des  rentes 
muables  es  parties  de  Courtray,  pour  la  somme  de  six  livres  parisiz  monnoye 
de  Flandres  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Jehan  Baptiste,  pour  laquelle  rente  et  en 
about  d'icelle  ledit  messire  Gherard  a  baiUié  icelle  mote,  terre  et  le  molin  que  sur 
icelle  il  a  fait  drechier,  ensemble  une  maison  et  héritage  à  lui  appartenant,  estant 
en  la  ville  de  Courtray,  comme  plus  à  plain  est  declairé  es  lettres  dudit  about, 
rendues  à  court  sur  ledit  second  compte  ;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  [v°]  (1)  la 
Saint  Jehan  Baptiste  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 61. 

8104.  Des  bourgmaistres  et  eschevins  du  terroir  du  Franc,  pour  eubc  et    <  tous  >   les 

habitans,  hommes  et  femmes,  frans  hostes  d'icellui  terroir,  cinq  cens  livres 
parisiz  qu'ilz  doivent  chascun  an  heritablement  au  terme  de  Noël,  à  cause  de 
leur  affranchissement  de  confiscacions  de  leurs  biens  quelconques,  tant  fiefz, 
héritages,  meubles  et  autres  quelz  qu'ilz  soient  et  en  quelque  part  qu'ilz  gisent 
ou  pourroient  estre  trouvez  ou  pays  et  conté  de  Flandres,  plus  à  plain  contenu 
et  declairé  tant  es  lettres  de  monseigneur  sur  ce  faictes  et  données  à  Paris  le 
xxiiii^  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix,  comme  ou  tiers  compte 
dudit  Godefroy  Le  Sauvaige,  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  huit   <  cinq  cens  livres  >  et  Noël  mil  ccccxix,  mil  livres;  ilz  sont 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  coirigié  comme  dessus. 
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prins  tant  par  lettres  de  feu  mondit  seigneur  le  duc  Jehan,  que  Dieu  pardoint, 
et  dudit  Jehan  Utenhove,  comme  par  lettre  dudit  receveur  qui  en  fait  recepte  cy 
après  ou  chappitre  d'emprunps,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

<  Quarta.  Somme  :  2.007  1.  1  s.  1  d.  >    <  2.028  1.  1  s.  1  d.  > 
Quarta.  Somme  :  1.992  1.  1  s.  1  d. 


[fol.  xvii] 
AUTRE  RECEPTE  DE  LA  NOUVELLE  RENTE  QUI  sc  paie  à  la  Saint  Rémi  et  à  autres  termes 

Premiers 

8105.  Des  habilans  de  la  ville  de  Bruges,  3.000  livres  parisiz;  des  habitans  du  terroir  du 

Franc,  3.000  Uvres;  des  habitans  du  Dam,  1.000  hvres;  des  habitans  d'Ardem- 
bourg,  500  hvres;  des  habitans  d'Oudembourg,  300  Uvres  :  ilz  sont  de  long 
temps  rachatez  heritablement,  et  pour  ce néant  (2) 

8106.  Des  habitans  de  la  ville  de  Dicquemue,  600  hvres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint 

Remy,  dont  le  sire  d'Angest  souloit  lever  deux  cens  hvres  parisis  par  an  audit 
terme,  lesquelz  200  hvres  parisiz  feu  monseigneur  de  Flandres  rachata  heritable- 
ment dudit  seigneur  ou  mois  de  novembre  mil  ccclxxviii,  à  payer  à  la  Saint 
Remy;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  huit 600  1.  (3) 

8107.  D'eubc,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Saint  Remy  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. . . 

600  1. 

8108.  Des  habitans  de  la  ville  de  Courtray,  cinq  cens  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la 

Saint  Rémi;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  cccc  et  dix  huit 500  1. 

8109.  D'eubc,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf... 

500  1. 

8110.  Desdiz  habitans  de  Courtray,  pour  200  hvres  parisiz  de  rente  par  an,  à  cause  de  la 

submission  de  la  bataiUe  de  Dicquemue,  laqueUe  rente  iiz  pevent  rachater  le 
denier  pour  quinze,  à  payer  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce,  pour  la  Saint  Remy  quatre 
cens  et  dix  huit 200  1. 

8111.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  neuf. . .  200  1. 


(1)  En  marge  :  Soit  sceu  où  ledit  Utenhove  fait  souloit  estie  :  ceste  chargie  est  portée  en  la  Renenghe 

recepte  desdiz  1.000  1.   De  ce  rendu  cy  après,  fol.  M  cccc  xxii. 

Lxni,  216  1.  7  s.  3  d.  en  greigueur  somme.  (2)  En  marge  :  Il  est  ainsi  es  comptes  precedens. 

Reste  à  rendre  784  1.  12  s.  9  d.  (3)  En  marge  :  <  Soit  affermé  par  ledit  receveur 

Soit  respondu  ou  compte  ensivant  de  la  rente  de  qu'il  n'a  receu  autre  monnoye  pour  les  rentes  de  ce 

40  s.  deue  par  Sohier  Le  Backere,  pour  une  masure  chapitre,  par  assignacion  ne  autrement,  comme  de- 

en  la  ville  d'Ardembourg,  sur  laquelle  la  prison  claire  est  sur  le  transport  et  rentes  perpétuelles  cy 

devant > . 
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8112.  Des  habitans  de  la  ville  de  Grandmont,  600  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier 

jour  de  mars  et  au  premier  jour  de  septembre,  par  moitié  ;  pour  ce,  pour  le  premier 
jour  de  septembre  et  le  premier  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  huit. . . .   600  1. 

8113.  D'eubc,  pour  le  terme  du  premier  jour  de  septembre  ensivant  en  l'an  mil  quatre 

cens  et  dix  neuf 300  1. 

8114.  Des  habitans  de  la  ville  d'Alost,  qui  en  doivent  100  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à 

la  Saint  Rémi;  ilz  les  ont  rachatez  de  long  temps,  et  pour  ce néant 

8115.  Des  habitans  du  terrouer  d'Alost,  deux  cens  hvres  parisis  par  an,  à  paier  [v°]  (1) 

à  la  Saint  Rémi  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  huit 200  1. 

8116.  D'eulx,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. . . 

200  i. 

8117.  Des  habitans  de  la  ville  de  Fumes,  cent  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier 

jour  de  juing;  ilz  sont  assignez  aux  Hospitaliers  à  cause  de  l'eschange  des  reUefz 
de  Flandres,   et  pour  ce néant 

8118.  Des  habitans  de  la  chastellenie  de  Furnes,  douze  cens  livres  parisiz  par  an,  à  paier 

au  premier  jour  de  juing,  dont  monseigneur  le  conte  de  Saint  Pol,  comme  héritier 
du  seigneur  de  Fiennes,  en  Ueve  chacun  an,  par  lettres  de  feu  monseigneur  de 
Flandres,  pour  l'eschange  de  la  terre  de  Nieneve  et  de  Haltret,  892  livres  19  solz 
4  deniers,  et  ilz  en  rachaterent  dudit  feu  monseigneur  de  Flandres  trente  quatre 
livres,  ainsi  appert  qu'ilz  en  doivent  pour  le  demeurant  273  livres  8  deniers  à 
payer  au  premier  jour  de  juing,  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  juing  quatre 
cens  et  dix  neuf,  273  hvres  8  solz  parisiz;  de  ce  est  rendu  par  le  v*^  et  derrenier 
compte  de  feu  Andry  de  Douay,  ou  chappitre  des  emprunts,  en  une  somme  de 
3.276  livres  8  solz  parisiz,  qu'ilz  presterent  à  feu  mondit  seigneur,  à  reprenre  sur 
leur  nouvelle  rente  en  xii  ans  qui  commencèrent  à  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens 
et  neuf,  pour  ledit  terme  qui  est  le  x^  xii''  année  dudit  rabat,  273  livres  8  deniers 
parisiz  febles,  valent  monnoye  de  ce  compte  238  livres  18  solz  1  denier,  pour 
ce  cy,  pour  le  demourant 34 1.  2  s.  7  d.  (2) 

8119.  Des  habitans  de  la  ville  de  Ghistelle,  cent  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  premier 

jour  de  juing;  ilz  sont  assignez  aux  hospitahers  à  cause  de  l'eschange  des  rehefz 
de  Flandres,  et  pour  ce néant 

8120.  Des  habitans  de  Blanqueberghe,  200  hvres  parisiz,  à  paier  au  premier  jour  de  mars  ; 

pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  mars  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  200  livres 
parisiz,  dont  le  receveur  a  receu  les  100  livres  parisiz  aveuc  autres  100  hvres 
parisiz  sur  le  terme  du  premier  jour  de  mars  ensivant,  à  forte  monnoye,  pour 
ce  cy 216  1.  13  s.  4  d. 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

corrigié  où  il  appartendra. 
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8121.  Des  habitans  d'Oostende,  cent  cinquante  livres  parisis  par  an,  à  paier  au  premier 

jour  de  mars;  pour  ce,  pour  le  premier  de  mars  cccc  et  xviii,  150  livres  parisiz 
que  le  receveur  a  receuz  à  forte  moimoye,  et  valent  monnoye  de  ce  compte . . . 
175  1. 

8122.  Des  habitans  de  Monequereede,  cinquante  livres  parisis  par  an,  à  payer  au  premier 

jour  de  septembre;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  huit 50  1. 

8123.  D'eubc,  pour  le  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 50  1. 

8124.  Des  habitans  d'Oostbourg,  150  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  de  mars  ; 

pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  dix  huit 150  1. 

8125.  D'eulx,  pour  le  premier  jour  de  mars  CCCC  dix  neuf;  il  n'est  point  escheu,  pour 

ce néant 

(article  cancellé) 

8126.  Des  habitans  d'Isendique,  24  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  [fol.  xvm]  premier 

jour  de  mars;  la  ville  est  inundee  par  la  mer,  et  pour  ce néant  (1) 

8127.  Des  habitans  de  Langardembourg,  20  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  premier  de 

mars;  la  ville  et  le  pays  d'environ  sont  de  pieça  noyez  par  la  mer,  et  pour  ce 
néant 

8128.  Des  habitans  de  HughevUete,  8  livres  parisiz  par  an,  à  paier  audit  jour;  pour  ce,  pour 

le  premier  de  mars  quatre  cens  et  dix  huit  <  8  hvres  parisiz;  pour  ladicte  cause, 
et  aussi  pour  ce  qu'il  n'y  a  à  présent  nulz  habitans  audit  heu,  néant  >  . . .  8  1.  (2) 

8129.  Des  habitans  de  la  ville  de  l'Escluse,  280  livres  parisiz,  à  paier  au  premier  jour  de 

mars  ;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  dix  huit,  280  livres 
parisiz  que  le  receveur,  par  sa  lettre  de  greigneur  somme,  a  receuz  à  forte  monnoye, 
et  valent  cy,  monnoye  de  ce  compte 326  1.  13  s.  4  d. 

8130.  Des  habitans  de  le  Houque,  quarante  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  premier  jour 

de  septembre,  dont  ilz  ne  payent  à  présent  pour  leur  povreté  que  20  livres  parisiz, 
au  rappel  de  monseigneur;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  septembre  cccc  et 
dix  huit 20  1.  (3) 

8131.  D'eulx,  pour  le  premier  jour  de  septembre  cccc  et  dix  neuf  ensivant 20  1. 

8132.  Des  habitans  de  la  ville  de  Loo,  20  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  de 

juing,  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  juing  cccc  et  dix  neuf 20  1. 

8133.  Des  habitans  de  Lombardie,  30  hvres  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  de 

juing;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  juing  cccc  et  dix  neuf  30  livres  parisiz 

(1)  En  marge  :  11  est  ainsi  es  comptes  precedens.  roir  de  lettres  de  grâce  et  moderacion  de  monsei- 

(2)  En  marge  :  Lesdiz  8  1.  sont  reprins  cy  après,  gncur  desdiz  20  1.,  ou  autrement  soit  rendu  par  le 
fol.  n'  V.  receveur  des  Flandres  présent  les  40  1.  par  an  plai- 

(3)  En  marge  :  Facent  lesdia  de  le  Houque  appa-  nement  doresenavant. 
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fors,  que  le  receveur  a  receuz  à  forte  monnoye,  par  sa  lettre  qui  est  de  plus  grant 
somme,  et  valent  monnoye  de  ce  compte 35  1. 

8134.  Des  habitans  de  la  ville  de  Gand,  des  Quatre  Mestiers,  de  Waise,  Tenremonde  et  le 

terroir,  d'Audenarde  et  la  chastellenie  ;  ilz  ne  furent  point  tauxez  à  ladicte  nou- 
velle rente,  pour  ce  qu'ilz  se  tindrent  aveuc  le  seigneur,  et  pour  ce néant 

8135.  Des  habitans  de  la  ^'i^le  et  chastellenie  d'Yppre,  Poperinghes,  Neufpoort,  Casse! 

et  la  chastellenie,  Berghes  et  la  chastellenie,  Bourborg  et  la  chastellenie,  Dun- 
kerke,  Gravelinghes,  Bailleul  et  le  terroir  et  Warneston  et  le  terroir;  ilz  ne 
furent  point  tauxez  ne  imposez  à  ladicte  nouvelle  rente  pour  certaines  causes, 
et  pour  ce néant 

V.  Somme  :  5.005  1.  9  s.  4  d. 

[vo] 
AUTRE  RECEPTE  DES  RENTES  MUABLES,  censcs  et  fermes 

Premiers 

8136.  Du  passage  (1)  par  Escault  entre  Gand  et  Audenarde,  en  la  parroisse  de  Huerne, 

que  Henry  Luncx  a  prins  à  ferme  <  XII  >  vi  ans,  commençans  au  jour  de  la 
Saint  Andrieu  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  4  hvres  parisiz  monnoye  courant  en 
Flandres,  à  payer  à  la  Saint  Andrieu;  pour  ce,  pour  la  Saint  Andrieu  mil  quatre 
cens  et  dix  huit,  première  vi'^  année,  parmi  la  creue  de  la  monnoye ...  4  1.  10  s. 

8137.  De  lui,  pour  le  terme  de  la  Saint  Andrieu  quatre  cens  dix  neuf,  ii''  vi^  année ...  41. 

8138.  Du  change  d'Audenarde  :  on  ne  trouve  aucun  qui  l'ait  volu  prenre  à  ferme  par  le 

temps  de  ce  compte,  et  pour  ce néant  (2) 

8139.  Des  deux  deniers  que  monseigneur  prent  sur  chacun  lot  de  vin  vendu  à  la  franche 

feste  à  Audenarde,  qui  est  chacun  an  à  la  Saint  Remy,  trois  jours  devant  la  feste, 
trois  jours  la  feste  durant,  et  trois  jours  après  la  feste,  c'est  par  l'espace  de  ix  jours, 
que  Piètre  Le  Vooght  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Rémi 
cccc  et  quinze,  pour  6  hvres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce, 
pour  la  Saint  Remy  quatre  cens  et  dix  huit,  derraine  iii^  année 61. 

8140.  Dudit  Pierre,  lequel  a  reprins  à  ferme  lesdiz  deux  deniers  trois  ans  commençans 

à  ladicte  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  huit,  pour  ledit  pris  et  à  paier  comme 
dessus  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  iii^  année  de 
ladicte  ferme 61. 

8141.  Du  bac  de  Bossut  :  il  n'en  y  a  aucun,  et  pour  ce néant 

8142.  Du  meilleur  chief  des  serfz,  bastars  et  incommelins  es  parties  de  la  ville  et  cha* 

tellenie  d'Audernade  :  le  baiU  en  compte  avec  ses  exploiz,  et  pour  ce . . .  néant  (3) 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra, 

corrigié  où  il  appartendra.  (3)  En  marge  :  Soit  veu. 
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8143.  De  la  mairie  de  Eeken,  qui  souloit  valoir  quinze  solz  par  an  :  elle  est  vague  de  long 

temps,  et  pour  ce néant 

8144.  Des  trois  prateries  en  la  chastellenie  d'Audenarde,  que  Piètre  Le  Vooght  a  prins  à 

ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Rémi  cccc  et  quinze,  pour  6  livres  parisiz 
par  an,  à  payer  à  la  Saint  Remy;  pour  ce,  pour  la  Saint  Remy  mil  quatre  cens  et 

dix  huit,  derreniere  m''  année,  6  livres  fors,  valent  nouvelle  monnoye 

<  6 1.  >  7  1. 

8145.  Dudit  Piètre,  lequel  a  reprins  à  ferme  lesdictes  trois  prateries  trois  ans  commençans 

à  la  Saint  Rémi  ccccxviii  dessus  dit,  pour  ledit  pris  et  à  paier  comme  dessus; 
pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  la  Saint  Rémi  cccc  dix  neuf,  première  iii^  année . . . 
6  1. 

[fol.   XIX]   (1) 

8146.  Des  prez  de  Diepembrouc  et  de  la  terre  de  Mussembrouc  en  la  parroisse  Saint 

EntheUn,  qui  souloient  valoir  20  livres  parisiz  par  an;  le  watergrave  en  compte 
chacun  an  avec  les  autres  parties  de  son  compte,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8147.  Du  tonheu  et  espier  de  Grandmont,  avec  10  livres  parisiz  de  rente  que  la  ville  doit 

par  an  à  monseigneur,  ensemble  pluseurs  autres  rentes  à  ce  appartenans  dont 
Jehan  de  l'Overduutsche  est  receveur  et  en  compte  chacun  an  à  la  Renenghe; 
pour  ce,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit  :  on  lui  doit, 
et  pour  ce néant 

8148.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause . . .  néant 

8149.  Du  change  de  Grandmont,  aveuc  un  jour  de  ducasse  qui  se  tient  une  fois  l'an  à 

Viane;  on  n'a  trouvé  qui  l'ait  volu  acenssir  pour  le  temps  de  ce  compte,  pour 
ce néant  (3) 

8150.  Du  change  de  Alost  :  on  n'y  en  tient  aucun  et  ne  treuve  l'en  qui  prenre  le  vueille 

à  ferme,  et  pour  ce néant 

8151.  Des  mohns  à  eaue  en  la  ville  d'Alost,  sur  la  rivière  appellee  le  Denre,  dont  à  mon- 

seigneur appartiennent  les  deux  pars  du  moUn  que  l'en  appelle  le  molin  le  conte, 
et  le  tiers  du  mohn  que  l'en  appelle  le  molin  des  moinnes,  que  Jehan  Le  Vremde 
a  prins  à  ferme  par  les  forme  et  manière  plus  à  plain  declairez  es  comptes  pre- 
cedens  le  terme  de  xvi  ans  commençans  à  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  huit,  pour 
60  hvres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Jehan,  et  lesquelz  molins  messire  Joosse 
Tholin,  pour  et  ou  nom  dudit  Jehan,  tient  à  présent,  pour  ce,  pour  le  terme  de  la 
Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  xi^  xvi«  année,  par  dessus  la  rente  heritable 
que  doivent  lesdiz  molins,  57  livres  15  solz  parisiz;  ilz  sont  renduz  par  le  compte 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

corrigié  comme  dessus.  (3)  En  marge  :  Soit  achensy  qui  pourra. 


RECETTES  GÉNÉRALES  DES  COMTÉS  DE  FLANDRE  ET  D'ARTOIS     347 

précèdent  ou  chappitre  d'emprunts,  en  plus  grand  somme,  à  forte  monnoye, 
et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8152.  De  la  pescherie  d'Alost,  que  Berthel  Le  Vischere  a  prins  à  ferme  trois  ans,  com- 

mençans  au  Noël  mil  cccc  et  quinze,  pour  41  livres  10  solz  parisiz  par  an,  à  paier 
au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  cccc  et  dix  huit, 
derrain  vi^  terme,  20  livres  15  solz  parisiz  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 
24  1.  4  s.  2  d. 

8153.  De  messire  Joose  Tholin,  lequel  a  prins  à  ferme  ladicte  pescherie  trois  ans,  com- 

mençans  audit  jour  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit,  pour  32  hvres  parisis  par  an, 
à  payer  comme  dessus  ;  pour  ce,  pour  les  termes  de  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc 
et  dix  neuf,  premier  et  ii^  vi^  termes 32  i. 

8154.  Du  pont  d'Aremboudeghem  et  du  tonUeu  de  Zomerghem  en  la  chastellenie  d'Alost  : 

il  est  consenti  aux  gens  d'environ  d'en  recevoir  les  prouffiz  pour  la  retenue  dudit 
pont,  et  pour  ce néant  (2) 

8155.  Du  poix  de  le  woude  en  la  ville  et  chastellenie  d'Alost,  que  Clays  des  Aubeaux 

tient  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  juing  cccc  dix  huit 
[v°]  (3)  pour  5  hvres  10  solz  parisiz  par  an,  à  payer  au  derrain  jour  de  may;  pour 
ce,  pour  le  derrain  jour  de  may  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  in^  année,  parmi 
la  creue  de  la  monnoye 5  1.  15  s. 

8156.  De  la  chaussée  de  Herzelles,  que  les  habitans  d'ilec  tiennent  de  longtemps  par  don 

de  feu  le  conte  Loys,  pour  20  solz  parisiz  par  an,  à  paier  au  Noël;  pour  ce,  pour 
le  Noël  mil  cccc  et  dix  huit 20  s.  (4) 

8157.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf 20  s. 

8158.  Du  change  de  Tenremonde,  qui  souloit  valoir  10  livres  parisiz  par  an  :  on  n'y  en 

tient  aucun  et  aussi  ne  treuve  on  qui  prenre  le  vueille  à  ferme,  et  pour  ce . . . 
néant  (5) 

8159.  Des  six  deniers  que  monseigneur  souloit  lever  à  Audenarde  sur  chacun  tonnel  de 

cervoise  ilec  brassée  et  que  l'en  maine  hors  de  la  ville  ;  pour  les  causes  contenues 
en  la  Renenghele  de  l'an  mil  et  quatre  cens néant 

8160.  De  la  bailhe  de  Marlebeque,  que  l'en  souloit  censir  24  livres  parisiz  par  an  :  le  bailli 

d'Alost  en  est  tenu  de  compter  avec  ses  exploiz  de  sa  bailhe,  et  pour  ce ... . 
néant  (6) 


(1)  En  marge  :  Soit  veu  et  corrigé.  ferme  et  en  respondu  par  le  receveur  ou  compte 

(2)  En  marge  :  Soit  baillié  à  ferme  par  le  receveur  ensivant.  Mis  ou  compte  ensivant. 

et  en  respondu  ou  compte  ensivant.  (5)  En  marge  :  Soit  rebaiiiié  comme  dessus. 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (6)  En  marge  :  Soit  ladicte  baillie  de  Marlebeque 
corrigié  comme  dessus.  bailliee  à  ferme  par  le  receveur  de  Flandres  et  en 

(4)  En  marge  :  Appere  des  lettres  dudit  conte  respondu  ou  compte  ensivant,  pour  ce  que  mon- 
Loys  et  des  confirmacions  sur  ce  faites  par  mes-  seigneur  y  a  peu  de  prouffit  ad  présent.  Mis  ou  compte 
seigneurs  ses  successeurs,  ou  aultrement  soit  baillié  à  ensivant. 

22. 
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8161.  Du  meilleur  chief  des  serfz,  bastars  et  incommelins  es  villes  d'Alost  et  de  Grand- 

mont  et  le  terroir  d'ilec  :  le  bailli  en  compte  avec  les  exploiz  de  son  office,  et 
pour  ce néant  (1) 

8162.  De  la  clergie  de  la  ville  de  Grandmont  :  feu  monseigneur  le  duc  Jehan  derrain 

trespassé,  que  Dieu  pardoint,  par  ses  lettres  de  privilège  données  le  iiii^  jour 
d'avril,  l'an  mil  cccc  et  dix  avant  Pasques,  a  octroyé  pour  lui,  ses  hoirs  et  suc- 
cesseurs, que  les  eschevins  de  la  ville  de  Grandmont  puissent  de  lors  en  avant 
donner,  confermer  et  instituer  oudit  office  de  clergie  dudit  eschevinage  un  clerc 
bon  et  souffisant  et  homme  tel  que  bon  leur  semblera,  sanz  ce  que  mondit  seigneur 
ou  sesdiz  hoirs  y  aient  aucun  regard,  pour  les  causes  et  par  les  forme  et  manière 
plus  à  plain  declairez  ou  v^  et  derrain  compte  de  Godefroy  Le  Sauvage,  nagaires 
receveur  gênerai  de  Flandres,  et  pour  ce néant 

8163.  Du  brelenc,  quilles  et  autres  jeux  en  la  terre  et  conté  d'Alost  :  feu  mondit  seigneur 

le  duc  Jehan  derrenier  trespassé,  que  Dieux  absoiUe,  par  ses  lettres  patentes 
données  le  xi<=  jour  de  janvier  quatre  cens  et  treize,  le  donna  à  Aernekin  Canebot, 
sommeher  de  son  eschançonnerie,  à  sa  vie,  desquelles  la  copie  a  esté  rendue  à 
court  par  le  second  compte  de  Jehan  Utenhove  (2). 

[fol.  XX] 

8164.  Du  brelenc,  jeux  de  dez,  tables  et  autres  jeux  en  la  ville  et  chastellenie  d'Audenarde  : 

feu  mondit  seigneur  le  donna  à  Gillet  Bardoul,  barbieur  de  monseigneur  qui  à 
présent  est,  à  la  vie  dudit  Gillet,  comme  il  appert  par  le  iiii^  compte  de  Godefroy 
Le  Sauvaige,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois. 

8165.  Du  brelenc,  jeux  de  dez,  tables  et  autres  jeux  à  Tenremonde  et  ou  terroir  :  feu  mondit 

seigneur  le  donna  à  Willequin  Blocq,  faulconnier  de  mondit  seigneur  qui  est  à 
présent,  à  sa  vie,  comme  il  appert  par  le  iiii^  compte  dudit  Godefroy  (3). 

ES    PARTIES    DE    GAND 

8166.  De  la  mairie  et  garde  du  chastellet  de  Gand,  avec  l'ammanscip  du  Viesbourg  dudit 

Gand  entre  la  rivière  de  l'Escault,  nagaires  achatee  et  acquise  par  feu  mondit 
seigneur  le  duc  Jehan  derrenier  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  de  Jehan  Sersymons, 
bourgois  dudit  Gand;  icellui  seigneur,  par  ses  lettres  et  pour  les  causes  [v°] 
contenues  en  icelles  données  en  sa  ville  de  Gand,  le  premier  jour  d'octobre  l'an 
mil  quatre  cens  et  quatorze,  dont  copie  fu  rendue  à  court  sur  le  iii*^  compte  de 
Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  vendi  lesdiz  offices  à 
Jehan  Mainfroy,  lequel  est  nagaires   <  et  pendant  le  temps  de  ce  compte  >  aie 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  depuis  le  x°  de  septembre  cccc  xix  que  feu  mon- 

(2)  En  marge  :  Appere  des  lettres  de  confirmacion  seigneur  le  duc  Jehan  trespassa,  jusques  au  vi*  de 
de  monseigneur  présent  pour  lors  m  brelens  ensivant,  février  ensivant  que  ledit  receveur  fu  deschargié. 
ou  aultrement  en  soit  respondu  par  ledit  receveur  (3)  En  marge  :  Somme  :  97  1.  9  s.  2  d. 
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de  vie  à  trespassement,  et  depuis  mondit  seigneur,  par  autres  ses  lettres  sur  ce 
faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  premier  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix 
sept,  et  pour  les  causes  et  consideracions  contenues  et  declairees  en  ycelles,  a 
lesdiz  offices,  ensemble  autres  dont  cy  après  sera  fait  mencion  qu'il  extime  valoir 
par  an  soixante  livres  de  groz,  monnoye  de  son  pays  de  Flandres,  vendu,  cédé, 
transporté  et  delaissié  à  Thierry  de  Stavere,  son  varlet  de  chambre  et  orfèvre,  et 
à  Jaquehne  Arnaulde,  femme  dudit  feu  Mainfroy,  leurs  vies  durans  et  au  sur- 
vivant d'eulx,  pour  le  pris  et  somme  de  2.400  escuz,  c'est  assavoir  mil  escuz  en  or 
et  les  autres  1.400  du  pris  de  40  gros  vieille  monnoye  dudit  pays  de  Flandres 
l'escu,  qu'ilz  lui  en  ont  payée,  bailUee  et  délivré  comptant,  en  ses  mains,  pour  les 
mectre  en  ses  coffres  pour  sondit  voyage  et  armée,  dont  d'eulx  et  de  chacun 
d'eulx  il  s'est  tenuz  pour  bien  contens  et  les  en  a  quictez  et  quicte  à  tousjours  mais 
par  sesdictes  lettres,  desquelz  offices,  ensemble  des  droiz,  prouffiz  et  emolumens 
d'iceulx,  il  s'en  est  dessaisi  et  desvesti  et  en  a  saisi,  advesti  et  mis  en  possession 
et  saisine  lesdiz  Thierry  et  Jaqueline  et  chacun  d'eulx,  par  le  bail  et  tradicion 
desdictes  lettres,  pour  les  cueillir,  lever  et  recevoir  à  leur  singulier  proufit  et 
d'iceulx  joir,  possesser  et  exploitier  plainement  et  paisiblement,  leurs  dictes  vies 
durans  et  du  survivant  d'eulx,  comme  de  leur  propre  chose,  sanz  ce  que,  pour 
le  pris  qu'il  en  a  eu  desdiz  Thierry  et  Jaqueline,  supposé  que  lesdiz  offices  feussent 
cy  après  de  plus  grand  <  prix  >  valeur  annuelle  qu'ilz  ne  sont  ores,  il  ou  mon- 
seigneur le  conte  de  Charrolois  son  filz,  ne  aucun  autre  de  ses  hoirs  et  succes- 
seurs ou  de  ceulx  de  sondit  filz,  le  puisse  ou  puissent  durant  les  vies  desdiz 
Thierry  et  Jaqueline  retraire  ne  reprenre  d'eulx,  contre  leur  gré,  et  a  volu  et 
mandé  mondit  seigneur  que,  lesdiz  Thierry  et  Jaquehne  trespassez,  iceulx  offices 
soient  et  demeurent  à  son  demaine,  et  que  les  prouffiz  d'iceulx  l'en  face  recevoir 
à  son  prouffit,  sanz  en  jamais  estre  séparez  ne  ostez,  ainsi  que  ces  choses  et  autres 
sont  plus  à  plain  contenues  et  declairees  esdictes  lettres  ausquelles  mondit  seigneur 
présent  a  mis  son  consentement,  en  les  loant,  gréant,  ratiffiant  et  approuvant, 
comme  il  <  appert  >  est  apparu  par  une  copie  desdictes  lettres  signée  de  maistre 
Quentin  Menart,  secrétaire  de  mesdiz  seigneurs,  <  cy  >  rendue  <  à  court  > 
sur  le  compte  précèdent  (1). 

[fol.  xxi]  (2) 

8167.  De  la  mairie  Oultre  l'Escault,  en  la  ville  de  Gand,  que  Gherard  de  Le  Houve  a  prins 
à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  mi  aoust  quatre  cens  et  quinze,  pour  5  livres 
parisiz  par  an,  à  payer  à  la  mi  aoust;  pour  ce,  pour  la  my  aoust  l'an  mil  cccc  et 
dix  huit,  derreniere  iii^  année,  5  livres  parisiz  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 
5  1.  16  s.  8  d. 


(1)  En  marge  :  Appere  des  lettres  de  confirmacion  Mis  ou  compte  ensivant. 

de  monseigneur  présent,  ou  autrement  en  soit  fait  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

comme  sur  lee  brelens  d'Alost  cy  devant  et  autres.         corrigié  comme  dessus. 
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8168.  De  lui,  qui  a  reprins  à  ferme  ladicte  mairie  deux  ans  commençans  à  ladicte  mi  aoust 

quatre  cens  et  dix  huit,  pour  5  livres  parisiz  par  an,  à  payer  comme  dessus  ;  pour 
ce,  pour  la  mi  aoust  quatre  cens  dix  neuf,  première  ii^  année 51. 

8169.  De  la  mairie  de  le  Borchstrate,  audit  lieu  de  Gand,  que  Gille  de  NoireuUe  <  a  tenu  > 

tient  à  ferme  trois  ans,  <  feniz  >  commençans  au  Noël  cccc  et  quinze,  pour 
<  4  livres  parisis  >  4  livres  10  solz  parisis  par  an,  à  payer  au  Noël;  <  on  n'a 
trouvé  aucun  qui  ladicte  mairie  ait  volu  prenre  à  ferme  par  le  temps  de  ce  présent 
compte,  si  est  demouree  vague  par  ledit  temps,  et  pour  ce  néant  >  pour  ce, 
pour  le  Noël  ccccxviii,  derrain  m"  année 4  1.  10  s. 

—  Et  pour  le  terme  du  Noël  ccccxvii,  ii^  iii^  année  escheue  ou  compte  précèdent, 
4  livres  10  solz  fors,  valent 5  1.5  s. 

8170.  De  ladicte  mayerie,  pour  le  terme  du  Noël  mil  cccc  xix  :  on  n'a  trouvé  qui  l'ait 

voulu  prendre  à  ferme,  et  pour  ce néant  (1) 

8171.  De  l'ammanscap  du  Viesbourg  de  Gand,  que  souloit  tenir  en  fief  de  feu  mondit 

seigneur  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  Jehan  ser  Symons,  lequel  il  a 
resigné  pour  et  au  prouffit  de  mondit  seigneur  et  de  ses  successeurs,  contes  et 
contesses  de  Flandres,  es  mains  de  Danckart  d'Oegeriande,  jadis  bailli  de  Gand, 
en  la  présence  des  hommes  de  fief;  il  est  comprins  en  la  partie  de  la  mairie  et 
garde  du  chastellet  de  Gand  cy  devant,  et  pour  ce néant 

8172.  Du  poix  de  Gand  :  il  est  vague  de  longtemps,  et  pour  ce néant  (2) 

8173.  De  la  mairie  de  Zomerghem,  que  Guillaume  Blomme  et  Sohier  Teriinc  ont  prins 

à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  septembre  quatre  cens  et 
seize,  le  premier  an  par  dessus  5  livres  pour  les  palmées  pour  55  livres,  et  les 
autres  deux  ans  chacun  an  pour  60  livres,  à  paier  au  premier  jour  de  septembre 
et  au  premier  de  mars;  pour  ce,  pour  les  termes  du  premier  jour  de  septembre 
et  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  dix  huit  et  du  premier  jour  de  septembre 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  iiii^,  v^  et  derrain  vi^  termes,  90  livres  parisiz, 
que  ledit  receveur  a  receuz  par  sa  lettre  de  plus  grant  somme  à  forte  monnoye, 
et  valent  monnoye  de  ce  compte 105  1. 

8174.  Des  pons  de  Zomerghem,  que  Diedric  Le  Molnare  a  prins  à  ferme  neuf  ans,  com- 

mençans au  premier  jour  de  juillet  quatre  cens  et  dix,  pour  3  livres  parisiz  par  an, 
à  payer  au  premier  jour  de  juillet,  par  condicion  qu'il  doit  retenir  à  ses  despens 
les  quatre  pons  et  en  fin  de  ferme  les  Uvrer  en  bon  estât  et  deu  (3);  pour  ce  cy, 
pour  le  [v°]  (4)  premier  jour  de  juillet  et  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  viii^ 
ix^  année,  3  livres  parisiz  fors,  valent  monnoye  dicte 3  1.  10  s. 


(1)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra.  (3)  En  marge  :  Soit  prins  garde  que  les  condicions 

(2)  En  marge   :  On  dit  que  ceulx  de  Gand  ie  cy  dessoubz  devisees  soient  acomplies. 
reçoivent  et  qu'il  est  de  grand  prouffit,  si  soit  sur  ce  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
advisé.  corrigié  comme  dessus. 
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8175.  De  lui,  pour  le  terme  du  premier  jour  de  juillet  l'an  mil  iiii'^  et  dix  neuf,  derreniere 

ix«  année 3  1. 

8176.  De  la  mayerie  de  Desseldong,  que  Matliis  Clappart  tient  à  ferme  de  la  Chandeler 

mil  ccccxv,  en  m  ans,  pour  4  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Chandeler;  pour 
ce,  pour  la  Chandeler  mil  ccccxviii,  derreniere  iii^  année,  parmi  la  creue  de 
la  monnoye 4  1.  6  s.  8  d. 

8177.  De  la  mayerie  de  la  Keure  de  Sledinghe,  que  Rasse  Le  Clerc  tient  à  ferme   <  ung 

an  commençant  >  depuis  le  Noël  ccccxvii  jusques  à  la  Chandeler  mil  cccc 
xviu,  pour  4  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Chandeler;  pour  ce,  pour  la  Chan- 
deler mil  ccccxviii,  première  et  derreniere  année,  parmi  la  creue  de  ladicte 
monnoye 4  1.  6  s.  8  d. 

8178.  De  ladicte  mairie  de  Desseldong  et  de  ladicte  mairie  de  le  keure  de  Sledinghe  <  cy 

après  > ,  que  Rasse  Le  Clerc  tient  à  ferme  de  la  Chandeleur  quatre  cens  et  <  dix 
sept  >  XVIII,  en  trois  ans,  pour  8  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Chandeleur;  pour 
ce,  pour  la  Chandeleur  mil  cccc  et  <  dix  huit  >  xix,  première  iii^  année  <  8 
livres  parisiz,  dont  le  receveur  a  receu  la  moitié,  assavoir  depuis  à  forte  monnoye, 
et  l'autre  à  monnoye  de  ce  compte  > <  8  1.  13  s.  4  d.  >  81. 

8179.  De  lui,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf,  ii^  iii^ 

année 8  1. 

(article  cancellé) 

8180.  De  la  mairie  de  le  Keure  de  Sledinghe  :  elle  est  baillié  à  ferme  avec  la  mairie  de 

Desseldong  cy  devant,  où  il  en  est  respondu,  et  pour  ce  ycy néant 

(article  cancellé) 

8181.  De  la  mairie  de  Barlevelde  et  du  tonlieu  de  Landeghem,  qui  souloit  valoir  40  solz 

parisiz  par  an  :  ilz  sont  encore  vagues  par  faulte  de  fermier,  et  pour  ce 

néant  (1) 

8182.  De  la  mairie  de  Landeghem  :  elle  est  tenue  en  fief  de  monseigneur,  et  pour  ce . . . 

néant 

8183.  Du  meilleur  chief  des  serfz,  bastars  et  incommeUns  es  parties  du  Viesbourg  de  Gand 

ou  mestier  de  Zomerghem  et  des  héritages  qui  doivent  2  solz  parisiz  du  marc 
quant  on  les  vent;  le  bailli  dudit  Viesbourg  en  compte  aveuc  les  exploiz  de  son 
office,  et  pour  ce néant  (2) 

8184.  De  la  terre  de  le  Woestine  :  les  hoirs  de  messire  Loys  le  Frison,  bastart  de  Flandres, 

le  tiennent  heritablement,  et  pour  ce néant 

8185.  De  la  maison,  terre  et  prez  de  monseigneur  en  la  parroisse  de  Zeverne  lez  Donze,  qui 

fu  à  Jehan  d'Arenx  :  feu  monseigneur  de  Flandres  le  donna  à  messire  Robert, 
filz  de  damoiselle  Pieronne  de  Le  Val,  frère  bastart  de  feue  madame  de  Bour- 

(1)  En  marge  :  Soit  rebaillié  comme  dessus.  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 
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goingne,  à  la  vie  dudit  messire  Robert  et  des  hoirs  légitimes  qui  seront  procréés 
de  son  corps  et  de  ceulx  qui  descendront  desdiz  hoirs  tant  seulement,  et  tendront 
ladicte  maison  et  appartenances  de  monseigneur,  en  fief  et  hommage  lièges  à 
cause  de  sa  conté  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  en  la  Renenghele  de 
l'an  mil  ccciiii'"'  et  treize,  et  pour  ce néant 

8186.  De  la  maison  et  avoir  du  Bois  le  Conte  et  des  appartenances  qui,  par  le  trespas  de 

Jaque  Herbuer,  auquel  feu  monseigneur  le  duc  Phelippe  de  Bourgoigne,  que 
Dieu  pardoint,  l'avoit  consenti  sa  vie  durant,  estoit  revenu  à  feu  mondit  seigneur, 
et  contient  :  en  une  partie  trente  sept  bonniers,  que  prez  que  terre  labourable; 
item,  en  une  partie  dix  neuf  bonniers,  que  prez  que  bois  que  bayes  et  terres  labou- 
rables, et  une  pescherie,  ensemble  aucunes  menues  rentes  appartenans  à  icellui 
avoir;  feux  mondit  seigneur  le  duc  Phelippe  et  madame  la  duchesse  de  Bour- 
goingne,  s'espeuse,  le  [fol.  xxii]  (1)  baillierent  heritablement  par  leurs  lettres  pa- 
tentes données  en  laz  de  soye  et  cire  vert,  ou  mois  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et 
deux,  à  messire  Robert  Le  Marischal,  chevalier,  pour  l'eschange  de  200  livres 
parisiz  rente  heritable  que  souloit  prenre  par  an  sur  l'espier  de  Gand,  <  pour  > 
par  don  de  feu  monseigneur  de  Flandres,  que  Dieu  pardoint,  en  la  forme  et 
manière  plus  à  plain  declairee  tant  esdictes  lettres  comme  en  la  Renenghele  de 
l'an  mil  quatre  cens  et  trois,  et  pour  ce néant 

8187.  De  l'avoir  de  Wondelghem  et  des  appartenances,  dont  Guillaume  Bloc  est  ordonné 

gouverneur  par  lettres  de  monseigneur  et  en  doit  compter  chacun  an  à  la  Renenghe  ; 
pour  ce,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  58  livres  16  solz 
5  deniers  obole  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 68  1.  12  s.  6  d.  ob.  (2) 

8188.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf 78  1.  2  s.  1  d.  ob. 

8189.  De  la  pescherie  des  fossez  dudit  Wondelghem,  par  ledit  Guillaume  qui  en  est  gou- 

verneur et  receveur,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe;  il  se  comprent  en  la 
partie  précédente,  et  pour  ce  ycy néant 

8190.  De  l'avoir  de  la  Bourgoye,  contenant  trois  bonniers  de  terre   ou   environ;   ledit 

Guillaume  Bloc  en  compte  à  la  Renenghe,  et  se  comprent  en  la  reste  de  Won- 
delghem cy  devant,  et  pour  ce néant 

8191.  De  la  maison  et  avoir  de  Vantheghem  :  feux  mesdiz  seigneur  et  dame  le  donnèrent 

pieça  à  maistre  Thierry  Gherbode,  sa  vie  durant,  par  les  condicions  declairees 
en  la  Renenghele  de  l'an  mil  ccciili''''xvii  et  es  lettres  de  feu  monseigneur  le 
duc  Jehan  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  par  lesquelles  il  a  conformé  ledit 
don,  données  à  Paris  le  xx**  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  cinq,  dont  copie 
fu  rendue  à  court  par  le  second  compte  de  feu  Andrieu  de  Douay,  nagaires  rece- 
veur gênerai  de  Flandres  (3). 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (3)  En  marge  :  Appere  des  lettres  de  confirmacion 
corrigié  comme  dessus.                                                            comme  dessus,  ou  autrement  en  soit  rendu  le  prouffit 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  par  ledit   receveur   comme   des   autres   parties   cy 

devant. 
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8192.  De  la  pescherie  de  le  Dorme  ou  terroir  de  Waize,  que  Jehan  Zwanart  a  prins  à  ferme 

trois  ans  commençans  au  Noël  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  36  livres  parisiz 
par  an,  à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  le  Noël  quatre  cens  et 
dix  huit  et  Saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  ii'',  iii^  et  iiii«  vi^  termes, 
54  livres  parisiz;  ledit  receveur  les  a  renduz  en  plus  grand  somme  par  son  premier 
compte  ou  chappitre  d'empruns  à  forte  monnoye,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8193.  Du  meilleur  chief  des  serfz,  bastars  et  incommelins  es  parties  de  Waize  :   le  bailli 

en  compte  avec  les  exploiz  de  son  office,  et  pour  ce néant  (2) 

8194.  Du  seel  de  la  drapperie  en  la  ville  d'Axelles,  que  les  eschevins  d'ilec  tiennent  [v°]  (3) 

à  ferme  trois  ans,  commençans  au  xxiii"  jour  d'aoust  quatre  cens  et  seize,  pour 
4  livres  10  solz  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint 
Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  derreniere  iii^  année,  parmi  la  creue  de 
la  monnoye 41.  <  10  s.  >  12  s. 

8195.  Du  nouvel  scor  entre  la  Neuse  et  le  havene  de  Hulst,  qui  est  nouvel  andwerp,  et 

souloit  valoir  24  livres  parisiz  par  an;  le  watergrave  en  est  chargié  et  en  doit 
respondre,  et  pour  ce néant  (4) 

8196.  Du  change  de  Hulst,  que  l'en  souloit  chenssir  24  livres  parisiz  par  an  :  il  est  vague 

de  longtemps,  et  pour  ce néant  (5) 

8197.  Des  trois  molins  que  monseigneur  a  à  Hulst,  que  Pierre  Coppins  et  Henry  de  Dalem 

ont  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens  et  dix 
sept,  le  premier  an  par  dessus  3  livres  de  groz  pour  les  palmées  pour  34  livres  gros, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  37  livres  gros,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint 
Jehan,  et  est  droite  convenence  que  la  veille  de  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  sept 
dessus  dit  ilz  dévoient  accepter  lesdiz  molins  garniz  de  tous  leurs  membres  et  les 
retenir  de  tous  ouvrages  quelconques  nécessaires  et  à  ce  servans,  durant  ladicte 
ferme,  et  en  fin  de  ferme  les  Uvrer  en  bon  estât  et  deu,  d'autelz  membres  comme 
ilz  les  acceptèrent  ladicte  veille  saint  Jehan  quatre  cens  dix  sept,  et  des  appar- 
tenances, sanz  les  despens  de  monseigneur,  par  prisie  d'ouvriers  que  monseigneur 
y  commettra,  réservé  que  s'ilz  feussent  ars  par  fait  [de]  guerre  ou  cheissent  par 
fortune  de  temps,  ilz  seront  quictes  de  ladicte  ferme  s'ilz  vuellent  ;  pour  ce,  pour 
les  termes  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit  et  saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf,  iii^,  un*  et  v*  vi*  termes,  55  livres  10  solz  gros,  qui  selon  l'ordonnance 
de  la  monnoye  doivent  astre  fors  et  valoir  666  livres  parisiz  fors,  dont  est  rendu 
par  ledit  receveur  <  sur  >  par  son  compte  précèdent  en  emprunts,  492  livres 
dicte  monnoye;  reste  que  ledit  receveur  rent  ycy,  non  obstant  que  il  ne  l'ait  pas 
entièrement  receu  parce  que  procès  et   question  en  est  meu  et  pendant  entre 

(1)  En  marge  :  Soit  veu  et  corrigié.  (4)  En,  marge  :  Ledit  watergrave  n'en  fait  aucune 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  mencion  en  son  compte,  si  face  le  receveur  diligence 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit        de  savoir  qui  c'est,  et  en  soit  respondu  ou  compte 
corrigié  comme  dessus.  ensivant.  Mis  ou  compte  ensivant. 

(5)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra. 
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lui  ou  nom  de  monseigneur  d'une  part,  et  iesdiz  fermiers  qui  sont  refusans  de 
payer  forte  monnoye  d'autre  part,  174  livres  parisiz,  valent  monnoye  de  ce  compte. 
203  1.  (1) 

8198.  Du  jeu  de  brelenc,  dez  et  autres  jeux  ou  terroir  de  Waize  :  feu  monseigneur  derrain 

trespassé,  que  Dieu  pardoint,  par  ses  lettres  patentes  et  pour  les  causes  contenues 
en  icelles  données  <  le  xxii*  jour  >  xxvii  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  unze,  dont 
vidimus  a  esté  rendu  par  le  V^  et  derrenier  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige, 
nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  a  donné  ledit  office  à  Jehan  Damant, 
serviteur  de  monseigneur  qui  à  présent  est,  à  sa  vie,  et  depuis  confermé  par 
monseigneur  le  duc  Phelippe  qui  à  présent  est,  comme  il  appert  par  lettres  qui 
sont  enregistrées  en  la  Chambre  des  comptes  ou  registre  commençant  l'an  mil 
CCCC  XVII,  folio  cvi,  et  pour  ce néant  (2) 

8199.  Du  jeu  de  dez,  quilles,  brelenc  et  autres  jeux  es  Quatre  Mestiers  (3)  :  feu  mondit 

seigneur,  [fol.  xxiii]  (4)  par  ses  lettres  patentes  données  en  son  hoost  sur  les 
champs  lez  Moyencourt  le  xvii^  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  unze,  le  donna 
à  Lusekin  du  Mares,  queux,  et  Humbert  Constant,  sommelier  de  la  panneterie 
de  monseigneur  présent,  à  leurs  vies,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  le  un* 
compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvaige,  lequel  (blanc). 

8200.  De  cinq  mesures  cinquante  verghes  de  terre  gisans  hors  de  la  ville  de  Biervliet, 

appeliez  Clinque,  que  Daniel  Le  Clerc  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la 
Saint  Jehan  cccc  et  dix  huit,  pour  11  livres  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour 
ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  première  iii«  année,  11  livres  parisiz 
fors,    valent 12    1.    16    s.    8  d. 

8201.  Des  dix  eschoppes  où  l'en  vent  le  pain  sur  la  marchié  audit  Biervliet  :  le  bailli  d'ilec 

en  lieve  les  proufiz  pour  et  ou  nom  de  monseigneur,  qui  en  doit  respondre,  et 
pour   ce néant  (5) 

8202.  De  une  pièce  de  terre  gisant  au  dehors  de  la  ville  de  Biervliet,  appelle  le  Briel,  que 

Jehan  Rugheert  tient  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  derrain  jour  de  février 
lill*^  et  quinze,  pour  15  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Martin;  pour  ce, 
pour  la  Saint  Martin  mil  cccc  et  dix  huit,  derreniere  iii^  année,  15  livres  parisiz 
fors,    valent 17    1.  10    s. 

8203.  De  lui,  auquel  ledit  receveur  a  ralongié  ladicte  ferme  trois  ans,  commençans  audit 

derrenier  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit,  pour  la  somme  de  15  livres  parisiz, 
monnoye  coursable  en  Flandres,  par  an,  à  payer  comme  dessus;  pour  ce,  pour  la 
Saint  Martin  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  première  iii^  année 15  1. 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  (3)  En  marge  :  Appere  des  lettres  comme  dessus. 

(2)  En  marge   :   <  Appere   de  lettres  de   confir-         Mis  ou  compte  ensivant. 

macion  comme  dessus,  et  pour  la  partie  ensivant,  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

comme> .  corrigié  comme  dessus. 

(5)  En  marge  :  Soit  veu. 
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8204.  De  Piètre  Le  Brune,  Willaume  Stcdin  et  Jehan  Bout,  filz  Guillaume,  fermiers  de 

xiiii  mesures  de  terre  gisans  ou  poire  de  Boterzande,  appartenans  à  monseigneur, 
lesquelles  l'en  souloit  baillier  et  comprenre  aveuc  le  tonlieu  de  Bierviiet,  que  les 
dessus  nommez  ont  prins  à  ferme,  <  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur 
gênerai  de  Flandres,  six  ans  >  un  ans  commençans  à  may  quatre  cens  et  <  trei- 
ze >  seze,  pour  32  livres  8  solz  parisiz  forte  monnoye  de  Flandres,  par  an,  à  paier 
au  Noël  et  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  et 
dix  huit  et  premier  de  may  et  le  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  <  x^,  xi^ 
et  derrenier  xii^*  termes  >  v^,  vi^,  vii«  viii^  termes,  48  livres  12  solz  parisiz 
fors,   valent  monnoye   de   ce   compte 56  1.  14  s. 

8205.  De  Gille  Plasch,  qui  a  prins  à  ferme  deux  chemins  contenans  deux  mesures  et  demie 

de  terre  ou  environ,  gisans  sur  l'avoir  le  conte  ou  poire  d'Anser,  le  terme  et 
espace  de  ix  ans,  commençans  à  la  Saint  Remy  cccc  et  quinze,  pour  3  livres  parisiz 
forte  vieze  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce,  pour 
les  termes  de  la  Saint  Remy  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  de  la  Saint  Rémi  mil  cccc 
et  dix  neuf,  iii^  et  iiii*  ix^  année,  6  livres  parisiz  fors,  valent 7  1.  (1) 

Ivo  (2)] 

ES   PARTIES    DE   LA   VILLE   ET    CHASTELLENIE   de    Courtray. 

8206.  De  la  mairie  de  Courtray,  qui  fu  au  chastellain  de  Lille,  que  Jehan  d'Yseghem  souloit 

tenir  à  ferme  pour  32  livres  gros  par  an;  ledit  Jehan  a  achaté  ledit  office  de  feu 
monseigneur  de  Bourgoingne  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  pour  la  somme 
de  1.200  escuz  de  30  gros  l'escu,  qui  sont  renduz  par  le  second  compte  de  Jehan 
Utenhove,  nagaires  receveur  de  Flandres,  ou  chappitre  de  vendicion  de  héritages, 
pour  icelle  mairie  tenir  et  exercer  par  ledit  d'Iseghem  aux  vies  de  lui  et  de  damoi- 
selle  Agnies  <  Amands  >  Ameids  sa  femme,  et  le  derrain  d'eubc  deux,  tout 
tenant,  si  comme  par  lettres  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa 
ville  de  Gand  le  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze  puet  plus 
à  plain  apparoir,  lequel  Jehan  et  sadicte  femme  sont  encores  vivans  et  occupent 
ladicte  mairie,  et  pour  ce néant 

8207.  De  un  peu  de  terre  gisant  emprez  le  pont  du  viez  chastel  à  Courtray,  que  les  hoirs 

de  feu  Jehan  Le  Coude  souloient  tenir  au  rapel  de  feu  monseigneur,  pour  40  solz 
parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  le  terme  de  saint  Jehan 
quatre  cens  dix  neuf  :  elle  est  vague  et  ne  treuve  l'en  qui  prenre  la  vueille  à  ferme, 
et  pour  ce néant  (3) 

8208.  De  un  peu  de  terre  gisant  sur  la  Liis,  derrière  le  vielz  chastel  à  Courtray,  que  Grielle 

Bacx  a  prins  à  ferme  pour  3  livres  parisiz  par  an  au  rappel  de  monseigneur,  à 
paier  à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  dix  neuf. ...   31. 

(1)  En  marge  en  bas  du  folio  :  Somme  :  612  1.  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

2  8.  4  d.  corrigié  comme  dessus. 

(3)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra 
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8209.  De  l'escoutheterie  de  Courtray,  que  feu  mondit  seigneur  derrain  trespassé,  dont 

Dieux  ait  l'ame,  avoit  vendu  à  Berthelemi  Betin,  marchant  de  Luques,  demeurant 
à  Bruges,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  tant  par  les  comptes  precedens  comme 
par  les  lettres  de  ladicte  vendicion,  sur  ce  bailliees  par  feu  mondit  seigneur  audit 
Berthelemi,  lesquelles  sont  cy  après  rendues  en  despence  ou  chappitre  de  rentes 
et  offices  rachatez,  en  deschargant  le  demaine  de  monseigneur  et  autrement; 
mondit  seigneur  qui  est  à  présent  rachata  ledit  office  de  escoutheterie  à  Courtray 
le  xx"  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  comme  il  appert  plus  à  plain 
par  les  lettres  d'icellui  seigneur  données  en  sa  ville  d'Arras  ledit  jour,  et  rendues  cy 
après  oudit  chappitre,  lequel  office  le  devant  nommé  Jehan  d'Yseghem  a  tenu 
depuis  ledit  jour  jusques  au  xx*^  jour  de  janvier  ensivant,  à  tel  feur  que  lors  il 
demoroit  à  ferme,  où  sont  lxi  jours,  qui  montent,  à  4  solz  2  deniers  obole  groz 
pour  jour,  à  compter  par  porcion  de  temps  <  qui  est  73  livres  de  groz  par  an, 
pour  ce  cy,  pour  ledit  temps,  la  somme  de  >  selon  ladicte  ferme  qui  est,  à  73  livres 

groz  par  an,  à  la  somme  de  12  livres  16  solz  8  deniers  obole  groz,  valent 

<  146  1.   8  s.  >    154  1.  6  d. 

8210.  Dudit  Jehan  d'Yseghem,  auquel  ledit  office  a  esté  baillé  à  ferme  comme  au  plus 

offrant  et  derrain  renchierisseur  trois  ans  commençans  audit  xx^  [fol.  xxiiii]  (1) 
jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  16  hvres 
10  solz  groz  pour  les  palmées  pour  56  livres  10  solz  groz,  et  les  autres  deux  ans 
chacun  an  pour  73  livres  de  groz,  à  payer  au  xx^  jour  de  juillet  et  au  xx^  jour  de 
janvier,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xx'^  jour  de  juillet  et  xx^  jour  de  janvier 
l'an  mil  lili'^  et  vint,  premier  et  ii^  vi^  termes,  56  livres  10  solz  gros;  ilz  ne  sont 
pas  escheuz  ou  temps  de  ce  compte,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8211.  Des  prisons  et  chepperies  dudit  Courtray  :  feu  mondit  seigneur  les  avoit  pareille- 

ment venduz  audit  Berthelemi,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  les  comptes 
precedens  et  les  lettres  de  ladicte  vendicion,  lesquelles  sont  cy  après  rendues, 
comme  dit  est  en  l'article  précèdent  ;  monseigneur  qui  à  présent  est,  rachata  ledit 
office  dudit  Berthelemi  ledit  xx^  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
et  le  dessus  dit  Jehan  d'Iseghem  l'a  tenu  par  le  temps  et  condicions  cy  devant 
oudit  article  declairé,  au  pris  de  20  livres  gros  par  an,  pour  ce  cy,  depuis  ledit 
xx^  jour  de  novembre  jusques  au  xx*  jour  de  janvier  ensivant  excluz,  où  sont 
LXI  jours,  qui  montent  à  13  deniers  demi  poitevin  groz  le  jour,  à  compter  par 
rate  de  temps  selon  le  pris  <  ce  que  a  esté  bailhé  ledit  office  qui  est  de  >  de 
ladicte  ferme  de  20  livres  gros  par  an,  <  la  somme  de  >  3  livres  6  solz  9  deniers 
gros,  valent 40  1.  12  d.  (3) 

8212.  De  Olivier  Van  den  Walle,  auquel  lesdiz  prisons  sont  demourez  à  ferme  comme  au 

plus  offrant,  trois  ans  commençans  au  xx"  jour  de  janvier  mil  CCCC  et  dix  neuf, 
le  premier  an  par  dessus  3  livres  de  gros  pour  les  palmées  pour  17  livres  de  groz, 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit         Ladicte  somme  est  rendu  cy  après  en  emprunt  en 
corrigié  comme  dessus.  II  parties,  en  plus  grant  somme. 

(2)  En  marge  :  Soit  rendu  ou  compte  ensivant.  (3)  En  marge  :  Loquatur  comme  dessus. 
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et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  20  livres  gros,  à  payer  au  xx^  de  juillet  et 
au  xx^  de  janvier,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xx^  jour  de  juillet  et  xx«  de  janvier 
l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  premier  et  ii"  vi^  termes,  17  livres  de  gros;  lesdiz 

termes  ne  sont  point  escheuz  ou  temps  de  ce  compte,  et  pour  ce  ycy 

néant  (1) 

8213.  Du  change  de  Courtray  :  on  n'a  trouvé  aucun  qui  l'ait  volu  prenre  à  ferme  par  le 

temps   de   ce   compte,   et  pour  ce néant  (2) 

8214.  Des  deux  deniers  que  on  prent  pour  monseigneur  sur  chacun  lot  de  vin  que  on 

vent  à  broche  dedens  la  franche  feste  à  Courtray,  que  Guillaume  Mersch  a  prins 
à  ferme  trois  ans  commençans  à  la  Saint  Rémi  cccc  et  seize,  le  premier  an  par 
dessus  7  livres  10  solz  pour  les  palmées  pour  25  livres  10  solz,  et  les  autres  deux 
ans  chacun  an  pour  33  hvres  parisiz  à  payer  à  la  Saint  Remy,  pour  ce,  pour  la 
Saint  Remy  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  ii^  iii^  année,  33  livres  parisiz;  de  ce 
prins  par  Jehan  Utenhove  qui  en  doit  respondre,  10  livres  parisiz  fors,  et  par 
ledit  receveur  qui  sont  renduz  par  son  premier  compte  ou  chappitre  d'emprunts 
23  hvres  fors,  sont  33  hvres  parisiz  fors,  et  pour  ce  yci néant  (3) 

8215.  De  lui,  pour  le  terme  de  la  Saint  Remy  mil  cccc  et  dix  neuf,  derreniere  iii'^  année, 

33  livres  :  ilz  sont  renduz  par  ledit  premier  compte  comme  dessus,  et  pour  ce 
ycy néant 

8216.  De  l'afforage  dudit  heu  de  Courtray,  qui  se  heve  chacun  an  entre  la  Saint  Martin 

et  le  Noël,  que  ledit  Guillaume  Mersch  tient  à  ferme  <  trois  >  six  ans,  com- 
mençans <  au  Noël  quatre  cens  dix  sept  >  à  la  Saint  Martin  Mccccxv,  pour 
3  hvres  parisiz  par  an,  à  payer  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  [v°]  (4)  du  Noël 
mil  iiii'^  et  XVIII  et  du  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  <  première  et  ii^  iii^  année  > 
iiii^  et  y»  vi^  année 6  1. 

8217.  Des  mairies  en  la  chastellenie  de  Courtray  avec  toutes  les  appartenances,  que  ledit 

Guillaume  Mersch  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre 
cens  et  dix  sept,  le  premier  an  nar  dessus  25  hvres  parisiz  pour  les  palmées  pour 
75  hvres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  100  hvres  parisiz,  à  paier 
à  la  Saint  Jehan  et  au  Noël,  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  quatre  cens  et 
dix  huit  et  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  iii<^,  iiri^  et  V  vi«  termes, 
150  hvres  parisiz;  ilz  sont  prins,  assavoir  est  par  deux  lettres  dudit  Jehan  Uten- 
hove, qui  en  doit  respondre,  56  Uvres  8  solz  8  deniers  fors,  et  par  ledit  receveur 
en  une  somme  de  143  hvres  11  solz  4  deniers  parisiz,  93  livres  11  solz  4  deniers 
fors,  qui  sont  renduz  ou  chapitre  d'emprunts  en  son  compte  précèdent,  et  pour 
ce  ycy néant  (5) 


(1)  En  marge  :  Soit  rendu  comme  dessus.  (3)  En  marge  :  Soit  veu  et  corrigié. 

Il  en  est  rendu  200  1.  en  emprunt  cy  après,  et  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

le  résidu  en  plus  grant  somme  ou  vi«  compte  G.  Le  corrigié  comme  dessus. 

Sauvage  ensivant.  (5)  En  marge  :  Soit  veu. 

(2)  En  marge  :  Soit  rebailiié  qui  pourra. 
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8218.  De  une  mote  de  molin  et  11  cens  de  terre  qui  appartindrent  jadiz  à  Wouter  Triest, 

gisant  au  dehors  de  Courtray,  ou  chemin  de  Besseghem;  il  en  est  respondu  cy 
devant  ou  chapitre  des  rentes  perpétuelles  non  muables,  et  pour  ce  ycy . . .  néant  (1) 

8219.  Du  Breul  à  Courtray,  que  Jehan  de  Le  Becque  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 

au  my  mars  quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  10  livres  parisiz  pour  les 
palmées  pour  60  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  70  livres 
parisiz,  à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël 
mil  quatre  cens  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  cccc  et  dLx  neuf,  iiii", 
V^  et  derrenier  vi^  termes,  105  livres  parisiz,  qui  selon  l'ordonnance  de  la  monnoye 
sont  fors  et  valent  122  livres  10  solz;  de  ce  fait  cy  à  déduire  sur  lesdiz  trois  termes 
à  cause  de  3  livres  parisiz  de  rente  que  prennent  chacun  an  sur  ledit  Breul  les 
beghines  de  Courtray,  <  4  livres  10  solz  >  pour  la  Saint  Jehan  ccccxix,  3  livres, 
pour  ce  cy,  le  demourant  qui  monte <  118  1.   >    119  1.  10  s. 

8220.  Du  tonlieu  de  Puthem  ou  grant  chemin  de  Bruges  à  Courtray,  entre  Zweveselle 

que  on  dit  à  le  Hille,  et  la  seigneurie  d'Englemoustier,  que  Jaques  Van  den 
Worpe  a  prins  à  ferme  VI  ans,  commençans  à  la  Saint  Rémi  cccc  et  seize,  pour 
6  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Renenghe;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  la 
Renenghe  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  ii^  vi"^  année,  6  livres  parisiz  fors, 
valent 7  1. 

8221.  De  lui,  pour  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  iii^  vi^  année 6  1. 

8222.  Du  tonlieu  ou  grant  chemin  de  Courtray  à  Bruges,  que  Jehan  Dornart  a  prins  à 

ferme  six  ans,  commençans  à  ia  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  sept,  le  premier 
an  par  dessus  10  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour  50  livres  parisiz  monnoye 
coursable  en  Flandres,  et  les  autres  cinq  ans  chacun  an  pour  60  livres  parisiz,  à 
paier  à  la  Saint  Rémi  et  à  la  Pasque,  et  est  convenencé  que  par  dessus  ladicte 
somme  ledit  fermier  doit  paier  40  livres  parisiz  par  an  lesdiz  vi  ans  durans  pour 
convertir  es  reparacions  des  mauvais  chemins  empres  ledit  Courtray  (2),  se  tant 
montent  pour  an,  dont  il  doit  bailher  certifficacion  souffisante  des  bailli,  esche- 
vins  ou  hommes  dudit  Courtray,  et  se  ladicte  somme  entièrement  et  annuel- 
ment  il  ne  convertissoit  esdiz  chemins,  il  doit  baillier  le  surplus  et  demourant 
[fol.  xxv]  (3)  audit  receveur  de  Flandres;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  saint 
Rémi  l'an  mil  iiii'^  et  dix  huit,  ii*^  xii^  terme,  25  livres  parisiz,  dont  ce  qui  en  est 
escheu  depuis  les  Pasques  jusques  à  ia  mi  aoust  l'an  dessus  dit  qui  doit  estre  forte 
monnoye,  monte  19  livres  10  soLz  6  deniers,  et  l'autre  qui  monte  5  livres  9  solz 
6  deniers  est  monnoye  de  ce  compte 28  1.  9  s.  1  d. 

(1)  £71  marge  :  Ne  soit  ceste  partie  plus  mise  en  pour  lesdictes  reparacions  20  1.;  pour  tout  80  1.,  en 
ce  chapitre,  veu  ie  contenu.  quoy  a  rate  pour  la  forte  monnoye  de  plus   que 

(2)  En  marge  :  Le  receveur  doit  certifBer  que  les  80    1.    nouvelle.    Mis    et    porté    en    la   Renenghe 
40  1.  pour  ein  qui  font  60  1.  pour  l'an  et  demi  cy  M  cccc  xxnii. 

dessoubz,  ont  esté  employés  à  refaire  lesdiz  chemins,  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

ou  autrement  soit  par  lui  respondu  desdiz  60  1.,        corrigié  comme  dessus. 
et   pour   I    terme   contenu   ou    compte    précèdent 
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8223.  De  lui,  pour  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  m*  et 

iiiie  xii^  termes 60  1. 

8224.  Des  deux  gros  de  Flandres  que  monseigneur  prent  sur  chacun  drap  que  l'en  fait  à 

Wervy  :  monseigneur  par  ses  lettres  sur  ce  faites  et  données  en  sa  ville  de  Gand 
le  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze,  soubz  les  condicions, 
forme  et  manière  que  cy  devant,  sur  l'escoutheterie  de  Courtray,  est  declairé, 
les  a  venduz,  cédez,  transportez  et  délaissiez  à  Phelippe  Raponde,  pour  et  au 
proffit  et  durant  les  vies  de  Catherine  et  Loyse,  ses  deux  filles  legitismes,  pour  la 
somme  de  2.800  escuz  de  France,  du  pris  de  30  gros  pièce,  ainsi  qu'il  appert 
plus  à  plain  par  lesdictes  lettres  dont  copie  fu  rendue  à  court  par  le  tiers  compte 
dudit  Jehan  Utenhove;  lesdictes  Katherine  et  Loyse  sont  encores  vivans,  et 
mondit  seigneur  n'a  point  rachaté  d'eubc  lesdiz  deux  groz,  et  pour  ce . . .  néant  (1) 

8225.  Des  six  deniers  que  monseigneur  prent  sur  chacun  drap  que  l'en  fait  en  la  ville  de 

Thielt  :  le  bailli  d'ilec  en  compte  avec  les  exploiz  de  son  office,  et  pour  ce . . . 
néant  (2) 

8226.  Des  quatre  deniers  que  monseigneur  prent  sur  chacun  lot  de  vin  et  des  deux  solz 

qu'il  prent  sur  chacun  tonnel  de  cervoise,  tant  d'Alemaigne,  de  Ambourg  et  de 
Hollande,  comme  d'autres  cervoises  brassées  hors  du  pays  de  Flandres,  ensemble 
les  12  deniers  qu'il  prent  sur  chacun  tonnel  de  cervoise  brassée  oudit  pays  de 
Flandres  vendue  ou  despensee  en  la  ville  de  Tielt,  les  trois  jours  de  leur  franche 
feste  durant  qui  se  tient  chacun  an  au  prochain  dimence  après  la  feste  du  Saint 
Sacrement,  que  PheUppe  de  Riemslede  tient  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la 
Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  6  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint 
Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ii''  iii^  année 
6  1. 

8227.  Du  meilleur  chief  des  serfz,  bastars  et  incommehns  es  parties  de  la  ville  et  chastellenie 

de  Courtray  :  le  bailli  d'ilec  en  compte  aveuc  les  exploiz  de  son  office,  et  pour 
ce néant  (3) 

8228.  Des  deux  gros  que  monseigneur  prent  de  nouvel  sur  chacune  paire  de  draps  qui 

sont  ployez  et  seelleez  en  la  ville  de  Courtray,  par  certain  traitié  fait  entre  mondit 
seigneur  et  les  drappiers  de  ladicte  ville,  plus  à  plain  declairé  es  lettres  de  feu 
monseigneur  <  de  >  le  duc  Phelippe  de  Bourgoingne,  <  derrenier  trespassé  > 
que  Dieu  pardoint,  et  autres  de  ladicte  ville,  données  en  l'an  mil  cccc  et  ung,  et 
aussi  en  la  Renenghele  de  l'an  mil  cccc  et  quatre,  que  Thomas  van  Monde  a 
prins  à  ferme  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  de  Flandres,  trois  ans  com- 
mençans à  la  Chandeleur  cccc  seize,  le  premier  an  par  dessus  50  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  190  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  240  livres 

(1)  En  marge  :  La  ferme  vidoit  par  an  700  1.  fors,        le  langage  de  la  partie  cy  dessoubz  mis  selon  le  tiers 
ainsi  appert  qu'il  n'est  vendu  le  denier  à  n  vies  que        compte  Jehan  Utenhove  ou  compte  ensivant. 
6  d.  Si  soit  pourveu.  Mis  au  compte  ensivant,  et  soit  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

(3)  En  truirge  :  Soit  veu. 
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parisiz,  à  paier  à  la  my  aoust  et  à  la  Chandeleur,  pour  ce,  pour  la  mi  aoust  l'an 
mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  la  Chandeleur  ensivant  oudit  an,  iii<=  et  IIII^  vi^ 
[v°]  (1)  termes,  240  livres  parisiz;  de  ce  prins  par  Jehan  Utenhove,  nagaires  rece- 
veur de  Flandres,  qui  <  en  doit  respondre  >  sont  renduz  par  son  II^  compte 
en  emprunts,  120  livres  fors,  et  par  ledit  receveur,  qui  sont  renduz  par  son  premier 
compte  ou  chappitre  d'emprunts,  autres  120  livres  parisiz  fors,  et  pour  ce  ycy .  . . 
néant  (2) 

8229.  De  lui,  pour  les  termes  de  la  mi  aoust  et  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf,  v<'  et 

derrain  vi^  termes,  240  livres;  ilz  sont  prins,  assavoir  par  ledit  Utenhove,  qu'il 
rend  par  son  m''  compte  en  emprunts,  139  livres  5  solz  parisiz  fors,  et  par  ledit 
receveur  qui  sont  renduz  comme  dessus,  100  livres  15  solz  fors,  et  pour  ce  ycy 
néant 

8230.  De  la  clergie  de  la  halle  de  la  drapperie  de  Courtray,  de  nouvel  accordé  par  lesdiz 

traitié,  accord  et  lettres  dont  sur  la  partie  des  deux  gros  cy  devant  est  faite  men- 
cion,  par  la  forme  et  manière  plus  à  plain  declairé  en  icelles,  es  comptes  prece- 
dens  et  en  la  Renenghele  de  l'an  mil  quatre  cens  et  quatre,  lequel  office  feu 
mondit  seigneur  le  duc  PheUppe,  que  Dieu  pardoint,  avoit  donné  à  maistre 
Jehan  de  La  KeythuUe,  son  secrétaire,  avant  ledit  traictié,  pour  laquelle  cause  il 
fu  lors  accordé  qu'il  lui  demouroit  sa  vie  durant,  lequel  maistre  Jehan  est  encores 
vivans,  et  tient  et  occupe  par  lui  ou  ses  commis  icelle  clergie,  et  pour  ce ... . 
néant  (3) 

8231.  De  la  vente  du  poisson  à  Courtray,  appelle  en  flamenc  tlonen  van  der  vischmarct  : 

feu  mondit  seigneur  le  duc  Jehan,  dont  Dieux  ait  l'ame,  par  ses  lettres  données 
le  iii"^  jour  de  juing  l'an  mil  quatre  cens  et  huit  et  pour  les  causes  contenues  en 
icelles  dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par  le  premier  compte  Godefroy  Le  Sau- 
vaige,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  a  icellui  office  osté  de  son  demaine 
en  le  délaissant  au  prouffit  de  ladicte  ville  de  Courtray,  et  pour  ce néant 

8232.  Du  breienc,  jeux  de  dez,  tables,  quilles,  bourles  et  autres  jeux  en  la  ville  et  chas- 

tellenie  de  Courtray,  que  Gherard  Le  Bel  souloit  tenir  à  ferme  pour  240  livres 
parisiz  par  an;  feu  mondit  seigneur  le  duc  Jehan  donna  pieça  ledit  office  à  maistre 
Jehan  Sarrote,  secrétaire  de  monseigneur  qui  à  présent  est,  à  sa  vie,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  le  iiii^  compte  Godefroy  Le  Sauvaige,  et  monseigneur  le 
duc  présent  l'a  depuis  donné  à  Mahiet  Regnault,  à  sa  vie,  comme  il  appert  par 
ses  lettres  enregistrées  en  la  Chambre  des  comptes  ou  registre  commencé  l'an 
Mccccxvii,  foho  cviu  (4). 

8233.  De  la  clergie  du  bailliage  de  Courtray  :  elle  est  hors  ferme  depuis  le  premier  jour 

de  juing  quatre  cens  et  huit,  et  ne  treuve  on  qui  prenre  la  vueille,  et  pour  ce 
néant  (5) 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  de  monseigneur  présent,  ou  aultrement  en  soit  res- 
corrigié  comme  dessus.  pondu  par  ledit  receveur  comme  dessus. 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  (4)  En  marge  :  Appere  comme  dessus. 

(3)  En  nuxrge  :  Appere  de  nouvelle  confirmacion  (5)  En  marge  :  Soit  lebaillié  qui  pourra. 
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8234.  Des  proufiz  de  certains  bois,  dont  la  moitié  fu  achatee  par  François  Camphin,  jadiz 

bailli  de  Haeriebeque,  et  l'autre  moitié  par  Jehan  Le  Fevre,  nagaires  receveur 
dudit  Harlebeque,  comme  il  appert  par  la  despense  de  son  premier  compte  de 
ladicte  recepte;  le  bois  que  l'en  y  prent  est  converti  es  ouvrages  des  molins  ilec, 
où  il  appartient,  et  pour  ce néant  (1) 

[fol.  xxvi]  (2) 

ES   PARTIES   DE   BRUGES   ET  DU   FRANC 

8235.  De  la  maison  de  la  laine  à  Bruges,  sur  laquelle  monseigneur  a  quinze  livres  de  rente 

heritable  chacun  an,  à  la  Saint  Remy,  que  Aechtekin,  fille  Jehan  Bernards,  nonne 
à  la  BHoqpie  à  Gand,  tient  par  don  de  feu  monseigneur  le  conte  Loys,  à  sa  vie, 
confermé  par  feuz  monseigneur  le  duc  Phelippe  et  par  feu  monseigneur  le  duc 
Jehan,  dont  copie  de  leurs  lettres  furent  rendues  à  court  par  le  premier  compte  de 
Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres;  ladicte  Aechtekin 

est  encores  vivant,  et  tient  et  reçoit  annuelment  ladicte  rente  et  pour  ce 

néant  (3) 

8236.  De  l'ammanscap  de  Bruges,  que  Louis  de  Le  Zaerte  a  prins  à  ferme  trois  ans,  com- 

mençans  à  la  Chandeleur  quatre  cens  et  seize,  pour  12  livres  parisiz  par  an,  à 
paier  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
11^  III*  année,  12  livres  parisiz,  dont  les  6  livres  sont  fors  et  les  autres  nouveaux, 
pour  ce 13  i.  (4) 

8237.  De  lui,  pour  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  m*  et  derraine  année ...  12  1. 

8238.  Du  droit  de  la  chaussiee  que  monseigneur  a  en  la  Molenstrate  à  Bruges,  que  Guil- 

laume Le  Vriese  a  prins  à  ferme  trois  ans,  connnençans  à  la  Saint  Jehan  mil  quatre 
cens  et  dix  sept,  pour  6  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce, 
pour  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ii*  m*  année,  parmi  la  forte 
monnoye 6 1.  3  s.  3  d.  (5) 

8239.  Du  celier  desoubz  la  vieze  pierre  à  Bruges,  à  l'entrée  des  degrez,  que  feu  monseigneur 

le  duc  Jehan  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  a  pieça  donné  à  Jehan  Cloet 
et  Katherine  sa  femme,  pour  y  avoir  leur  demeure,  leurs  vies  durans,  comme 
par  les  lettres  de  mondit  seigneur  dont  copie  fu  rendue  à  court  par  le  v^  et  der- 
renier  compte  de  feu  Andrieu  de  Douay  appert  (blanc)  (6). 

(1)  En  marge  :  Soit  declairié  la  grandeur  dudit  Mis  ou  vu'  compte  G.  Le  Sauvage, 
bois,  quei  il  est  et  où  il  eiet.  (4)  En  marge  :  Comgendum. 

Somme  :  430  1.  <  6  d.>  7  d.  (5)  En  marge  :  Soient  les  droiz  de  ladicte  chaussiee 

(2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  declairees  et  comment  on  les  Ueve,  ou  compte  ensi- 
corrigié  comme  dessus.  vant. 

(3)  En  marge  :  On  dit  que  ladicte  Achtekin  très-  (6)  En  marge  :  Soit  mis  au  demaine  de  monsei- 
passa  des  le  mois  d'octobre  cccc  xvi.  Si  soient  rendus  gneur  et  en  respondu  ou  compte  ensivant,  attendu 
les  prouiSz  de  ladicte  maison  par  ledit  receveur  que  on  dit  que  lesdiz  Jehan  et  Katherine  n'ocupent 
depuis  ledit  temps  jusques  à  présent,  et  apporté  point  ledit  celier. 

certifficacion  dudit  trespaz. 
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8240.  De  la  petite  chambrette  desoubz  les  degrez  de  la  viese  pierre  à  Bruges,  qui  souloit 

valoir  24  livres  parisiz  par  an;  elle  appartient  à  Gilles  Hoste,  à  cause  de  son  fief 
appelle  Brise  celier,  et  pour  ce néant 

8241.  Du  tort  le  conte  en  la  franche  feste  à  Bruges,  qui  souloit  valoir  91  livres  parisiz 

par  an;  il  est  aboli  et  mis  au  néant  par  feu  monseigneur  le  duc  Phelipe,  pour 
certaines  causes,  parmi  recompensacion  de  60  nobles,  rente  perpétuelle  par  an, 
à  payer  à  l'Ascencion  Nostre  Seigneur,  si  comme  il  appert  ou  chappitre  des 
rentes  perpétuelles  non  muables  cy  devant,  et  pour  ce  ycy néant 

[vo]  (1) 

8242.  De  l'overdrach  lez  Bruges,  que  Clays  Le  Steenakere  tient  à  ferme  six  ans,  commençans 

à  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  treize,  pour  4  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la 
Saint  Remy,  par  condicion  qu'il  doit  icellui  overdrach  retenir  de  tous  ouvrages 
durant  ladicte  ferme  et  relivrer  en  fin  de  ladicte  ferme  en  tel  estât  qu'il  le  trouva 
au  bail  d'icelle  ferme,  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  huit  et  la 
Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  neuf,  v*'  et  derreniere  VI^  année,  8  livres  parisiz; 
ilz  sont  prins  et  receuz  par  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres, 
<  et  pour  ce  >  qui  les  rend  par  son  iiii^  compte,  et  pour  ce  icy néant  (2) 

8243.  Du  crichouderscip  du  Franc,  qui  souloit  valoir  336  livres  parisiz  par  an,  lequel  feu 

mondit  seigneur  derrain  trespassé  donna  ja  pieça  à  Inghel  de  <  Vette  >  Bette, 
chambellan  et  serviteur  de  monseigneur  de  Cleves,  à  sa  vie,  et  depuis,  par  ses 
lettres  patentes  données  à  Gand  le  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens 
et  quatorze,  confermees  par  monseigneur  qui  à  présent  est,  vendi  ledit  office  à 
feu  Jehan  Mainfroy,  son  orfèvre  et  varlet  de  chambre,  sa  vie  durant,  lequel 
Mainfroy  est  <  pendant  le  temps  de  ce  compte  >  aie  de  vie  à  trespassement,  et, 
incontinent  après  sondit  trespas,  mondit  seigneur  par  autres  ses  lettres  et  pour  les 
causes  et  consideracions  declairees  en  icelles  <  est  >  et  cy  devant  en  l'introite 
des  parties  de  Gand,  sur  la  partie  de  la  mairie  et  garde  du  chastellet  de  Gand, 
lesquelles  lettres  sont  approuvées  par  monseigneur  qui  à  présent  est;  son  filz, 
a  ledit  office  de  crichouderscip  vendu,  cédé,  transporté  et  delaissié  à  Tliierry  de 
Stavere,  son  varlet  de  chambre  et  orfèvre,  et  à  Jaquehne  Arnaulde,  vesve  dudit 
feu  Jehan  Mainfroy,  leurs  vies  durans  et  soubz  la  forme  et  condicion  declairees 
en  ladicte  partie  (blanc)  (3). 

8244.  De  la  clergie  du  terroir  du  Franc,  que  maistre  Daniel  Alarts  souloit  tenir  à  sa  vie 

par  don  de  feu  monseigneur  le  duc  Phelippe,  laquelle  feu  monseigneur  le  duc 
Jehan  son  filz  a  reprinse  dudit  maistre  Daniel  et  l'a  vendue  à  ceuLs  du  terroir, 
pour  les  causes  et  raisons  plus  à  plain  declairees  ou  tiers  compte  dudit  Jehan 
Utenhove,   et   pour   ce néant 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (3)  En  marge  :  Appere  de  confirmacion  comme 
corrigié  comme  dessus.                                                        dessus  ou  autrement  le  receveur  en  sera  chargié, 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  comme  des  autres  parties  cy  devant. 
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8245.  Du  scipvaert  entre  Bruges  et  Yppre,  dont  monseigneur  prent  seulement  à  son  prouffit 

ie  iiii^  denier  des  proufiz,  et  ceulx  d'Yppre  les  autres  trois  pars,  moyennant  ce 
qu'ilz  les  doivent  retenir  à  leurs  coustz  et  despens,  que  les  hoirs  de  feu  Jehan 
Maes  tiennent  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  may  mil  quatre 
cens  et  seize,  pour  6  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  premier  jour  de  may;  pour  ce, 
pour  le  premier  jour  de  may  mil  cccc  et  dLx  neuf,  derreniere  iii^  année,  parmi 
ce  qu'ilz  en  doivent  à  forte  monnoye 6  1.  5  s.  10  d. 

8246.  Du  verre  de  Hughevliete  :  il  est  vague  de  longtemps,  et  pour  ce néant 

8247.  Du  verre  de  Biervliet,  qui  souloit  valoir  10  livres  par  an  :  on  ne  treuve  aucun  qui 

prenre  le  vueille  à  ferme,  et  pour  ce néant  (1) 

[fol.  xxvn] 

8248.  Des  estans  et  pescheries  devant  Hughevliete  et  l'escluse  d'Oostbourg   :   ilz  sont 

vagues,  et  pour  ce néant  (2) 

8249.  De  la  medemate  d'Isendique  :  la  ville  et  le  terroir  d'environ  est  noyé  par  la  mer, 

et    pour    ce néant 

8250.  De  la  medemate  ou  mestier  d'Oostbourg  (3),  que  Guillaume  de  Le  Strate  a  prins 

à  ferme  <  six  >  m  ans,  commençans  à  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  seize,  pour 
18  livres  parisiz  monnoye  coursable  en  Flandres  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Rémi; 
pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  l'an  mil  iiii'^  et  xviii,  ii«  iii^  année,  parmi  ce  qu'il 
en  a  payé  à  forte  monnoye,  comme  il  appartient 20  1.  14  s. 

8251.  De  lui,  pour  la  Saint  Rémi  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  derreniere  m*  année. . .  18  1. 

8252.  Du  paeldingset  et  de  la  pescherie  de  le  Coudeheyde  :  ilz  sont  vagues  de  longtemps, 

et    pour    ce néant 

8253.  De  la  pescherie  devant  Cadsant  et  à  le  Hofstede,  que  Jehan  Benissone,  Jehan  Van 

den  Steere  et  leurs  compaignons  ont  prins  à  ferme  m  ans  entiers,  commençans 
au  Noël  quatre  cens  et  seize,  pour  cinquante  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au 
Noël;  pour  ce,  pour  le  Noël  quatre  cens  et  dix  huit,  ii^  <  vi^  >  iii^  année, 
50    livres    parisiz    fors,    valent 58  1.  6  s.  8  d. 

8254.  D'euLx,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  derreniere  iii^  année, 

cinquante  hvres  parisiz  dicte  forte  monnoye,  valent 58  1.  6  s.  8  d. 

8255.  De  la  pescherie  d'entre  Oostbourg  et  Biervliet  :  elle  est  vague  depuis  la  Saint  Jehan 

l'an    mil    ccc    lxxix,    et    pour    ce néant  (4) 

(1)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra,  veu  que  (3)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Soil 
nulz  ne  puet  passer  audit  Bierviiet  se  non  par  eaue;         <rebailiié>   corrigié  comme  dessus. 

et  soient  constraina  ceulx  qui  en  ont  levé  les  prouffiz  (4)  En  marge  :  Soit  declairee  la  cause  pour  quoy 

d'en  compter.  ilz  sont  vagues  et  soit  rebaillié  qui  pourra. 

(2)  En  marge  :  Soit  rebaillié  comme  dessus. 

23. 
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8256.  Du  pois  de  la  Mue,  que  Laurens  de  Le  Moere  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 

au  premier  jour  de  novembre  quatre  cens  et  seize,  pour  12  livres  parisiz  par  an, 
à  paier  au  premier  jour  de  novembre  ;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  novembre 
cccc  et  dix  huit,  ii®  iii^  année,  12  livres  parisiz  dont  l'une  partie  est  forte  et 
l'autre  nouvelle  monnoye,  pour  ce,  à  compter  par  porcion  de  temps. . .    13  1.  12  s. 

8257.  De  lui,  pour  le  terme  du  premier  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 

derreniere  iii^  année 12  1. 

8258.  Des  pescheries  et  estangs  devant  le  nouvel  havene,  encoste  BiervUet  :  ilz  sont  esté 

vagues  depuis  l'an  soixante  seize  en  ça,  et  encores  sont  de  présent,  et  pour  ce. 
néant  (1) 

8259.  Des  estangs  et  pescheries  devant  Slepeldamme,  devant  Coxide  et  devant  la  nouvelle 

escluse  devant  Oostbourg,  que  Ghisehn  Van  den  Steene  et  ses  compaignons 
ont  prins  à  ferme  six  ans,  commençans  à  la  Saint  Berthelemy  quatre  cens  et  seize, 
le  premier  an  par  dessus  8  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour  62  livres,  et  les 
autres  cinq  ans  chacun  an  pour  70  livres,  à  paier  à  la  Saint  Berthelemi;  pour  ce, 
pour  la  Saint  Berthelemi  quatre  cens  et  dix  huit  et  Saint  Berthelemi  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf,  ii^  et  iii^  vi^  années,  140  livres  parisiz  fors,  qui  valent 
monnoye  de  ce  présent  compte 163  1.  6  s.  8  d. 

8260.  De  la  baillie  de  le  Keure  de  Waterviiet  :  le  pays  est  noyé  par  la  mer,  et  pour  ce...  néant 

8261.  De  la  mairie  d'Eclo,  que  Sohier  de  Le  Velde  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 

au  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  quinze,  le  premier  an  par  dessus  20  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  180  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
200  livres  parisiz,  à  payer  au  premier  jour  de  septembre  et  au  premier  jour  de 
mars,  pour  ce,  [v°]  (2)  pour  les  termes  du  premier  jour  de  septembre  et  du  premier 
jour  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  v^  et  derrenier  vi^  termes,  200  livres 
parisiz;  ilz  sont  renduz  par  ledit  receveur  à  forte  monnoye,  en  sondit  premier 
compte  et  oudit  chappitre  d'empruns,  et  pour  ce  ycy néant  (3) 

8262.  De  Symon  Le  Pau,  lequel  a  reprins  à  ferme  ladicte  mairie  trois  ans,  commençans 

audit  premier  jour  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  le  premier  an  par 
dessus  24  hvres  parisiz  pour  les  palmées  pour  184  hvres,  et  les  autres  deux  ans 
chacun  an  pour  208  hvres,  à  payer  comme  dessus  ;  pour  ce,  pour  le  terme  du  pre- 
mier jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  premier  vi^  terme. 
92  1. 

8263.  Des  douze  deniers  que  monseigneur  prent  sur  chacun  large  drap  que  on  fait  à  Eclo, 

avec  la  loy  et  seel  de  la  ville  de  Lembeque,  que  Jehan  Maes  tient  à  ferme  trois 
ans,  commençans  au  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  quinze,  le  premier  an 


(1)  En  marge  :  Soit  rebailiié  et  declairé  comme  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

dessus.  corrigié  comme  dessus. 

(3)  En  marge  ;  Soit  veu. 
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par  dessus  12  livres  parisiz  pour  les  palmées  52  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans 
chacun  an  pour  64  livres,  à  paier  au  premier  jour  de  mars  et  au  premier  jour 
de  septembre;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  septembre  et  le  premier  jour 
de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  v^  et  derrenier  vi^  termes,  64  livres 
parisiz;  ledit  receveur  les  a  renduz  à  forte  monnoye  par  sondit  premier  compte 
ou  chappitre  d'emprunts,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8264.  De  Victor  Blomme,  lequel  a  prins  à  ferme  lesdiz  12  deniers  trois  ans,  commençans 

audit  premier  jour  de  mars  quatre  cens  dix  huit,  le  premier  an  par  dessus  6  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  56  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
62  livres  parisiz,  à  payer  comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  sep- 
tembre l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  premier  vi*  terme 28  1. 

8265.  De  la  mairie  de  la  ville  de  Caprike  :  maistre  Daniel  Alards  a  achaté  de  feu  mondit 

seigneur  le  duc  Jehan  la  ville,  justice  et  seignourie  dudit  Caprike,  avecques  toutes 
les  rentes  et  revenues  que  icellui  seigneur  y  avoit  et  povoit  avoir,  si  comme  plai- 
nement  puet  apparoir  tant  par  le  second  compte  de  Jehan  Utenhove,  comme  par 
les  lettres  de  mondit  seigneur  sur  ce  faites,  enregistrées  en  la  Chambre  des  comptes 
à  Lille,  ou  registre  commençant  l'an  mil  cccc  et  douze,  folio  cii,  par  vertu  duquel 
achat  ledit  maistre  Daniel  joyst  de  ladicte  mairie,  et  pour  ce néant 

8266.  De  la  mairie  de  Lembeque,  laquelle  a  esté  vague  depuis  la  my  mars  mil  quatre  cens 

et  quinze  jusques  à  la  Saint  Mathieu  en  septembre  l'an  mil  cccc  et  seize,  que 
<  Gille  >  Zeghre  de  Le  Velde  a  prins  à  ferme  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  rece- 
veur gênerai  de  Flandres,  trois  ans,  commençans  <  à  la  Saint  Remy  quatre  cens 
et  seize,  pour  24  hvres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Mathieu,  et  à  la  Nostre 
Dame  en  mars  >  au  premier  jour  de  mars  mil  ccccxv,  le  premier  an  par  dessus 
6  livres  pour  les  palmées  pour  35  hvres,  et  les  autres  ii  ans  chacun  an  pour  41  hvres, 
à  paier  au  premier  de  mars  ;  pour  ce,  <  pour  la  Saint  Mathieu  et  la  Nostre  Dame 
en  >  pour  le  premier  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  <  et  la  Saint  Mathieu 
mil  cccc  et  dix  neuf,  iiii^,  v^  et  derrenier  vi*  termes  > ,  derreniere  iii^  année, 
41  livres,  en  ce  comprins  ce  qu'il  en  devoit  à  forte  monnoye,  de  ce  seulement. 
<  27  1.  16  s.  >    <  44  1.  4  s.  1  d.  >  38  1.  (2) 

8267.  De  ladicte  mairie  depuis  ledit  premier  jour  de  mars  ccccxviii  jusques  à  la  Saint 

Mahieu  ccccxix  :  <  elle  a  esté  vague  >  on  n'en  fait  ycy  aucune  chose  rendre 
au  receveur  pour  ce  que  non  obstant  le  contenu  en  l'article  cy  dessus  Gille  de  Le 
Velde,  demourant  à  Lembeke,  a  tenu  ladicte  mairie  m  ans  commençans  à  la 
Saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  seize,  pour  24  livres  parisiz  seulement  par  an,  selon 
que  l'article  cy  dessus  en  la  radiacion  le  porte;  pour  laquele  cause  on  n'a  aussi 
fait  rendre  au  receveur,  pour  ladicte  mairie,  que  lesdiz  24  hvres  parisiz  par  an, 
pour  lesdiz  m  ans,  jasoit  ce  que  la  mesme  mairie  eust,  par  Jehan  Utenhove,  par- 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  fors,  lesquelz  Jehan  Utenhove  doit  rendre  pour  ce 

(2)  En  marge  :  Peu  rendu  5  i.,  et  par  le  compte        qu'il  bailla  ladicte  ferme.  Qui  sont  rendu»  en  la  fin 
précèdent  40  i.,  pour  tout  45  1.,  dont  les  28  1.  sont        de  son  mi«  et  derrain  compte. 
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avant  receveur,  esté  bailliee  à  ferme  à  Zegher  de  Le  Velde  m  ans  commençans 
au  premier  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  quinze,  pour  41  livres  parisiz  par  an, 
ainsi  que  ledit  article  cy  dessus  le  contient,  pour  quoy  on  fait  rendre  audit  Utenhove 
le  surplus  de  ladicte  ferme,  rabatu  ce  que  par  ledit  Berthelemi  a  esté  receu  de 
ladicte  seconde  ferme,  et  pour  ce néant 

[fol.  xxviii]  (1) 

8268.  Des  molins  d'Eclo,  dont  monseigneur  doit  avoir  la  moitié,  que  Bauduin  Le  Grutere 

a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  viii^  jour  d'avril  l'an  mil  iiii*^  et  quinze 
avant  Pasques,  le  premier  an  par  dessus  20  solz  groz  pour  les  palmées  pour  7  livres 
groz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  8  livTCs  groz,  à  payer  au  xx^  jour 
d'octobre  et  au  xx^  jour  d'avril,  et  est  convenencé  que  ledit  fermier  doit  chacun 
an  convertir  es  reparacions  nécessaires  desdiz  molins,  oultre  ladicte  somme, 
dix  solz  de  groz,  monnoye  dicte,  pour  la  part  de  monseigneur,  et  en  oultre  payer 
tous  ouvrages  y  nécessaires  au  desoubz  de  cinq  deniers  gros  monnoye  dicte, 
et  <  s'en  >  se  en  chacun  desdiz  trois  ans  yceulx  10  solz  groz  ne  feussent  par  ledit 
fermier  convertis  comme  dit  est,  il  sera  tenu  de  les  paier  au  profit  de  monseigneur, 
ou  ce  qu'il  n'y  auroit  converti;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  du  xx^  jour  d'octobre 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  xx^  jour  d'avril  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 
après  Pasques,  v^  et  derrenier  vi«  termes,  8  livres  gros  fors,  valent  96  livres  parisiz, 
qui  font  à  monnoye  de  ce  compte 112  1. 

8269.  De  lui,  pour  et  à  cause  desdiz  10  solz  gros  par  an  qu'il  doit  convertir  es  reparacions 

desdis  molins;  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  termes  6  livres  fors,  valent 7  1. 

8270.  De  Pierre  de  Westvoorde,  auquel  lesdiz  molins  ont  esté  rebailhés  à  ferme,  comme 

au  plus  offrant,  par  la  condicion  dessus  declairee,  trois  ans  commençans  audit 
xx^  jour  d'avril  quatre  cens  et  dix  neuf  après  Pasques,  pour  6  livres  groz  par  an, 
à  payer  comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  xx^  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf,  premier  vi^  terme,  3  livres  de  gros,  valent 36  1. 

8271.  De  lui,  pour  cause  desdiz  10  solz  gros  par  an  qu'il  doit  convertir  es  reparacions 

desdiz  moUns  et  dont  il  n'appert  d'aucuns  ouvrages  faiz  ledit  temps,  5  solz  gros, 
valent  monnoye  dicte 60  s. 

8272.  Des  mohns  de  Caprike,  dont  monseigneur  doit  avoir  la  moitié  ;  ilz  furent  ars  par  les 

derrenieres  guerres  et  en  a  l'un  depuis  esté  refait  par  la  manière  declairee  ou 
chapitre  des  rentes  perpétuelles  cy  devant  où  il  en  est  respondu,  et  pour  ce 
ycy néant 

8273.  Du  tonheu  de  Caprike:  il  appartient  présentement  à  maistre  Daniel  Alarts,   <  sei- 

gneur dudit  Caprike  >  par  la  vendicion  perpétuelle  que  monseigneur  lui  en  a 
fait,  et  pour  ce néant 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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8274.  Du  tonlieu  et  seel  de  la  drapperie  de  Maldeghem,  dont  monseigneur  doit  avoir  la 

moitié,  et  souloit  valoir  4  livres  10  solz  parisiz  par  an;  <  lesdis  de  Maldeghem 
n'ont  point  de  seel  >  le  receveur  le  fait  recevoir  en  la  main  de  monseigneur  qui 
en  doit  respondre,  et  pour  ce néant  (1) 

8275.  De  la  mairie  d'Ardembourg  et  du  touraige  ilec,  que  Jehan  de  Thielt  a  prins  à  ferme 

trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Martin  cccc  et  seize,  pour  10  livres  parisiz 
par  an,  à  paier  à  la  Saint  Martin  et  au  x^  jour  d'avril;  pour  ce,  pour  la  Saint 
Martin  et  x"  d'avril  quatre  cens  et  dix  huit  avant  Pasques  et  la  Saint  Martin  quatre 
cens  et  dix  neuf  ensivant,  iiii®,  v*'  et  derrenier  vi''  termes,  parmi  la  creue  de  la 
forte  monnoye <  15  1.  >    15  1.  12  s. 

8276.  Du  poix  d'Ardembourg,  que  les  eschevins  d'ilec  ont  prins  à  ferme  trois  ans,  com- 

mençans à  la  Pasque  CCCC  et  dLx  sept,  pour  5  livres  parisiz  par  ans,  à  payer  à  la 
Pasque  ;  pour  ce,  pour  la  Pasque  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ii^  iii^  année, 
parmi  la  creue  comme  dessus 5  1.  5  s. 

8277.  De  la  medemate  ou  mestier  d'Ardembourg,  que  Jaque   fllz   Blondeels,  a  prias  à 

ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Martin  quatre  cens  et  dix  sept,  [v°]  (2) 
pour  86  livres  monnoye  coursable  en  Flandres  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Martin 
et  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  la  Saint  Martin  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  huit,  premier  jour  de  may  et  la  Saint  Martin  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 

11^,  m"  et  iiii^  vi^'  termes,  parmi  la  creue  de  la  monnoye  forte 

<  129  1.  >   133  1.  5  s.  6  d.  ob. 

8278.  Des  vaisseauLx  d'ez  à  Bruges  avec  le  miel  d'illec  ou  mestier,  que  messire  Hellin  de 

Steenlande  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  may  quatre 
cens  et  dix  sept,  pour  40  solz  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  de  may;  pour 
ce,  pour  le  premier  jour  de  may  mil  cccc  et  dix  neuf,  ii<=  ni«  année,  parmi  la  creue 
de  monnoye <  40  s.  >  42  s.  (3) 

8279.  De  le  spreedinghe  dalez  Oostbourg,  qui  souloit  valoir  sept  livres  parisiz  par  an  : 

elle  est  vague  de  longtemps,  et  pour  ce néant  (4) 

8280.  De  ceulx  de  Blanqueberghe,  qui  ont  une  franche  feste  de  monseigneur  chacun  an, 

à  la  Saint  Gille,  premier  jour  de  septembre,  dont  monseigneur  doit  avoir  tonlieu, 
de  chacun  cheval  4  deniers,  de  chacun  poutrain  2  deniers,  de  chacune  vache 
2  deniers,  de  chacun  veau,  de  chacun  pourchiel  et  de  chacune  brebiz  1  denier, 
et  durant  par  dix  jours  double  assise,  c'est  assavoir  trois  jours  devant  la  feste, 
quatre  jours  la  feste  durant,  et  trois  jours  après  icelle,  et  quant  il  n'y  aura  nulz 
assiz,  si  aura  monseigneur  sur  chacun  lot  de  vin  que  on  y  vendra  2  deniers,  de 

(1)  En  marge  :  Soient  rendus  les  prouffis  desdiz  (3)  En  marge  :  Ne  soient  doresenavant  bailliees 
tonlieu  et  seel  par  ledit  receveur  ou  compte  ensivant,  telles  et  semblables  fermes  à  chevaliers,  nobles  et 
tant  de  ce  présent  compte  comme  du  compte  prece-  officiers,  veu  que  c'est  contre  l'ordonnance  de  mon- 
dent, seigneur. 

(2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (4)  En  marge  :  Soit  declairee  la  cause  et  rebaillié 
corrigié  comme  dessus.  qui  pourra. 
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chacun  tonne!  de  cervoise  d'Alemîiigne  4  solz,  d'autre  estrange  cervoise  brassée 
hors  de  la  ville  2  solz,  et  d'autre  brassée  dedans  la  ville  12  deniers  de  chacun 

tonne!;  lesdiz  de  Blanqueberghe  l'ont  prins  avec  leurs  assiz,  et  pour  ce  ycy 

néant  (1) 

8281.  De  la  pierre  et  prison  d'Oostende,  que  Victor  Cand,  filz  Martin,  a  prins  à  ferme 

trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  3  livres 
parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  quatre  cens 
et  dix  huit  et  la  Saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  et  ii^  iii^  année,  parmi 
la  creue  de  la  monnoye  comme  dessus 6  1.  8  s. 

8282.  Des  moUns  du  Dam,  des  terres  des  viez  molins  avec  les  rentes  de  la  terre,  de  l'eaue 

et  toutes  les  appartenances,  dont  les  bourgmaistres  et  eschevins  du  Dam  qui 
lesdiz  mohns  doivent  tenir  à  leurs  coustz  en  doivent  compter,  et  monseigneur 
doit  avoir  la  moitié  des  proufiz  et  ladicte  ville  l'autre  moitié,  lesquelz  ont  valu 
au  proufit  de  monseigneur,  pour  un  an  feni  au  Noël  CCCC  et  dix  huit,  comme  par 
certifficacion  de  ladicte  ville  cy  rendue  puet  apparoir 92  i.  (2) 

8283.  D'eulx,  pour  un  an  feni  au  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf 94  1. 

8284.  De  l'afforage  du  Dam,  dont  on  prent  de  chacune  pièce  de  vin  que  on  y  vend  à  broche 

10  solz,  que  Jaque  Hasart  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Chandeleur 
mil  quatre  cens  et  dix  sept,  le  premier  an  par  dessus  15  hvres  parisiz  pour  les 
palmées  pour  60  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  75  livres 
parisiz,  à  payer  au  premier  jour  d'aoust  et  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  le  premier 
jour  d'aoust  et  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  premier  d'aoust  et  Chan- 
deleur mil  cccc  et  dix  neuf,  premier,  ii^,  m"  et  iiii^  vi^  termes  de  ladicte  ferme, 
parmi  la  creue  de  la  monnoye <  135  1.  >  140  1.  9  s.  4  d. 

[fol.  XXIX]  (3) 

8285.  De  l'afîoraige  de  Monequereede  et  de  le  Houque,  qui  souloit  estre  comprins  en  la 

ferme  de  l'afforage  du  Dam  cy  devant,  que  tiennent  à  ferme  les  eschevins  d'ilec 
trois  ans,  commençans  à  la  Chandeleur  quatre  cens  et  quinze,  pour  4  livres  parisiz 
par  an,  à  payer  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  huit, 
derreniere  m*  année,  parmi  la  creue  comme  dessus 4  1.  7  s. 

8286.  Desdiz  eschevins  qui  ont  reprins  à  ferme  ledit  afforage  trois  ans,  commençans  à  la- 

dicte Chandeleur  quatre  cens  dix  huit,  pour  ledit  pris  et  à  paier  comme  dessus; 


(1)  En  marge  :  On  dit  que  ce  seroit  le  prouffit  de  (2)  En.  marge  :  Il  doit  ladicte  certifficacion. 

monseigneur   de   baillier   separeement   la   ferme   cy  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

dessoubz  d'une  part,  et  les  assis  d'autre  part.  Si  soit        corrigié  comme  dessus, 
ainsi  fait  et  en  respondu  par  le  receveur  au  premier 
rebail  desdiz  assis. 
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pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  m" 
année 4    1. 

8287.  Du  touraige  du  Dam,  que  Gautier  Râpe  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la 

Saint  Rémi  quatre  cens  et  seize,  pour  12  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint 
Remy;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  huit  et  la  Saint  Rémi  quatre 
cens  et  dix  neuf,  ii''  et  derreniere  iii^  année,  parmi  la  creue  sur  l'année  cccc 
XVIII <  24  1.  >   25  1.  15  s.  8  d.  poit. 

8288.  Des  deux  esterlins  que  l'en  prent  sur  chacune  pièce  de  vin  de  Saint  Jehan  que  on 

vend  en  la  ville  du  Dam  et  de  la  graute  d'illec,  que  Jaque  Hughezone  a  prins  à 
ferme  six  ans,  commençans  à  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  sept,  le  premier 
an  par  dessus  66  livres  parisiz  monnoye  coursable  en  Flandres  pour  les  palmées 
pour  102  livres,  et  les  autres  <  deux  >  v  ans  chacun  an  pour  168  livres  parisiz, 
à  paier  à  la  Pasque  et  à  la  Saint  Rémi  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  huit  et  la  Pasque  et  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ii", 
iiie  et  une  xiies  termes 219  1.  (1) 

8289.  De  la  seignourie  et  terre  de    <  Paet  >    Praet  acquise  et  achatee  du  seigneur  de 

Gruuthuse  aveuc  toutes  les  appartenances;  feu  monseigneur  de  Flandres  le  donna 
heritablement  à  messire  Loys  le  Frison,  son  filz  bastard,  et  pour  ce néant 

8290.  Des  cines  du  mour  entre  Versenare  et  Meetkerke  et  es  parties  d'environ,  que  Henry 

de  Meetkerke  tient  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens 
et  dix  huit,  pour  9  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la 
Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  première  m^  année 9  1.  (2) 

8291.  Des  cines  du  brouc  de  Merkem  et  de  la  Lieve  empres  le  Dam  :  ledit  brouc  est  secq 

et  n'y  viennent  nulz  cines  couver,  et  pour  ce néant 

8292.  Des  tonlieu  et  pont  de  Waerdamme,  que  Jehan  Daniel  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  au  jour  de  saint  Andrieu  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  8  livres 
parisiz  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Andrieu  ;  pour  ce,  pour  la 
Saint  Andrieu  mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  la  Saint  Andrieu  mil  quatre  cens  et 

dix  neuf,  première  et  ii^  iii^  année,  parmi  la  creue  de  la  monnoye 

16  1.  18  s.  11  d.  oh. 

8293.  De  Loy  van  Leden,  qui  b  prins  à  ferme  le  tonlieu  appelle  heet  Veldekin  lez  Lophem, 

appartenance  dudit  pont  de  Wardamme,  quatre  ans,  commençans  au  premier 
jour  de  mars  quatre  cens  et  seize,  pour  40  solz  l'an,  à  payer  au  premier  jour  de 
mars;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
<  et  premier  jour  de  mars  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  >  II"  <  et  lii^  >  Illl^ 
année,  parmi  la  creue  comme  dessus <  4  1.  3  s.  >  43  s. 

(1)  En  marge  :  Loqualur  se  sur  les  palmées  on  (2)  En  marge  :  Loquatur  se  ce  sera  fort  comme 

doit  prendre  creue.  pescheries  et  terres. 
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[vo]  (1) 

8294.  D'un  autre  petit  toniieu  qui  appartient  audit  pont,  ou  chemin  de  Bruges  à  Aude- 

narde  :  il  n'est  point  baillé  à  ferme,  et  ne  treuve  l'en  qui  prenre  le  vueille,  et 
pour  ce néant  (2) 

8295.  De  la  pescherie  du  vivier  le  conte  en  la  parroisse  Saint  George  en  Diestele  dalez 

Zotscure,  que  Clays  Poukaert  et  Pierre  de  Le  Midhaghe  ont  prins  à  ferme  six  ans, 
commençans  à  la  Saint  Martin  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  15  livres  parisiz 
nouvelle  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Martin;  pour  ce,  pour  la 
Saint  Martin  quatre  cens  et  dix  huit  et  la  Saint  Martin  quatre  cens  et  dix  neuf, 
première  et  ii*  vi^  année,  30  livres  parisiz  fors,  valent 35  1. 

8296.  Du  miel  ou  mestier  de  Bruges  :  il  est  comprins  en  la  ferme  des  ez  dudit  mestier  cy 

devant,  et  pour  ce néant  (3) 

8297.  Du  meilleur  chief  des  serfz,  bastars  et  incommeiings  et  de  la  rente  du  balfart  de 

Maldeghem  :  le  bailli  de  Bruges  en  compte,  et  pour  ce  ycy néant  (4) 

8298.  De  la  pescherie  de  la  nouvelle  leet  entre  Maie  et  le  Dam,  qui  souloit  valoir  12  livres 

par  an  :  elle  est  toute  sèche  de  longtemps,  et  pour  ce néant 

8299.  De  la  nouvelle  espee  au  bout  de  la  nouvelle  leet,  ainsi  que  l'en  va  de  Maie  au  Dam  : 

elle  est  vague  de  longtemps,  et  pour  ce néant 

8300.  De  l'overdrach  entre  Oudembourg  et  Neufport,  que  Jehan  Carin  a  prins  à  ferme 

du  XII*  jour  de  décembre  quatre  cens  et  <  seize  >  XIII,  en  six  ans,  pour  6  livres 
parisiz  par  an,  à  paier  au  xii*  jour  de  décembre,  par  condicion  qu'il  sera  tenu  de 
retenir  de  tous  membres  ledit  overdrach  à  ses  frais,  lequel  est  fort  cheu  en  ruyne, 
et  icellui  livrer  en  fin  de  ferme  en  bon  estât  et  deu;  pour  ce,  pour  le  xii*  jour  de 
décembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  xii*  de  décembre  l'an  mil  cccc  et 

dix  neuf,  v^  et  derreniere  vi*  année,  parmi  la  creue  de  la  monnoye 

12  1.   13.  s  5  d.  ob.   poit. 

8301.  Du  tonheu  et  overdrach  dalez  Neufpoort,  appelle  Zaghers  overdrach,  que  Gaultier 

filz  Wouters  et  Leurens  Le  Wulf  ont  prins  à  ferme  <  vi  >  m  ans,  commençans 
au  VIII*  jour  d'avril  quatre  cens  et  <  quatorze  >  xviii  avant  après  Pasques,  pour 
18  livres  parisiz  monnoye  de  Flandres,  par  an,  à  payer  au  Viii*  jour  d'avril  ;  pour 
ce,  pour  le  viii*  jour  d'avril  cccc  et  dix  huit  avant  Pasques,  <  quatre  cens 
dix  neuf,  v*  vi*  >  première  m*  année,  parmi  la  rate. . .  <  18  1.  >  19  1.  1  s.  6  d.  (5) 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  dudit  baJfart,  veu  que  ou  compte  dudit  bailli  n'en 
corrigié  comme  dessus.  est  faite  aucune  mencion. 

(2)  En  marge  :  Soit  rebaiiiié  qui  pourra.  (5)  En  marge  :  Soit  ceste  ferme  rebaiilee  au  prc- 

(3)  En  marge  :  Soit  veu.  mier  expirement,  commençant  sur  i  autre  mois  que 

(4)  En  marge  :  Soit  sceu  que  c'est  de  la  rente  avril,  pour  les  Pasques. 
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8302.  Du  seel  de  la  drapperie  de  Ghistelle,  dont  monseigneur  a  de  chacun  drap  que  l'en 

y  fait  12  deniers  et  du  demi  drap  6  deniers  ;  ceulx  de  la  ville  en  doivent  compter 
depuis  l'an  lxxix  en  ça,  et  pour  ce néant  (1) 

8303.  De  l'espee  de  Aude  beex  brugghe,  que  Jehan    <  Stullaert  >   Maes  tient  à  ferme 

<  trois  >  VI  ans,  commençans  au  <  xxiiii^  >  xxiii«  jour  de  novembre  quatre 
cens  et  quinze,  pour  8  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  xxiii"  jour  de  novembre  ; 
pour  ce,  pour  le  xxiii^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  <  derreniere  > 
me  vi^  année,  parmi  la  creue  comme  dessus 8  1.  17  s.  10  d.  ob. 

8304.  De  Jehan  Maes,   <  eschevin  du  Franc,  qui  a  reprins  à  ferme  ledit  overdrach  trois 

ans  commençans  au  xxiiii"  jour  de  novembre  l'an  dessus  dit,  pour  ledit  pris 
et  à  payer  comme  dessus,  pour  ce  >  pour  le  xxiii^  jour  [fol.  xxx]  (2)  de  novembre 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  <  première  iii^  >  iiii^  vi"  année 81. 

8305.  Du  change  de  l'Escluse,  qui  souloit  valoir  à  ferme  24  livres  l'an  :  on  n'a  trouvé 

par  le  temps  de  ce  compte  qui  prenre  le  veuille  à  ferme,  et  pour  ce néant  (3) 

8306.  Du  passage  par  eaue  devant  Cortebrucghe  ou  grant  chemin  de  Bruges  à  Lophem, 

qui  souloit  valoir  40  solz  par  an  :  il  n'y  ot  de  longtemps  ne  n'a  de  présent  aucun 
passage,    et   pour   ce néant 

8307.  Des  sept  mesures  de  fief  que  souloit  tenir  Guy  Buuc,  gisans  en  la  paroisse  de  Wes- 

cappelle,  ou  poire  de  Bas,  au  charge  d'un  faucon  sor  par  an,  advenues  et  ratraictes 

<  et  rataint  >  à  monseigneur  par  jugement  des  hommes  du  Bourg  de  Bruges, 
par  faulte  de  payement,  que  sire  Ernoul  Noids,  prestre,  a  prins  à  ferme  six  ans, 
commençans  au  Noël  quatre  cens  et  quatorze,  le  premier  an  par  dessus  4  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  5  livres,  et  les  autres  v  ans  chacun  an  pour  9  livres 
parisiz  <  par  an  > ,  à  paier  au  Noël,  et  est  convenencé  que  ledit  sire  Ernoul 
payera  par  dessus  ladicte  ferme  toutes  les  charges  qui  survendront  à  ladicte  terre, 
sa  ferme  durant,  montant  à  2  solz  parisiz  sur  chacune  mesure  et  au  desoubz 
et  non  autres  ;  pour  ce,  pour  le  Noël  cccc  et  dix  huit  et  le  Noël  cccc  et  dix  neuf, 
iiii^  et  v^  vie  termes,  18  livres  fors,  valent  nouvelle  monnoye. . .    <  18  1.  >  21  1. 

8308.  Du  couretage  du  vin  de  Rin  au  Dam,  que  Godscalc  de  La  Chappelle  tient  à  ferme 

trois  ans,  commençans  à  la  Pasque  quatre  cens  et  seize,  pour  50  livres  parisiz 
par  an,  à  paier  à  la  Pasque;  pour  ce,  pour  la  Pasque  quatre  cens  et  dix  neuf, 
derreniere  iii^  année,  parmi  la  creue  de  la  monnoye  forte,  comme  dessus. . . . 
53  1.  6  s.  5  d.  ob. 

8309.  Du  jeu  de  brelenc  et  autres  jeux  ou  terroir  du  Franc,  qui  souloit  valoir  180  livres 

parisiz  par  an,  que  feu  monseigneur  derrenier  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  donna 
pieça  à  maistre  Jehan  Fortier,  son  secrétaire,  à  sa  vie;  mondit  seigneur,  par  ses 

(1)  En  marge  :  Soient  constrains  de  venir  compter  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

depuis  ledit  temps  jusques  au  jour  que  monseigneur  corrigié  comme  dessus, 

donna  ladicte  ville  au  seigneur  de  Ghistelle.  Mis  ou  (3)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra, 
compte  ensivant. 
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lettres  patentes  et  pour  les  causes  declairees  en  icelles  données  à  Gand  le  premier 
jour  d'octobre  quatre  cens  et  quatorze,  confermees  par  monseigneur  son  filz, 
qui  à  présent  est,  a  vendu  à  Jehan  Mainfroy  à  sa  vie  ledit  office,  lequel  Mainfroy 
<  pendant  le  temps  du  compte  précèdent  >  est  aie  de  vie  à  trespassement,  et 
depuis  mondit  seigneur  par  ses  lettres,  pour  les  causes  et  soubz  les  forme  et 
condicions  declairees  en  icelles  et  cy  devant  en  l'introyte  des  parties  de  Gand 
où  copie  desdictes  lettres  est  rendue  à  court,  a  vendu  ledit  office  à  Thierry  de 
Staure,  son  orfèvre  et  varlet  de  chambre,  et  à  Jaqueline  Ernaulde,  vesve  dudit 
feu  Mainfroy,  leurs  vies  durans  et  du  survivant,  lesquelz  sont  encores  vivans  et 
tiennent  et  occupent  ledit  office,  et  pour  ce néant  (1) 

8310.  De  la  clergie  du  bailliage  de  l'Eaue  à  l'Escluse,  que  Pauwels  Ragart  souloit  tenir  à 

ferme  pour  32  livres  parisiz  par  an  :  feu  monseigneur  le  duc  Jehan,  par  ses  lettres 
patentes  données  à  Lille  le  xxv*  jour  d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze, 
confermees  par  mondit  seigneur  son  filz,  et  pour  les  causes  et  consideracions 
contenues  en  ycelles  et  moyennant  la  somme  de  cent  escuz  payez  à  son  receveur 
de  Flandres,  pour  et  ou  nom  de  lui,  a  voulu  et  veult  que  Jehan  de  La  Liis,  clerc, 
tiengne  et  exerce  ledit  office,  ou  face  tenir  et  exercer  à  ses  perilz  et  fortunes  [v°]  (2) 
par  personnes  à  ce  ydoine,  souffisant  et  habille,  approuvée  par  le  baiUi  de  l'Eaue 
à  l'Escluze  présent  et  à  venir,  sa  vie  durant  tant  seulement,  si  comme  par  lesdictes 
lettres  dont  copie  fu  rendue  à  court  par  le  second  compte  dudit  Jehan  Utenhove 
puet  plainement  apparoir;  ledit  Jehan  de  la  Liis  est  encores  vivant  et  tient  et 
occupe  ledit  office,  et  pour  ce néant 

8311.  De  la  clergie  du  bailliage  de  la  terre  à  l'Escluse,  que  George  Gherbode  souloit  tenir 

à  ferme,  pour  8  escuz  de  France  par  an  :  feu  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  et 
pour  les  causes  et  consideracions  declairees  en  icelles  données  en  sa  ville  de  Lille 
le  xxv^  jour  d'aoust  mil  quatre  cens  et  quatorze,  dont  copie  fu  rendue  à  court 
par  le  m*  compte  dudit  Jehan  Utenhove,  a  vendu,  cédé,  transporté  et  delaissié 
ladicte  clergie  à  Loy  Le  Witte,  clerc,  pour  ledit  office  exercer  ou  par  personne  à  ce 
habille,  approuvée  par  le  bailli  de  l'Escluse,  faire  exercer,  sa  vie  durant  seulement, 
pour  et  moyennant  la  somme  de  cinquante  escuz  de  30  gros  pièce,  que  pour  ce 
mondit  seigneur  a  euz,  ainsi  que  par  lesdictes  lettres  et  ledit  compte  puet  plus  à 
plain  apparoir;  ledit  Loy  est  encores  vivant  et  tient  et  occupe  ledit  office,  et  pour 
ce  <  ycy  > néant 

8312.  Des  jeux  de  tables  et  de  dez  en  l'Eaue  à  l'Escluse,  qui  souloit  valoir  28  couronnes 

par  an  :  feu  monseigneur  le  duc  Jehan,  par  ses  lettres  données  à  <  Paris  > 
Arras  le  viii^  jour  d'octobre  quatre  cens  et  unze,  dont  copie  fu  rendue  à  court 
par  le  quart  compte  de  Godefroy  Le  Sauvage,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres, 


(1)  En   marge  :   Appere   de   confirmacion   de   monseigneur    présent    comme    dessus.    Mis   ou   compte 
ensivant. 

(2)  En  marge  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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a  donné  ledit  office  à  Jehan  de  Masilles,  varlet  de  chambre,  et  Jehan  Raveau,  clerc 
des  offices  de  mondit  seigneur  qui  à  présent  est,  à  leurs  vies,  lesquelz  tiennent  et 
occupent  ledit   office,   et  pour  ce néant  (1) 

ES    PARTIES    D'YPPRE    ET   DU    WESTLAND   (2) 

8313.  De  la  terre  de  Reninghelst,  ensemble  du  molin  dudit  lieu  cy  après,  que  Guillaume 

Lammot  a  prins  à  ferme  six  ans,  commençans  à  la  <  Renenghe  >  Saint  Jehan 
mil  quatre  cens  et  treize,  réservé  corps  et  membres,  avoir  de  bastards,  amendes 
de  60  livres  et  confiscacions,  pour  la  somme  de  54  livres  parisiz  par  an,  à  payer 
[fol.  xxxi]  (3)  moitié  au  Noël  et  l'autre  moitié  à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  les 
termes  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit  et  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf, 
xi^  et  derrenier  xii^  termes,  et  son  rest  <  des  Renenghes  desdictes  années  mil 
cccc  dix  huit  et  >  de  la  Renenghe  cccc  et  dix  neuf 6  1.  16  s.  4  d.  (4) 

8314.  Dudit  Guillaume,  qui  a  reprins  à  ferme  ladicte  terre  et  molin  trois  ans,  commençans 

à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  18  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  72  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
90  livres  parisiz;  pour  ce  cy,  sur  les  termes  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 
et  saint  Jehan  mil  quatre  cens  et  vint,  premier  et  ii^  vi^  termes,  le  receveur  rent 
cy  après  en  emprunts  ce  qu'il  en  a  receu,  pour  ce  ycy néant 

8315.  Du  molin  dudit  lieu  de  Reninghelst  :  il  est  baillié  à  ferme  aveuc  la  terre  de  Renin- 

ghelst cy  devant,  et  pour  ce  ycy néant 

8316.  Du  tort  le  conte  en  la  feste  d'Yppre  appelle  le  coudemaerct,  qui  est  chacun  an  à 

l'Ascencion  :  le  bailli  dudit  lieu  le  fait  recevoir  et  en  compte,  et  pour  ce . .   néant  (5) 

8317.  De  la  pescherie  des  fossez  le  conte  à  Yppre,  entre  la  porte  de  Meessines  et  celle  du 

Temple,  que  les  eschevins  d'Yppre,  ou  nom  de  Victor  de  Witte,  tiennent  à  ferme 
six  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  treize,  pour  7  livres  10  solz 
parisiz  par  an,  à  payer  à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  cccc  et  dix 
neuf,  derreniere  vi^  année,  parmi  la  creue  de  la  monnoye  . .   71.  <  10  s.  >  12  s. 

8318.  De  aucunes  petites  rentes  mon  tans  à  10  livres  5  solz  1  denier  parisiz  par  an  et  uns 

espérons  dorez,  dont  Gaultier  Mersian  est  receveur  et  en  doit  compter  chacun 
an  à  la  Renenghe,  pour  ce,  pour  son  rest  des  Renenghes  mil  cccc  xviii  et  cccc 
dix  neuf;  il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (6) 

8319.  De  la  halle  de  Langhemarc,  dont  on  prent  pour  monseigneur  de  chacun  drap  que 

l'en  y  fait  4  solz  et  du  demi  drap  deux  solz,  et,  pour  ce,  on  leur  a  accordé  leur 
franchise  du  seel  et  loy  de  la  drapperie,  que  maistre  Guillaume  Liissenzone  a 

(1)  En  marge  :  Appere  de  confirmacion  comme  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
dessus.  Mis  ou  compte  ensivant.                                          corrigié  comme  dessus. 

Somme  :  1.626  1.  11  d.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  <Hic>.  (5)  En  marge  :  Soit  bailiié  à  ferme. 

(6)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter. 
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prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  seize,  le 
premier  an  par  dessus  10  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour  210  livres  parisiz, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  220  livres  parisiz,  à  payer  au  Noël  et  à  la 
Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit  et  saint  Jehan 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  v^  et  derrenier  vi^  termes,  220  livres  parisiz;  de  ce 
prins  par  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  en  plus  grant 
somme  110  livres,  reste  que  le  receveur  a  receu  à  forte  monnoye  110  hvres,  qui 
font  monnoye  de  ce  compte 128  1.  6  s.  8  d.  (1) 

8320.  De  Jaque  Roulins,  lequel  a  reprins  à  ferme  ladicte  halle  trois  ans,  commençans  à 

ladicte  Saint  Jehan  quatre  cens  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  42  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  162  hvres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  204  hvres, 
à  payer  comme  dessus  ;  pour  ce  cy,  pour  le  Noël  cccc  et  dLx  neuf,  premier  vi^  terme. 
81  i. 

8321.  Du  droit  que  le  doyen  de  Langhemarc  prent  par  an  sur  icelle,  que  ledit  maistre 

Guillaume  Ahssenzone  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  xvi^  jour  de 
juillet  cccc  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  3  hvres  parisiz  pour  les  palmées 
pour  43  hvres  parisiz,  [v°]  (2)  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  46  livres  parisiz, 
à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  le  Noël  quatre  cens  et  dix  huit 
et  Saint  Jehan  cccc  et  dix  neuf,  v«  et  derrenier  vi^  termes,  46  hvres  parisiz,  que 
le  receveur  a  receuz  en  forte  monnoye,  et  valent  monnoye  de  ce  compte .... 
53  1.  13  s.  4  d. 

8322.  De  Hughe  Daenssone,  fermier  de  ladicte  doyenné,  qu'il  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  au  xvi^  jour  de  juillet  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  le  premier  an 
par  dessus  15  hvres  parisiz  pour  les  palmées  pour  39  hvres  parisiz,  et  les  autres 
deux  ans  chacun  an  pour  54  hvres  parisiz,  à  payer  comme  dessus;  pour  ce,  pour 
le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  premier  vi*  terme 19  1.  10  s. 

8323.  De  la  prison  et  chepperie  de  la  maison  de  monseigneur  à  la  Salle  d'Yppre,  qui  est 

hors  ferme  des  le  Noël  cccc  et  deux;  Ciprian  Mersiaen,  bailh  de  la  Salie  dudit 
Yppre,  demeure  en  ladicte  maison,  qui  reçoit  les  proufBz  de  ladicte  prison  et 
chepperie  parce  que  on  ne  treuve  qui  prenre  la  vueille  à  ferme,  et  pour  ce. . . 
néant  (3) 

8324.  De  la  chaussée  de  Stades,  que  Lisbette  Batemans  tient  à  ferme  six  ans,  commençans 

à  la  Saint  Remy  quatre  cens  et  quatorze,  pour  7  hvres  4  solz  parisiz  fors  par  an, 
moyennant  que  ladicte  somme  elle  doit  convertir  en  la  reparacion  de  la  chaussée 
d'illec  ou  cas  qu'elle  monte  tant,  et  en  chacun  an  rendre  compte  des  fraiz  qui  se 
feront  en  la  reparacion  de  ladicte  chaussée  ;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  la  Saint 
Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  et  de  la  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  (3)  En  marge  :  Soit  ladicte  prison  et  cheperie 

(2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit        bailliee  à  ferme. 
corrigé  comme  dessus. 
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iiii^  et  v«  vi^  année,  14  livres  8  solz  <  ladicte  somme  est  demeurée  devers  ladicte 
Lisbette,  pour  la  convertir  en  ladicte  chaussée,  dont  elle  doit  compter  et  pour 
ce  ycy  >    fors,   valent <  néant  >    16  1.    16  s.   (1) 

8325.  De  ladicte  Lisbette,  pour  le  terme  de  la  Saint  Rémi  mil  cccc  xvii  escheu  ou  compte 

précèdent,  7  livres  4  solz  fors,   valent 8  1.   8  s. 

8326.  Du  change  de  Neufpoort  :  il  n'en  y  a  aucun  ne  n'ot  de  longtemps,  et  pour  ce 

néant  (2) 

8327.  Des  deux  deniers  que  monseigneur  prent  sur  chacun  lot  de  vin  vendu  en  la  franche 

feste  à  Neufport,  par  cinq  jours  la  feste  durant,  que  Wouter  Le  Brauwere  tient  à 
ferme  de  la  Saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  quinze,  en  trois  ans,  pour  9  livres  parisiz 
par  an,  à  paier  au  premier  jour  d'octobre;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  d'octobre 
quatre  cens  et  dix  huit,  derreniere  iii^  année 9  1. 

8328.  Dudit  Gautier  Le  Brauwere,  qui  a  reprins  à  ferme  lesdiz  deux  deniers  autres  trois  ans, 

commençans  à  ladicte  Saint  Rémi  quatre  cens  dix  huit,  pour  <  ledit  pris  > 
10  livres  parisiz  par  an,  et  à  payer  comme  dessus;  pour  ce,  pour  la  Saint  Remy 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  première  iii"^  année 10  1. 

8329.  Des  pasturages  des  bestes  de  la  nouvelle  heyde  es  dunes  :  les  garenniers  des  dunes, 

Thomas  de  Scoenevelt  et  Jaques  de  La  Viesville  en  ont  levé  et  lievent  les  proufiz, 
et  pour  ce néant  (3) 

8330.  De  l'overdrach  dalez  la  maison  Riquart  Blavoet,  que  Jaques  <  Bloc  reçoit  >  Le  Bac 

souloit  recevoir  en  la  main  de  monseigneur,  et  en  doit  compter  depuis  la  Saint 
Jehan  CCC  lill'"'  xvi;  ledit  overdrach  est  cheu  en  ruyne  de  longtemps,  et  pour 
ce néant 

8331.  Du  bac  de  Parvise,  que  Vivien  Foye  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  [fol.  xxxii] 

(4)  au  premier  jour  de  septembre  quatre  cens  et  quinze,  pour  18  livres  parisiz 
par  an,  à  payer  à  la  my  aoust,  et  est  convenencé  qu'il  doit  hvrer  ledit  bac  en  tel 
estât  qu'il  le  trouva  à  l'entrée  de  sa  ferme  au  partir  d'icelle;  pour  ce  cy,  pour  la 
my  aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  derreniere  iii«  année,  18  livres  parisiz  fors, 
valent 211. 

8332.  De  <  lui  >  Jaque  Veyse,  auquel  ledit  bac  a  esté  rebaillié  autres  trois  ans,  commençans 

<  audit  premier  jour  de  septembre  >  à  ladicte  mi  aoust  quatre  cens  et  dix  huit, 
pour  ledit  pris  et  à  paier  comme  dessus;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  la  mi  aoust 
cccc  dix  neuf,  première  iii«  année 18  1. 

8333.  De  la  pescherie  du  mour  entre  Fumes  et  Berghes,  que  Andrieu  de  Zinnebeque  a 

prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  dix  sept,  le 
premier  an  par  dessus  20  solz  gros  pour  les  palmées  pour  7  livres  gros,  et  les 
autres  <  trois  >  ii  ans  chacun  an  pour  8  Uvres  gros,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  prouffiz  ou  compte  ensivant. 

(2)  En  marge  :  Soit  rebaillié  qui  pourra.  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(3)  En  marge  :  Soit  baillié  à  ferme  et  respondu  des        corrigié  comme  dessus. 
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Jehan;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit  et  la  Saint  Jehan 
et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf  ensivant,  m'',  iiii^  et  v^  vi«  termes,  12  livres  gros 
fors,  valent  144  livres  parisiz;  de  ce  prins  par  ledit  receveur  et  qui  sont  renduz 
par  son  premier  compte  ou  chapitre  d'emprunts  100  livres  parisiz  fors,  reste 
44  livres  parisiz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 51  1.  6  s.  8  d.  (1) 

8334.  Du  mour  en  la  chastellenie  de  Berghes  et  de  la  pescherie  d'icellui,  que  Jaques  Dens 

a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  sept, 
le  premier  an  par  dessus  3  livres  gros  pour  les  palmées  pour  18  livres  gros  forte 
monnoye  de  Flandres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  21  livres  de  groz 
dicte  monnoye,  à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  le  terme  de 
Noël  quatre  cens  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  m*, 
iiii^  et  v^  VI*  termes,  31  livres  10  solz  gros  fors,  valent  378  livres  parisiz;  de  ce 
prins  par  le  receveur  et  qui  sont  renduz  comme  dessus  300  livres  parisiz  fors, 
demeure  78  livres  parisiz,  qui  valent  monnoye  de  ce  compte 91  1. 

8335.  De  l'afforage  de  Berghes,  que  Michiel  Vernieve  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 

au  Noël  quatre  cens  et  quinze,  pour  16  livres  parisiz  par  an,  à  payer  au  Noël; 
pour  ce,  pour  le  Noël  quatre  cens  et  dix  huit,  derreniere  m*  année,  parmi  la  creue 
de  la  monnoye  <  16  1.  >    17  1.  13  s.  3  d. 

8336.  Dudit  Michiel,  auquel  ledit  afforage  est  rebaillié  à  ferme  sLx  ans,  commençans  audit 

Noël  quatre  cens  dix  huit,  pour  18  livres  parisiz  par  an,  à  payer  comme  dessus; 
pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  vi*  année. . .  18  i. 

8337.  De  l'afforage  de  Mardique  :  il  est  vague,  et  pour  ce néant 

8338.  De  la  mairie  de  Ghivelde,  que  Gilles  Boenscoef  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 

à  la  Chandeleur  quatre  cens  et  quinze,  pour  10  livres  parisiz  par  an,  à  payer  à  la 
Chandeleur;  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  huit,  derreniere  m 
année,  parmi  la  creue  de  la  monnoye 10  1.  16  s.  8  d. 

8339.  De  Pieter  Boenscoef,  qui  a  reprins  à  ferme  ladicte  mairie  trois  ans,  commençans 

à  ladicte  Chandeleur  quatre  cens  dLx  huit,  pour  ledit  pris  et  à  paier  comme  dessus; 

pour  ce,  pour  la  Chandeleur  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  m*  année 

10  1. 

[V]  (2) 

8340.  Du  droit  que  monseigneur  prent  par  an  es  yssues  ou  mestier  de  Berghes,  que  Michiel 

Vernieve  reçoit  en  la  main  de  monseigneur  et  en  compte  à  la  Renenghe,  pour  ce, 
pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  on  lui  doit,  et  pour 
ce néant 

8341.  De  lui,  pour  semblable  et  son  rest  de  la  Renenghe  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour 

ladicte  cause néant 


(1)  En  marge  :  Soit  veu.  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

corrigiê  comme  dessus. 
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8342.  Des  trois  pars  appartenans  à  monseigneur  du  seei  et  loy  de  la  drapperie  de  Hon- 

descote,  dont  monseigneur  prent  de  chacun  drap  que  l'en  y  fait  18  deniers,  que 
Winnoc  Van  den  Kelnare  et  Guillaume  Van  der  Linde  ont  prins  à  ferme  trois  ans, 
commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  36  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  88  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
124  Uvres,  à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël 
quatre  cens  et  dix  huit  et  saint  [Jehan]  quatre  cens  et  dix  neuf,  v^  et  derrenier 
vi^  termes,  124  livres  parisiz,  que  ledit  receveur  a  receuz  à  forte  monnoye,  valent 
monnoye  de  ce  compte 144  1.  13  s.  4  d. 

8343.  De  Thierry  Le  Ram,  lequel  a  prins  à  ferme  lesdis  trois  pars  trois  ans,  commençans 

à  la  Saint  Jelian  quatre  cens  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  24  Uvres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  84  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  108  hvres, 
à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  cccc  et  dix  neuf, 
premier  vi*"  terme 42  1. 

8344.  Des  tables  de  Fumes,  qui  souloient  valoir  72  hvres  parisiz  par  an  :  maistre  Jehan 

de  La  Keythulle,  secrétaire  de  monseigneur,  les  tient  à  sa  vie  par  don  de  feu 
mondit  seigneur,  par  les  forme  et  manière  plus  à  plain  declairee  ou  second  compte 
de  feu  Andry  de  Douay,  nagaires  receveur  de  Flandres,  et  pour  ce néant 

8345.  Du  crichouderscip  de  Fumes  :  feu  mondit  seigneur  l'a  donné  à  Guillaume  Dubois, 

escuier,  maistre  d'ostel  de  monseigneur  qui  est  à  présent,  sa  vie  durant,  comme 
il  appert  plus  à  plain  <  par  le  (blanc)  compte  du  devant  nommé  Jehan  Utenhove, 
nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres  >  ou  registre  de  la  court  commencé  l'an 
mil  cccc  III,  [fol.  xxvi]  lequel  Guillaume  est  encores  vivans,  et  pour  ce .   néant  (1) 

8346.  Des  yssues  et  autres  menues  rentes  ou  mestier  de  Furnes,  que  Jehan  Veyse  reçoit 

en  la  main  de  monseigneur  et  en  compte  chacun  an  à  la  Renenghe,  pour  ce,  pour 
son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit;  il  est  porté  sur  son  compte  des 
reliefz  cy  après,  où  il  en  est  respondu,  et  pour  ce néant  (2) 

8347.  De  Jehan  Van  Scoren,  receveur  desdictes  yssues  et  rentes,  pour  son  rest  de  la  Re- 

nenghe mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause néant 

8348.  Du  droit  que  monseigneur  prent  au  Pont  Rohart  en  foraige  de  vins  et  autres  buvrages 

que  on  y  vend,  que  Ector  de  Stavle  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la 
Saint  Jehan  quatre  cens  et  dLx  huit,  pour  32  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la 
Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  l'an  mil  CCCC  et  XIX,  première  iii^  année, 
parmi   la   creue   de   la   monnoye 32  1.  16  s.  ob. 

8349.  Du  poLx  de  Fumes,  que  Jehan  Egghelin  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au 

premier  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  18  hvres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  158  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  [fol. 

(1)  En  marge  :  Appere  de  confirmacion  de  mon-        chourderscep,  enregistrée  ou  registre  commençant 
seigneur  présent  ou  autrement  soit  baillié  à  ferme.        M  [c]  ccc  xvil. 
H  est  depuis  apparu  de  la  confirmacion  dudit  cri-  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 
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xxxiii]  (1)  pour  176  livres,  à  payer  au  xiii^  jour  de  may  ;  pour  ce,  pour  le  xiii«  jour 
de  may  mil  cccc  et  dix  neuf,  derreniere  iii^  année,  176  livres  parisiz,  que  le  receveur 
a   receuz    à   forte    monnoye,    et    valent   ycy 205  1.  6  s.  8  d. 

8350.  Des  deux  deniers  que  monseigneur  prent  sur  chacun  lot  de  vin  vendu  en  la  franche 

faste  à  Fumes,  qui  commence  chacun  an  le  xvi<^  jour  de  juillet,  c'est  assavoir 
huit  jours  devant  le  jour  saint  Jaque  et  saint  Christofle,  trois  jours  la  foire  et  franche 
feste  durant  et  huit  jours  après  icelle,  que  Jehan  Bousse  a  prins  à  ferme  trois  ans, 
commençans  à  la  Saint  Rémi  quatre  cens  et  quinze,  pour  12  livres  parisiz  fors 
par  an,  à  paier  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce,  pour  la  Saint  Remy  mil  cccc  et  dix  huit, 
derreniere  iii^  année,  12  livres  parisiz  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte. . .  14  1. 

8351.  Dudit  Jehan,  auquel  lesdiz  deux  deniers  sont  rebailhés  à  ferme  autres  trois  ans, 

commençans  à  ladicte  Saint  Remy  quatre  cens  et  dix  huit,  pour  12  hvres  parisiz 
par  an,  à  paier  comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  Saint  Remy  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf,  première  m*'  année 12  1. 

8352.  De  la  seignorie  d'Artrique  en  la  ville  d'Yppre,  appellee  l'Artrische,  acquise  par  feu 

monseigneur  de  Jehan  de  Maldeghem,  laquelle  appartint  jadiz  à  Loy  d'Artrique, 
filz  Symon;  le  bailli  d'Yppre  en  compte  avec  les  exploiz  de  son  bailhage,  et  pour 
ce  ycy néant  (2) 

8353.  De  la  clergie  du  bailhage  d'Yppre,  qui  souloit  valoir  18  livres  parisiz  par  an  :  on  ne 

treuve  aucun  qui  prenre  le  veuille,  et  pour  ce néant  (3) 

8354.  De  la  foresterie  de  la  forest  de  Houthulst,  laquelle  est   chargie  de  8  livres  parisiz 

rente  heritable  à  l'espier  d'Yppre  à  cause  des  herbaiges,  qui  se  paye  à  la  Saint 
Jehan,  des  proufiz  de  laquelle  foresterie  la  moitié  appartient  à  l'abbé  de  Corbie, 
comme  par  le  derrenier  compte  de  feu  Andrieu  de  Douay  en  semblable  chappitre 
appert,  et  à  mondit  seigneur  l'autre  moitié,  laquelle  foresterie  feu  mondit  seigneur 
derrain  Irespassé,  que  Dieu  pardoint,  l'a  vendue,  cedee,  transportée  et  delaissiee 
en  héritage  perpétuel  à  Jehan  de  Le  Berghe,  filz  Joosse,  son  conseilUer,  par  les 
condicions,  forme  et  manière  plus  à  plain  declairiez,  tant  es  lettres  de  feu  mondit 
seigneur  et  dudit  de  Le  Berghe  comme  ou  second  compte  dudit  Jehan  Utenhove, 
nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  et  en  semblable  chappitre,  et  pour  ce... 
néant  (4) 

8355.  Du  brelenc,  jeux  de  dez,  tables,  quilles  et  bourles  en  la  ville  et  chastellenie  de  Furnes, 

que  feu  monseigneur  le  duc  Jehan  donna  pieça  à  maistre  Baude  des  Bordes,  son 
secrétaire,  à  sa  vie,  et  lequel  depuis,  par  ses  lettres  patentes  et  pour  les  causes 
declairees  en  icelles  données  à  Gand  le  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre 
cens  et  quatorze,  il  a  vendu  à  Jehan  Mainfroy,  son  orfèvre  et  varlet  de  chambre, 
sa  vie  durant,  moyennant  la  somme  de  600  escuz  d'or  à  la  couronne  de  France, 
que  pour  ce  ledit  Mainfroy  a  payez  audit  receveur,  ou  nom  de  mondit  seigneur, 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (3)  En  marge  :  Soit  rebaiilié  qui  pourra, 
corrigié  comme  dessus.  (4)  En  marge  :  Soit  mis  le  langage  selon  le  tiers 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  compte  Jehan  Utenhove.  Mis  ou  compte  ensivant. 
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lequel  Mainfroy  est  aie  de  vie  à  txespassement  pendant  le  temps  <  de  ce  compte  > 
du  compte  précèdent,  [v°j  mais  mondit  seigneur,  incontinent  après  le  trespas 
dudit  Mainffroy,  pour  consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  Hubert 
Gommer  lui  a  faiz  longuement  et  loyaument,  dont  il  est  bien  contens  de  lui, 
fait  chacun  jour  et  espoire  que  face  ou  temps  advenir,  a  ycellui  office,  avecques 
les  proufiz  et  emolumens  quelzconques  y  appartenans,  donné  audit  Hubert  pour 
les  faire  cueillir,  lever  et  recevoir  à  son  singulier  prouffit,  et  d'iceulx  joir,  user, 
possider  et  exploitier  plainement  et  paisiblement  tant  qu'il  plaira  à  mondit  sei- 
gneur comme  de  sa  propre  chose,  et  a  volu  icellui  seigneur  que  lesdiz  jeux  mis 
hors  des  mains  dudit  Hubert  soient  et  demeurent  à  son  demaine  et  que  l'en  face 
les  proufiz  d'iceulx  recevoir  à  son  proufit,  sanz  jamais  en  estre  séparez  ne  ostez, 
ainsi  que  ce  puet  plus  a  plain  apparoir  par  lesdictes  lettres  dont  copie  est  rendue 
à -court  sur  le  premier  compte  dudit  receveur  (1). 

8356.  Du  brelenc,  jeux  de  dez,  tables,  quilles  et  bourles  en  la  ville  et  chastellenie  de  Berghes, 

que  Yvorin  Le  Brabandre  souloit  tenir  pour  72  couronnes  de  France  par  an; 
feu  mondit  seigneur  l'a  donné  à  Richart  Le  Conte,  son  barbieur,  à  sa  vie,  comme  il 
appert  par  ledit  iiii^  compte  dudit  Godefroy. 

8357.  De  la  sergenterie  à  mâche  en  la  ville  de  Neufport  :  feu  mondit  seigneur  le  donna  ja 

pieça  à  Rique  Biese,  comme  par  ses  lettres  dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par  le 
second  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres 
plus  à  plain  puet  apparoir. 

8358.  Et  quant  à  l'autre  sergenterie  audit  Neufport,  feu  mondit  seigneur  l'a  de  pieça 

donné  à  Thierry  Mont,  son  chevaucheur,  tant  qu'il  lui  plairoit,  comme  par  ses 
lettres  dont  copie  fu  rendue  à  court  sur  le  tiers  compte  dudit  Godefroy  puet 
[fol.  xxxiiii]  plus  à  plain  apparoir  (2). 

8359.  Du  brelenc,  tables,  quilles  et  boulles  dudit  Neufport  et  des  appartenances,  que 

Jaques  CoUn  souloit  tenir  à  ferme  pour  40  nobles  par  an  :  feu  mondit  seigneur  a 
donné  ledit  office  à  maistre  George  de  La  Boede,  son  secrétaire,  à  sa  vie,  comme  par 
ses  lettres  sur  ce  faites  et  données  à  Saint  Omer  le  premier  jour  de  juing  l'an  mil 
quatre  cens  et  unze,  dont  copie  fu  rendue  à  court  par  le  iiii^  compte  dudit  Gode- 
froy, puet  plus  à  plain  apparoir. 

8360.  De  la  garde  des  cines,  que  l'en  dit  en  flamenc  zwaenerderscip,  aveuc  toutes  ses  appar- 

tenances, es  chastellenies  de  Furnes  et  Berghes,  tant  en  et  sur  l'eaue  du  mour 
illec  comme  partout  ailleurs  en  icelles  chastellenies,  qui  souloit  valoir  en  ferme 
12  livres  parisiz  par  an  :  feu  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  données  à  <  Anvers  > 
Amiens  le  xxv^  jour  de  janvier  quatre  cens  et  sept,  et  pour  les  causes  et  conside- 
racions  plus  à  plain  declairees  en  icelles  dont  vidimus  fu  rendu  à  court  sur  le 


(1)  En  marge  :  Face  apparoir  à  qui  ledit  office  a         ment  ledit  receveur  sera  chargié  des  revenus  dudit 
esté  donné  depuis  le  x*  de  septembre  cccc  XIX  que         brelenc  du  temps  de  ce  compte, 
feu  monseigneur  le  duc  Jehan  trespassa,  ou  autre-  (2)  En    marge    :    Face   ledit    receveur    apparoir 

comme  dessus. 

24. 
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second  compte  dudit  Godefroy,  donna  ja  pieça  ledit  office  à  Leurens  de  Brouxelles, 
à  voulenté,  parmi  ce  que  les  butoirs  et  autres  oiseaux  de  rivière  ledit  Leurens  ne 
pourra  vendre,  mais  seront  distribuez  pour  la  despense  de  monseigneur  et  madame. 

8361.  De  la  clergie  du  bailliage  de  Fumes  de  nouvel  appliqué  comme  dessus  :  feu  monsei- 
gneur l'a  vendu  à  Acheles  de  Le  Berghe,  à  sa  vie,  et  pour  ce néant  (1) 


[v1  (2) 

AUTRES    PARTIES    GENERAULX 

8362.  De  l'ottroy  des  laines  que  l'en  maine  hors  du  pays  de  Flandres  par  terre,  par  mer 

et  par  delà  les  mons,  dont  Rogier  Hellin  souloit  estre  receveur  et  en  comptoit 
chacun  an  à  la  Renenghe  :  monseigneur,  par  advis  et  deUberacion  d'aucuns  de 
son  Conseil  sur  le  fait  de  ses  finances  et  autres,  pour  son  proufit  évident  et  adfin 
de  soudainement  secourir  ou  fait  de  sa  despense  et  à  aucuns  de  ses  autres  affaires, 
a  chenssy  et  baillié  à  ferme  son  droit  dudit  ottroy,  à  tous  perilz  et  aventures,  à 
Marc  Guideçon,  marchant  de  Luques,  demeurant  en  sa  ville  de  Bruges,  le  terme 
et  espace  de  douze  ans  entiers  et  acompliz  et  commençans  le  xvii^  jour  de  juillet 
l'an  mil  quatre  cens  et  seize,  pour  et  moyennant  la  somme  de  deux  cens  escuz 
d'or  de  France,  chacun  escu  compté  au  pris  de  quarante  quatre  gros  vielle  mon- 
noye  de  Flandres,  que  pour  et  au  proufit  de  mondit  seigneur  ledit  Marc  en  a 
bailliez  à  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  et  aussi  que 
lesdiz  douze  ans  durans  il  seroit  tenuz  de  payer  chacun  an  à  mondit  seigneur  ou 
à  son  receveur  de  Flandres  pour  lui,  la  somme  de  quatre  escuz  monnoye  dicte, 
ainsi  que  par  lettres  patentes  de  mondit  feu  seigneur  sur  ce  faictes  et  données 
en  sa  ville  de  Lille,  le  XVII^  jour  du  dit  mois  de  juillet  l'an  dessus  dit,  dont  vidimus 
est  rendu  à  court  sur  le  premier  compte  dudit  receveur,  puet  plus  à  plain  apparoir; 
pour  ce  cy,  pour  les  termes  du  xvii<'  jour  de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
huit  et  XVII''  jour  de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ii^  et  m*  xii^  années, 
8  escuz  d'or,  valent  au  pris  de  42  gros  monnoye  de  ce  compte  la  pièce. . .  16  1.  16  s. 

8363.  Du  tourage  de  le  Mue,  qui  souloit  valoir  100  livres   parisiz  par  an   :  feu  mondit 

seigneur  derrenier  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  par  ses  lettres  patentes  données 
à  Cambray  le  vi^  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze,  dont  copie  fu 
rendue  à  court  par  le  ii^  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai 
de  Flandres,  a  donné  ledit  office  à  Amiot  Noppe,  filz  de  feu  Coppin,  varlet  de 
chambre  et  garde  des  joyaux  de  monseigneur  présent,  son  filz,  pour  consideracion 
des  bons  et  agréables  services  qu'il  a  faiz  à  mondit  seigneur  et  à  monseigneur 
présent,  son  filz,  et  aussy  en  faveur  et  augmentacion  du  mariage  qui  lors  se  devoit 
faire  entre  ledit  Amiot  et  damoiselle  Ysabel  de  Lotteville,  une  des  damoiselles 


(1)  En  marge  :  Somme  :  1.029  \.  14  s.  11  d.  ob.  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

corrigié  comme  dessus. 
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de  madame  la  duchesse,  qui  est  à  présent,  lequel  Amiot  est  encores  vivant,  et 
tient  et  occupe  ledit  office,  et  pour  ce néant  (1) 

[fol.  xxxv]  (2) 

8364.  Du  couretage  du  seel  en  l'Eaue  à  l'Escluse,  que  <  Gautier  >  Guillaume  Le  Smet  a 

prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  ii^  jour  de  may,  l'an  mil  quatre  cens  et 
dix  huit,  le  premier  an  par  dessus  8  hvres  parisiz  pour  les  palmées  pour  44  hvres, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  52  livres  parisiz,  à  payer  au  ii^  jour  de  novem- 
bre et  au  ii<=  jour  de  may;  pour  ce,  pour  le  terme  du  ii«  jour  de  novembre  mil  cccc 

et  dix  huit,  premier  vi«'  terme,  parmi  ce  qui  s'en  paye  à  forte  monnoye 

24  1.  2  s.  6.d. 

8365.  De  lui,  pour  les  termes  du  ii«  jour  de  may  et  du  ii^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre 

cens  et  dix  neuf,  ii«  et  m"  vi^  termes 48  1. 

8366.  Du  ballast  des  nefz  en  l'Eaue  à  l'Escluse,  qui  souloit  valoir  60  hvres  parisiz  par  an  : 

feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  par  ses  lettres  patentes  et  pour  les  causes 
et  consideracions  contenues  en  ycelles  données  en  sa  ville  de  Bruges  le  second 
jour  de  mars  quatre  cens  et  quatorze,  dont  copie  fu  rendue  à  court  par  le  second 
compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  a  donné  ledit 
office  à  Phihppe  Raponde  et  Jaque  Raponde,  son  filz,  à  la  vie  d'eulx  deux  et  du 
derrenier  vivant,  pour  et  moyennant  la  somme  de  six  cens  escuz,  de  30  gros 
l'escu  nouvelle  monnoye  de  Flandres,  que  pour  ce  il  en  a  payé  à  mondit  feu  sei- 
gneur ou  audit  Utenhove  pour  lui;  et  depuis  encores  mondit  seigneur,  par  ses 
autres  lettres  patentes  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xil«  jour  de  mars  l'an  mil 
quatre  cens  et  quinze  <  dont  copie  ou  vidimus  doit  avoir  esté  ou  sera  rendu 
par  le  <  iii«  >  ii^  compte  dudit  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  de  Flandres  > 
non  obstant  que  par  autres  ses  lettres  sur  ce  faictes  et  données  en  son  chastel  de 
Rochefort  le  xi^  jour  de  février  quatre  cens  et  quatorze,  veriffiees  en  la  Chambre 
des  comptes  le  xv**  jour  d'avril  quatre  cens  et  quinze,  eust  donné  ledit  office  à 
maistre  George  d'Oostende,  son  secrétaire,  pour  consideracion  des  bons  et  agréa- 
bles services  qu'il  lui  avoit  et  a  fais  ou  fait  dudit  office  de  secretairie,  où  il  est 
détenu  criminel  en  foy,  par  ce  rendu  inhabille  d'estre  pourveu  aux  saintes  ordres 
et  de  tenir  bénéfices  en  sainte  Eghse,  sanz  pour  ce  avoir  eu  de  lui  aucune  provision, 
pour  ledit  office  tenir  par  ledit  maistre  George  ou  faire  tenir  et  exercer  par  gens 
expers  et  souffisans,  le  cours  de  sa  vie  durant,  desquelles  lettres  vidimus  soubz 
le  seel  aux  causes  de  ladicte  ville  de  Bruges  fu  rendu  à  court  par  le  second  compte 
dudit  Utenhove,  a  voulu  et  ordonné  que  ledit  Philippe  tiengne  et  occupe  ledit 
office  durant  la  vie  de  lui  et  dudit  Jaquet,  son  filz,  et  du  survivant  d'eulx  deux, 

(1)  En  marge  :  Appere  des  lettres  de  confirmacion  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

de   monseigneur   comme   dessus.    Mis   ou   compte        corrigié  comme  dessus. 
ensivant. 
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lesquelz  Philippe  et  Jaquet  sont  encores  vivans  et  tiennent  et  occupent  ledit  office, 
et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8367.  De  la  garde  des  nefz  ou  Zwen  audit  lieu  de  l'Escluse  :  Guillaume  Le  Martin  le  tient 

à  sa  vie,  par  don  de  feu  monseigneur  le  duc  Jehan,  oui  Dieu  pardoint,  comme  il 
appert  par  le  compte  précèdent  et  pour  ce néant  (2) 

M  (3) 

8368.  Du  houppembier  que  on  vent  à  l'Escluse  dedens  le  Zwen,  dont  monseigneur  a  de 

chacun  tonnel  deux  gros  de  Flandres,  que  Jehan  Gherlof  a  prins  à  ferme  de  Jehan 
Utenhove  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  juing  quatre  cens  et  dix 
sept,  le  premier  an  par  dessus  500  hvres  parisiz  pour  les  palmées  pour  3.700  hvres 
parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  4.200  livres  parisiz,  à  paier  à  trois 
termes  en  l'an  également,  c'est  assavoir  au  derrenier  jour  de  septembre,  au  derre- 
nier  jour  de  janvier  et  au  derrenier  jour  de  may  ;  pour  ce,  pour  le  terme  du  derrenier 
jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  iiii^  ix^  termes,  parmi  ce  qui 
en  est  escheu  à  forte  monnoye,  la  somme  de  <  1.545  livres  2  solz  3  deniers  obole 
parisiz  >  L549  hvres  12  solz  2  deniers;  item,  pour  les  termes  du  derrenier  jour 
de  janvier  quatre  cens  et  dix  huit,  derrenier  jour  de  may,  derrenier  jour  de  sep- 
tembre et  derrenier  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  v^,  vi^,  vii^ 
et  viii'^  ix^^  termes,  5.600  hvres  parisiz  monnoye  de  ce  compte;  sont  ensemble 
dicte  monnoye  <  7.145  livres  2  solz  3  deniers  obole  parisiz  >  7.149  hvres  12  solz 
2  deniers;  de  ce  prins  par  deux  lettres  de  Jehan  Utenhove,  iiagaires  receveur  de 
Flandres,  qui  sont  renduz  en  emprunps  par  son  un*'  compte,  4.500  hvres  parisiz 
fors,  valent  5.250  hvres,  et  par  une  lettre  du  receveur  <  844  hvres  17  solz  4  de- 
niers >  849  hvres  7  solz  2  deniers  obole,  dont  il  fait  cy  recepte  seulement  pour 
cause  de  ce  que  lesdiz  fermiers  ont  obtenu  lettres  de  mondit  seigneur  contenant 
que  l'en  les  teinst  en  souffrance  durant  leur  ferme  de  la  somme  de  4.000  hvres 
pour  les  pertes  qu'ilz  disoient  avoir  euz  en  ladicte  ferme,  pour  laquelle  cause 
ledit  receveur  n'a  receu  desdiz  fermiers  aucune  autre  somme,  et  aussi  ne  les  a  osé 
ne  voulu  constraindre  ne  faire  exécuter  pour  le  demeurant,  et  pour  ce  cy  seule- 
ment lesdiz <  844 1.  17  s.  4  d.  >  849  1.  7  s.  2  d.  ob. 

8369.  Reste  1.050  livres  4  solz  11  deniers  obole,  dont  par  advis  de  messeigneurs  des  comptes 

à  LiUe  et  autres  du  Conseil  de  monseigneur,  <  les  devant  diz  fermiers  ont  eu 
grâce  et  quictance  de  mondit  seigneur,  ainsi  qu'il  apperra  plus  à  plain  par  le 
premier  compte  de  >  ledit  reste  est  rendu  ou  compte;  ledit  receveur  n'a  aucune 
chose  receu,  mais  Godefroy  Le  Sauvage,  à  présent  receveur  gênerai  de  Flandres, 


(1)  En   marge   :   Il   doit   copie  ou  vidimus  des  comme  des  autres  parties  cy  devant, 

derrenieres  lettres  du  don  fait  audit  Philippe  par  feu  (2)  En  marge  :  Appere  de  confirmacion  de  mon- 

monseigneur  le  duc  Jehan,  et  aussi  appere  de  confir-  seigneur  présent,  comme  dessus, 

macion  de  monseigneur  présent,  ou  aultrement  le  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

receveur  en  sera  chargié  pour  le  temps  de  ce  compte,  corrigié  comme  dessus. 
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<  où  il   sera  respondu  >    doit  respondre   <  et  tenir  le  compte  >  dudit  reste 

<  et  es  empruns  cy  après  de  partie  d'icele  reste  >  aveuc  le  terme  du  derrenier 
jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8370.  Du  congié  du  ballast  en  l'Eaue  à  l'Escluse,  que  Guillaume  Le  Smet  a  prins  à  ferme 

six  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  huit  <  le  premier  an 
par  dessus  87  livres  10  solz  parisiz  pour  les  palmées  pour  487  livres  10  solz,  et 
les  autres  cinq  ans  chacun  an  >  pour  575  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  Noël 
et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  quatre  cens  dix  huit  premier 
xii^  terme,  [fol.  xxxvi]  (2)  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  à  forte  monnoye  <  205 
li\Tes  5  solz  5  deniers  obole  demi  poitevin  >  301  livres  13  solz  8  deniers  obole 
parisiz;  item,  pour  les  termes  de  la  Saint  Jehan  et  Noël  cccc  et  dix  neuf,  ii^  et 
iii^  xii^  termes,  <  581  livres  5  solz  parisiz  >  575  livres,  sont  ensemble  <  786 
livres  10  solz  5  deniers  obole  demi  poitevin  >  876  livres  13  solz  8  deniers  obole, 
pour  ce  que  le  receveur  a  receu  en  une  sa  lettre,  qui  est  de  1.150  livres  parisiz  fors, 
lesdiz <  786  1.  10  s.  5  d.  demi  poit.  >  876  1.  13  s.  8  d.  ob. 

8371.  Des  six  mites  que  monseigneur  prent  sur  chacun  tonnel  de  houpembier  à  l'Escluse, 

que  Gaultier  Le  Brauwere  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour 
d'aoust  quatre  cens  dix  sept,  le  premier  an  par  dessus  75  livres  parisiz  pour  les 
palmées  pour  475  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  550  livres,  à  payer 
au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  et  dix  huit, 
saint  Jehan  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  m*',  iiii^  et  v^  vi"  termes,  825  hvres, 
lesquelz  le  receveur  a  receuz  par  une  sa  lettre  de  greigneur  somme,  à  forte  mon- 
noye, et  valent  yci  à  monnoye  de  ce  compte 962  1.  10  s. 

8372.  Des  deux  gros  que  monseigneur  prent  sur  chacun  tonnel  de  bremart  et  de  cervoise 

de  Hambourg  avec  les  12  deniers  de  la  grute  audit  lieu  de  l'Escluse,  que  Robert 
Boudins  et  ses  compaignons  ont  prins  à  ferme  de  Jehan  Utenhove,  nagaires 
receveur  de  Flandres,  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  may  quatre 
cens  dix  sept,  le  premier  an  par  dessus  1.100  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour 
6.900  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  8.000  livres  parisiz,  à  paier 
à  trois  termes  en  l'an  également,  c'est  assavoir  au  premier  jour  de  septembre,  au 
premier  jour  de  janvier  et  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  les  termes  du 
premier  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  mi^  ix"  terme,  parmi  ce  qui 
s'en  doit  payer  à  forte  monnoye  <  3.305  livres  13  solz  4  deniers  obole  parisiz  > 
3.061  livres  3  solz  4  deniers,  et  pour  les  termes  du  premier  jour  de  janvier  l'an 
mil  quatre  cens  dix  huit  dessus  dit  et  du  premier  jour  de  may,  premier  jour  de 
septembre  et  premier  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf,  V,  vi^,  vu"  et  viii" 
ix"  termes,  10.666  hvres  13  solz  4  deniers  parisiz,  sont  ensemble  <  13.719  livres 
6  solz  8  deniers  >  13.727  livres  16  solz  8  deniers,  dont  est  levé  par  lettre  de  Jehan 

(1)  En  marge  :  Soit  respondu  de  ladicte  somme  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

par  ledit  Godefroy  ou  compte  ensivant.  corrigié  comme  dessus. 

Il  en  est  respondu  ou  compte  ensivant,  en  plus 
grant  somme. 
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Utenhove  et  qui  sont  renduz  en  emprunts  par  son  iii'=  compte  2.558  livres  16  solz 
8  deniers  fors,  item  par  ledit  Utenhove,  qui  pareillement  sont  rendues  en  quatre 
parties  sur  son  iiii'"  compte,  3.665  livres  6  solz  8  deniers  parisiz  fors,  pour  ces 
deux  parties  6.224  livres  3  solz  4  deniers  parisiz  fors,  valent  7.261  livres  10  solz 

6  deniers  obole  demi  poitevin,  pour  ce  cy,  pour  le  demourant 

<  6.457  1.  16  s.  1  d.  poit.  demi  >  6.466  1.  6  s.  1  d.  poit.  (1) 

8373.  Du  houpembier  de  Chaeftinghes  :  le  receveur  d'illec  en  compte  aveuc  sa  recepte 

ordinaire,    et    pour   ce   icy néant 

8374.  Du  houppembier  de  Hughevliete  :  il  est  baillié  à  ferme  aveuc  le  tonlieu  es  rentes 

hors  Renenghe  cy  devant  où  il  est  respondu,  et  pour  ce  ycy néant 

8375.  Du  houppembier  des  Quatre  Mestiers,  que  Jehan  de  Le  Moere  a  prins  à  ferme  trois 

ans,  commençans  au  premier  jour  de  septembre  quatre  cens  et  seize,  le  premier 
an  par  dessus  200  Uvres  parisiz  pour  les  palmées  pour  1.000  hvres,  et  les  autres 
deux  ans  chacun  an  pour  1.200  livres  parisiz,  à  payer  au  premier  jour  de  mars 
et  au  premier  jour  de  septembre,  pour  ce,  pour  le  terme  du  premier  jour  de  sep- 
tembre l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  un®  vi*"  terme,  600  livres  parisiz;  ilz  sont  prins 
en  forte  monnoye  par  lettres  dudit  Jehan  Utenhove  qui  les  a  renduz  [v"]  (2)  en 
empruns  par  son  iii"^  compte  de  ladicte  recepte  de  Flandres,  et  pour  ce  ycy... 
néant   (3) 

8376.  De  lui,  pour  les  termes  du  premier  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  dix  huit  et  du  premier 

jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  v"  et  derrenier  vi''  termes, 
1.200  livres;  de  ce  prins  par  lettres  dudit  Utenhove  et  qui  sont  renduz  par  son 
liii®  compte  en  deux  parties,  971  livres  5  solz  parisiz  fors,  valent  1.133  Uvres 
2  solz  6  deniers,    <  reste  >   pour  ce  cy,  pour  le  demourant ...   66  1.  17  s.  6  d. 

8377.  Du  houpembier  de  Waize,  que  Gherard  Brisinc  a  prins  à  ferme  trois  ans  commençans 

au  XIII®  jour  de  mars  quatre  cens  et  quinze,  le  premier  an  par  dessus  125  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  725  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun 
an  pour  850  Uvres  parisiz,  à  payer  au  xiii®  jour  de  septembre  et  au  xiii®  jour  de 
mars;  pour  ce,  pour  le  xiii®  jour  de  septembre  et  xiii®  jour  de  mars  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  huit,  v®  et  derrenier  VI®  termes,  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  à  forte 
monnoye,  910  Uvres  18  solz  11  deniers  parisiz,  dont  pour  cause  de  certaine  grâce 
que  monseigneur  a  faicte  audit  fermier,  le  receveur  ne  a  receu  et  n'en  rent  ycy 
que 494  1.   10  s.   5  d. 

8378.  Et  quant  au  demourant,  qui  monte  416  Uvres  8  solz  6  deniers,  ledit  receveur  n'en 

a  aucune  chose  receu,  pour  ce  que  l'en  lui  a  mandé  de  par  monseigneur  qu'il  en 
teinst  en  souffrance  ledit  fermier,  et  aussi  pour  cause  que  depuis  il  a  obtenu 
ladicte  grâce  pour  les  pertes  et  dommages  qu'il  a  euz  en  ladicte  ferme,  dont 

(1)  En  marge  :  Par  ledit  tiers  compte  est  rendue  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

ladicte  somme  de  2.508  1.  16  s.  8  d.  sur  septembre  corrigié  comme  dessus, 

cccc  XVH,  et  non  sur  septembre  cccc  xvin  qui  sert  (3)  En  marge  :  Soit  veu. 
cy.  Si  soit  sceu  où  ilz  sont  renduz. 
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Godefroy  Le  Sauvage,  à  présent  receveur  de  Flandres,  respondra  sur  tout  plus 
à  plain  ou  compte  ensivant,  et  pour  ce  icy néant  (1) 

8379.  De  Jehan  Viid,  fermier  dudit  houppembier,  qu'il  a  prins  à  ferme  trois  ans,  com- 

mençans  au  xiii''  jour  de  mars  cccc  dix  huit,  le  premier  an  par  dessus  200  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  600  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
800  livres  parisiz,  à  paier  comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  xiii''  jour  de  septembre 
mil  cccc  dix  neuf,  premier  vi*'  terme 300  1. 

8380.  Du  houppembier  de  Neufport,  que  Wouter  Le  Brauwere  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  au  xiii^  jour  de  may  CCCC  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  150  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  1.450  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun 
an  pour  1.600  livres,  à  paier  au  xii''  jour  de  novembre  et  au  xii^  jour  de  may, 
pour  ce,  pour  les  termes  du  XII^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 
et  du  xii^  jour  de  may  ensivant  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  v*  et  derrenier  vi^  ter- 
mes, parmi  ce  qui  s'en  est  payé  à  forte  monnoye,  1.678  livres  2  solz  6  deniers  obole  ; 
de  ce  payé  seulement  audit  receveur,  lesquelz  il  rent  ycy,  non  obstant  que  l'en 
lui  eust  mandé  qu'il  teinst  ledit  fermier  en  souffrance  pour  cause  des  pertes  et 
dommages  qu'il  a  euz  en  ladicte  ferme,  la  somme  de  809  livres  parisiz  fors,  valent. 
943  1.   16  s.  8  d.  (2) 

8381.  Reste  734  livres  5  solz  10  deniers  obole  parisiz,  dont  ledit  fermier  a  eu  grâce  et 

quicttance  de  mondit  seigneur,  ainsi  qu'il  appert  par  sesdictes  lettres  données 
le  x""^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  et  ledit  Godefroy  Le  Sauvage, 
à  présent  receveur  gênerai  de  Flandres,  en  respondra  plus  à  plain  ou  compte 
ensivant,  et  pour  ce  icy néant  (3) 

8382.  Dudit  Wouter  Le  Brauwere,  fermier  dudit  houpembier,  qu'il  a  prins  à  ferme  autres 

[fol.  xxxvii]  (4)  trois  ans,  commençans  au  xii"^  jour  de  may  quatre  cens  et  dix  neuf 
dessus  dit,  le  premier  an  par  dessus  200  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour 
1.300  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.500  livres,  à  payer  comme 
dessus  ;  pour  ce,  pour  le  xii*  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  premier 
vi^  terme 650  1. 

8383.  Du  houpembier  de  Tenremonde,  que  Gherard  Claux  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  huit,  le  premier  an  par  dessus 
4  livres  de  gros  pour  les  palmées  pour  20  livres  gros,  et  les  autres  deux  ans  chacun 
an  pour  24  livres  gros,  à  payer  à  la  Saint  Jehan  et  au  Noël  ;  pour  ce,  pour  le  Noël 
quatre  cens  et  dix  huit.  Saint  Jehan  <  et  Noël  >  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
premier,  II^    <  et  III^  >   Vi^  termes,    <  32  livres  gros  valent  >   parmi  la  creue 

de  la  monnoye,  20  livres  10  solz  gros  8  deniers  obole  parisiz,  valent 

<  384  1.  >  246  1.  8  d.  ob.  p. 


(1)  En  marge  :  Soient  renduz  par  ledit  Godefroy  ledit  Godefroy  comme  dessus  ou  compte  ensivant. 
ou  compte  ensivant.  Mis  ou  compte  ensivant.  Mis  ou  compte  ensivant. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(3)  En  marge  :  Soit  ladicte  somme  rendue  par  corrigié  comme  dessus. 
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8384.  Dudit  Gherard  Claus,  pour  le  terme  du  Noël  cccc  xix,  iii^  vi<^  terme,  12  livres  gros, 

valent 144  1. 

8385.  Du  houppembier  de  Malines,  qui  est  baillié  à  ferme  à  Gautier  Le  Brauwere  et  Michiel 

Boudinssone  trois  ans,  commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  seize,  le 
premier  an  par  dessus  30  nobles  pour  les  palmées  pour  110  nobles,  et  les  autres 
deux  ans  chacun  an  pour  140  nobles  de  60  solz  fors,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint 
Jehan;  pour  ce,  pour  le  Noël  iiii'^  xviii,  v«  vi^  terme,  70  nobles  de  60  solz  fors 
pièce,  valent  <  210  livres  fors,  qui  font  >  selon  l'ordonnance  sur  ce  faicte, 
à  4  livres  le  noble,  monnoye  de  ce  compte <  245  1.  >  280  1. 

8386.  D'eulx,  pour  le  terme  de  Saint  Jehan  cccc  xix,  derrain  vi«,  <  210  Uvres  fors,  valent 

245  livres  >  70  nobles,  valent  audit  prix  280  livres;  ledit  receveur  n'en  a  riens 
receu  pour  cause  de  la  grâce  que  mondit  seigneur  leur  a  faite  de  certaine  somme 
sur  ladicte  ferme,  comme  il  appert  par  ses  lettres  dont  Godefroy  Le  Sauvage  doit 
respondre,  et  pour  ce néant  (1) 

8387.  De  Boudin  Stof,  commis  par  lettre  dudit  receveur  à  recevoir  le  droit  dudit  houppem- 

bier par  faulte  de  ce  que  l'en  ne  trouvoit  qui  prenre  le  voulsist  à  ferme  ;  pour  ce, 
depuis  ledit  terme  de  <  Noël  >  saint  Jehan  l'an  mil  illl'^  et  dix  <  huit  >  neuf 
jusques  à  la  Saint  Rémi  ensivant  oudit  an  que  il  rendi  sa  commission  audit 
receveur  :  ledit  Bauduin  dit  qu'il  n'en  a  aucune  chose  receu,  et  pour  ce  ycy. .  . 
néant  (2) 

8388.  De  Jehan  dit  Costekin,  fermier  dudit  houpembier,  qu'il  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  à  ladicte  Saint  Rémi  cccc  et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus 
35  nobles  pour  les  palmées  pour  85  nobles,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
120  nobles,  à  paier  à  la  Pasque  et  à  la  Saint  Rémi,  pour  ce,  pour  le  terme  de 
Pasques  mil  cccc  et  vint,  42  nobles  et  demi;  ledit  terme  n'est  pas  escheu  ou 
temps  de  ce  compte,  et  pour  ce  icy néant  (3) 

8389.  Du  houppembier  de  BiervUet,  que  Jehan  Dierolf  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commen- 

çans à  la  Saint  Jehan  cccc  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  40  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  340  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  380  livres 
parisiz,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  le  Noël  cccc  et  dix  huit 
et  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  v^  et  derrenier  vi"  termes,  380  Uvres  parisiz, 
lesquelz  le  receveur  a  receuz  entièrement  à  forte  monnoye,  et  valent  monnoye 
de  ce  compte 443  1.  6  s.  8  d. 

8390.  Dudit  Jehan  Dierolf,  qui  a  reprins  à  ferme  ledit  houpembier  trois  ans,  commençans 

à  ladicte  Saint  Jehan  cccc  et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus  50  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  300  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
350  livres  parisiz,  à  paier  comme  dessus  ;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil 
cccc  et  dix  neuf,  premier  vi"  terme 150  1. 

(1)  En  marge   :  Soit  ladicte  somme  rendue  par  (2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter, 

ledit  Godefroy  ou  compte  ensivant.  (3)  En  marge  :  Soient  renduz  ou  compte  ensivant. 

Mis  ou  compte  ensivant.  Il  y  est  rendu. 
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839L  De  pluseurs  brasseurs  demourans  ou  bailliage  de  le  Hondsche,  es  parties  de  Bruges, 
j-lec  brassans  et  excedans  la  grute  du  seigneur  de  le  Gruuthuse  et  autres  taverniers, 
qui  doivent  deux  gros  de  chacun  tonnel  de  cervoise,  dont  monseigneur  doit  avoir 
[v°]  (1)  la  moitié;  ilz  sont  comprins  en  la  grute  de  Bruges  en  la  partie  ensivant, 
et   pour  ce  ycy néant 

8392.  Du  houppembier  es  parties  de  Bruges,  que  on  appelle  gruutghelt,  dont  monseigneur 

iieve  de  chacun  tonnel  d'estrange  cervoise  un  gros,  horsmis  bremart  et  aie  d'En- 
gleterre,  ensemble  la  gruute  de  Ziesselles  <  le  >  ou  bailliage  de  le  Hondsche 
et  les  brasseurs  cy  devant,  horsmis  la  seigneurie  de  Maldeghem  que  Jehan  Le 
Mareschal  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  terme  de  Noël  quatre  cens 
et  seize,  le  premier  an  par  dessus  100  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour  350  livres, 
et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  450  livres,  à  payer  à  la  Saint  Jehan  et  au 
Noël,  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  saint  Jehan 
et  Noël  iiii"^  et  dix  neuf,  nii«,  v^  et  derrenier  vi^  termes,  parmi  ce  que  ledit  fer- 
mier en  doit  paier  à  la  forte  monnoye,  686  livres  <  13  solz  9  deniers  poitevin 
demi  >  2  solz;  de  ce  prins  par  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  de  Flandres, 
en  plus  grant  somme,  et  qui  sont  renduz  par  son  iiii''  compte,  224  livres  1  sol 
8  deniers  parisiz  fors,  valent  261  hvres  8  solz  7  deniers  poitevin  demi,  reste  que  le 
receveur  rent  ycy 424  1.  <  5  s.  2  d.  >  13  s.  4  d.  demi  poit.  p.  (2) 

8393.  De  la  grute  de  la  ville  d'Oudembourg,  que  Estienne  Oussin  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  au  Noël  cccc  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  10  hvres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  142  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour 
152  livres  parisiz,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  et  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de 
Noël  cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  iiii«,  v«  et 

derrenier  vi«  termes,  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  à  la  forte  monnoye 

231  1.    <  12  s.  3  d.  ob.  poit.  >    15  s.   1  d. 

8394.  Du  gruutghelt  de  la  ville  de  Ghistelle  :  monseigneur  a  donné  la  seignorie  haulte, 

moyenne  et  basse  qu'il  avoit  et  povoit  avoir  audit  lieu  de  Ghistelle,  ensemble 
ledit  grutghelt,  à  feu  messire  Jehan  de  Ghistelle  heritablement,  pour  les  causes 
et  consideracions  et  en  la  forme  et  manière  plus  à  plain  declairee  ou  iii^'  compte 
de  Godefroy  Le  Sauvage,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  en  semblable 
chapitre,    et    pour   ce néant 

8395.  Du  gruutghelt  ou  mestier  de  Ghistelle,  que  Jehan  Minne  a  prins  à  ferme  trois  ans, 

commençans  au  Noël  iiii"^  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  15  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  75  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  90  livres 
parisiz,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël 
quatre  cens  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  llii'=  et  dix  neuf,  IIII^  V^ 

et  derrenier  vi«  termes,  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  à  forte  monnoye 

137  1.  4  s.  <  10  d.  ob.  demi  poit.  >  7  d.  ob. 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

corrigié  comme  dessus. 
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8396.  De  lui,  pour  la  parpay  du  terme  de  Noël  cccc  xvii  escheu  ou  compte  précèdent, 

5  livres   fors,   valent 5   1.    16   s.   8   d.   (1) 

8397.  Du  griuitghelt  de  la  ville  de  Blanqueberghe,  que  Jehan  Pauwart  a  prins  à  ferme 

trois  ans,  commençans  à  la  Chandeleur  cccc  et  seize,  pour  18  livres  parisiz  par  an, 
à  paier  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  les  termes  de  la  Chandeleur  mil  iiii'^ 
dix  huit  et  de  la  Chandeleur  l'an  mil  iiii*^  dix  neuf,  ii^  et  derreniere  iii«  année, 
parmi  ce  que  pour  ledit  temps  l'en  doit  paier  à  forte  monnoye 37  1.  10  s. 

8398.  Du  gruutghelt  en  la  ville  d'Oostende,  dont  monseigneur  doit  avoir  de  chacun  tonnel 

1  gros  de  Flandres,  que  Jehan  Meegoet  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 
au  Noël  cccc  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  15  livres  parisiz  pour  les  palmées 
pour  55  Hvres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  70  livres  parisiz,  à  paier 
au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  l'an  mil  cccc  et 
dix  huit,  saint  [fol.  xxxviii]  (2)  Jehan  et  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
liii^,  v*  et  derrenier  vi'^  termes,  105  livres  parisiz,  lesquelz  ledit  receveur,  par 
sa  lettre  de  greigneur  somme,  a  receuz  à  forte  monnoye,  et  valent  icy  monnoye 
de  ce  présent  compte 122  1.  10  s. 

8399.  Du  gruutghelt  de  la  ville  d'Ardembourg,  du  mestier  d'illec,  Moerkerke,  Caedsant 

et  en  Wulpen,  que  Morissis  de  Versenare  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans 
à  la  Chandeleur  cccc  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  30  livres  parisiz  pour  les 
palmées  pour  280  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  310  livres,  à  paier 
au  premier  jour  d'aoust  et  au  premier  jour  de  février,  pour  ce,  pour  le  terme  du 
premier  jour  d'aoust  mil  cccc  dix  huit,  ni<'  vi<'  terme,  165  hvres  parisiz;  ilz 
sont  renduz  en  empruns  par  le  iiii*^  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur 
de  Flandres,  et  pour  ce  ycy néant  (3) 

8400.  De  lui,  pour  les  termes  du  premier  jour  de  février  quatre  cens  dix  huit,  premier 

d'aoust  et  premier  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  un*,  v*  et  derrenier 
vi^  termes  de  ladicte  ferme,  parmi  la  creue  de  la  monnoye  forte. . .  467  1.  18  s.  2  d. 

8401.  Du  gruutghelt  de  la  ville  d'Oostbourg  et  du  mestier  d'illec,  Ysendique  et  du  mestier 

d'Ysendique,  et  Hughevliete,  que  Jehan  de  La  Liis  a  prins  à  ferme  six  ans,  com- 
mençans à  la  Chandeleur  quatre  cens  et  quatorze,  le  premier  an  par  dessus  5  livres 
parisiz  pour  les  palmées  pour  55  livres,  et  les  autres  cinq  ans  chacun  an  pour 
60  livres  parisiz,  à  paier  au  premier  jour  d'aoust  et  à  la  Chandeleur;  pour  ce, 
pour  les  termes  du  premier  jour  d'aoust  et  Chandeleur  Tan  mil  cccc  et  dix  huit, 
et  premier  d'aoust  et  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf,  vu*,  viii*,  ix«  et  x*  xii*  ter- 
mes, parmi  ce  qui  en  est  à  paier  à  la  forte  monnoye 125  1.  9  s. 

8402.  Du  gruutghelt  d'Oostkerke  et  du  mestier  d'illec,  Houque,  Mue  et  Monequerede, 

que  Morissis  de  Varsenare  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  à  la  Chandeleur 
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quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  5  livres  parisiz  pour  les  palmées 
pour  65  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  70  livres,  à  paier  au  premier 
jour  d'aoust  et  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  les  termes  du  premier  jour  d'aoust 
et  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  huit,  et  des  premier  jour  d'aoust  et  Chandeleur 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  iii«,  iiii«,  v«  et  derrenier  vi^  termes,  parmi  ce  que  ledit 
receveur  en  a  receu  à  ladicte  forte  monnoye,  icy 146  1.  5  s.  8  d. 

8403.  Du  gruutghelt  de  Coukelare,  du  mestier  de  Jabbeque,  du  mestier  de  Lophem  et  de 

Zedelghem,  que  Estienne  Oussin  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier 
jour  de  décembre  quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  10  livres  parisiz 
pour  les  palmées  pour  80  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  90  livres, 
à  paier  au  premier  jour  de  juing  et  au  premier  jour  de  décembre;  pour  ce,  pour 
les  termes  du  premier  jour  de  décembre  mil  CCCC  et  dix  huit,  premier  jour  de 
juing  e»-  premier  jour  de  décembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  IIII*,  V^  et  derrenier 

vi"  termes,  parmi  ce  que  l'en  doit  paier  à  ladicte  forte  monnoye 

138  1.  3  s.  7  d.  poit. 

8404.  Du  gruutghelt  de  Dudselle,  du  mestier  de  Lisseweghe  et  du  mestier  d'Uutkerke, 

que  ledit  Estienne  Oussin  a  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour 
de  janvier  quatre  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  12  livres  parisiz  pour  les 
palmées  [v°]  (1)  pour  172  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  184  livres 
parisiz,  à  payer  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit.  Saint  Jehan  et  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
iili*,  V^  et  derrenier  vi^  termes,  parmi  ce  qu'il  en  doit  paier  à  ladicte  forte  monnoye. 
280  1.    <  7  s.   poit.  >    10  s.  9  d. 

8405.  Du  gruutghelt  du  Dam  :  il  est  baillié  à  ferme  avec  les  deux  esterlins  du  Dam  cy 

devant,  et  pour  ce  icy néant  (2) 

8406.  Du  gruutghelt  de  Ziesselles  et  du  bailliage  de  le  Hondsche,  horsmis  la  seignourie 

de  Maldeghem;  ladicte  grute  est  comprinse  aveuc  la  ferme  du  houpembier  es 
parties  de  Bruges  cy  devant,  et  pour  ce  ycy néant 

8407.  Du  gruutghelt  de  l'Escluse,  ensemble  des  deux  gros  que  monseigneur  prent  sur 

chacun  tonnel  de  bremart  et  de  cervoise  de  Hambourg,  dont  mencion  est  faicte 
cy  devant;  il  est  comprins  en  la  ferme  desdiz  deux  gros,  et  pour  ce néant 

8408.  Du  gruutghelt   de   Camerlincxambocht,  que  Jehan  Willems  sone  Diericx  et  Clais 

Jans  zone  Moenins  ont  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de 
may  quatre  cens  dix  sept,  le  premier  an  par  dessus  15  livres  parisiz  pour  les 
palmées  pour  95  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  110  livres,  à  paier 
au  premier  jour  de  novembre  et  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  le  premier 
jour  de  novembre  mil  cccc  et  dix  huit,  premier  jour  de  may  et  premier  jour  de 
novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  m*',  iiii^  et  \^  vi^  termes,  <  175  livres  parisiz  > 
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165  livres  parisiz  :  ilz  ont  esté  levez  et  receuz  par  ledit  receveur,  tous  à  ladicte 
forte  monnoye,  et  valent 192  1.  10  s. 

8409.  De  la  gruute  de  Sherwoutermansambocht,  que  Estienne  Oussin  a  prias  à  ferme 

trois  ans,  commençans  à  la  Chandeleur  CCCC  et  seize,  pour  13  livres  parisiz  par  an, 
à  paier  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour  la  Chandeleur  quatre  cens  et  dix  huit  et 
la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ii^  et  derreniere  in^  année,  parmi 
ce  qu'il  en  doit  paier  à  la  forte  monnoye 27  1.  2  s. 

8410.  De  la  grute  de  Woume  ou  mestier  d'ilec,  de  Essines  et  Zaerne,  que  Boudin  Hernner 

tient  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  may  cccc  et  dLx  sept, 
pour  10  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  le 
premier  jour  de  may  quatre  cens  dix  neuf  ii*^  m"'  année,  parmi  ladicte  forte 
monnoye 10  1.  8  s. 

8411.  De  la  grute  de  Merkem,  que  ledit  Bauduin  Hernner  tient  à  ferme  trois  ans,  com- 

mençans au  premier  jour  de  may  quatre  cens  dix  sept,  pour  5  livres  parisiz  par  an, 
à  paier  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  may  l'an  mil 
cccc  et  dix  neuf,  ii^  m''  anne,  parmi  ladicte  forte  monnoye 5  1.  4  s. 

8412.  Du  houppembier  d'Alost  :  il  n'y  a  nul  houpembier,  et  pour  ce néant 

8413.  Du  poire  de  Bonem  et  des  regets  du  Dam  et  d'aucunes  autres  petites  rentes  et  terres 

es  parties  du  Dam  et  du  Franc  en  la  chastellenie  de  Bruges,  dont  Florens  Des- 
camps est  receveur  et  en  doit  compter  chacun  an  à  la  Renenghe;  pour  ce  cy, 
pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  88  livres  11  solz  2  deniers 

obole  1  tiers  fors,  valent  à  monnoye  de  ce  compte 

<  88  1.  11  s.  2  d.  ob.  1  tiers  >  103  1.  6  s.  5  d.  1  tiers  (1) 

8414.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 

196  1.   4  s.   1   d.   ob.   1  tiers 

8415.  Des  petiz  congiez  en  l'Eaue  à  l'Escluse,  que  Morissiz  de  Varsenare  et  ses  compai- 

gnons  ont  prins  à  ferme  trois  ans,  commençans  au  jour  saint  Jehan  quatre  [fol. 
xxxix]  (2)  cens  et  seize,  le  premier  an  par  dessus  300  livres  parisiz  pour  les  palmées 
pour  1.200  Uvres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  1.500  hvres  parisiz, 
à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  quatre  cens 
et  dix  huit  et  saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  v^  et  derrenier  vi<*  termes, 
parmi  ce  qu'ilz  en  doivent  à  la  forte  monnoye,  1.536  livres  <  12  solz  1  denier 
poitevin  >  19  solz  10  deniers  obole;  de  ce  prins  par  ledit  Utenhove  et  qui  sont 
renduz  par  son  m*  compte  ou  chappitre  d'emprunts  8  Uvres  parisiz  fors,  valent 
9  livres  6  solz  8  deniers,  item,  et  qui  sont  pareillement  renduz  par  le  premier 
compte  dudit  Berthelemi  Le  Voocht,  receveur,  300  hvres  parisiz  fors,  valent 
350  livres,  reste  ycy 1.177  1.  <  5  s.  5  d.  poit.  >  13  s.  2  d.  ob.  (3) 
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8416.  De  Sanders  de  Vaemewijc,  lequel  a  prins  à  ferme  lesdiz  congiez  trois  ans,  commen- 

çans  à  ladicte  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  le  premier  an  par  dessus 
500  livres  parisiz  pour  les  palmées  pour  1.500  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans 
chacun  an  pour  2.000  livres  parisiz,  à  paier  comme  dessus;  pour  ce,  pour  le 
Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  premier  vi^  terme  de  ladicte  ferme 750  1. 

8417.  Des  terres  demourees  pour  les  dicquages  es  Quatre  Mestiers  (1),  où  sont  910  mesures 

ou  environ,  que  feu  Andrieu  de  Douay,  jadiz  receveur  gênerai  de  Flandres,  bailla 
à  loyale  ferme  à  feu  Jehan  Le  Fevre  xvi  ans,  commençans  au  premier  jour  de 
may  quatre  cens  et  dix  neuf,  pour  120  escuz  appeliez  couronnes  de  France,  du 
pris  de  40  gros  vielle  monnoye  de  Flandres  pièce  par  an,  à  paier  au  Noël,  par  les 
condicions  plus  à  plain  declairees  ou  second  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige, 
nagaires  receveur  de  Flandres  ;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  l'an  mil  cccc 
et  dix  huit  et  du  Noël  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf,  x"^  et  xi«  xvi«  années,  240  escuz 
dudit  pris,  valent  480  livres  parisiz  viez,  valent  monnoye  de  ce  compte...  420  1.  (2) 

8418.  De  deux  mesures  de  terre  qui  furent  l'une  à   <  Jehan  >   Hue  du  Mour  et  l'autre 

à  Hanekin  EUebout,  gisant  en  Ysendique,  que  Jehan  filz  Wouters  Calue  et  ledit 
Hannequin  tenoient  pour  10  solz  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Renenghe,  pour  ce, 
pour  les  Renenghes  quatre  cens  dix  huit  et  cccc  et  dix  neuf,  20  solz  parisiz; 
ladicte  terre  est  noyée,  et  pour  ce néant 

8419.  De  une  mesure  et  xxxv  vergues  de  terre  gisant  en  Ysendique,  que  Ernoul,  filz 

Jehan  Le  Josne,  souloit  tenir  heritablement  pour  20  solz  parisiz  par  an,  à  paier 
à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  la  Saint  Jehan  quatre  cens  dix  huit 
et  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  40  solz,  pour  ladicte  cause néant 

8420.  Du  noble  d'or  de  Flandres  que  monseigneur  prent  sur  chacun  last  de  herenc  contre- 

fait, fait  et  caquié  sur  mer,  entre  les  jours  saint  Berthelemi  et  saint  Mahieu, 
et  autrement  que  l'en  maine  et  descharge  es  havenes  de  Neufport,  de  l'Escluse, 
Wulravensyde,  Oostende,  Blanqueberghe,  Heys,  Wendunes  et  autres  places 
estans  entre  les  villes  de  Neufport  et  de  l'Escluse  (3),  tant  pescheurs  de  Flandres 
conune  autres  estrangiers,  lequel  noble  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint, 
par  ses  lettres  patentes  et  pour  les  causes  et  consideracions  declairees  en  icelies, 
données  à  Chartres  le  xiii<^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept, 
a  bailhé  à  ferme  à  Gille  Andries  et  ses  compaignons,  trois  ans,  commençans  à  la 
Saint  Jehan  mil  quatre  cens  et  (4)  [v»]  (5)  dix  huit,  pour  la  somme  de  six  cens 
escuz  du  pris  de  30  gros  forte  vielle  monnoye  de  Flandres  chacun  escu  <  qu'ilz 
en  >  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  et  aussi  que  ladicte  somme  ilz  ont  paie 
comptant  audit  receveur  pour  icellui  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  en  ses 
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affaires;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  Tan  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  premier,  ii<=  et  m"  vi'^  termes,  300  escuz 
audit  pris,  valent  525  livres  parisiz  :  ilz  sont  renduz  par  le  compte  précèdent  ou 
chappitre  d'emprunts  en  une  somme  desdiz  600  escuz,  et  pour  ce  ycy. . .   néant  (1) 

8421.  Du  noble  que  mondit  seigneur  prent  semblablement  à  Biervliet,  lequel  le  receveur 

a  baillié  à  ferme  à  messire  Clays  Utenhove,  chevalier,  le  terme  et  espace  de  trois  ans, 
commençans  à  la  Saint  Jehan  cccc  et  dix  sept,  pour  la  somme  de  40  nobles  de 
60  solz  parisiz  pièce  nouvelle  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  paier  à  la  Saint 
Jehan,  et  ce,  par  l'adviz  d'aucuns  conseillers  et  officiers  de  monseigneur  et  pour 
les  consideracions  et  selon  les  condicions,  forme  et  manière  plus  à  plain  declairez 
ou  compte  précèdent;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  <  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  huit  >  saint  Jehan  <  et  Noël  >  cccc  et  dix  neuf,  ii"  iii*^  année,  quarante 
nobles,  valent  <  audit  pris  > ,  à  raporter  à  monnoye  de  ce  compte  selon  l'ordon- 
nance faite  sur  le  paiement  des  nobles <  140  1.  >   160  1. 

8422.  Du  noble  que  monseigneur  prent  pareillement  en  la  ville  et  seignorie  de  Dunkerke, 

avecques  les  appartenances,  que  ledit  receveur  a  bailhé  à  ferme,  par  les  temps, 
condicion,  forme  et  manière  cy  dessus  declairé,  à  Gille  Andries,  demourant  en 
la  ville  de  l'Escluse,  comme  au  plus  offrant  et  derrenier  renchierisseur,  le  premier 
an  par  dessus  25  nobles  <  d'or  de  Flandres  >  de  60  solz  fors  pièce  pour  les 
palmées  pour  57  nobles,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  82  nobles,  à  paier 
à  la  Saint  Jehan  <  et  au  Noël  >  ;  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  Saint  Jehan  l'an 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  il*  m*  année  de  ladicte  ferme,  quatre  vins  et  deux 
nobles  <  d'or,  du  pris  de  76  solz  parisiz  pièce  >  de  60  solz  fors  pièce,  valent, 
à  raporter  à  monnoye  de  ce  compte  qui  est  4  hvres  pour  noble  selon  l'ordonnance 
sur  ce  faite <  328  1.  >  311  1.  12  s.  (2) 

VI.  Somme  :  22.229  1.  12  s.  3  d. 


[fol.  XL] 

AUTRE  RECEPTE  DES  RELiEFZ  DES  COMPTES  renduz  à  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  et 
à  la  Renenghe  de  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  ensivant. 

Premiers  (3) 

8423.  Des  reliefz  de  la  ville  de  Gand  et  du  Viesbourg,  par  Jehan  Alicen  qui  en  est  receveur  : 
pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  nul  quatre  cens  et  dix  huit  et  de  la  Renenghe 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf 234  1. 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  bourg,  comme  il  appert  ou  chapitre  de  dons  en 

(2)  En  marge  :  Peu  rendu  de  16  1.  6  s.  siu'  la  despense,  ledit  receveur  n'en  fait  à  recharger, 
somme  de  311  1.  12  s.,  gratee  par  vice  ce  semble.  Soit  respondu  ou  compte  ensivant   du  houpem- 
Si  soit  enquis  qui  la  faulte  peut  avoir  faite  pour  en  hier  de  Gravelinghes,  comme  il  appert  ou  compte 
estre  pugni  et  corrigé  comme  il  appartient.  de  Loys  Kerman.  Mis  ou  compte  ensivant. 

Attendu  que  le  prouffit  ne  redonderoit  sur  mon-  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

seigneur  mais  espoir  sitt  messire  Jehan  de  Luxem-         corrigié  en  la  Renenghele  et  es  comptes  de  la  court. 
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8424.  Des  reliefz  des  Quatre  Mestiers,  par  ledit  Jehan  Alicen  qui  en  est  receveur  :  iiz  sont 

comprins  avec  les  reliefz  de  Gand  cy  devant,  et  pour  ce néant 

8425.  Des  reliefz  de  la  terre  de  Waise,  par  Clément  Le  Gheytre,  pour  son  rest  de  ladicte 

Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8426.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  :  sa  despense  est 

égale  à  la  recepte,  et  pour  ce néant 

8427.  Des  reliefz  en  la  ville  et  chastellenie  d'Alost,  par  Pieter  Le  Gay  qui  en  est  receveur, 

pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  quatre  cens  et  dix  huit,  8  livres  8  solz  fors, 
valent 9  1.  16  s.  (1) 

8428.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 45  1. 

8429.  Des  reliefz  en  la  ville  et  chastellenie  d'Audenarde,  par  Guillaume  de  Le  Strate, 

pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  quatre  cens  et  dix  huit  :  il  est  porté  sur  son 

compte  de  la  recepte  de  Haspre  et  de  Zinghem  cy  devant,  et  pour  ce  ycy 

néant 

8430.  De  lui  et  de  Pieter  Le  Mesre,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix 

neuf  :  <  pour  ladicte  cause  >  ilz  en  ont  compté  à  la  Renenghe  ensivant,  et  pour 
ce <  néant  >  néant 

8431.  Des  reUefz  en  la  ville  et  chastellenie  de  Courtray,  par  Jehan  Robe  qui  en  est  receveur, 

pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  quatre  cens  et  dix  huit  :  il  n'en  compta  point 
à  icelle,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8432.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  CCCC  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause. . . 

néant 

8433.  Des  reliefz  en  la  ville  de  Bruges  et  ou  terroir  du  Franc,  par  Victor  de  Leffinghe, 

pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  dix  huit  :  on  lui  doit,  et  pour  ce... 
néant 

8434.  De  lui,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  cccc  dix  neuf,  pour  ladicte  cause. . .  néant 

8435.  Des  reliefz  en  la  ville  et  chastellenie  d'Yppre  et  de  Wameston,  par  Gaultier  Mersian 

qui  en  est  receveur,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  :  il  est  porté  sur  son  rest 
de  l'espier  d'Yppre  cy  devant,  et  pour  ce  icy néant 

[vo]  (3) 

8436.  De  lui,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  pour  ladicte  cause 

icy néant 

8437.  Des  reliefz  en  la  ville  et  chastellenie  de  Furnes,  par  Jehan  Veyse,  pour  son  rest  de 

ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  ouquel  est  porté  le  reste  de  son 

(1)  En  marge  :  <  Notatur  :  fors>   Coirigendum.  Il  en  a  depuis  compté. 

(2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  de  ceste  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
année  et  d'autres  années  précédentes.                                  corrigié  comme  dessus. 
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compte  des  menues  rentes  et  yssues  cy  devant 

6  1.  17  s.  11  d.  fors,  valent  8  1.  11  d.  (1) 

8438.  De  Jehan  de  Scoren,  receveur  desdiz  reliefz,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  quatre 

cens  et  dix  neuf  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8439.  Des  reliefz  en  la  ville  et  chasteilenie  de  Berghes,  par  Michiel  Vemieve  qui  en  rest 

receveur,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  :  on  lui  doit, 
et  pour  ce néant 

8440.  De  lui,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  nul  cccc  et  dix  neuf,  12  livres  8  solz 

parisiz  :  il  en  est  chargié  sur  son  compte  des  yssues  de  la  chasteilenie  de  Berghes 
cy  devant  où  il  en  est  respondu,  et  pour  ce  ycy néant 

8441.  Des  reliefz  tenuz  de  la  seignorie  de  Ponthieu  en  ladicte  chasteilenie  et  aussi  des 

rehefz  des  terres  cottieres  iUec  qui  doivent  double  rente  à  la  mort,  par  ledit  Michiel 
Vemieve  qui  en  est  receveur,  pour  ses  restes  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit 
et  de  la  Renenghe  mil  iiii'^  et  dix  neuf  :  <  pour  les  deux  causes  dessus  touchées, 
ycy  >  il  ne  compte  point  à  ycelles,  et  pour  ce néant  (2) 

8442.  Des  reliefz  des  fiefz  et  arrière  fiefz  des  chastellenies  de  Cassai,  Bourbourg  et  le  bois 

de  Nieppe  prisiez  à  165  livres  16  solz  parisiz  monnoye  de  Flandres  par  an  :  ilz 
furent  pieça  bailliez  heritablement  au  duc  de  Bar,  seigneur  de  Cassel,  à  cause 
de  madame  sa  mère  nagaires  trespassee,  comme  plus  à  plain  est  declairé  en  la 
Renenghele  de  l'an  mil  ccc  iiii'"'  et  quinze,  et  combien  que  ilz  soient  à  présent 
à  monseigneur,  toutesvoies  ne  sont  ilz  point  comprins  en  Testât  du  receveur  de 
Flandres,  mais  en  compte  le  bailli  de  Cassel,  en  tant  qu'il  touche  les  fiefz  et  arrière 
fiefs  de  la  chasteilenie  de  Cassel  et  du  bois  de  Nieppe,  et  pour  ce  icy néant 

8443.  Des  reliefs  d'Oudembourg,  d'Avelghem  et  de  Vlaerdslo,  par  Jaque  Le  Corte  qui  en 

est  receveur,  pour  son  rest  de  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit  :  il 
<  n'en  compta  point  à  icelle  Renenghe  >  en  a  compté  à  la  Renenghe  ensivant, 
et   pour   ce   ycy néant 

8444.  De  lui,  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf  et  de  l'année  précédente, 

44  livres  17  solz  4  deniers,  dont  il  est  chargié  sur  son  compte  de  l'avoir  d'Oudem- 
bourg cy  devant  où  il  en  est  respondu,  et  pour  ce  ycy néant 

8445.  Des  reliefz  de  Tenremonde  :  le  bailli  d'ilec  en  compte  avec  les  explois  de  son  bailliage, 

et  pour  ce  icy néant  (3) 

8446.  Des  reliefz  de  la  terre  de  Bevre  :  le  chastellain  en  compte  d'an  en  an,  et  pour  ce . . . 

néant 

8447.  Des  rehefz  des  fiefs  appartenans  à  monseigneur  en  la  chasteilenie  de  Bailleul,  en 

Steenkerke  et  Niepkerke,  par  Martin  Le  Pipere  qui  en  est  receveur,  pour  son 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  Mis  ou  compte  ensivant. 

(2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  tant  de  (3)  En  marge  :  Soit  veu. 
ceste  année  comme  des  imnees  précédentes  dont  il  a 

à  compter. 
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rest  de  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit  et  de  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix 
neuf  ensivant  ;  il  n'en  compta  point  à  icelles  Renenghes,  et  pour  ce  ycy. . .  néant  (1) 

VII.  Somme  :  296  1.  16  s.  11  d.  p. 

[fol.    XLl] 

AUTRE  RECEPTE  DES  BAILLIS  DE  FLANDRES  des  restes  de  leurs  comptes  fais  à  Lille  ou  mois 
de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit. 

Premiers  (2) 

8448.  De  messire  François  de  Haveskerke,  chevalier,  bailli  de  Gand,  pour  son  rest  :  on 

lui  doit,  et  pour  ce néant 

8449.  De  Jehan  Le  Stoppelare,  bailli  du  Viesbourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause.., 

néant 

8450.  De  Gherard  de  La  Tanerie,  bailli  des  Quatre  Mestiers,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8451.  De  Bauduin  Janssone,  bailli  de  Hulst  et  d'Axelles,  pour  ladicte  cause néant 

8452.  De  Jehan  de  Vaernewijc,  seigneur  d'Exaerde,  escuier,  baiUi  de  Waize,  pour  semblable 

et   ladicte   cause néant 

8453.  De  Jehan  de  Le  Puille,  bailli  de  Ruplemonde,  pour  son  rest  :  il  ne  compta  point, 

pour  ce néant  (3) 

8454.  De  messire  Guerard  de  Maldeghem,  chevalier,  bailU  de  Bruges,  avec  ses  soubz  bailliz, 

pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8455.  De  Loys  Sallart,  escouthete  de  Bruges,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8456.  De  Rogier  de  Lichtervelde,  bailli  d'Yppre,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

8457.  De  Cyprian  Mercian,  bailli  de  la  Salle  dudit  Yppre,  pour  semblable  et  ladicte  cause... 

néant 

8458.  De  Guillaume  Toevin,  bailli  d'Oostypprambocht,  pour  semblable  et  ladicte  cause... 

néant 

8459.  De  messire  Gille  Walins,  chevaUer,  bailli  de  Berghes,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8460.  De  Clais  Le  Teke,  bailli  de  Furnes,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

8461.  De  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevaUer,  bailli  de  Neufport,  pour  son  rest  et  ladicte 

cause néant 


(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  tant  de  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

ceste  année  comme  des  années  précédentes.  corrigiées  comptes  de  la  court. 

Mis  ou  compte  ensivant.  (3)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter. 

25. 
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8462.  De  Gherart  tKint  van  Rode,  bailli  du  Dam,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

8463.  De  Godefroy  Le  Sauvaige,  bailli  de  l'Eaue,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

8464.  De  Jehan  Gheriof,  bailli  de  l'Escluze,  pour  semblable  :  on  lui  doit  et  pour  ce . . . 

néant 

8465.  De  Anthoine  Lennoit,  bailli  d'Ardembourg,  pour  son  rest  et  ladicte  cause. . . .   néant 

8466.  De  Loys  de  Haveskerke,  bailli  de  Courtray,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . .   néant 

8467.  De  Daniel  Huusman,  bailli  d'Audenarde,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . . .   néant 

8468.  De  Loys  de  Le  Holle,  bailli  d'Alost,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

8469.  De  George  de  Joingny,  bailli  de  Nieneve,  pour  son  rest,  162  livres  5  solz  fors,  valent... 

189  1.  5  s.  10  d. 

8470.  De  messire  Guy  de  Glùstelle,  chevalier,  bailli  de  Tenremonde,  pour  son  rest  :  on  lui 

doit,  et  pour  ce néant 

8471.  De  Jehan  de  Gherode,  bailli  d'Eclo,  pour  son  rest  :  il  en  est  quicte  sur  son  compte, 

et   pour   ce néant 

[vo]  (1) 

8472.  De  la  baillie  de  Hughevliete,  pour  semblable  :  il  n'y  a  aucun  bailli,  et  pour  ce...  néant 

8473.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  bailli  de  Donze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines,  pour 

son  rest  :  il  <  ne  compta  point  >   est  porté  sur  son  compte  de  may  cccc  xix, 
et  pour  ce néant 

8474.  De  Pieter  Metteneye,  escouthete  de  Malines,  pour  semblable  :  on  lui  doit,  et  pour  ce... 

néant 

8475.  De  l'escouteterie  d'Anvers  :  la  ville  est  à  monseigneur  de  Brabant,  et  pour  ce...  néant 

8476.  De  messire  Hue  de  Lannoy,  seigneur  de  Beaumont,  chevalier,  gouverneur  de  Lille, 

pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8477.  De  messire  Jehan  du  Mez,  seigneur  de  Croix,  bailli  de  Lille,  pour  semblable  et  ladicte 

cause neemt 

8478.  De  Robert  Le  Courtrisien,  escuier,  prevost  dudit  Lille,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8479.  De  messire  Jehan  de  Ssus  Saint  Ligier,  chevaher,  bailli  de  Douay,  pour  son  rest  : 

il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (2) 

8480.  De  lui,  bailli  d'Orchies,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  tant  de 

corrigié  comme  dessus.  cest  terme  comme  d'autres  precedens,  dont  il  a  à 

compter. 
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848L  De  monseigneur  de  Steenhuse,  chevalier,  souverain  bailli  de  Flandres  pour  son 
rest  837  livres  8  solz  8  deniers  fors,  qui  sont  portez  sur  son  compte  ensivant  où 
il  en  est  chargiez,  et  pour  ce  ycy néant 

8482.  De  messire  Clays  Utenhove,  chevalier,  bailli  de  Biervliet,  pour  son  rest  :  il  <  ne 

compta  point  >   est  porté  sur  son  compte  de  septembre  ccccxix,  et  pour  ce. . . 
néant 

8483.  De  Symon  Carette,  bailli  de  Haerlebeque,  pour  son  rest    <  et  ladicte  cause  > 

Duquel  sont  portez  les  il  comptes  precedens  <  et  pour  >    :  on  lui  doit,  et  pour 
ce néant 

8484.  De  Jehan  de  Lattre,  bailli  de  la  Chambre,  pour  semblable  et  ladicte  cause ....   néant 

VIII.  Somme  par  soy  :  189  1.  5  s.  10  d. 

[fol.    XLIl] 

AUTRE  RECEPTE  DES  BAILLIS  DE  FLANDRES  des  restes  de  leurs  comptes  faiz  ou  moise  de 
janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  huit. 

Premiers  (1) 

8485.  De  messire  François  de  Haveskerke,  chevalier,  bailli  de  Gand,  pour  son  rest  :  on 

lui  doit,  et  pour  ce néant 

8486.  De  Jehan   Le  Stoppelare,  bailli  du  Viesbourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . . 

néant 

8487.  De  Gherard  de  La  Tanerie,  bailli  des  Quatre  Mestiers,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8488.  De  Boudin  Janssone,  bailli  de  Hulst  et  d'Axelles,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . . 

néant 

8489.  De  Jehan  de  Vaemewijc,  seigneur  d'Exaerde,  bailli  de  Waize,  pour  son  rest  et 

ladicte  cause néant 

8490.  De  Jehan  de  Le  Puille,  bailli  de  Rupplemonde,  pour  son  rest 4  1.  4  s. 

8491.  De  messire  Guerard  de  Maldeghe[m],  chevalier,  bailli  de  Bruges,  aveuc  ses  soubz 

baiUiz,  pour  son  rest   :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8492.  De  Loys  Salart,  escouthete  dudit  Bruges,  pour  son  rest  et  ladicte  cause néant 

8493.  De  Rogier  de  Lichtervelde,  bailli  d'Yppre,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . . .   néant 

8494.  De  Cyprian  Mersian,  bailli  de  la  Salle  dudit  Yppre  :  <  pour  semblable  et  ladicte 

cause  >  il  est  porté  sur  son  compte  en  septembre  Mccccxix,  et  pour  ce . . .   néant 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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8495.  De  Guillaume  Toevin,  bailli  d'Oostypprambocht,  pour  son  rest  :  il  n'y  [a]  aucun 

escheu  ou  temps  de  ce  compte,  et  pour  ce néant 

8496.  De  messire  Gille  Walins,  chevalier,  bailli  de  Berghes  :  on  lui  doit,  et  pour  ce . . .   néant 

8497.  De  Clais  Le  Telre,  bailli  de  Fumes,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8498.  De  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevalier,  bailli  de  Neufport,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8499.  De  Victor  de  Bavedamme,  bailli  du  Dam,  pour  son  rest 38  1.  8  s.  7  d. 

8500.  De  Clay  Valeres,  bailli  dudit  Dam,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce 

néant  (1) 

8501.  De  Godefroy  Le  Sauvage,  bailli  de  l'Eaue,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce... 

néant 

8502.  De  Jehan  Gherlof,  bailli  de  l'Escluze,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8503.  De  Anthoine  Lennoit,  bailli  d'Ardembourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause . . .  néant 

8504.  De  Loys  de  Haveskerke,  escuier,  bailli  de  Courtray,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8505.  De  Daniel  Huusman,  bailli  d'Audenarde,  pour  son  rest 

56  1.  <  3  s.  >   6  s.  1  d.  (2) 

8506.  De  Loys  de  Le  HoUe,  bailli  d'Alost,  pour  semblable  :  on  lui  doit,  et  pour  ce . . .   néant 

[v°] 

8507.  De  George  de  Joingny,  bailli  de  Nieneve,  pour  semblable  et  ladicte  cause . . .   néant 

8508.  De  messire  Guy  de  Ghistelle,  chevalier,  bailli  de  Tenremonde,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8509.  De  Jehan  Gheroud,  bailli  d'Eclo,  pour  son  rest  :  il  <  ne  compta  point,  et  pour  ce  > 

en  a  compté  avec  son  compte  rendu  en  janvier  mil  ccccxix,  et  pour  ce ... .   néant 

8510.  De  la  baillie  d'Hughevliete  :  il  n'y  a  bailli,  manans  ne  habitans,  et  pour  ce néant 

8511.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  bailli  de  Douze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines,  pour 

son  rest  :  il  <  ne  compte  point  >   est  porté  sur  son  compte  ensivant  cy  aprez, 
et  pour  ce néant 

8512.  De  Pierre  Metteneye,  escouthete  de  Malines,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour 

ce néant 

8513.  De  i'escouteterie  de  Anvers,  pour  semblable   :  la  ville  est  à  monseigneur  le  duc 

de  Brabant,  et  pour  ce néant 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (2)  En  marge  :  Corrigendum. 
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8514.  De  messire  Hue  de  Lannoy,  chevalier,  seigneur  de  Beaumont,  gouverneur  de  Lille, 

pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8515.  De  messire  Jehan  du  Mez,  seigneur  de  Croix,  bailli  de  Lille,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8516.  De  Robert  Le  Courtrisien,  escuier,  prevost  dudit  Lille,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8517.  De  messire  Jehan  de  Ssus  Saint  Ligier,  chevalier,  bailli  de  Douay,  pour  son  rest  : 

il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (1) 

8518.  De  lui,  bailli  d'Orchies,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8519.  De  monseigneur  de  Steenhuse,  chevalier,  souverain  bailli  de  Flandres,  pour  son 

rest,  651  hvres  1  denier  obole;  il  est  porté  et  en  est  chargié  sur  son  compte  de 
may  ensivant,  et  pour  ce  icy néant 

8520.  De  messire  Clays  Utenhove,  chevalier,  bailli  de  Biervliet,  pour  son  rest  :  il  <  ne 

compta  point,  et  pour  ce  >   est  porté  sur  son  compte  de  septembre  mccccxix 
ensivant  cy  aprez,  et  pour  ce  cy néant 

8521.  De  Symon  Carette,  bailli  de  Harlebeque  :   <  pour  son  rest  et  ladicte  cause  >   il 

ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (2) 

8522.  De  Jehan  de  Latre,  bailli  de  la  Chambre,  pour  semblable  et  la  cause  dessus  dicte . 

néant 

IX.  Somme  :  98  1.  18  s.  8  d.  p. 

[fol.    XLIIl] 

AUTRE  RECEPTE  DES  BAILLIS  DE  FLANDRES  des  restes  de  leurs  comptes  faiz  à  Lille  ou  mois 
de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. 

Premiers 

8523.  De  messire  François  de  Haveskerke,  chevalier,  bailli  de  Gand,  pour  son  rest  :  on 

lui  doit,  et  pour  ce néant 

8524.  De  Jehan  Le  Stoppelare,  bailli  du  Viesbourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause . . . 

néant 

8525.  De  Gherard  de  La  Tanerie,  baiUi  des  Quatre  Mestiers,  pour  semblable  et  ladicte 

cause nean 

8526.  De  Boudin  Janssone,  bailU  de  Hulst  et  d'Axelles,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 


(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter.  (2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter.  Il  en  a 

depuis  compté  en  8eptemi>re  M  cccc  xix. 
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8527.  De  Jehan  de  Vaernewijc,  seigneur  d'Exaerde,  bailli  de  Waize,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8528.  De  Jehan  de  Le  Paille,  bailli  de  Ruplemonde,  pour  son  rest  :  il  <  ne  compta  point, 

et  >  n'y  a  rien  escheu,  pour  ce néant 

8529.  De  messire  Guerart  de  Maldeghem,  chevalier,  bailli  de  Bruges,  avec  ses  soubz  bailliz, 

pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8530.  De  Loys  Sallart,  escoutete  de  Bruges,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8531.  De  Rogier  de  Lichtervelde,  escuier,  bailli  d'Yppre,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8532.  De  Cyprian  Mercian,  bailli  de  la  Salle  dudit  Yppre  :    <  pour  semblable  et  ladicte 

cause  >  il  est  porté  en  son  compte  ensivant,  et  pour  ce néant 

8533.  De  Guillaume  Toevin,  bailli  d'Oostypprambocht,  pour  semblable    <  et  la  dessus 

dicte  cause  >   :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8534.  De  messire  Gille  Walins,  chevalier,  bailli  de  Berghes,  pour  semblable  :  on  lui  doit, 

et  pour  ce néant 

8535.  De  Clays  Le  Telre,  bailli  de  Fumes,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8536.  De  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevalier,  bailli  de  Neufport,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8537.  De  Clais  Valeres,  bailli  du  Dam,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8538.  De  Godefroy  Le  Sauvage,  bailli  de  l'Eaue,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . . .   néant 

8539.  De  Jehan  Gherlof,  bailU  de  l'Escluse,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8540.  De  Anthoine  Lennoit,  bailli  d'Ardembourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause .... 

néant 

8541.  De  Loys  de  Haveskerke,  escuier,  bailli  de  Courtray,  pour  son  rest  :  on  luy  doit, 

et  pour  ce néant 

8542.  De  Daniel  Huusman,  bailli  d'Audenarde,  pour  son  rest 19  1.  9  s.  2  d.  (1) 

8543.  De  Loys  de  Le  HoUe,  bailli  d'Alost,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce . . .   néant 

8544.  De  George  de  Joingny,  bailli  de  Nieneve,  pour  semblable  et  ladicte  cause . . .   néant 

[vo] 

8545.  De  messire  Guy  de  Ghistelle,  chevalier,  bailli  de  Tenremonde,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8546.  De  Jehan  de  Gherrode,  bailli  d'Eclo,  pour  semblable  :  il   <  ne  compta  point  >  en 

a  compté  avec  son  compte  rendu  en  janvier  mccccxix,  et  pour  ce néant 

(1)  En  marge  ;  Soit  corrigié  ou  compte  de  ce  bailli. 
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8547.  De  la  bailiie  de  Hughevliete  :  il  n'y  a  bailli,  manans  ne  habitans,  et  pour  ce . . .   néant 

8548.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  bailli  de  Donze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines,  pour 

son  rest  ouquel  sont  portez  ses  deux  comptes  precedens ....         13  1.  3  s.  1  d.  (1) 

8.'ï49.  De  Pierre  Metteneye,  escouthete  de  Malines,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour 
ce néant 

8550.  De  l'escoutheterie  d'Anvers,  pour  semblable  :  la  ville  est  à  monseigneur  de  Brabant, 

et  pour  ce néant 

8551.  De  messire  Hue  de  Lannoy,  chevalier,  gouverneur  de  Lille,  pour  son  rest  :  il  lui 

est  deu,  et  pour  ce néant 

8552.  De  messire  Jehan  du  Mez,  seigneur  de  Croix,  chevaher,  bailli  de  Lille,  pour  sem- 

blable :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8553.  De  Robert  Le  Courtrisien,  escuier,  prevost  de  Lille,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8554.  De  messire  Jehan  de  Ssus  Saint  Ligier,  chevaher,  bailli  de  Douay,  pour  semblable  : 

il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (2) 

8555.  De  lui,  bailh  d'Orchies,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8556.  De  messire  FeUx,  seigneur  de  Steenhuse  et  d'Avelghem,  souverain  bailli  de  Flandres, 

pour  son  rest  838  livres  1  sol  obole  :  il  en  est  chargié  sur  son  compte  de  septembre 
ensivant,  et  pour  ce  ycy néant 

8557.  De  messire  Clais  Utenhove,  chevalier,  bailli  de  Biervlet,  pour  semblable  :  il   <  ne 

compta  point  >  est  porté  en  son  compte  ensivant,  et  pour  ce néant 

8558.  De  Symon  Carette,  bailli  de  Harlebeque,  pour  semblable  et  ladicte  cause . . .   néant 

8559.  De  Jehan  de  Le  Kerchove,  bailli  de  la  Chambre  :    <  pour  semblable,  et  ladicte 

cause  >   il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant 

X.  Somme  :  32  i.  12  s.  3  d.  p. 

[fol.    XLIIIl] 

AUTRE  RECEPTE  DES  BAILLIS  DE  FLANDRES  des  restes  de  leurs  comptes  faiz  à  Lille  ou  mois 
de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. 

Premiers 

8560.  De  messire  François  de  Haveskerke,  chevalier,  bailly  de  Gand,  pour  son  rest .... 

57  s.  8  d.  ob.  poit.  (3) 

8561.  De   Jehan    Le   Stoppelare,   bailli    du   Viesbourg,    pour   semblable 

90  L   9   s.   9   d.   ob. 

(1)  En  marge  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 

(2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  comme  dessus. 

(3)  En  marge  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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8562.  De  messire  Clays  Utenhove,  chevalier,  bailli  des  Quatre  Mestiers,  pour  semblable  : 

on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8563.  De  Boudin  Janssone,  bailli  de  Hulst  et  d'Axelles,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8564.  De  Jehan  de  Vaernewijc,  escuier,  seigneur  d'Exaerde,  bailU  de  Waize,  pour  semblable 

et  ladicte  cause néant 

8565.  De  Jehan  de  Le  Puille,  bailli  de  Ruplemonde,  pour  son  rest 8  1.  (1) 

8566.  De  messire  Guerart  de  Maldeghem,  chevalier,  bailU  de  Bruges,  aveuc  ses  soubz 

bailliz,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8567.  De  Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8568.  De  Rogier  de  Lichtervelde,  escuier,  bailU  d'Yppre,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8569.  De  Cyprian  Mercian,  bailli  de  la  Salle  d'Yppre,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8570.  De  Guillaume  Toevin,   bailh  d'Oostyprambocht,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8571.  De  messire  Gille  WaUns,  chevalier,  bailli  de  Berghes,  pour  semblable  et  ladicte 

cause néant 

8572.  De  Pieter  Boudins,  baiUi  de  Fumes,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce . . .   néant 

8573.  De  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevalier,  bailli  de  Neufport,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8574.  De  Clais  Valeres,  bailli  du  Dam,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8575.  De  Godefroy  Le  Sauvaige,  bailli  de  l'Eaue,  pour  semblable  et  ladicte  cause. . . .   néant 

8576.  De  Jehan  Gherlof,  bailli  de  l'Escluse,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8577.  De  Anthoine  Lennoit,  bailli  d'Ardembourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause . . . 

néant 

8578.  De  Loys  de  Haveskerke,  escuier,  bailli  de  Courtray,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8579.  De  Daniel  Huusman,  bailli  d'Audenarde,  pour  son  rest 10  1.  2  s.  9  d.  (2) 

[v°] 

8580.  De  Loys  de  Le  HoUe,  bailli  d'Alost,  pour  son  rest 26  1.  13  s.  3  d. 

8581.  De  George  de  Joingny,  bailli  de  Nieneve,  pour  son  rest  :  il  <  en  est  quite  >  est  porté 

ou  compte  ensivant,  et  pour  ce néant  (3) 

(1)  En  marge  :  Soit  corrigié  comme  dessus.  (3)  En  marge  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 

(2)  En  marge  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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8582.  De  raessire  Guy  de  Ghistelle,  chevalier,  bailli  de  Tenremonde,  pour  son  rest  :  on 

lui  doit,  et  pour  ce néant 

8583.  De  Jehan  de  Gherode,  bailli  d'Eclo,  pour  son  rest  :  il   <  ne  compta  point  >  en  a 

compté  en  son  compte  ensivant,  et  pour  ce néant 

8584'.  De  la  baillie  de  Hughevliete  :  il  n'y  a  bailli,  manans  ne  habitans  et  pour  ce . . .  néant 

8585.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  bailli  de  Donze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines,  pour 

son  rest  :  il  <  ne  compta  point  >  en  a  compté  en  son  compte  de  may  Mccccxx, 
et  pour  ce néant 

8586.  De  Pierre  Metteneye,  escouthete  de  Malines,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce 

néant 

8587.  De  l'escoutheterie  d'Anvers,  pour  semblable  :  la  ville  est  à  monseigneur  le  duc  de 

Brabant,  et  pour  ce néant 

8588.  De  messire  Hue  de  Lannoy,  chevalier,  gouverneur  de  Lille,  pour  son  rest  :  on  lui 

doit,  et  pour  ce néant 

8589.  De  messire  Jehan,  seigneur  de  Croix,  chevalier,  bailli  de  Lille,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8590.  De  Robert  Le  Courtrisien,  escuier,  prevost  de  Lille,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8591.  De  messire  Jehan  de  Ssus  Saint  Ligier,  chevalier,  bailli  de  Douay,  pour  semblable  : 

il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (1) 

8592.  De  lui,  bailli  d'Orchies,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8593.  De  messire  Fehx,  seigneur  de  Steenhuse  et  d'Avelghem,  chevalier,  souverain  bailli 

de  Flandres,  pour  son  rest,  999  livres  10  solz  1  denier  obole;  il  en  est  chargié 
sur  son  compte  de  janvier  ensivant,  et  pour  ce  ycy néant 

8594.  De   <  Pieter  Alarts  >   Jehan  Ratgheer,  bailli  de  Biervliet,  pour  son  rest  :  on  lui 

doit,  et  pour  ce néant 

8595.  De  Symon  Carette,  bailU  de  Haerlebeque,    <  pour  semblable  et  ladicte  cause  > 

pour  son  rest  où  sont  comprins  les  il  comptes  precedens,  et  pour  ce néant 

8596.  De  Jehan  de  Le  Kerchove,  bailli  de  la  Chambre  :  <  pour  semblable  et  ladicte  cause  > 

il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant 

XL  Somme  :  138  1.  3  s.  6  d.  poit.  p. 


(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  comme  dessus. 
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[fol.    XLV] 

AUTRE  RECEPTE  DES  BAILLIS  DE  FLANDRES  (les  restes  de  leurs  comptes  faiz  à  Lille  ou  mois 
de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. 

Premiers  (1) 

8597.  De  messire  François  de  Haveskerke,  chevalier,  bailli  de  Gand,  pour  son  rest .... 

153  L  7  s.  3  d.  (2) 

8598.  De   Jehan    Le   Stoppelare,    bailli    du   Viesbourg,    pour   semblable 

23  1.  16  s.  11  d.  ob. 

8599.  De  messire  Clais  Utenhove,  chevalier,  bailli  des  Quatre  Mestiers,  pour  son  rest  : 

on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8600.  De  Boudin  Janssone,  bailli  de  Hulst,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8601.  De  Jehan  de  Vaemewijc,  seigneur  d'Exaerde,  bailU  de  Waize,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

8602.  De  Jehan  de  Le  Puille,  bailli  de  Ruplemonde,  pour  son  rest 3  1.  (3) 

8603.  De  messire  Guerart  de  Maldeghem,  chevalier,  bailli  de  Bruges,  et  Loys  d'Aveskerke, 

escuier,  bailli  de  Bruges,  pour  leur  rest  :  on  leur  doit,  et  pour  ce néant 

8604.  De  Loys  Salart,  escoutete  de  Bruges,  pour  semblable 45  1. 

8605.  De  Daniel  Husman,  aprez  lui  escouthete  dudit  Bruges,    <  pour  semblable  >    de 

ce  qui  est  escheu  en  son  temps  :  a  il  compté  en  may  Mccccxx,  et  pour  ce ... . 
néant  (4) 

8606.  De  messire  Gille  Walins,  chevalier,  bailli  d'Yppre  :    <  pour  semblable  et  ladicte 

cause  >   on  lui  doit,  et  pour  ce néant 

8607.  De  Cyprian  Mercian,  bailli  de  la  Salle  dudit  Yppre,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

<  38  1.  >  néant 

8608.  De  Guillaume  Toevin,   bailli  d'Oostyprambocht,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant  (5) 

8609.  De  Clais  Le  Telre,  bailli  de  Berghes,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8610.  De  Pierre  Boudins,  bailli  de  Fumes,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8611.  De  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevalier,  bailli  de  Neufport,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (5)  En  marge  :  Cest  G.  bailli  d'Oostyppreambocht 
corrigié  comme  dessus.  a  depuis  compté  et  doit  de  reste  12  1.  5  s.  Si  en  soit 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  respondu  par  le  receveur. 

(3)  En  marge  ;  Corrigendum.  Mis  ou  compte  dudit  Guillaume,  du  bailleur  de  la 

(4)  En  marge  :  Corrigendum.  Sale,  rendu  en  may  M  cccc  xxiii. 
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8612.  De  Clais  Valeres,  bailli  du  Dam,  pour  son  rest 48  1.  9  s.  6  d.  (1) 

8613.  De  Godefroy  Le  Sauvage,  bailli  de  l'Eaue,  à  l'Escluse,  pour  son  rest  :  on  lui  doit, 

et  pour  ce néant 

8614.  De  Jehan  Gherlof,  bailli  de  l'Escluse,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8615.  De  Anthoine  Lennoit,  bailli  d'Ardembourg,  pour  semblable  et  ladicte  cause... 

néant 

8616.  De  Loys  de  Haveskerke,  escuier,  bailli  de  Courtray   <  avec  le  bailli  de  Thiek  :  on 

leur  doit,  et  pour  ce  > <  néant  >  31 1.  1  d.  ob.  (2) 

8617.  De  Crestien  de  Leinsselles,  bailli  de  Tliielt,  pour  son  reste  :  on  luy  doit,  et  pour 

ce néant 

8618.  De  Daniel  Huusman,  bailli  d'Audenarde,  pour  son  rest 3  1.  10  s.  3  d. 

8619.  De  Loys  de  Le  HoUe,  bailli  d'Alost,  pour  son  rest 328  1.  3  s.  9  d.  ob.  (3) 

[vo] 

8620.  De  George  de  Joingny,  bailli  de  Nieneve,  pour  le  cler  de  son  rest,  oultre  et  par 

dessus  les  98  livres  2  solz  dont  par  l'ordonnance  de  messeigneurs  des  comptes 
à  Lille  il  a  esté  tenu  en  souffrance  jusques  aux  comptes  de  septembre  l'an  mil 
cccc  et  vint 31  1.  5  s.  4  d.  (4) 

8621.  De  messire  Guy  de  Ghistelle,  chevalier,  bailli  de  Tenremonde,  pour  son  rest  :  on 

lui  doit,  et  pour  ce néant 

8622.  De  Jehan  de  Gherrode,  baiUi  d'Eclo,  pour  son  rest    <  24  Uvres  12  solz,  lesquelz 

il  a  paiez  es  neccessitez  de  la  Chambre  desdiz  comptes  >  où  sont  comprins  ses 
III  comptes  precedens  :  il  est  quicte,  et  pour  ce  icy néant 

8623.  De  la  baillie  d'Hughevhete  :  il  n'y  a  manans  ne  habitans  aucuns,  et  pour  ce . . .   néant 

8624.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  bailli  de  Donze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines  : 

il  en  a  compté  en  son  compte  de  may  mccccxx  ensivant,  et  pour  ce néant 

8625.  De  Pierre  Metteneye,  escouthete  de  MaUnes,  pour  son  rest  :  on  lui  doit,  et  pour  ce 

néant 

8626.  De  l'escouteterie  d'Anvers  :  la  ville  est  à  monseigneur  de  Brabant,  et  pour  ce . . . 

néant 

8627.  De  messire  Hue  de  Lannoy,  chevalier,  gouverneur  de  Lille,  pour  son  rest  :  on  lui 

doit,  et  pour  ce néant 

8628.  De  messire  Jehan,  seigneur  de  Croix,  chevaher,  bailli  de  Lille,  pour  semblable  et 

ladicte  cause néant 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En    marge    :    Soit    corrigié    comme    dessus. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  <  Loquatur.  Soit  veu  son  compte> . 

(3)  En  marge  :  Corrigendum. 
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8629.  De  Robert  Le  Courtrisien,  escuier,  prevost  de  Lille,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

8630.  De  messire  Jehan  de  Ssus  Saint  Legier,  chevalier,  bailli  de  Douay,  pour  son  rest  : 

il  ne  compta  point,  et  pour  ce néant  (1) 

863L  De  lui,  bailli  d'Orchies,  pour  semblable  et  ladicte  cause néant 

8632.  De  messire  Félix,  seigneur  de  Steenhuse  et  d'Avelghem,  chevalier,  souverain  bailli 

de  Flandres,  pour  son  rest  1.075  livres;  il  en  est  chargié  sur  son  compte  de  may 
mil  cccc  et  vint  ensivant,  lequel  n'est  point  escheu  ou  temps  de  ce  compte,  et 
pour  ce  ycy néant 

8633.  De  <  Jehan  Ratgher  >  Pieter  Alards,  bailli  de  Biervliet,  pour  semblable  :   <  il  ne 

compta  point  >  on  lui  doit,  et  pour  ce néant  (2) 

8634.  De  Symon  Carotte,  bailli  de  Haerlebeke,  pour  semblable  et  ladicte  cause ....   néant 

8635.  De  Jehan  de  Le  Kerchove,  bailli  de  la  Chambre,  pour  semblable  et  ladicte  cause 

néant 

Xn.  Somme  :  667  1.  14  s.  2  d.  ob.  p. 


[fol.    XLVl] 

AUTRE  RECEPTE  DE  FOURFAITURES,  EXPLOis,  amendes,  composicions    d'usuriers,  avoirs 
de  bastars  et  autres  parties  exploitées  pour  le  temps  de  ce  présent  compte  (3). 

Premiers 

ou    BAILLIAGE   DE   BRUGES 

8636.  De  Ma[r]guerite  (4),  fille  de  Pieter  Jans  sone  Roos,  pour  l'achat  de  deux  mesures  de 

terre  et  fief  tenu  de  Jaque  Van  Borssele,  de  sa  court  de  Montigny,  peu  plus  ou  moins, 
gisans  l'une  mesure  ou  Ley  Poire  et  l'autre  mesure  inder  Heeren  Poire,  aboutissant 
la  première  mesure  dalez  la  terre  de  Jaques  Van  Borssele,  de  deux  costez,  et  l'autre 
à  la  terre  de  maistre  Riquaert  de  La  Chappelle,  d'un  costé,  et  de  l'autre  à  la  terre 
de  ladicte  Grielkin  Roos,  gisans  en  la  parroisse  de  Caedsant,  advenu  à  monsei- 
gneur par  bastardie,  par  la  mort  de  Jehan  Christians  zone  Roos,  bastart,  vendu 
à  ladicte  Marguerite  comme  au  plus  offrant  pour  la  somme  de  3  livres  gros, 
valent 36  1. 

8637.  De  Bauduin,  filz  Pierre  Vlieghers,  pour  l'achat  d'une  mesure  de  terre  et  fief  tenu 

de  Willem  Banghelin,  gisant  sur  le  Zuudzand  en  la  parroisse  de  Caedsand,  ou 
poire  Wouter  Ladman,  aboutissant  à  la  terre  de  Jehan  Pieters  sone  Lademans 


(1)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter  comme  (3)  En  marge  :  Hic. 

dessus.  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En  marge  :  Soit  mandé  pour  compter.  corrigié  ou  il  appartendra. 
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d'un  costé,  et  de  l'autre  à  la  terre  de  Jehan  Jans  sone  Maes,  avenue  à  monseigneur 
comme  dessus,  et  vendue  audit  Bauduin  pour  30  solz  gros,  valent 18  1. 

8638.  De  Pieter  Riquarts,  pour  l'achat  du  quart  de  deux  lines  de  terre,  qui  font  cinquante 

vergues,  gisans  en  la  parroisse  de  Woume,  du  costé  de  noord  de  l'église,  entre 
la  terre  du  disch  van  Woume  d'un  costé,  et  celle  des  hoirs  Godscalc  Voye  d'autre, 
avenu  à  monseigneur  comme  avoir  extraier  par  la  mort  de  Francequin  Stassin, 
pour  ce  que  son  père  estoit  bastart  et  que  par  ce  du  costé  de  son  père  il  n'avoit 
point  de  droit  hoir,  vendu  audit  Pieter  le  quart  desdiz  deux  Unes  de  terre  comme 
au  plus  offrant  pour  la  somme  de  12  solz  gros,  valent 7  1.  4  s. 

8639.  De  Ernoul,  filz  Jehan  Baie,  pour  l'achat  de  la  moitié  d'une  maison  séant  dedens  la 

ville  d'Oudembourg,  sur  le  marchié  au  costé  de  west,  entre  l'ostel  de  Cornelis 
Van  Ghend  du  costé  de  noord  et  l'ostel  de  Lisebette,  la  vesve  de  [v°]  (1)  Jehan 
Lambrecht  du  costé  de  zuud,  laquelle  moitié  de  ladicte  maison  qui  est  venue  et 
escheue  à  monseigneur  à  cause  de  bastardie  par  la  mort  de  Jehan  Daens,  bastart, 
et  est  chargiee  de  4  solz  4  deniers  gros  rente  heritable,  <  laquelle  >  a  esté 
vendue  audit  Ernoul  pour  la  somme  de  72  livres  parisiz  nouvelle  monnoye  de  ce 
compte  ;  pour  ce  cy,  lesdiz 72  1. 

8640.  De  Marguerite,  vesve  de  feu  Jehan  den  Put,  bastart,  pour  l'achat  de  la  moitié  de  sept 

mesures  vint  cinq  verghes  de  terre  gisans  ou  mestier  d'Ardembourg,  en  la  parroisse 
de  Sainte  Croix,  en  diverses  parties,  du  costé  de  noord  oost  de  l'eghse  de  ladicte 
parroiche,  avenue  à  monseigneur  comme  dessus  par  la  mort  dudit  feu  Jehan 

den   Put,   bastart,  à  elle  vendue  pour  la  somme  de  32  solz  groz,  valent 

19  1.  4  s. 

8641.  De  Bauduin  Le  Vheghere,  pour  l'achat  de  la  droite  moitié  de  viii  mesures  une 

Une  de  terre  gisant  en  la  parroisse  de  Caedsant,  ou  Grant  poire,  en  deux  parties, 
c'est  assavoir  :  les  vu  mesures  entre  la  terre  de  Ernoul  filz  Pieter  Weite  bois  du 
costé  d'oost,  et  la  terre  de  Pieter  filz  Ernoul  du  costé  de  west,  et  la  terre  Pieter 
filz  Henry,  quatre  lines  entre  la  terre  messire  Bauduin  Le  Vos  du  costé  de  west 
et  la  terre  Pieter  filz  Henry  du  costé  d'oost,  avenue  à  monseigneur  par  bastardie, 
par  la  mort  de  feu  Denis  Beuquel,  bastart,  à  laquelle  moitié  la  vesve  dudit  feu 
bastart  doit  joir  des  proufis  des  fruiz  de  la  moitié  d'icelle  terre,  sa  vie  durant, 
selon  la  costume  du  heu,  et  est  icelle  vendue  audit  Bauduin  à  ladicte  charge  et  à 
toutes  autres  charges  qui  y  pevent  estre  pour  la  somme  de  6  livres  gros,  valent 
72  1. 

8642.  De  Lisbette,  vesve  de  feu  Jehan  Daens,  pour  l'achat  de  deux  maisons  aveuc  l'eritage 

qui  y  appartient,  situées  l'une  lez  l'autre  en  la  ville  d'Oudembourg,  sur  le  marchié 
du  costé  de  zuud,  entre  la  maison  et  héritage  de  Jehan  Hellinc  du  costé  d'oost, 
et  la  maison  et  héritage  de  Katherine,  vesve  de  feu  Jaque  Van  den  Steghele,  du 
costé  de  west,  lesquelles  deux  maisons,  qui  sont  avenues  à  monseigneur  à  cause 
de  bastardie  par  la  mort  de  Jehan  Daens,  bastart,  sont  chargies  de  deux  livres 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  oorrigié  comme  dessus. 
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quatre  solz  huit  deniers  gros,  assavoir  de  4  solz  8  deniers  groz  rente  heritable  et 
de  2  livres  gros  à  la  vie  de  Catherine,  femme  de  Guillaume  Heins,  de  l'aage  d'en- 
viron xxxiiii  ans,  et  ce  vendu  à  ladicte  Lisbette  comme  au  plus  offrant,  pour  la 
somme  de  18  livres  gros,  valent  monnoye  de  ce  compte 216  1. 

8643.  De  Heylart  de  Smet,  pour  l'achat  du  tiers  des  parties  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir  : 

une  masure  appellee  la  vieze  masure,  contenant  deux  Unes  de  terre  gisant  entre 
la  terre  Gille  Le  Smet,  d'une  part,  et  celle  de  Obvier  Van  der  Vloet,  d'autre; 
item,  une  mesure  gisant  empres  ladicte  terre  dudit  Olivier,  d'une  part,  et  la  terre 
des  enfans  Henry  Le  Smet,  d'autre  ;  item,  une  mesure  entre  la  terre  desdiz  enfans, 
d'un  costé,  et  celle  des  enfans  Henry  Symons,  d'autre;  item,  viii  lines  entre  la 
terre  de  Jehan  Gliinghebers  et  ses  enfans,  d'une  part,  et  la  terre  dudit  Eylart 
Le  Smet,  d'autre;  item,  une  Une  que  on  appelle  Tsaelkins  Hofstede  entre  la  terre 
de  Jehan  Jacop  et  de  Bielquin  Van  den  Busche  et  ses  enfans;  item,  deux  Unes  de 
terre  appeliees  Smets  [fol.  xlvii]  (1)  Beelc,  entre  la  terre  de  Jehan  Honds  et  ses 
enfans,  d'un  costé,  et  de  Wouters  Sondders,  d'autre;  item,  une  mesure  de  bois  et 
de  mares  commune  et  à  partir  avecques  Gautier  Le  Rudder,  gisant  entre  la  terre 
de  Jehan  Honds  et  ses  enfans,  d'un  costé  et  d'autre,  et  une  Une  que  on  appeUe 
le  Petit  mour  entre  la  terre  de  Jehan  filz  Henry  Smets,  d'une  part  et  d'autre; 
ladicte  terre,  qui  est  chargiee  de  3  solz  gros  rente  heritable  par  an,  avenue  et  escheue 
à  monseigneur  par  bastardie,  par  la  mort  de  Caelquin,  fiUe  bastarde  de  Martin 
Le  Smet,  où  sont  comprins  neuf  mesures  de  terre,  peu  plus  ou  moins,  gisans  ou 
mestier  d'Oorscamp,  en  la  parroisse  de  Winghene,  en  une  jeghenode  que  on 
appelle  le  Noordstrate,  et  est  vendue  audit  Eylart  Le  Smet  pour  la  somme  de 
2  Uvres  12  solz  groz,  valent  monnoye  de  ce  compte 31  1.  4  s. 

8644.  De  Maes  de  Mol,  pour  l'achat  de  la  moitié  de  Xiiii  mesures  de  terre  comprins  ens  un 

vivier,  laquelle  terre  est  bruyère,  gisant  ensemble  en  la  parroiche  de  Wardamme 
au  costé  de  west  de  l'egUse  entre  le  vivier  de  la  damoiseUe  Van  der  Eede  du  costé 
d'oost  et  le  vivier  appartenant  à  GilUs  Dens  du  costé  de  west,  avenue  et  escheue 
icelle  terre  à  monseigneur  à  cause  de  bastardie,  par  la  mort  de  Cateline  sVos, 
qui  fu  femme  de  Matheeus  Danquarts,  bastarde,  laquelle  terre  et  vivier  gist 
encores  commune  aveuc  les  hoirs  dudit  feu  Matheeus  Dankaerts,  et  a  esté  vendue 
audit  Maes  de  Mool  à  toutes  charges,  pour  la  somme  de  2  Uvres  groz,  valent. . . 
24  i, 

8645.  De  Lisbette,  vesve  de  feu  Jehan  Daens,  bastart,  pour  l'achat  de  la  moitié  de  quatre 

mesures  de  terre  gisans  ensemble  ou  mestier  de  GhisteUe,  en  la  parroisse  de  Ettel- 
ghem,  au  costé  de  noord  west  de  l'egUse,  entre  le  chemin  nommé  Herwech, 
d'un  costé  et  de  l'autre,  et  la  justice  d'Oudembourg,  d'autre  costé,  extendant  du 
bout  vers  west  à  la  terre  des  malades  dudit  Oudembourg,  avenue  à  monseigneur 
par  bastardie  par  la  mort  dudit  feu  Jehan  Daens,  bastart,  laqueUe  terre  qui  est 
bien  sablonneuse  et  de  petit  aport  est  chargiee  de  7  solz  3  deniers  parisiz  de  rente 

(1)  En  marge  et  ponant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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sur  chacune  mesure  par  an,  et  a  esté  vendue  à  îadicte  vesve  à  la  charge  dicte  pour 
la  somme  de  20  solz  groz,  qui  valent  monnoye  de  ce  compte 12  1. 

8646.  De  Jehan  Le  Vroede,  filz  Clais,  et  Lievin,  filz  Lievin,  pour  l'achat  de  cinq  mesures 

deux  lines  soixante  quinze  verghes  de  terre  gisans  en  diverses  parties  en  la  parroisse 
de  Berneem,  assavoir  :  demi  mesure  joignant  la  terre  de  Jehan  Thonis,  d'une 
part;  item,  une  hne  derrière  la  maison  dudit  Jehan  Thonis  entre  la  terre  de 
Matheeus  Lamsin  Danins  de  deux  costez;  item,  une  line  entre  l'eritage  de  Amand 
Mathiis,  d'un  costé  et  d'autre;  item,  ung  quart  de  mesure  entre  l'eritage  de  Piètre 
Stenemans  du  costé  d'oost  et  Jehan  Thonis  du  costé  de  west;  item,  demi  hne 
d'eritage  joignant  l'eritage  de  Amand  Mathiis  du  costé  de  west  ;  item,  deux  lines  ter 
Braemt  joignant  l'eritage  de  Jehan  To[n]ys  du  costé  d'oost;  item,  une  line  joignant 
l'eritage  de  Lamsin  Verdackers  au  costé  d'oost  et  le  chemin  de  l'eghse  du  costé 
de  west;  [v°]  (1)  item,  deux  lines,  l'eritage  dudit  Jehan  Thonis  joignant  du  costé 
d'oost  et  l'eritage  dudit  Mathiis  Lambsins  d'autre  costé;  item,  une  hne,  l'eritage 
de  Joras  de  Herstberghe  joignant  du  costé  d'oost,  et  l'eritage  de  Jehan  Thonis 
du  costé  de  west;  item,  une  line,  joignant  l'eritage  Amand  Mathiis  du  costé  de 
zuud;  item,  une  hne  joignant  l'eritage  Jehan  Steneman  du  costé  de  zuud;  item, 
une  hne  joingnant  l'eritage  Jehan  filz  Clais  du  costé  de  west;  item,  une  hne  join- 
gnant  l'eritage  de  Mathiis  Lamsin  Danins  du  costé  de  nord  ;  item,  une  hne  joignant 
l'eritage  de  Gilles  Vleite  Weits  du  costé  de  west;  item,  une  hne,  l'eritage  de  Pieter 
Hoeve  joignant  du  costé  d'oost;  item,  une  line,  l'eritage  de  l'eghse  de  Bernem 
joignant  du  costé  de  west  et  une  hne  joignant  Iadicte  derreniere  hne  de  terre  esten- 
dant  oost  et  west;  avenue  Iadicte  terre  à  monseigneur  par  bastardie,  par  la  mort 
de  feu  Willem  filz  Clais,  bastart,  laquelle  lesdiz  Jehan  Le  Vroede  et  Lievin  filz 
Lievin  ont  achaté  à  toutes  charges  pour  la  somme  de  3  livres  gros,  valent. ...   36  1. 

8647.  De  Gilline  Van  der  Haghe,  vesve  de  feu  GuiUaume  filz  Vrancx  van  Moerkerke, 

bastart,  pour  l'achat  de  la  moitié  d'une  maison  avec  l'eritage  y  appartenant,  gisans 
et  estans  en  la  ville  de  Monequereede,  au  costé  de  west  de  le  Haulte  rue,  entre  la 
maison  et  héritage  de  Anthoine  Le  Vos,  joignant  du  costé  de  zuud,  et  la  maison  et 
héritage  des  hoirs  Bauduin  Tsamers,  joignant  du  costé  de  nort,  que  Iadicte  Gilhne, 
vesve  dudit  bastart,  a  achatee  à  toutes  charges  pour  la  somme  de  11  hvres  groz, 
de  laqueUe  somme  lui  a  esté  déduit  6  hvres  gros  pour  la  moitié  de  12  livres  gros 
que  devoit  ledit  feu  Guillaume  Vrancx,  de  bonne  et  loyale  debte,  et  pour  laquelle 
Iadicte  maison  et  héritage  estoit  en  arrest,  demeure  pour  monseigneur  5  hvres 
gros,  iceUe  maison  et  héritage  avenue  à  monseigneur  par  la  mort  dudit  bastart; 
pour  ce  cy,  lesdiz  5  livres  gros,  qui  valent  monnoye  de  ce  compte 60  1. 

8648.  De  Iadicte  Gille  Van  der  Haghe,  vesve  dudit  feu  Guillaume  Vranx  van  Moerkerke, 

bastart,  pour  l'achat  de  la  moitié  de  xxviii  mesures  une  hne  et  LXiiii  vergues,  peu 
plus  ou  moins,  gisans  en  pluseurs  pièces  et  parties  en  la  wateringhe  de  Moerkerke, 
ainsi  que  cy  après  est  declairé   :  premiers,  deux  hnes  entre  la  terre  de  Jehan 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessua. 
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filz  Jehan  Haluen,  d'un  costé  et  d'autre;  item,  cinquante  vergues  gisans  commune 
et  à  partir  avec  la  terre  des  hoirs  de  feu  Christian  Le  Man,  du  costé  de  zuud  oost 
de  la  demeure  dudit  feu  ;  item,  demi  mesure  et  huit  verghes  entre  la  terre  de  Louis 
Raps  d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan  de  Grispere  du  costé  d'oost;  item,  deux  iines 
commune  à  partir  avec  la  terre  des  enfans  Jehan  Colins;  item,  cinq  iines  iiii"''  un 
vergues  entre  la  terre  de  Simon,  filz  Jehan,  du  costé  d'oost,  et  la  terre  de  Thierry 
de  Leyacker,  du  costé  de  west;  item,  demi  mesure  xviii  vergues  commune  et  à 
partir  avec  la  terre  des  enfans  Jehan  Colins  en  une  mesure  et  xviii  vergues  gisans 
entre  la  terre  de  Pieter  filz  Guillaume  Christiaen  du  costé  de  west  et  la  terre  de 
Jehan  de  Bourbourg  du  [fol.  XLViii]  (1)  costé  d'oost;  item,  une  mesure  entre  la 
terre  de  Symon  filz  Jehan  Haluen  du  costé  de  west,  et  la  terre  des  enfans  Pieter 
filz  Guillaume  du  costé  d'oost;  item,  une  mesure  entre  la  terre  des  enfans  de 
Pieter  filz  Guillaume  d'un  costé  et  le  chemin  appelle  't  Ser  Heins  wech  d'autre  costé  ; 
item,  une  mesure  entre  la  terre  de  monseigneur  de  Mourkerke  du  costé  d'oost, 
et  la  terre  de  Louis  filz  Gillis  Raps,  land  naest  ande  westzide  ;  item,  deux  mesures 
et  demie  entre  la  terre  dudit  sire  de  Mourkerke  et  de  l'eghse  d'ilec  du  costé  de 
west,  et  la  terre  de  Lievin  Moerinc  du  costé  d'oost;  item,  deux  mesures  et  lu 
vergues  entre  la  terre  des  enfans  Pieter  de  May  d'un  costé  et  la  terre  du  nouvel 
cloistre  d'autre  costé;  item,  viii  Iines  xviii  vergues  entre  la  terre  de  Clais  de  Hol- 
lande du  costé  de  west,  et  la  terre  des  enfans  Wouter  Stepins,  au  costé  d'oost; 
item,  L  vergues  commune  et  à  partir  avec  la  terre  des  enfans  Wouter  Stepins  et 
entre  la  terre  desdiz  enfans  d'un  costé  et  d'autre;  item,  une  line  xix  vergues 
entre  la  terre  de  Jehan  Boelins  d'un  costé  et  la  terre  de  Marie  vesve  de  feu  Guil- 
laume Le  Vroede  d'autre  costé  ;  item,  deux  Iines  entre  la  terre  de  Jehan  Bierman 
d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan  Van  den  Leene  d'autre;  item,  demi  mesure  xxv 
vergues  entre  la  terre  de  Zegher  de  Nieukerke  d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan 
Boehn  d'autre;  item,  quatre  hnes  iiii"^  vergues  entre  la  terre  de  Guillaume  Lau- 
wart  d'un  costé  et  la  terre  d'Andries  Van  Praet  d'autre;  item,  iiii'^^'ii  vergues 
entre  la  terre  de  l'enfant  Pieter  filz  Henry  d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan  filz 
Henry  Raeps  d'autre  ;  item,  deux  fines  iiii'^''  xii  vergues  entre  la  terre  des  hoirs 
de  feu  Jehan  Le  Smeider  d'un  costé  et  le  chemin  appelle  Proost  wech  d'autre 
costé;  item,  une  ligne  xxxvi  vergues  entre  la  terre  de  Guillaume  filz  Guillaume 
Bouds  d'un  costé  et  la  terre  des  enfans  Hughe  Weingaerts  d'autre;  item,  sept  fines 
xxxviii  vergues  entre  la  terre  de  Gilfis  filz  Gilfis  d'un  costé  et  la  terre  de  Cliristian 
filz  Guillaume  d'autre;  item,  une  mesure  joignant  la  terre  de  Clais  fik  Gilfis 
Basekins  du  costé  de  west;  item,  une  fine  XLV  vergues  entre  la  terre  de  Gilfis 
Anseels  d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan  de  Le  Leene  d'autre  ;  item,  une  fine  entre 
la  terre  de  Jehan  de  Le  Leene  d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan  de  Zaelgher  d'autre; 
item,  VIII  fines  entre  la  terre  de  Jaque  Râpe  d'un  costé  et  la  terre  de  Jehan  Wein- 
gaert  d'autre,  et  quatre  fines  cinquante  vergues  de  terre  entre  la  terre  de  Wou- 
terquin,  enfant  de  Jehan  Versen  d'un  costé  et  la  terre  de  Daniel  Balgher  d'autre; 
avenu  à  monseigneur  par  la  mort  dudit  feu  Guillaume  Vrancxzone  van  Mourkerke, 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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bastart,  laquelle  moitié  de  la  dessus  dicte  terre  ladicte  Giliine  a  achatee  à  toutes 
charges,  tout  ladicte  moitié  pour  pour  (sic)  21  livres  gros  monnoye  de  Flandres, 
comme  le  plus  offrant  et  derrenier  renchierissant,  de  laquelle  somme  de  21  livres 
gros  lui  a  esté  déduit  pour  certains  arrierages  à  cause  de  la  rente  heritable  que  doit 
par  an  ladicte  terre,  que  devoit  ledit  Guillaume  au  jour  de  son  trespas,  la  somme  de 
2  livres  gros;  demeure  pour  mon  dit  seigneur,  19  livres  groz,  qui  valent  monnoye 
de  ce  présent  compte 228  1. 

M  (1) 

8649.  De  Jehan  Obrechts,  pour  l'achat  de  la  moitié  de  cinq  lines  de  terre,  peu  plus  ou  moins, 

et  de  la  moitié  de  sept  gros  solz  de  rente  heritable  par  an,  icelles  cinq  lines  de 
terres  gisans  en  la  paroisse  d'Oostkerke,  assavoir  une  mesure  estendant  à  l'issue 
de  l'ostel  de  Wouter  Joos,  entre  la  terre  de  Catheline  de  Coolquerque  du  costé 
de  noort,  et  la  terre  de  l'eghse  Nostre  Dame  du  Dam  du  costé  de  zuud,  et  les 
autres  deux  Unes  gisans  entre  la  terre  de  Jehan  filz  Quentin  sVos  du  costé  de  zuud 
et  du  costé  de  noort  ;  et  lesdiz  7  solz  gros  de  rente  heritable  courant  sur  trois  mesures 
une  line  et  lxxii  vergues  de  terre  gisans  en  pluseurs  lieux,  assavoir  en  la  parroisse 
de  la  Mue,  en  trois  parties  deux  mesures  lxxii  vergues,  dont  en  appartient  à  présent 
à  Thonis  filz  Jehan  Oliviers  et  Jehan  filz  Jehan  Oliviers  en  deux  parties  une 
line  XLVi  vergues,  et  à  Jehan  Le  Vos  deux  lines  et  xxvi  vergues,  et  les  autres  quatre 
lines  gisans  eu  la  parroisse  de  Wescappelle  du  costé  d'oost  de  l'église,  appartenant 
à  présent  audit  Jehan  Le  Vos;  icelle  moitié  desdiz  cinq  Unes  de  terre  et  des  7  solz 
gros  de  rente  avenue  à  monseigneur  par  bastardie,  par  la  mort  de  Guillaume  filz 
Vrancx  van  Mourkerke,  bastart,  que  ledit  Jehan  Obrecht  a  achaté  à  toutes  charges 
pour  la  somme  de  3  livres  10  solz  gros,  qui  valent  monnoye  de  ce  compte ...   42  1. 

ou    BAILLIAGE   D'YPPRE 

8650.  De  Jaques  Le  Planquenare  filz  Jehan,  pour  l'achat  des  parties  de  terre  qui  s'ensivent, 

c'est  assavoir  :  un'"'  xii  vergues  de  terre  nette  gisant  en  la  parroisse  de  Hoghelede, 
en  la  Haenstrate,  en  la  chastellenie  d'Yppre,  au  costé  de  noort  de  le  Zelverstrate, 
vers  west  et  noord  à  la  masure  où  jadiz  souloit  demourer  feu  Jehan  Widemaghe, 
que  on  appelloit  Moyaert,  bastart,  pour  le  temps  qu'il  vivoit;  et  xvi  vergues  de 
ladicte  masure  qui  paie  chacun  an  3  solz  parisiz  rente  heritable  à  la  confrarie 
de  saint  Amand,  patron  de  l'église  dudit  Hoghelede  ;  laquelle  terre,  qui  est  avenue 
et  escheue  à  monseigneur  à  cause  de  bastardie  par  la  mort  dudit  feu  Jehan 
Widemaghe,  bastart,  gist  encores  commune  et  à  partir  aveuc  la  terre  de  Catherine, 
la  vesve  dudit  Jehan  Widemaghe,  et  ce  vendu  audit  Jaque  à  toutes  charges,  pour 
la  somme  de  12  solz  groz,  valent 7  1.  4  s. 

8651.  De  Jehan  de  Provin,  pour  l'achat  des  parties  de  terre  cy  après  declairees  :  premiers, 

pour  deux  lines  et  quinze  vergues  de  terre  gisant  en  la  parroisse  de  Boesinghe 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  conïgié  comme  dessus. 
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entre  la  terre  du  Saint  Esperit  dudit  lieu  d'une  part  et  celle  de  Jehan  [fol.  xlix]  (1) 
sCloken  d'autre,  dont  les  quinze  vergues  gisent  en  la  maison  où  Jehan  Ausume 
souloit  demourer,  lesquelles  deux  hnes  et  quinze  vergues  de  terre,  qui  sont  ave- 
nues et  escheues  à  monseigneur  à  cause  de  bastardie,  par  la  mort  dudit  Jehan 
Ausune,  bastart,  sont  chargiez  de  3  solz  3  deniers  parisiz  de  rente  <  achatee  > 
heritable;  item,  une  mesure  quarante  vergues  de  terre  gisant  en  Passchendale, 
entre  la  dreve  de  Gautier  Ternijnx  d'une  part,  et  de  France  Van  den  Cruuse  d'autre, 
avenue  à  monseigneur  de  George  Haelvoets,  lequel  fu  banni  pour  niurdre;  item, 
encores  en  Plaschendale,  cinquente  vergues  de  terre  avenue  à  monseigneur  par 
la  mort  de  Hanin  de  Langhe,  bastart;  item,  en  la  parroisse  de  Zuneebeque,  demi 
mesure  de  terre  gisant  en  deux  parties,  l'une  entre  la  terre  de  l'abbaye  de  Zuneebeke 
d'un  costé  et  celle  de  Rogier  Ternijncx  d'autre,  et  l'autre  entre  la  terre  Jehan  Wil- 
lemans  d'une  part  et  de  la  vesve  Lammins  de  Rosebeke  d'autre,  avenue  à  mon- 
seigneur par  la  mort  de  Hannekin  et  Pieterkin,  enfans  bastars  de  Jehan  de  Fosseux, 
et  encore  en  la  parroisse  de  Saint  Jaque,  deux  lines  xxxiiii  vergues  de  terre  ave- 
nues à  monseigneur  par  la  mort  de  Clais  Le  Vacht,  bastart,  gisant  entre  la  terre 
de  l'ospital  de  la  Belle  d'un  costé  et  le  clostre  sainte  Clare,  avecques  la  terre  de 
Wattier  Sienghen  d'autre;  pour  tout  ensemble,  la  somme  de. . . .   39  1.  3  s.  9  d. 

8652.  Dudit  Jaque  Le  Planquenare,  pour  l'achat  de  quatre  mesures  une  line  et  quinze 
verghes  de  terre,  peu  plus  ou  moins,  gisans  en  pluseurs  parties  ou  mestier  d'Oost- 
ypprambocht,  avenue  à  monseigneur  à  cause  de  bastardie,  assavoir  par  la  mort 
de  Martine,  fille  de  Guillaume  Van  der  Pieté,  bastarde,  qui  fu  femme  de  Jaque 
Baerts,  du  costé  de  son  père,  quatre  mesures  vint  deux  vergues  et  demie,  gisans 
en  la  parroiche  de  Gheits,  en  pluseurs  pièces,  ainsi  que  cy  après  est  declairé  : 
et  premiers,  cinquante  vergues  du  costé  de  noort  de  la  ruelle  de  la  chappellerie 
de  le  Elst,  en  une  pièce  de  terre  appellee  't  Rosterste  stijc;  item,  une  line  du  costé 
de  west  de  ladicte  pièce  de  terre,  au  bout  de  ladicte  ruelle;  item,  deux  hnes  xxxiiii 
vergues  du  costé  de  noort  de  la  terre  de  ladicte  cappellerie,  et  du  costé  de  zuud 
de  la  terre  que  tient  en  viage  Louis  Cox;  item,  du  costé  de  west  de  la  maison  et 
masure  Weite  Maes,  demi  mesure  et  seize  vergues;  item,  cinquante  deux  vergues 
en  la  plaetse  appellee  Laermersch;  item,  deux  Unes  trente  une  vergues  du  costé 
de  zuud  de  l'eritaige  Clément  Stuuplaerts;  desquelles  six  parties  de  terre  dessus 
nommées,  contenans  deux  mesures  deux  lines  et  trente  trois  vergues.  Jaque 
Baerts  dessus  nommé  tient  la  moitié  en  viage,  sa  vie  durant  ;  item,  en  gist  encores 
iiii''''  iiii  vergues  au  costé  de  zuud  du  chemin  appelle  Ghend  wech;  item,  iiii'"'  viii 
vergues  sur  une  plaetse  appellee  Aschpolc;  item,  LXiii  vergues  en  une  plaetse 
appelle  Bietkin;  item,  cinquante  une  vergues  et  demie  du  costé  de  noord  de 
l'eritage  Jaque  Baerts;  item,  iiii''''  vergues  du  costé  de  noord  d'une  pièce  de  terre 
nommée  't  Vergroot  stic;  item,  xix  vergues  et  demie  en  une  plaetse  appellee 
Leemart,  et  au  bout  de  la  masure  appartenant  à  Sanders  Lauwers  et  ses  enfans  du 
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costé  [v°]  (1)  de  noord,  trois  vergues,  et  par  la  mort  de  Boudinekine  fille  de 
Matte  Van  Crayenhil,  iiii^''  xii  vergues  et  demie  gisant  en  deux  parties,  en  la 
parroisse  d'Oglede,  assavoir  en  la  masure  jadiz  appartenant  à  ladicte  Matte  du  costé 
de  west  quarante  une  vergues,  et  cinquante  une  vergues  et  demie  au  costé  d'oost 
de  la  masure  appartenant  à  Clais  Smets  et  à  Mathiis  Van  Crayenhil;  laquelle 
terre  ledit  Jaque  Le  Plancquenare  a  achaté  à  ladicte  charge  et  à  toutes  autres  dont 
elle  puet  estre  chargiee  comme  le  plus  offrant  pour  la  somme  de  3  livres  groz, 
valent 36  1. 


ou    BALLIAGE    DE    BERGHES 

8653.  De  damoiselle  Marie,  fille  de  feu  Colart  Cortebbille,  pour  l'achat  de  vu  mesures  de 

terre,  peu  plus  ou  moins,  avecques  les  cateux  qui  sus  sont  à  claux,  à  chaulx  et  à 
rachine,  gisant  en  la  chastellenie  de  Berghes,  en  la  parroiche  de  Leffrinhoute, 
en  pluseurs  plaetses,  c'est  assavoir  :  trois  mesures  et  demie  de  terre  gisant  plus 
oost  et  plus  zuud  de  l'eghse  de  Leffrinhoute,  à  la  nouvelle  maison  qui  souloit 
appartenir  à  Leurens  de  Bonen,  bastard  de  Jehan  Danins;  item,  une  mesure 
gisant  oost  de  ladicte  maison  et  zuud  de  ime  mesure  appartenant  à  la  cousterie 
dudit  LeSrinhouke,  et  deux  mesures  et  demie  de  terre  gisans  du  costé  de  zuud 
de  ladicte  maison  ;  avenuz  et  escheuz  à  monseigneur  par  le  trespas  dudit  Leurens 
qui  estoit  bastart,  estrange  de  ladicte  chastellenie  et  bourgois  de  Dunkerque, 
et  pour  la  somme  de 36  1. 

8654.  De  Lambert  Kief,  filz  Guillaume,  pour  l'achat  des  parties  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir  : 

deux  hommages  contenans  quarante  quatre  heux  d'avoine,  qui  sont  deux  fiefz 
tenuz  de  monseigneur  sur  son  espier  de  Berghes  (2),  dont  audit  Lambert  fu  donné 
l'un  desdiz  fiefz,  contenant  vint  heux  d'avoine,  à  son  mariage,  combien  que  ledit 
Guillaume  n'en  eust  esté  déshérité;  item,  une  maison  et  trois  masures  de  terre 
et  demie  gisant  en  la  paroisse  de  Woermout,  en  la  chastellenie  de  Berghes,  chargiez 
heritablement  de  46  solz  parisiz  à  l'abbaie  de  Saint  Winnocx  Berghen,  chacun 
an;  item,  deux  mesures  de  terre  gisans  [fol.  l]  (3)  empres  la  terre  Jehan  Reubins 
en  ladicte  parroisse;  item  encores,  devant  le  dam  Michiel  Hughen,  une  mesure 
et  demie  gisant  en  ladicte  parroisse,  et  dedens  le  parroiche  de  Harzelle  une  autre 
mesure  chargie  annuelment  à  ladicte  abbaye  d'un  quartier  de  bled,  demi  rasiere 
d'avoine  et  un  chappon;  lesdictes  parties  avenues  et  escheues  à  monseigneur 
par  la  mort  de  Jehan  Leclerc,  lequel  ledit  Guillaume  Kief  ocist  et  mist  à  mort, 
pourquoy,  par  la  loy  de  Jehan  de  Bambeque  dit  Galois,  ledit  Guillaume  Kief 
fu  banni  du  pays  de  Flandres  et  par  ce  moyen  tous  ses  biens  furent  fourfaiz  et 
avindrent  à  mondit  seigneur,  tout  ce  vendu  à  la  charge  dessus  dicte^  et  ce,  par 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  descharger  sondit  espier   de  Berghes,  pour  ladicte 
corrigié  comme  dessus.  somme  de  72  1.  selon  le  contenu  en  l'article. 

(2)  En  marge  :  Il  semble  que  les  II  fiez  cy  dessoubz  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  le  page  :  Soit 
aient  esté  venduz  à  trop  petit  pris,  veu  leur  situacion.  corrigié  comme  dessus. 
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conseil  et  aviz  d'aucuns  du  Conseil  de  mondit  seigneur,  actendu  que  a  tout  la 
vesve  dudit  Guillaume  Kief  à  son  douaire,  sa  vie  durant,  la  value  et  les  charges 
d'icelles  parties  d'avoir,  ledit  don  fait  en  mariage,  et  qu'il  est  filz  et  hoir  dudit 
feu  Willem,  pour  la  somme  de  104  livres  parisiz  monnoye  de  Flandres  <  par 
an  > ,  pourveu  que,  touteffois  qu'il  plaira  à  mondit  seigneur  d'achater,  des- 
charger ou  retraire  à  lui  lesdiz  deux  fiefz,  il  le  pourra  faire  en  paiant  pour  une 
foiz  seulement  la  somme  de  72  livres  parisiz  dicte  monnoye;  pour  ce  cy,  lesdiz 
104  i. 

ou  BAILLIAGE  DE  FURNES 

8655.  De  Andrieu  de  Zinnebeque,  pour  l'achat  de  la  droite  iiii«  partie  de  la  terre  demouree 

après  le  trespas  de  GiUe  Le  Knuut,  montant  à  xii  mesures  de  terre,  peu  plus  ou 
moins,  gisans  en  la  chastellenie  de  Furnes,  en  diverses  pièces  et  en  pluseurs 
parroisses,  chacune  mesure  chargiee  de  8  solz  parisiz  rente  heritable  chacun  an, 
avenue,  escheue  et  adjugiee  à  monseigneur  par  cuerheers  de  Vuernambocht, 
comme  avoir  extraier,  et  ce  vendu  audit  Andrieu  par  l'aviz  du  bailU  de  Furnes, 
Clais  Le  Telre,  comme  au  plus  offrant,  après  les  criées  de  ce  faictes  par  ledit 
bailli  ou  autres,  es  lieux  où  il  appartient,  pour  la  somme  de  200  livres  parisiz, 
vielle  monnoye  de  Flandres,  valent  monnoye  de  ce  compte 175  1.  (1) 

8656.  De  GiUe  Manin,  pour  l'achat  de  la  viii^  partie  d'une  mesure  et  de  xxvi  mesures  de 

terre  ou  environ  que  on  appelle  terre  hernesse,  gisant  commune  et  non  partie 
avec  la  terre  dudit  Gille  en  la  chastellenie  de  Fumes,  assis  les  xxii  mesures  en  la 
parroisse  de  Lampernesse,  et  les  autres  quatre  mesures  en  la  parroisse  de  Caise- 
kinskerke,  avenu  à  monseigneur  par  la  mort  et  succession  de  Denis  Le  Jeude,  de 
Dicquemue,  bastart,  lequel  l'en  dit  estre  trespassé,  et  ladicte  viii^  partie  vendue 
audit  Gille,  à  toutes  charges  qui  y  sont,  et  par  condicion  que  se  ledit  Denis  n'estoit 
mort  il  porroit  ravoir  sa  vie  durant,  s'il  lui  plaisoit,  ladicte  viii«  partie  d'icelle 
masure  et  de  xxvi  mesures  de  terre,  sanz  ce  que  monseigneur,  ledit  bastart  ne  autre 
quelconque  feust  tenu  de  pour  ce  rendre  ne  restituer  audit  Gille  aucune  chose; 
et  tout  ce  vendu  à  icellui  Gille  à  ses  perilz  et  aventures,  pour  la  somme  de  3  hvres 
de  groz,  pour  ce  cy 36  1. 

[vo]  (2) 

ou   BAILLIAGE   D'ARDEMBOURG 

8657.  De  sire  Jaque  Baderan,  prestre,  pour  l'achat  de  trente  deux  vergues  de  terre,  peu 

plus  ou  moins,  avecques  les  arbres  qui  sont  sur  icelle,  là  où  souloit  demourer 
Lammin  Voor  den  Daghe,  Yde  Poppins  et  Pieter  de  Witte,  gisant  dedens  Ardem- 

(1)  En  marge  :  Declaire  en  quel  temps  ladicte  le  temps  escheu  du  temps  de  la  nouvelle  monnoye, 

vendue  fu  faicte,  pour  cause  de  la  monnoie,  ou  ce  doivent  estre  cy  dessoubz  200  1.  nouvelle  mon- 

soient  veues  les  lettres.  Lesdictes  lettres  sont  données  noyé. 

xxiHi°  de  septembre  cccc  xvni.  Si  soit  sceu  audit  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

Andrieu  quelle  monnoye  il  en  paia,  actendu  que,  veu  corrigié  comme  dessus. 
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bourg,  empres  une  plaetse  nommée  la  Granche  de  la  disme  ou  zuud  west  coing 
d'une  vigne  appartenant  au  beghinage  d'Ardembourg,  à  lui  vendue  à  toutes 
charges  pour  la  somme  de  3  solz  6  deniers  gros,  valent 42  s.  (1) 


ou  BAILLIAGE  DE  COURTRAY 

8658.  De  monseigneur  de  Haluin,  par  les  mains  de  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  con- 

seillier  et  maistre  des  comptes  de  mondit  seigneur  le  duc,  500  escuz  d'or,  qu'il  a 
donnez  à  monseigneur  qui  est  à  présent,  afin  de  obtenir  grâce  et  remission  tant 
pour  lui  comme  pour  ceulx  qui  de  son  commandement  transportèrent  feu  messsire 
Percheval  de  Hjduin,  son  frère,  depuis  qu'il  s'ot  tolu  la  vie,  et  aussi  demourast 
au  lieu  où  ilz  l'avoient  mis,  sanz  ce  que  justice  en  feust  faicte;  pour  ce,  lesdiz 
500  escuz  d'or,  valent,  à  42  groz  pièce L050  1. 

XIII.  Somme  desdictes  fourfaitures  :  2.350  1.  1  s.  9  d.  (2) 

[fol.   Ll] 

AUTRE  RECEPTE  DES  DROis  ET  PROUFFis  des  monnoycs  OU  pays  de  Flandres  appelle  sleyscat, 
pour  le  temps  de  ce  présent  compte. 

Premiers  (3) 

8659.  De  Jehan  Buridan,  maistre  particulier  des  monnoyes  de   <    feu   >    monseigneur 

<  que  Dieu  pardoint  >  en  son  pays  de  Flandres,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra 
devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  de  son  droit  et  seignorage  d'icelle  monnoye, 
en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  Sarrote,  secrétaire  et  maistre  de  la  Chambre  aux 
deniers  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour  convertir  ou  fait  de  son 
office,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  xxii^  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  sept,  300  escuz,  de  30  gros  fors  l'escu,  valent  monnoye  de  ce  compte. . . 
525  1. 

8660.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  madame  la  contesse  de  Charrolois  par 

lettre  faicte  le  xxiiii<'  jour  dudit  mois  d'octobre  l'an  dessus  dit,  200  frans  monnoye 
royal,  valent  à  26  solz  8  deniers  fors  pièce 311  1.  2  s.  2  d.  ob.  poit. 

8661.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Thierry  de  Stauere,  garde  de  ladicte  mon- 

noye, qui  les  avoit  délivrez  comptans  es  mains  de  feu  mondit  seigneur,  pour  en 


(1)  En  marge  :  De  ceste  terre  est  monseigneur 
deceu  de  plus  de  la  moitié  du  juste  pris,  car  par  le 
compte  du  bailli  d'Ardembourg,  rendu  en  may 
cccc  XIX,  appert  qu'elle  estoit  acensé  à  36  s.  <  par 
an,  gi>  en  louage.  Si  soit  remis  au  demaine  de 
monseigneur  par  le  receveur  présent,  pour  cause  de 
la  decepcion.  Ce  que  assez  appert  par  le  compte  dudit 
bailli. 


(2)  En  note  en  bas  de  page  :  Mémoire  de  charger 
ledit  receveur  des  droiî  que  monseigneur  doit  avoir 
sur  les  usuriers  demourans  sur  la  prevosté  à  Bruges, 
selon  le  ii^  <  pénultième  >  compte  G.  Le  Sauvage, 
tant  des  termes  escheuz  en  ce  compte  comme  on 
compte  dudit  receveur  précèdent. 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
corrigié. 
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faire  ses  plaisir  et  volenté,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et 
dix  huit,  200  escuz  de  45  gros  viez  chacun  escu,  valent  monnoye  de  ce  compte 
393  1.  15  s. 

8662.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  madame  la  contesse  de  Charrolois  pour 

don  à  eUe  fait  par  feu  mondit  seigneur,  pour  en  achater  certains  chevaulx,  haguenees, 
draps  et  autres  choses  nécessaires  à  son  escuierie,  par  lettre  du  receveur  faicte 
le  xxii^  jour  de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  400  escuz,  de  30  gros  fors 
l'escu,  valent  monnoye  de  ce  compte 700  1. 

8663.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  Quentin  Menart,  secrétaire  de 

monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  septembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  135  frans  monnoye  royal,  valent  à  37  gros  4  deniers  pièce 
252  1. 

8664.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  Thierry  de  Stauere,  auquel  ladicte 

somme  estoit  deue,  tant  pour  la  vendue  et  dehvrance  de  certains  chevaulx  de 
lui  prins  pour  ledit  seigneur  comme  autrement  pour  les  affaires  d'icellui  seigneur, 
par  lettre  d'icellui  receveur  faicte  le  xxiiii^  jour  dudit  mois  et  an,  500  escuz 
[v°]  (1)  de  42  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  valent 1.050  1. 

8665.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  Dreue  Sucquet,  conseillier  et 

maistre  des  comptes  de  mondit  seigneur  à  Lille,  auquel  ladicte  somme  estoit  deue 
par  icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  derrenier  jour  de  septembre  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  huit  dessus  dit 300  1. 

8666.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  maistre  Jehan  Sarrote,  pour  convertir 

ou  fait  de  la  despense  ordinaire  de  mondit  seigneur  le  conte  et  de  madame  la 
duchesse  sa  compaigne,  pour  un  an  commençans  le  premier  jour  de  septembre 
l'an  dessus  dit,  par  lettre  faicte  le  vi«  jour  d'octobre  ensivant  oudit  an  quatre 
cens  dix  huit,  6.000  escuz  appeliez  nouveauk  heaumez  d'or  du  pris  de  quarante 
gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  la  pièce,  valent 12.000  1. 

8667.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Mahiet  Regnault,  commis  à  paier  la  despense 

extraordinaire  de  mondit  seigneur  le  conte,  pour  convertir  ou  fait  de  son  office, 
par  lettre  faicte  le  xviii^  jour  de  janvier  quatre  cens  et  dix  huit,  cent  quatre 
heaulmez  2  solz  6  deniers  obole,  du  pris  de  quarante  gros  dicte  nouvelle  monnoye 
de  Flandres  chacun  heaulme,  valent 208  1.  <  5  s.  1  d.  >  2  s.  6  d.  ob. 

8668.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  en  certains  ouvraiges  à  l'ostel 

de  le  Walle  à  Gand,  par  commandement  et  ordonnance  de  madicte  dame  la 
contesse  de  Charrolois,  par  lettre  faicte  le  derrain  jour  d'avril  cccc  dix  neuf. . . 
100  1. 

8669.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  de  Gand,  secrétaire  de  mondit 

seigneur  le  conte,  pour  voyages  par  lui  faiz  pour  cause  de  ladicte  monnoye,  par 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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lettre  faicte  le  xxiin^  jour  d'aoust  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  12  escuz,  de  qua- 
rante gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  valent 24  1. 

8670.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  du  droit  de 

seignorage  à  lui  appartenant  de  certain  billon  nagaires  pris  environ  la  ville  d'Orchies 
fourfait  et  appliqué  à  icellui  seigneur  par  l'ordonnance  de  sadicte  monnoie,  et 
lequel  billon  a  esté  forgié  et  monnoyé  en  ycelle  monnoye  à  Gand  au  proufit 
dudit  seigneur,  en  la  manière  qu'il  appartenoit,  en  deniers  paiez  à  mondit  seigneur 
le  conte,  pour  convertir  ou  fait  de  sa  dépense,  tant  ordinaire  comme  extraordinaire, 
par  lettre  du  receveur  faicte  le  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  xix 
3.001  1.  10  s. 

8671.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  cause  du  seignourage  de  ladicte  monnoie, 

en  deniers  paiez  à  Christian  Haultain,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es  ouvrages 
de  mondit  seigneur  illec,  par  lettre  faicte  le  viii®  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  neuf  dessus  dit 479  1.  11  s.  6  d. 

8672.  De  Jehan  Gobelet,  depuis  maistre  particulier  de  ladicte  monnoye  de  Flandres,  sur 

ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  de  son  droit  et  seignorage 
d'icelle  monnoye,  en  deniers  paiez  à  maistre  Quentin  Menart,  secrétaire  [fol.  lu]  (1) 
de  mondit  seigneur,  pour  don  à  lui  fait  par  icellui  seigneur,  par  lettre  dudit  rece- 
veur faicte  le  xviii«  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit ...  . 
362  1.  8  s.  11  d. 

8673.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Pierre  Macé,  secrétaire  et  maistre  de  la 

Chambre  aux  deniers  de  madame  la  duchesse  de  Bourgoingne,  pour  convertir 
ou  fait  de  la  despence  ordinaire  de  l'ostel  de  madicte  dame,  par  lettre  faicte  le 
xxviii^  jour  de  novembre  quatre  cens  dix  neuf  dessus  dit,  1.600  heaumez  d'or, 
de  40  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  la  pièce,  valent 3.200  1. 

8674.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  Dreue  Sucquet,  conseiller  et 

maistre  des  comptes  de  mondit  seigneur  à  Lille,  à  qui  ladicte  somme  estoit  deue 
par  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  janvier  cccc  dix  neuf, 
250  heaulmez,  du  pris  de  40  gros  pièce,  valent 500  1. 

8675.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  de  mondit  sei- 

gneur à  Lille,  par  lettre  faicte  le  second  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit. . . .   600  1. 

8676.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  Thierry  de  Stauere,  à  qui  il  estoit  deu 

pour  l'or  et  façon  du  seel  de  secret  et  signet  de  monseigneur,  par  lettre  faicte 
le  XXVII*  jour  des  mois  et  an  devant  diz,  108  heaulmez  d'or  7  groz  demi,  de 
40  gros  la  pièce,  valent 216  1.  7  s.  6  d. 

XIIIL  Somme  :  24.223  1.  17  s.  8  d.  poit. 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  corrigié  comme  dessus. 
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[vo] 
AUTRE  RECEPTE  DES  ASSIS  DE  FLANDRES 

Premiers 

8677.  Des  habitans  de  la  ville  de  Gand,  lesquelz  depuis  le  jour  de  la  Nostre  Dame  mi 

aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  unze  que  l'ottroy  qu'ilz  avoient  de  feu  monseigneur, 
que  Dieu  pardoint,  pour  faire  courre  assiz  en  ladicte  ville  expira,  ont  par  le  sceu 
et  consentement  de  Godefroy  Le  Sauvage,  lors  receveur  gênerai  de  Flandres,  fait 
courre  <  et  cueillir  et  pevent  faire  courre  > ,  lever  et  cueillir  assiz  en  icelle  ville 
jusques  au  rappel  de  mondit  seigneur  ou  de  son  receveur  de  Flandres  ou  nom 
de  lui,  moyennant  la  somme  de  cent  nobles  de  Flandres  <  de  60  solz  pièce  > 
que  pour  ce  ilz  en  ont  paie  et  paient  chacun  an  à  icellui  seigneur  son  successeur, 
ou  au  receveur  gênerai  de  Flandres  pour  lui,  à  un  terme,  c'est  assavoir  à  ladicte 
Nostre  Dame  mi  aoust;  pour  ce,  pour  la  mi  aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  100 
nobles,  valent,  à  60  solz  fors  pièce  dicte  monnoye,  300  livres;  ilz  sont  renduz 
par  le  m"'  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  ou 
chappitre  d'emprunts,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8678.  D'eulx,  pour  le  terme  de  la  mi  aoust  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  cent  nobles,  valent, 

<  audit  pris  300  livres  parisiz  fors  :  ilz  sont  >  à  76  solz  nouvelle  monnoye  pièce, 
380  livres;  de  ce  rendu  par  le  un*'  compte  dudit  Utenhove,  oudit  chappitre  d'em- 
prunts, 300  livres  fors,  valent  monnoye  dicte  nouvelle  350  livres,  <  et  >  pour  ce 

<  ycy  >  ,  pour  le  demeurant <  néant  >  30  1. 

8679.  Des  habitans  de  la  ville  de  Hulst,  qui  ont  ottroy  d'assiz,  par  lettres  du  receveur,  le 

terme  et  espace  de  trois  ans  commençans  au  premier  jour  d'avril  mil  quatre  cens 
et  dix  huit  après  Pasques,  pour  400  li\Tes  parisiz  monnoye  de  Flandres  par  an, 
à  paier  au  premier  jour  d'avril  et  au  premier  jour  d'octobre;  pour  ce,  pour  le 
premier  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  premier  vi^  terme, 

<  200  livres  parisiz  >  parmi  la  creue  du  temps  de  la  forte  monnoye,  225  hvres 
4  solz  9  deniers;  de  ce  rendu  par  le  premier  compte  dudit  receveur  ou  chappitre 
d'emprunts,  150  livres  parisiz  fors,  valent  175  livres  parisiz,  <  reste  >  pour  ce, 
pour  le  demeurant <  25  1.  >  50  1.  4  s.  9  d. 

8680.  D'eulx,  pour  les  termes  du  premier  jour  d'avril  l'an  mil  quatre  cens  dix  huit  avant 

Pasques  et  du  premier  jour  d'octobre  prochain  après  ensivant  en  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  neuf,  il*  et  m*  vi*  termes,  400  livres  parisiz;  ilz  sont  renduz  par  le 
un*  compte  dudit  Utenhove  ou  chappitre  d'emprunts  en  plus  grand  somme,  et 
pour  ce  ycy néant 

8681.  Desdiz  de  Hulst,  <   que  >  la  somme  de  100  hvres  parisiz  fors  qu'ilz  dévoient  de 

reste  pour  les  termes  du  premier  jour  d'avril  mil  ccccxvi  avant  Pasques  et  du 

(1)  En  marge  :  Soit  veu. 
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premier  d'octobre  ensivant  mil  ccccxvil  et  dont  ledit  receveur  est  chargiez  par 
le  compte  précèdent,  qui  valent  à  monnoye  de  ce  compte. . . .  116  1.  13  s.  4  d.  (1) 

[fol.  lui] 

8682.  Des  habitans  de  la  ville  d'Axelles  (2),  qui  par  lettres  de  Jehan  Utenhove,  nagaires 

receveur  de  Flandres,  ont  ottroy  de  povoir  faire  courre  assiz  en  ladicte  ville  le 
terme  et  espace  de  trois  ans  commençans  à  la  Chandeleur  quatre  cens  et  quinze, 
pour  5  livres  gros  par  an,  à  paier  à  la  Chandeleur,  pour  ce,  pour  la  Chandeleur 
quatre  cens  et  dix  huit,  derreniere  m"  année,  parmi  ce  qui  s'en  paie  à  forte  mon- 
noye, 65  livres  <  parisiz  >  9  solz  parisiz;  de  ce  rendu  par  le  compte  précèdent 
ou  chappitre  d'empruns,  cinquante  livres  parisiz  fors,  valent  58  livres  6  solz 
8  deniers,  reste <  6  1.  13  s.  4  d.  >  7  1.  2  s.  4  d.  (3) 

8683.  Desdiz  habitans,  ausquelz  le  receveur  a  ralongié  leur  dit  ottroy  autres  trois  ans, 

commençans  à  ladicte  Chandeleur  cccc  et  dis  huit,  pour  ledit  pris  et  à  paier 
comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  Chandeleur  mil  CCCC  et  dix  neuf, 
première  iii^  année 60  1. 

8684.  Des  habitans  de  Hughevliete,  qui  souloient  avoir  ottroy  d'assiz;  on  n'y  lieve  de 

présent  aucuns  assiz,  et  n'y  a  nulz  habitans,  et  est  la  ville  inundee  et  dessoubz 
eaue,  et  pour  ce néant  (4) 

8685.  Des  habitans  d'Ardembourg,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  de  Jehan  Utenhove, 

nagueres  receveur  de  Flandres,  du  premier  jour  de  juing  quatre  cens  et  seize, 
en  trois  ans,  pour  50  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  Noël  et  au  derrenier  jour  de 
may;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit  et  derrenier  jour 
de  may  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  v^  et  derrenier  vi^  termes,  parmi  ce  qui  s'en 
doit  paier  à  la  forte  monnoye 51  1.  <  4  s.  >   14  s.  9  d. 

8686.  D'eubc,  pour  l'ottroy  de  leurs  assiz  que  le  receveur  leur  a  ralongié  pour  ledit  pris, 

trois  ans,  commençans  au  premier  jour  de  juing  quatre  cens  et  dix  neuf,  à  paier 
comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  xix,  premier 
vi^  terme 25   1. 

8687.  Des  habitans  d'Audenarde,  ausquelz  feu  mondit  seigneur  par  ses  lettres  données  à 

Lille  le  iii^  jour  de  septembre  quatre  cens  et  huit,  et  pour  les  causes  et  consi- 
deracions  declairees  en  icelles  a  ralongié  leur  ottroy  par  l'espace  de  dix  ans  entiers 
commençans  au  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  <  neuf  >  dix,  sanz  ce 
que  pendant  ledit  temps  ilz  soient  à  lui  ne  à  ses  hoirs  tenuz  de  pour  cause  d'iceulx 
paier  aucune  chose,  moyennant  la  somme  de  800  nobles  du  coing  et  forge  de 
Flandres,  qui  valent,  à  72  gros  de  Flandres  chacun  noble,  1.440  escuz,  que  pour 
les  grans  affaires  de  feu  mondit  seigneur  iceubc  habitans  délivrèrent  pour  et  ou 
nom  de  lui  à  Jehan  de  Pressy,  lors  receveur  gênerai  de  toutes  ses  finances,  ainsi 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Soit  adverti  de  lever  lesdia  assis  ou 

(2)  En  marge  :  <  Hic> .  cas  que  ladicte  ville  reviengne  en  estât. 

(3)  En  marge  :  Soit  veu. 
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qu'il  appert  plus  à  plain  par  le  m*'  compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvaige;  pour  ce, 
pour  un  an  feni  au  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens  et  <  dix  huit, 
viii^  >  XIX,  ix^  année  dudit  octroy,  pour  la  cause  dessus  dicte néant 

8688.  D'eubc,  pour  semblable  et  pour  un  an  feni  au  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc 

<  XX,  derreniere  >  et  dix  neuf,  ix''  x"  année  dudit  ottroy,  pour  la  cause  devant 
dicte,  ycy néant 

(article  cancellé) 

8689.  Des  habitans  d'Alost,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  de  feu  mondit  seigneur 

données  en  sa  ville  de  Courtray  le  derrain  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  huit, 
[v"]  du  xiiii^  jour  de  février  ensivant  oudit  an  en  dix  ans,  pour  80  nobles  par 
an,  moyennant  que  pour  icelles  dix  années  ilz  paierent  comptant  au  receveur 
gênerai  de  Flandres  Andrieu  de  Douay,  ou  nom  de  mondit  seigneur,  800  nobles  (1), 
comme  par  icelles  lettres  de  mondit  seigneur,  dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par 
le  premier  compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvage,  plus  à  plain  puet  apparoir,  pour  ce 
cy,  pour  la  derreniere  x«  année  dudit  ottroy,  fenie  au  xiiii^  jour  de  février  mil 
cccc  et  dix  huit,  80  nobles  à  72  solz  viez  pièce,  valent  288  livres  febles;  ilz  sont 
renduz  par  ledit  feu  Andrieu  de  Douay,  par  son  v^  et  derrenier  compte,  ou  chapitre 
d'empruns,  en  la  somme  de  deux  mille  huit  cens  quatre  vins  livres  parisiz,  et 
pour  ce  icy néant  (2) 

8690.  Des  habitans  de  la  ville  de  Grandmont,  ausquelz  monseigneur,  par  ses  lettres  patentes 

données  à  Arras  le  premier  jour  de  juillet  quatre  cens  et  unze,  et  pour  les  causes 
declairees  en  icelles,  a  ottroyé  et  consenti  à  perpétuité  que  les  eschevins  et  Conseil 
d'icelle  ville  puissent  mettre  sus  et  faire  courre  sur  les  vins  et  buvraiges  qui 
seront  dispensez  en  ladicte  \'ille,  et  sur  les  draps  et  autres  pluseurs  meneues  choses, 
telz  assiz  que  bon  et  expédient  leur  semblera,  pour  le  prouffit  et  utilité  d'icelle 
ville,  sans  pour  ce  avoir  ou  impetrer  de  mondit  seigneur  ou  de  ses  successeurs 
désormais  aucune  grâce,  ottroy,  congié  ou  licence,  pourveu  toutesvoies  que  icellui 
seigneur  et  sesdiz  hoirs  et  successeurs  contes  et  contesses  de  Flandres  auront  et 
prendront  à  leur  prouffit  le  viii^  denier  des  proufiz  venans  d'iceulx  assiz,  sanz  y  avoir 
ou  povoir  contendre  avoir  plus  grant  droit  en  aucune  manière,  ainsi  que  de  ces 
choses  et  autres  plus  à  plain  puet  apparoir  par  lesdictes  lettres  de  mondit  seigneur, 
dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par  le  iii^  compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvaige, 
receveur  gênerai  de  Flandres,  et  oultre  a  voulu  mondit  seigneur  que  doresenavant 
le  viii^  denier  desdiz  assiz  soit  receu  par  son  receveur  gênerai  de  Flandres,  comme 
il  appert  par  le  <  premier  >  ii^  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur 
de  Flandres,  en  semblable  chappitre;  lesquelz  assiz  ont  valu  pour  mondit  seigneur 
et  ladicte  ville,  pour  un  an  feni  le  premier  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et 
dix  neuf,  comme  il  appert  par  certiffication  de  ladicte  ville  de  Grandmont  cy  rendue, 


(1)  En  marge  :  Pour  creue  :  iia  en  ont  composé,  (2)  En.  marge  :  Soit  vcu  et  corrigé, 

comme  il  appert  par  le  compte  précèdent. 
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faicte  le  xiiii^  jour  de  juing  l'an  dessus  dit,  la  somme  de  4.959  livres  12  solz  parisiz 
vielle  momioye  de  Flandres;  monte  la  part  de  monseigneur  pour  sondit  vm^ 
denier,  à  619  livres  19  solz  viez,  pour  ce  cy,  lesdiz  619  livres  19  solz,  qui  font 
monnoye    de   ce    compte 542  1.  9  s.  1  d.  ob. 

8691.  Des  habitans  de  Donze,  qui  ont  ottroy  d'assiz,  par  lettres  du  receveur,  trois  ans 

commençans  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  18  livres  parisiz  par 
an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et 

dix  neuf,  ii<^  iii^  année,  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  à  forte  monnoye 

18  1.  10  s. 

8692.  Des  habitans  de  Petheghem,  qui  ont  semblable  ottroy,  pour  7  livres  parisiz  par  an, 

à  paier  à  la  [fol.  liiii]  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  cccc  dix  neuf, 
11^  iii«  année,  parmi  ladicte  forte  monnoye 7  1.  4  s. 

8693.  Des  habitans  de  la  ville  du  Dam,  ausquelz  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint, 

a  ottroyé,  consenti  et  donné  congié  et  licence  que  du  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et 
quatorze  en  avant,  tant  et  si  longuement  que  les  personnes  qui  ont  achaté  les 
208  escuz  de  rente  dont  plus  à  plain  est  faicte  mencion  cy  après  en  despense  ou 
chapitre  de  rentes  viagieres  vendues  sur  le  demaine  de  Flandres,  sur  la  partie 
desdiz  du  Dam,  auront  les  vies  es  corps,  et  du  derrain  vivant  d'eulx,  ilz  puissent 
faire  courre  assiz  en  ladicte  ville  en  la  forme  et  manière  qu'ilz  ont  fait  le  temps 
passé,  c'est  assavoir  sur  chacun  tonnel  de  vin  vendu  à  broche  ou  dispensé  en 
ladicte  ville  18  livres,  de  chacun  grant  tonnel  de  cervoise  du  pays  de  Hollande  et 
d'autres  pays  estranges  demi  franc,  et  de  chacun  tonnel  d'autre  cervoise  faicte 
et  brassée  oudit  pays  de  Flandres,  trois  groz,  moyennant  que  de  son  droit  desdiz 
assiz  et  autres  qu'il  a  en  ladicte  ville  ilz  seront  tenuz  de  acquiter  icelle  ville  desdiz 
208  escuz  qu'ilz  ont  venduz  à  sa  requeste  durant  les  vies  desdictes  personnes,  si 
comme  plus  à  plain  appert  par  ses  lettres  sur  ce  faictes  et  données  à  Lille  le  xxix" 
jour  d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze,  dont  <  copie  soubz  le  seel  de  ladicte 
ville  fu  >  vidimus  est  rendue  à  court  sur  le  compte  précèdent,  <  et  ledit  chappitre 
de  rentes  viagieres  >  en  despense  oudit  chapitre  de  rentes  viagieres;  pour  ce  cy, 
pour  le  droit  que  mondit  seigneur  a  sur  lesdiz  assiz,  qui  souloit  estre  de  viii^ 
denier,  pour  deux  ans  fenis  au  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf;  lesdiz  du 
Dam  ont  receu  tout  ce  qui  en  est  escheu  par  ledit  temps,  et  le  paye  en  acquit  et 
descharge  d'icelle  ville  aux  personnes  qui  prennent  lesdiz  208  escuz  de  rente 
viagiere,  avecques  toutes  les  autres  rentes  et  revenues  que  mondit  seigneur  a 
audit  heu  du  Dam,  assavoir  est  le  transport,  le  tonnel  de  vin  de  Saint  Jehan,  les 
molins  du  Dam  et  les  terres  des  viez  mohns  avecques  les  appartenances,  lesquelles 
parties  icellui  seigneur  leur  a  transportées  pour  acquiter  ladicte  ville  d'iceulx 
208  escuz,  et  voulu,  en  leur  accordant  que  icelles  parties  ilz  tiengnent  et  recovrent 
en  leurs  mains  sanz  les  acroistre  ne  diminuer,  tant  et  si  longuement  que  le  derrain 
d'iceulx  viagiers  vivra,  ne  pour  ce  il  chargera  ou  demandera  ou  fera  chargier  ou 
demander  ladicte  ville  aucunement,  ainsi  que  il  appert  plus  à  plain  tant  par  les- 
dictes  lettres  de  mondit  seigneur  comme  par  le  contenu  de  l'article  desdiz  Dam 
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d'iceulx  viagiers;  et  combien  que  d'iceulx  assiz  ne  des  autres  parties  avant  dictes 
les  dessus  nommées  du  Dam,  obstant  le  contenu  desdictes  lettres,  ne  aient  aucune 
chose  voulu  paier  audit  receveur,  neantmoins  messeigneurs  des  comptes  de 
monseigneur  font  à  icellui  receveur  rendre  en  la  recepte  de  ce  présent  compte, 
au  proufit  d'icellui  seigneur,  sur  lesdictes  parties  et  le  huitiesme  denier  des  assiz 
du  Dam,  pour  [v"]  le  temps  de  ce  présent  compte,  autant  comme  ladicte  rente 
viagiere  a  monté  par  <  porcion  d'icellui  temps  >  les  termes  escheuz  en  icelui, 
assavoir  est  la  somme  de  624  livres  parisiz  qu'il  reprent  semblablement  cy  après 
en  despense  <  par  ordonnance  de  mesdiz  seigneurs  des  comptes  >  sur  lesdiz 
du  Dam  ou  chappitre  des  rentes  viagieres,  <  pour  ce  cy,  pour  le  parfurnissement 
d'icelle  recepte  par  dessus  la  somme  de  328  livres  parisiz,  qui  >  desquelles 
600  livres  sont  renduz  cy  devant  sur  lesdiz  transport,  tonnel  de  vin  et  molins  du 
Dam,  la  somme  de  328  livres,  pour  ce  cy,  pour  le  demourant 2%  1.  (1) 

8694.  Des  habitans  de  la  ville  d'Oostbourg,  qui  ont  ottroy  d'assiz,  par  lettres  du  receveur, 

le  terme  et  espace  de  trois  ans  commençans  au  Noël  quatre  cens  et  dix  sept, 
pour  4  livres  groz  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  paier  au  Noei;  pour  ce,  pour 
le  Noël  cccc  et  dix  huit  et  le  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  première  et  ii^  iii« 
année,  parmi  ce  qui  se  paie  à  forte  monnoye 101  1.  3  s.  3  d. 

8695.  Des  habitans  de  Monequereede,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettre  du  receveur  du 

premier  jour  de  may  quatre  cens  et  dix  sept  en  trois  ans,  pour  50  livres  parisiz 
par  an,  à  payer  au  premier  jour  de  novembre  et  au  premier  jour  de  may;  pour  ce, 
pour  le   premier  jour   de   novembre   mil   quatre    cens    et    dix    huit,    premier 

VI^  terme,  parmi  ce  que  oudit  temps  s'en  doit  paier  à  forte  monnoye 

27  1.  10  s.  8  d.  ob. 

8696.  D'eubc,  pour  semblable  et  les  termes  du  premier  jour  de  may  et  premier  jour  de 

novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  il*  et  m*  vi*  termes 50  1. 

8697.  Des  habitans  de  le  Houque,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  dudit  receveur  m  ans 

commençans  au  premier  jour  de  février  cccc  et  dix  sept,  pour  12  livres  parisiz, 
telle  monnoye  que  monseigneur  recevra  de  son  demaine  en  Flandres  par  an, 
à  paier  au  premier  jour  de  février;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  février  l'an 
mil  cccc  et  dix  huit,  première  m''  année,  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  à  la  forte 
monnoye 13  1. 

8698.  D'eubc,  pour  semblable  et  le  premier  jour  de  février  l'an  mil  iin*^  dix  neuf,  il*  m* 

année 12  1. 

8699.  Des  habitans  de  le  Mue,  qui  ont  ottroy  d'assiz,  par  lettres  dudit  receveur,  de  la 

Saint  Jehan  quatre  cens  et  seize  en  trois  ans,  pour  12  livres  parisiz  par  an,  à  paier 
à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
derreniere   m*   année,   parmi   la   forte   monnoye 12  1.  6  s.  8  d. 

8700.  Des  habitans  de  Blanqueberghe,  qui  ont  octroy  d'assiz  par  lettres  dudit  receveur 

trois  ans  commençans  au  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  seize,  pour  40  livres 
parisiz  telle  monnoye  que  monseigneur  fera  recevoir  pour  son  demaine  par  an, 
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à  paier  au  premier  jour  de  mars;  pour  ce,  pour  le  premier  de  mars  quatre  cens 
et  dix  huit,  ii^  iii^  année,  parmi  ce  que  ilz  en  doivent  à  la  forte  monnoye .... 
43  1.   1  s.  2  d. 

8701.  Des  habitans  d'Oostende,  qui  ont  ottroy  d'assiz,  par  lettres  du  receveur,  du  premier 

jour  de  juing  quatre  cens  et  dix  sept  en  trois  ans,  pour  80  livres  parisiz  par  an, 
à  payer  au  premier  jour  de  novembre  et  au  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour 
le  premier  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  iii^  vi**  [fol.  lv]  terme, 
parmi  ce  qu'ilz  en  doivent  paier  à  la  forte  monnoye. ...  43  1.  17  s.  1  d.  poit. 

8702.  D'eulx,  pour  semblable  et  les  termes  du  premier  jour  de  may  et  premier  jour  de 

novembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  iiii<'  et  v**  vi''  termes 80  1. 

8703.  Des  habitans  de  Tenremonde,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  de  monseigneur 

données  à  Courtray  le  derrenier  jour  d'aoust  quatre  cens  et  huit,  dont  vidimus 
fu  rendu  à  court  par  le  quart  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur 
gênerai  de  Flandres,  du  xxiii^  jour  de  mars  mil  quatre  cens  et  unze,  en  dix  ans, 
pour  cinquante  nobles  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan,  qui  montent  pour  lesdiz 
dix  ans  à  cinq  cens  nobles,  que  lors  ilz  paierent  comptant  à  feu  Andrieu  de  Douay, 
jadiz  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  moyennant  lesquelz  mondit  sei- 
gneur les  veult  estre  quictes  pour  lui  et  ses  hoirs  du  droit  qu'il  a  et  puet  avoir  esdiz 
assiz  ledit  temps  durant,  comme  par  lesdictes  lettres  plus  à  plain  puet  apparoir; 
pour  ce  cy,  pour  un  an  feni  le  <  xxni^  jour  de  mars  >  jour  saint  Jehan  Baptiste 
l'an  mil  quatre  cens  et  <  dix  huit  avant  Pasques,  vii^  x^  termes  >  <  année  > 
XIX,  viii«  x^  année  dudit  octroy,  cinquante  nobles,  valent,  à  72  solz  parisiz  viez 
pièce,  180  viez  :  ilz  sont  renduz  par  le  v*  et  derrenier  compte  dudit  feu  Andrieu 
de  Douay  ou  chap pitre  d'emprunts,  en  une  somme  de  1.800  livres  parisiz,  et 
pour  ce  ycy néant  (1) 

8704.  Des  habitans  de  la  ville  de  Neufport,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  de  monseigneur 

données  à  Gand  le  iiii^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  huit,  du  Noël 
quatre  cens  et  neuf  en  dix  ans,  pour  la  somme  de  200  nobles  par  an,  parmi  ce 
qu'ilz  paierent  comptant  audit  feu  Andry  de  Douay  800  nobles  pour  les  premières 
quatre  années  desdictes  dix  années,  comme  par  lesdictes  lettres  dont  vidimus 
fu  rendu  à  court  par  le  second  compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvaige  plus  à  plain 
puet  apparoir;  pour  ce  <  non  obstant  le  contenu  de  l'article  du  compte  précèdent 
fait  en  semblable  chappitre  et  ce  que  par  Jehan  Utenhove  en  a  esté  receu  desdiz 
de  Neufport  pour  la  parpaie  de  ce  que  dévoient  iceulx  de  Neufport  à  cause  desdiz 
assiz  des  années  fenies  au  iiii^  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  quinze  au 
un"  jour  de  février  mil  quatre  cens  et  seize,  au  un"  jour  de  février  mil  quatre  cens 
dix  sept,  et  au  iiii«  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit,  vi«,  vu",  Viii^,  ix«  x"  année 
dudit  ottroy,  1.200  livres  parisiz  vieze  feble  monnoye  que  le  receveur  a  receuz 
par  une  sa  lettre  seulement  faicte  xx  d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 
dessusdit,  et  lesquelz  il  rent  ycy,  combien  que  tous  lesdiz  termes  ne  soient  de 

(1)  En  marge  :  Soit  veu. 
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l'ordinaire  de  ce  compte,  et  valent  1.050  livres  >  cy,  pour  la  ix^  x«  année  dudit  ottroy 
fenie  au  Noël  mil  cccc  xviii,  au  pris  de  200  nobles  par  an,  dont  les  nobles  font, 
à  compter  depuis  Noël  ccccxvii  jusques  au  xvii  d'aoust  cccc  xviii  inclus  à  60  solz 
fors  pièce,  et  d'icelui  jour  jusques  audit  Noël  ccccxviii  à  76  solz  nouvelle  monnoye 
pièce,  qui  montent  ensemble  à  la  somme  de  721  livres  3  solz  10  deniers  obole 
poitevine  parisiz  nouvelle  monnoye  et  monnoye  de  ce  compte,  pour  ce,  lesdiz . . . 
721  1.  3  s.  10  d.  ob.  poit. 

8705.  D'eubc,  pour  <  les  termes  du  iiii^  jour  d'aoust  >    la  derreniere  x^  année  dudit 

ottroy  fenie  au  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  <  et  iiii^  jour  de  février 
ensivant  oudit  an,  qui  est  la  derreniere  x^  année  dudit  ottroy  >  200  nobles, 
valent,  à  76  solz  parisiz  pièce  <  760  livres  :  de  ce  prins  par  Jehan  Utenhove  et 
qui  sont  renduz  par  son  iiii*  compte  ou  chappitre  d'empruns,  266  livres  5  solz 
parisiz  [v°]  fors,  valent  310  livres  12  solz  6  deniers,  pour  ce  cy  le  demeurant, 
qui  monte  459  livres  7  solz  6  deniers >  [fol.  Lv]  monnoye  de  ce  compte. . .   760  1. 

8706.  Desdiz  de  Neufport,  pour  reste  des  termes  du  Noël  l'an  mil  cccc  xvi  et  ccccxvii 

escheuz  par  le  compte  précèdent  et  dont  le  receveur  est  illec  chargiez,  33  livres 
15  solz  parisiz  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 39  1.  7  s.  6  d.  (1) 

M 

8707.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Fumes,  qui  souloient  avoir  ottroy  d'assiz, 

par  lettres  de  monseigneur  données  à  Lille  le  xxi^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc 
et  huit,  de  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  neuf  en  dix  ans,  pour  400  livres  parisiz 
par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  et  au  Noël,  moyennant  que  lors  ilz  baillèrent  comp- 
tant l'argent  des  premières  vi  années,  qui  montent  2.400  livres  parisiz,  à  feu 
Andrieu  de  Douay,  adont  receveur  gênerai  de  Flandres,  comme  par  lesdictes 
lettres  dont  copie  fu  rendue  à  court  par  le  premier  compte  de  Godefroy  Le  Sau- 
vaige,  nagueres  receveur  gênerai  de  Flandres,  plus  à  plain  puet  apparoir,  et  aus- 
quelz  habitans  de  la  ville  de  Furnes  feu  mondit  seigneur,  que  Dieux  absoiUe,  pour 
les  causes  et  consideracions  declairees  en  ses  lettres  sur  ce  faictes  et  données  à 
Lille  le  m^  jour  de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze,  a  donné  congié  et  licence 
de  faire  courre  assiz  en  ladicte  ville,  par  la  forme  et  manière  que  leur  derrenier 
ottroy  qu'Uz  orent  par  lesdictes  lettres  de  mondit  seigneur  données  audit  Lille 
le  xxi<^  jour  d'octobre  quatre  cens  et  huit  le  contient,  dudit  m''  jour  de  juillet 
jusques  après  le  trespassement  des  personnes  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir  : 
de  Catheline  vesve  de  feu  Jehan  du  Pont,  de  Katherine  fille  bastarde  de  messire 
Jehan  Le  Visch,  seigneur  de  la  Chappelle,  de  Boudin  Renier  et  Lisbette  sa  femme, 
de  Martine  sVriens  et  Lisbette  Broucx,  de  Clément  Ottier  et  Jehan  Ottier,  de 
Symon  et  Jaquemine  enfans  de  Jehan  de  Le  Velde,  de  Joorquin  et  Guillemin 
Wouters,  de  Claisekin  et  Hannequin  Wouters,  et  de  Coppin  et  Callekin  Wouters, 
et  du  derrain  vivant  d'eulx  tous,  et  en  oultre  leur  a  consenti  et  ottroyé  et  donné 

(1)  En  marge  :  Soit  corrigié. 
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congié  et  licence  de  faire  courre  assiz  semblable  en  ladicte  ville,  le  terme  de  quatre 
ans  entiers  après  le  trespas  du  derrain  vivant  desdictes  personnes,  pour  et  moyen- 
nant la  somme  de  400  livres  parisiz  <  vielle  >  monnoye  de  Flandres  par  an, 
<  qui  se  paieront  à  deux  termes,  assavoir  est  l'une  moitié  au  iiii^  jour  d'aoust 
et  l'autre  moitié  au  iiii^  jour  de  février  >  de  telle  monnoie  qui  courra  en  fait  de 
marchandise  et  de  marchant  à  autre,  pourveu  que  se  une  partie  desdictes  rentes 
expiroit  avant  que  l'autre,  que  ce  viengne  au  prouffit  de  monseigneur  et  que  son 
receveur  de  Flandres  le  reçoive,  sur  lesquelles  quatre  années  derrenieres  dudit 
ottroy  ilz  rabateront  la  somme  de  800  livres  parisiz  dicte  monnoye  qui  leur  est 
deue  par  icellui  seigneur  pour  prest  qu'ilz  lui  firent  pieça  et  dont  il  appera  par 
lettres  de  mondit  seigneur  et  de  ses  officiers  qui  ont  receu  les  deniers,  ainsi  que 
de  ces  choses  et  autres  puet  plus  à  plain  apparoir  par  le  compte  précèdent;  pour 
ce,  pour  les  termes  du  un"  jour  d'aoust  et  iiii"  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et 
dix  huit,  iiii^  d'aoust  et  iiii^  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
ouquel  temps  lesdictes  personnes  estoient  vivans,  800  livres,  dont  les  200  Uvres 
pour  le  premier  terme  sont  viez  et  les  autres  600  livres  nouveaux,  et  valent  ycy. . . . 
775  L   (1) 

8708.  Des  habitans  de  la  ville  de  Diquemue,  ausquelz  le  receveur  en  absence  de  feu  mondit 

seigneur,  que  Dieu  pardoint,  a  ralongié  leur  ottroy  d'assiz  du  xxiiii^  jour  de  may 
cccc  et  dix  huit  en  trois  ans,  pour  1.100  livres  parisiz  monnoye  coursable  en 
[fol.  LVi]  Flandres  par  an,  à  paier  à  deux  termes  en  l'an,  c'est  assavoir  moitié  à 
la  Saint  Rémi  et  l'autre  moitié  à  la  Pasque,  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  saint 
Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  premier  vi^  terme,  550  livres  parisiz;  ilz  sont 
renduz  à  forte  monnoye  par  le  iiii"  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur 
gênerai  de  Flandres,  et  pour  ce  icy néant  (2) 

8709.  D'eulx,  pour  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  neuf,  ii^  et  iii^ 

VI"  termes,  1.100  livres  parisiz,  lesquelz  le  receveur  a  receuz  en  une  sa  lettre  qui  est 
de  1.612  livres  16  soiz  parisiz  viez,  et  pour  ce  ycy  seulement  lesdiz. . . .   1.100  1. 

8710.  Des  habitans  de  la  ville  de  Berghes,  ausquelz  monseigneur  par  ses  lettres  patentes 

doimees  à  Gand  le  un"  jour  de  novembre  quatre  cens  et  huit  a  baiUié  nouvel 
ottroy  d'assiz,  de  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  viii  en  <  neuf  >  vin  ans, 
en  eulx  donnant  congié  et  licence  des  assiz  d'icelle  ville  acroistre  et  augmenter 
du  tiers,  tant  sur  les  vins  comme  sur  les  cervoises  qui  seront  venduz,  beuz  et 
dispensez  en  ladicte  ville  et  banlieue  d'icelle,  moyennant  la  somme  de  432  hvres 
parisiz  monnoye  de  Flandres  qu'ilz  paieront  chacun  an  à  mondit  seigneur,  à  la 
mi  aoust  et  à  la  Chandeleur,  dont  les  <  bourgmaistres  >  portmaistres,  eschevins 

(1)  En  marge  :  Jasoit  ce  que  l'ottroy  cy  dessoubz  paier  une  foiz  l'an  seulement.  Si  soit  adverti  que  se 

soit  miz  à  paier  à  II  termes,  assavoir  au  nil^  d'aoust  aucuns  desdiz  viagiers  aloient  de  vie  à  trespas  avant 

et  au  mi^  de  février,  touteffois  ledit  ottroy  ne  fait  lesdiz  termes  escheuz,  que  la  rente  soit  receue  par 

expresse  mencion  qu'il  se  doive  paier  ausdiz  n  termes  rate  selon  l'ottroy  et  non  selon  lesdiz  termes.  Mis  ou 

par  an,  mais  seulement  les  viagiers  doivent  avoir  leur  ll^  compte  Gautier  Poulain, 

rente  à  iceuix  ii  termes  l'an  et  se  doit  ledit  ottroy  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 
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et  Conseil  d'icelle  paierent  lors  comptant  au  receveur  gênerai  de  Flandres,  Andry 
de  Douay,  la  revenue  de  cinq  années  montant  à  2.160  livres,  pour  convertir  es 
despens  du  voiage  de  Liège  et  autrement,  comme  par  icelles  lettres  dont  <  copie  > 
vidimuz  fu  rendue  à  court  par  le  second  compte  dudit  Godefroy  Le  Sauvaige  plus 
à  plain  puet  apparoir,  et  depuis  lesdis  de  Berghes,  à  la  requeste  de  feu  mondit 
seigneur  et  par  vertu  de  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  de  Lille  le  iii^  jour 
de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  quatorze,  dont  vidimus  est  rendu  sur  le  compte 
précèdent,  ont  vendu  sur  ladicte  ville  rente  à  vie  jusques  à  la  somme  de  36  livres 
gros  vielle  monnoye  de  Flandres,  aux  personnes  qui  s'ensivent  :  premiers,  à 
damoiselle  Caterine,  vesve  de  feu  Jehan  du  Pont,  à  sa  vie  seulement,  6  livres 
gros;  à  Lodewijc  Renier  et  Ysabel  sa  femme,  4  livres  gros;  à  Magdalaine  et  Jaque- 
mine  sGrooten,  2  livres  groz;  à  Hannekin  et  Claykin  Wouters,  2  livres  gros;  à 
Coppin  et  Callequin  Wouters,  2  livres  groz;  à  Joorquin  et  Guillemin  Wouters, 
2  livres  gros;  à  Jehan  et  Anthoine  Van  den  Brouke,  3  livres  gros;  audit  Anthoine 
Van  den  Brouque,  20  solz  groz;  à  Clais  et  Caterine  Pagauts,  5  livres  gros;  à  damoi- 
selle Caterine  Baves  et  Clais  Pagaut  son  filz,  5  livres  groz;  à  Jehan  et  Stevin  Le  Mil, 
frères,  2  livres  gros;  et  à  damoiselle  Baerbele,  femme  Jehan  Le  Mil,  2  livres  groz; 
moyennant  que  mondit  seigneur  leur  a  donné  congié  et  hcence  de  faire  courre 
assiz  en  ladicte  ville,  en  la  manière  acoustumee,  et  les  acroistre  et  amenrir  du  tiers 
pour  ladicte  somme  de  36  livres  gros  par  an,  à  commencier  audit  jour,  laquelle 
somme  il  a  pour  ladicte  rente  obligée  et  ypothequee  par  sesdictes  lettres,  et  baillié 
es  mains  desdiz  habitans,  pour  la  lever  tant  que  icelle  rente  aura  cours,  et  jusques 
après  le  trépas  du  derrain  viagier  ayant  ladicte  rente,  pourveu  qu'ilz  seront  tenuz 
de  prendre  chacun  an  desdiz  [v°]  rentiers  les  quittances  des  paiemens  qu'ilz 
feront  de  ladicte  rente,  et  aussi  que  se  une  partie  desdictes  rentes  expiroit  avant 
que  l'autre,  que  ce  viengne  au  prouffit  et  es  mains  de  son  receveur  gênerai  de 
Flandres,  ainsi  que  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lesdictes  lettres,  laquelle 
somme  et  rente  se  paie  à  la  mi  aoust  et  Chandeleur.  Pour  ce,  pour  les  termes  de 
la  mi  aoust  et  Chandeleur  quatre  cens  dix  huit,  et  mi  aoust  et  Chandeleur  mil  cccc 
et  dix  neuf,  72  livres  groz  dicte  vieze  monnoye,  dont  les  18  livres  gros  pour  le 
premier  terme  sont  viez  et  les  autres  54  livres  gros  pour  les  m  derreniers  termes 
sont  nouveaux,  et  sont  ensemble 837  1.  (1) 

8711.  Des  habitans  de  Mardique,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  dudit  receveur,  de  la 
Saint  Jehan  quatre  cens  et  seize,  en  trois  ans,  pour  6  livres  parisiz  par  an,  à  paier 
à  la  Saint  Jehan  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  derreniere 
iii^  année,  parmi  ce  qui  s'en  doit  paier  par  le  temps  dudit  terme  à  forte  monnoye. 
6  L   3   s.   4  d.   (2) 

8711  bis.  Des  habitans  de  Menreville,  qui  souloient  avoir  assiz  pour  24  livres  parisiz  par  an  : 
on  n'y  lieve  aucuns  assiz  pour  le  présent,  et  pour  ce néant  (3) 

(1)  En  marge  :  Soit  adverti  comme  sur  la  partie  (2)  En  marge  :  Hic. 

de  la  ville  de  Fumes  cy  devant,  pour  y  prendre  la  (3)  En  marge  :  Soit  sceu  se  on  y  fait  courre  assiz, 

rate  se  elle  y  eschiet.  pour  le  droit  de  monseigneur  y  estre  gardé. 
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8712.  Des  habitans  de  Ghistelle,  qui  souloient  avoir  ottroy  d'assiz  pour  11  livres  <  parisiz  > 

groz  par  an;  monseigneur  donna  pieça  la  seignourie  et  justice  haulte,  moyenne 
et  basse  qu'il  avoit  et  povoit  audit  lieu  de  Ghistelle,  ensemble  le  droit  qu'il  avoit 
esdiz  assiz,  à  feu  messire  Jehan  de  Ghistelle  heritablement,  pour  les  causes  et 
consideracions  et  en  la  forme  et  manière  plus  à  plain  declairez  ou  iii^  compte 
de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagueres  receveur  de  Flandres  et  d'Artois,  et  laquelle 
seignourie  et  justice  de  Ghistelle  la  vicontesse  de  Meaulx,  suer  et  héritière  dudit 
feu  messire  Jehan,  tient  à  présent,  et  pour  ce  <  ycy  > néant 

8713.  Des  habitans  de  Lombardie,  qui  ont  ottroy  d'assiz,  par  lettres  du  receveur,  du  pre- 

mier jour  de  mars  mil  quatre  cens  et  dix  sept  en  trois  ans,  pour  32  hvres  parisiz 
par  an,  à  paier  au  premier  jour  de  mars;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  mars 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  première  m®  année,  parmi  ce  qui  par  ledit  temps 
s'en  doit  paier  à  forte  monnoye 34  1.  <  8  s.  8  d.  >  9  s.  3  d. 

8714.  Des  habitans  d'Oudembourg,  qui  souloient  avoir  d'assiz  pour  150  hvres  parisiz 

par  an  :  feu  monseigneur,  par  ses  lettres  de  privilège  données  le  xx^  jour  de 
juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  unze,  a  donné  congié  et  hcence  auxdiz  habitans 
que  de  lors  en  avant  ilz  puissent  mettre  et  asseoir  toutes  foiz  que  bon  semblera, 
telz  impostz,  subsides  et  assis  que  à  la  loy  de  ladicte  ville  semblera  estre  nécessaire 
et  prouffitable,  sur  les  <  bourgois  >  buvraiges,  biens,  denrées  et  autres  mar- 
chandises qui  seront  amenées,  vendues  ou  dispensées  en  ladicte  ville,  et  si  avant 
que  l'eschevinage  d'icelle  se  estent,  sanz  pour  ce  de  lors  en  avant  de  ce  prendre 
aucun  ottroy,  grâce  ou  congié  de  mondit  seigneur  ne  de  ses  successeurs  contes 
ou  contasses  de  Flandres  ou  d'autres,  ou  pour  ce  paier  aucune  finance  pour 
les  causes,  forme  et  manière  plus  à  plain  declairez  ou  liii^  compte  de  Godefroy 
Le  Sauvaige,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  et  pour  ce  . .  néant 

8715.  Des  habitans  de  la  ville  de  Bruges,  qui  souloient  avoir   <  ottroy  de  faire  courre  > 

assiz  [fol.  LVii]  <  assiz  >  pour  mille  nobles  d'or  du  coing  et  forge  de  Flandres 
par  an;  lesdiz  habitans  consentirent  pieça  à  monseigneur  le  vu"  denier  de  tous 
les  prouffiz,  rentes  et  revenues  d'icelle  ville,  et  lesdiz  assiz  comprins  ens,  dont 
Jehan  Breton,  bourgois  dudit  Bruges,  souloit  estre  receveur,  et  lequel  vu*  denier 
mondit  seigneur  a  censsy  et  bailhé  à  ferme  ausdiz  de  Bruges,  comme  il  appert 
cy  devant  ou  chappitre  des  rentes  hors  Renenghe,  sur  la  partie  desdiz  de  Bruges 
où  il  en  est  respondu,  et  pour  ce  ycy néant 

8716.  Des  habitans  de  la  ville  d'Yppre,  qui  souloient  avoir  ottroy  d'assiz  de  feu  mon- 

seigneur, pour  400  nobles  d'or  par  an;  lesdiz  d'Yppre  les  ont  depuis  rachatez 
aveuc  autres  parties  de  mondit  seigneur,  pour  la  somme  de  15.000  escuz,  de 
30  groz  l'escu,  qu'ilz  lui  en  baillèrent  comptant,  comme  il  appert  plus  à  plain 
par  le  tiers  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres, 
ou  chappitre  de  dons  fais  à  mondit  seigneur,  et  pour  ce néant 

8717.  Des  habitans  de  Poperinghes,  qui,  par  lettres  de  monseigneur  données  à  Lille  le 

xili^  jour  de  septembre  quatre  cens  et  quatorze,  ont  ottroy  de  illec  faire  courre 
assiz  le  terme  de  six  ans,  commeuçans  le  landemain  du  jour  saint  Jehan  Baptiste 

27. 
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quatre  cens  et  quinze,  par  les  condicions  en  icelles  declairees,  dont  copie  fu  rendue 
à  court  par  le  iiii^  compte  dudit  Jehan  Utenhove,  moyennant  que  en  recongnois- 
sance  de  la  seignorie  de  mondit  seigneur  ilz  presterent  et  paierent  comptant  à 
monseigneur  ou  audit  Utenhove  pour  lui,  pour  lesdictes  six  années,  la  somme 
de  1.800  Uvres  parisiz  vieze  forte  monnoye  de  Flandres;  pour  ce,  pour  les  termes 
de  Noël  cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
vii^,  viii<'  et  ix^  XII®  termes,  450  hvres  parisiz  :  ilz  ont  esté  receuz  par  ledit  Uten- 
hove en  ladicte  somme  de  1.800  livres  fors,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

8718.  Des  habitans  d'Isendique,  qui  souloient  avoir  assiz  pour  5  livres  parisiz  par  an  : 

la  ville  est  noyée  et  soubz  eaue  par  la  mer,  et  pour  ce néant 

8719.  Des  habitans  de  Thielt,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  dudit  Jehan  Utenhove, 

de  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens  et  seize  en  trois  ans,  pour  100  livres  parisiz 
par  an,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël 
mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  V®  et  derrenier 
VI®  termes,  100  livres  parisiz,  lesquelz  le  receveur  en  une  sa  lettre  qui  est  de 
greigneur  somme  a  receuz  à  forte  monnoye,  et  valent  ycy 116  1.  13  s.  4  d. 

8720.  D'eubc,  ausquelz  le  receveur  a  ralongié  leur  assiz  autres  trois  ans,  commençans  à  la 

Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  pour  ledit  pris  et  à  paier  comme  dessus; 
pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  premier  vi®  terme,  50  hvies 
parisiz  que  ledit  receveur  a  receu  comme  dessus,  et  valent  ycy 58 1.  6  s.  8  d. 

8721.  Des  habitans  de  Nieneve,  qui  ont  ottroy  d'assiz  par  lettres  du  receveur  trois  ans, 

commençans  au  premier  jour  de  may  quatre  cens  et  seize,  pour  132  hvres  parisiz 
par  an,  telle  monnoye  que  monseigneur  fera  recevoir  pour  son  demaine  en  Flandres, 
à  paier  à  la  Toussains  et  au  [v°]  premier  jour  de  may;  pour  ce,  pour  les  termes 
de  la  Toussains  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  et  premier  jour  de  may  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf,  V®  et  derrenier  VI®  termes,  parmi  ce  qui  s'en  doit  cy 
rendre  à  forte  monnoye 138  1.  <  9  s.  3  d.  ob.  >  10  s. 

8722.  Desdiz  de  Nieneve,  ausquelz  le  receveur  a  renouvelle  ledit  ottroy  trois  ans,  commen- 

çans audit  premier  jour  de  may  quatre  cens  et  dix  neuf,  pour  ledit  prix  et  à  paier 
comme  dessus;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Toussains  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
premier   vi®   terme 66  1. 

8723.  Des  assiz  d'Anvers,  qui  souloient  vjdoir  à  monseigneur  mille  viez  escuz  par  an  : 

la  ville  est  à  monseigneur  le  duc  de  Brabant,  et  pour  ce néant 

8724.  Des  habitans  de  Loo,  qui  ont  consent  d'assiz  par  lettres  dudit  receveur  trois  ans 

commençans  au  premier  de  juing  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  60  hvres  parisiz 
par  an,  à  paier  au  premier  jour  de  juing;  pour  ce,  pour  le  premier  jour  de  juing 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  il®  m®  année  dudit  ottroy,  60  hvres  parisiz,  lesquelz 
ledit  receveur,  par  sa  lettre  qui  est  de  greigneur  somme,  a  receuz  à  forte  monnoye, 
et  valent  icy  monnoye  de  ce  compte 70  1. 

(1)  En  marge  :  Soit  veu. 
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8725.  Des  habitans  de  Wervy,  lesquelz  souloient  avoir  ottroy  d'assiz  pour  dix  nobles  l'an; 

feu  mondit  seigneur  par  ses  lettres  de  privilège  données  en  juing  l'an  mil  quatre 
cens  et  quatorze,  a  ottroyé  en  privilège  perpétuel  pour  lui  et  ses  hoirs  et  succes- 
seurs contes  et  contesses  de  Flandres  que  lesdiz  de  Wervy  puissent  faire  courre 
assiz  touteffois  que  nécessité  sera,  moyennant  la  somme  de  mille  escuz,  de  30  groz 
l'escu,  qu'ilz  en  ont  baillié  comptant  à  feu  mondit  seigneur,  comme  il  appert 
plus  à  plain  par  le  tiers  compte  dudit  Utenhove  paravant  receveur,  en  semblable 
chappitre,  et  pour  ce néant 

8726.  Des  eschevins  de  la  ville  de  Biervliet,  qui  ont  ottroy  de  faire  courre  assiz  en  ladicte 

ville  par  lettres  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  trois  ans,  commençans 
au  derrenier  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  quinze,  pour  120  livres  parisiz 
par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  et  au  Noël;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  l'an 
mil  quatre  cens  et  dix  huit,  derrenier  vi^  termes 60  1. 

8727.  Desdiz  de  Biervliet,  ausquelz  feu  mondit  seigneur  par  ses  lettres  patentes  a  ralongié 

leurdit  ottroy  le  terme  de  sept  ans,  commençans  au  derrain  jour  de  février  mil 
quatre  cens  et  dix  huit,  pour  ledit  pris,  à  payer  comme  dessus;  pour  ce,  pour  les 
termes  de  saint  Jehan  et  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  premier  et  ii^  Xiiii*  ter- 
mes   120  1.  (1) 

8728.  Du  iiii*  denier  que  monseigneur  prent  à  tousjours  sur  les  assiz  en  la  ville  de  Courtray, 

par  certain  traictié  et  accord  fait  en  l'an  mil  ccc  iiii"^  xix,  dont  les  assiz  du  vin 
et  de  la  cervoise  se  paient  à  quatre  termes  en  l'an,  c'est  assavoir  au  premier  jour 
de  janvier,  au  premier  jour  d'avril,  au  premier  jour  de  juillet  et  au  premier  jour 
d'octobre,  et  les  autres  menuz  assiz  à  deux  termes,  Pasques  et  Saint  Rémi,  lesquelz 
ont  esté  bailUez  à  ferme  par  [fol.  Lviii]  la  loy  de  ladicte  ville  aux  personnes  et 
pour  les  causes  declairees  en  une  certifficacion  de  ladicte  ville,  donnée  le  xiii^  jour 
de  juing  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  et  ce  depuis  la  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  sept  jusques  à  la  Saint  Rémi  oudit  an  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
c'est  par  l'espace  d'un  an,  et  monte  ledit  iiii^  denier,  comme  par  ladicte  certiffi- 
cacion cy  rendue  appert,  à  la  somme  de  2.034  livres  16  solz  8  deniers  fors,  dont 
fait  icy  à  déduire,  qui  ont  esté  levez  par  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  de 
Flandres,  et  lesquelz  il  a  renduz  par  son  iiii^  compte  ou  chappitre  d'emprunts, 
pour  deniers  paiez  à  messire  Clays  Utenhove,  120  livres  parisiz  fors;  pour  ce  ycy, 
le  résidu  qui  monte  1.914  livres  16  solz  8  deniers  parisiz  dicte  monnoye,  valent 
monnoye  de  ce  présent  compte 2.233  1.  19  s.  5  d.  poit.  (2) 

8729.  Dudit  iiii^  denier,  depuis  ladicte  Saint  Rémi  quatre  cens  et  dix  huit  jusques  à  la  Saint 

Rémi  quatre  cens  et  dix  neuf  ensivant,  2.407  livres  12  solz  4  deniers  parisiz, 
qu'il  monte,  comme  il  appert  par  certiffication  de  ladicte  ville  donnée  xiiii^  de 
novembre  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  lesdiz 2.407  1.  12  s.  4  d. 


(1)  En  marge  :  H  doit  copie  ou  vidimus  dudit  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

ottroy.  Mis  ou  compte  ensivant. 
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8730.  Les  assiz  de  la  ville  de  Commines,  Lille,  Douay  et  Orchies  et  Seclin  :  les  receveurs 
particuliers  desdiz  lieux  en  comptent,  et  pour  ce  ycy néant 

{article  cancelle). 

873  L  Des  assiz  de  la  ville  de  Commines,  ausquelz  monseigneur  souloit  prendre  le  quart 
denier  par  an,  et  lequel  quart  selon  les  comptes  de  la  recepte  de  Lille  souloient 
valoir  <  de  9  à  10  Uvres  >  environ  200  livres  par  an,  lequel  monseigneur,  par 
ses  lettres  patentes  données  xvii^  d'aoust  m  cccc  xiiii,  a  transporté  au  seigneur 
de  Commines  et  à  ses  hoirs,  ensemble  tous  autres  assiz  qu'il  eust  peu  faire  courre 
de  son  droit  en  icelle  ville,  moyennant  la  somme  de  huit  cens  couronnes  de  France 
qu'il  en  a  baillé  comptant  à  icellui  seigneur,  comme  il  appert  plus  à  plain  es 
lettres  sur  ce  faictes,  enregistrées  en  un  registre  de  la  court  commençant  l'an 
mil  cccc  et  douze,  [fol.  lv]  et  pour  ce néant 

8731  bis.  Des  assiz  des  villes  de  Lille,  Douay,  Orchies  et  Seclin  :  les  receveurs  particu- 
liers d'iceuls  lieux  en  comptent,  et  pour  ce  ycy néant  (1) 

XV.  Somme  :  11.132  1.  2  s.  11  d.  poit.  p. 

[vo] 
AUTRE  RECEPTE  DE  DONS  FAIS  A  MONSEIGNEUR  POUR  le  temps  de  ce  présent  compte. 

Premiers  (2) 

8732.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  d'Oostende,  la  somme  de  100  escuz,  de 

trente  groz  fors  l'escu,  que  libéralement  et  de  bonne  foy  ilz  ont  doimé  à  feu  mon- 
seigneur derrenier  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  pour  lui  aidier  et  secourir  à  ses 
affaires,  en  deniers  paiez  à  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  nagaires  conseiUier 
et  maistre  des  comptes  de  feu  mondit  seigneur  à  Lille,  pour  les  baillier  à  icellui 
seigneur,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  iiii^  jour  d'avril  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  huit  aprez  Pasques;  pour  ce,  lesdiz  cent  escuz,  audit  pris  pièce,  valent  cent 
cinquante  livres  parisiz  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 175  1. 

8733.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  d'Oudembourg,  pour  semblable,  en  deniers 

paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  cent  escuz  dudit  pris,  valent  comme  dit 
est 175  1. 

8734.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Neufport,  la  somme  de  trois  cens  douze 

livres  parisiz,  vielle  monnoye  de  Flandres,  que  semblablement  ilz  ont  donné  à 
feu  mondit  seigneur,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  et  par  lettre  dudit  receveur 
faicte  le  iiii^  jour  de  may  l'an  dessus  dit;  pour  ce  cy,  lesdiz  312  livres  parisiz, 
valent  moimoye  de  ce  compte 273  1. 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

corrigié  où  il  appartient. 
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8735.  Desdiz  de  Neufport,  la  somme  de  cent  escuz  d'or  qu'ilz  ont  donnez  à  monseigneur 

le  conte  de  Charrolois,  pour  les  causes  et  raisons  plus  à  plain  declairez  en  ses 
lettres  sur  ce  faictes,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  Sarrote,  secrétaire  et  maistre 
de  la  Chambre  aux  deniers  de  mondit  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait 
de  la  despence  d'icellui  seigneur,  par  lettre  dudit  receveur  faicte  le  vinte  qua- 
triesme  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit;  pour  ce,  lesdiz  cent  escuz 
d'or,  valent  au  pris  de  quarante  deux  groz  chascun  escu 210  1.  (1) 

8736.  Des  bonnes  gens,  manans  et  habitans  de  la  ville  de  Furnes,  la  somme  de  six  cens 

escuz,  du  prix  de  quarante  groz  pièce,  que  ilz  ont  donné  à  mondit  seigneur  le 
conte  de  Charrolois,  comme  dessus,  en  deniers  (2)  [fol.  lix]  payez  comme  dit 
est,  et  par  lettre  faicte  les  jours  et  an  dessus  diz;  pour  ce,  lesdiz  six  cens  escuz, 
audit  pris  valent 1.200  1. 

6737.  Des  eschevins  et  cuerheers  de  la  chastellenie  de  Berghes,  par  les  mains  de  Michiel 
Le  Bil,  receveur  de  ladicte  chastellenie,  que  iceulx  eschevins  et  cuerheers  donnèrent 
nagaires  à  mondit  seigneur,  au  renouvellement  de  la  loy  de  ladicte  chastellenie, 
à  la  requeste  de  messeigneurs  de  Coolscamp  et  de  Roubais,  lors  commissaires 
illec,  par  lettre  dudit  receveur  faicte  le  xx^  jour  de  juing  l'an  mil  quatre  cens  et 
dix  huit,  trois  cens  escuz,  de  <  quarante  >  50  groz  viez  l'escu,  valent  monnoye 
de  ce  compte 656  1.  5  s.  (3) 

XVL  Somme  :  <  2.658  1.  p.  >  2.689  1.  5  s. 

[vo] 
AUTRE  RECEPTE  DES  LOMBARS  POUR  le  temps  de  ce  présent  compte. 

Premiers. 

8738.  Des  Lombars  demourans  et  tenans  table  à  Anvers,  qui  souloient  paier  à  monseigneur, 

pour  l'ottroy  de  leur  dicte  table  cent  frans  par  an;  la  ville  est  à  monseigneur  le 
duc  de  Brabant,  et  pour  ce néant 

8739.  Des  Lombars  demourans  et  tenans  table  à  Bruges,  qui  ont  ottroy  par  privilège  de 

feue  madame,  confermé  par  <  monseigneur  >  feu  monseigneur  le  duc  Jehan, 
par  les  moyen  et  causes  declairees  ou  tiers  compte  de  feu  Andrieu  de  Douay, 
<  nagueres  >  jadiz  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  de  ilec  faire  leur 
marchandise  et  prester  argent  pour  argent,  du  premier  jour  de  juillet  quatre  cens 
et  quatre  en  seize  ans,  pour  30  livres  groz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Rémi  et  à  la 
Pasque,  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  Pasques 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  xxix<^  et  xxx«  xxxii^  termes,  30  livres  groz, 

(1)  En  marge  :  Appere  de  ces  lettres.  la  ville,  pour  ce  que  les  autres  escus  cy  devant  se 

(2)  En  marge   :   Soit  prins   garde  se   ces  escus        rendent  <  à  escus  d'or  >  à  plus  hault  pris, 
sont  point  comptez  à  escus  d'or  par  le  compte  de  (3)  En  marge  :  Soit  prins  garde  comme  dessus. 
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valent  360  livres  parisiz  ;  ilz  sont  levez  à  forte  monnoye  par  lettre  de  Jehan  Uten- 
hove,  nagueres  receveur  gênerai  de  Flandres,  qui  en  a  fait  recepte  par  les  comptes 
precedens,  et  pour  ce  icy néant  (1) 

8740.  D'eulx,  pour  le  terme  de  saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  xxxi^  xxxii*'  ter- 

mes, 15  livres  groz,  valent  180  livres  parisiz  fors;  ilz  sont  renduz  par  le  compte 
précèdent  à  forte  monnoye,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8741.  Des  Lombars  de  Tenremonde,  ausquelz  monseigneur,  par  ses  lettres  de  privilège 

données  à  Paris  le  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix,  et  pour 
les  causes  contenues  en  icelles,  a  ottroyé  de  faire  ledit  fait  dudit  premier  jour 
de  septembre  quatre  cens  et  dix  en  quinze  ans,  pour  120  livres  parisiz  monnoye 
coursable  en  son  pays  de  Flandres  par  an,  à  paier  au  jour  de  la  feste  saint  Rémi, 
dont  vidimus  fu  rendu  à  court  sur  le  iiii^  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagueres 
receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  huit,  viii^  xv^  année,  120  livres  parisiz  que  le  receveur  a  receuz 
à  forte  monnoye,  en  une  sa  lettre  de  greigneur  somme  et  valeur 120  1. 

8742.  D'eulx,  pour  le  terme  de  saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  ix^  xv^  année, 

[fol.  Lx]  120  livres  parisiz,  de  ce  rendu  par  le  compte  précèdent  ou  chappitre 
d'empruns,  en  une  somme  de  140  hvres,  la  somme  de  60  livres;  pour  ce  cy, 
autres  60  livres  que  le  receveur  a  receuz  comme  dessus,  et  valent 70  1.  (3) 

8743.  Des  Lombars  demourans  et  tenans  table  à  Malines,  pour  l'ottroy  de  leur  dicte  table 

qu'ilz  tiennent  illec  par  privilège  de  monseigneur  donné  le  V  jour  de  décembre 
CCCC  et  six,  dudit  jour  en  quinze  ans,  pour  20  livres  groz  par  an,  à  paier  à  la  Saint 
Jehan  et  au  Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
saint  Jehan  et  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  xxiiii^,  xxv^  et  xxvi^  xxx  termes, 
trente  livres  de  groz,  valent  parmy  la  creue  de  la  forte  monnoye. . .  365  1.  18  s.  6  d. 

8744.  Des  Lombars  demourans  et  tenans  table  à  Courtray,  qui  ont  privilège  de  monseigneur 

de  ylec  faire  leur  marchandise  et  prester  argent  pour  argent,  donné  à  Paris  le 
xxvi^  jour  de  novembre  quatre  cens  et  sept,  dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par 
ledit  v^  et  derrenier  compte  dudit  feu  Andrieu  de  Douay,  du  Noël  quatre  cens  et 
cinq  en  quinze  ans,  pour  8  livres  10  solz  gros  monnoye  de  Flandres  par  an,  à 
paier  moitié  à  la  Saint  Jehan  et  l'autre  moitié  au  Noël,  pour  ce,  pour  les  termes 
de  Noël  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf, 
12  livres  15  solz  groz  que  ledit  receveur  a  receu  à  forte  monnoye,  comme  cy  aprez 
appert,  valent  153  livres  parisiz;  de  ce  rendu  par  le  compte  précèdent  ou  chappitre 
d'emprunts  en  une  somme  de  120  livres  la  somme  de  <  65  livres  5  solz  >  60  livres, 
pour  ce  cy  le  demourant  qui  monte  <  87  livres  15  solz  parisiz  >  93  livres  parisiz, 
lesquelz  ledit  receveur  en  une  sa  lettre  de  greigneur  somme  a  receuz  à  forte 


(1)  En  marge  :  Soit  veu  où  ledit  Utenhove  les        prunts,  et  par  son  ni^  compte  en  samblable  chapitre, 
rend.  Il  se  rend,  est  assavoir  par  son  premier  compte,        136  1.  15  s.,  qui  font  ces  360  1.  fors, 
en  ime  somme  de  8001.,  22  1.  5  s.,  ou  chapitre  d'em-  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

(3)  En  marge  :  Soit  veu. 
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monnoye  comme  dit  est,  et  valent  monnoye  de  ce  compte 

<  102  1.  7  s.  6  d.  >   108  I.  10  s.  (1) 

8745.  Des  Lombars  d'Alost  :  leur  ottroy  est  expiré,  et  n'en  y  a  aucuns  de  présent,  et  pour 

ce néant 

8746.  Des  Lombars  de  Lille,  qui  ont  ralongié  leur  ottroy  et  privilège,  par  lettres  de  feu 

monseigneur  données  à  Bruges  le  xi^  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  cinq, 
dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par  le  second  compte  de  feu  Andrieu  de  Douay, 
d'icellui  xi*  jour  en  quinze  ans,  pour  20  livres  groz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Rémi 
et  à  la  Pasque,  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
xxvii^  xxx^  termes,  10  livres  groz,  valent  120  livres  parisiz;  ilz  sont  renduz  à 
forte  monnoye  par  le  tiers  compte  de  Jehan  Utenhove,  ou  chappitre  d'emprunts, 
en  une  somme  de  360  livres  fors,  et  pour  ce  ycy néant  (2) 

8747.  D'eulx,  pour  semblable  et  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  mil  quatre  cens  et 

dix  neuf,  xxviii«  et  xxix^  xxx^  termes,  20  hvres  de  groz,  valent  240  livres  parisiz, 
lesquelz  le  receveur  a  receuz  en  une  sa  lettre  de  greigneur  somme  à  forte  monnoye, 
et  valent  monnoye  de  ce  compte 280  1. 

8748.  Des  Lombars  de  Douay,  qui  ont    <  ralongié  leur  >   privilège    <  par  lettres  >   de 

feu  monseigneur  donné  le  xi^  jour  de  may  quatre  cens  et  cinq  (3),  dont  copie 
fu  rendue  à  court  par  le  second  compte  de  feu  Andrieu  de  Douay,  du  V  jour 
d'aoust  ensivant  oudit  an  en  quinze  ans,  pour  25  livres  de  groz  par  an,  à  paier 
à  la  Saint  Rémi  et  à  le  Pasque,  pour  ce,  pour  le  terme  de  saint  Rémi  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  huit,  xxvi"  xxx*'  terme,  12  hvres  10  solz  gros,  valent  150  livres; 
ilz  sont  renduz  par  ledit  tiers  compte  dudit  Utenhove  à  forte  monnoye  comme 
dessus,  et  pour  ce  ycy néant  (4) 

8749.  D'eulx,  pour  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 

[v°]  xxvii''  et  xxvni"  xxx«  termes,  25  hvres  de  groz,  valent  300  livres  parisiz; 
lesdiz  Lombars  s'en  sont  enfuy  hors  de  la  ville  et  ont  laissié  leur  maison  vague, 
et  Mahiet  Regnault  en  un  compte  particulier  qu'il  a  rendu  en  la  Chambre  des 
comptes  à  Lihe  a  sur  ce  rendu  certaine  somme  de  deniers,  et  pour  ce  ycy...  néant  (5) 

8750.  Des  Lombars  de  Grandmont,  qui  ont  ottroy  de  faire  ledit  fait  du  v*'  jour  d'aoust 

quatre  cens  et  cinq  en  quinze  ans,  pour  34  livres  groz  par  an,  à  paier  à  la  Saint 
Rémi  et  à  la  Pasque  ;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 
et  Pasques  quatre  cens  et  dix  neuf,  xxvi^  et  xxviie  xxx''  termes,  34  hvres  de  groz, 
valent  408  hvres  parisiz,  et  ledit  receveur  en  une  sa  lettre  de  greigneur  somme  a 
pour  ce  receu  396  livres  parisiz  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte 462  1. 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  (5)  En.  marge  :  Loquatur  et  soit  veu  le  compte 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  dudit  Mahiet. 

(3)  En  marge  :  Hic.  Ledit  compte  a  esté  veu  et  en  rend  ledit  Mahiet 

(4)  En  marge  :  Soit  veu.  399  1.  7  s.  en  une  somme  de  199  cscus  13  s.  6  d., 

de  40  gros  l'escu. 
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8751.  D'eulx,  pour  le  terme  de  saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  neuf,  xxviii^  xxx«  terme, 

17  livres  gros,  valent 204  1. 

8752.  Des  Lombars  de  Langhemarc  en  Oostypprambocht  :  leur  ottroy  est  expiré,  et  n'en 

y  a  aucuns  de  présent,  et  pour  ce néant 

8753.  Des  Lombars  de  l'Escluse  :  le  receveur  d'illec  en  compte  avec  sa  recepte  ordinaire, 

et  pour  ce néant  (1) 

8754.  De  Martin  Montsor  et  Roland    <  Amor  >   Ania,  marchans  du  diocèse  de  Thorin 

en  Piémont,  ausquelz  monseigneur,  par  ses  lettres  données  à  Courtray  le  premier 
jour  de  février  mil  quatre  cens  et  quatorze,  a  ottroyé  et  donné  congié  et  licence 
que  eulx,  leurs  hoirs,  compaignons  et  faicteurs  puissent  seurement  faire  ledit  fait 
et  prester  argent  pour  argent,  en  la  ville  de  Wervy,  en  la  partie  située  et  assise 
en  la  chastellenie  d'Yppre,  le  terme  et  espace  de  huit  ans  commençans  audit 
premier  jour  de  février,  pour  et  moyennant  la  somme  de  cinquante  livres  parisiz 
forte  <  nouvelle  >  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Jehan  et  au 
Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  quatre  cens  et  dix  huit,  saint  Jehan  et 
Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  viii«,  ix»  et  x»  xvi^  termes,  75  livres  parisiz,  dicte 
forte  monnoye,  valent  à  monnoye  de  ce  compte <  75 1.  >  87 1.  10  s. 

XVIL  Somme  :  1.717  1.  18  s.  6  d. 


[fol.  LXl] 

8755.  Autre  recepte  des  usuriers  prestans   et  faisans  fait  de  usure  par  lettres 

d'ottroy  du  receveur  de  Flandres,  appartenans  à  monseigneur  es  lieux  cy  après 
declairez  pour  le  temps  de  ce  présent  compte néant  (2) 

8756.  Autre  recepte  des  empruns  fais  des  Lombars  et  usuriers  devant  diz,  pour  le  temps 

de  ce  présent  compte  :  le  receveur  fait  recepte  ou  chappitre  des  emprunts  cy 
après  de  ce  qui  s'en  est  levé,  et  pour  ce  ycy néant 

8757.  Autre  recepte  des  composicions  de  arreraiges  et  autres  parties  pour  le  temps 

de  ce  présent  compte néant 


[yo] 

autre  recepte  extraordinaire  tant  de  emprunts  et  deniers  levez  sur  aydes,  de  vendi- 
cions  d'eritages  et  de  rente  à  vie  comme  autrement,  pour  le  temps  de  ce  présent 
compte. 

(1)  En  marge  :  Soit  veu.  des  usuriers  de  la  prevosté  de  Bruges,  et  sembla- 

(2)  En.  marge  :  <  Notatur  s'il  est  cy  à  charger        blement  du  temps  Jehan  Utenhove  > . 
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Premiers  (1) 

8758.  De  Jehan  d'Escaubeque,  receveur  d'un  ayde  ottroyé  à  feu  monseigneur,  que  Dieu 

pardoint,  es  chastelienies  de  Lille,  Douay  et  Orchies,  en  l'an  mil  CCCC  et  seize, 
sur  ce  qu'il  puet  devoir  à  cause  de  ladicte  recepte  en  deniers  paiez  à  maistre  Dreue 
Sucquet,  conseillier  et  maistre  des  comptes  dudit  seigneur  à  Lille,  sur  ce  qu'il 
lui  puet  estre  deu,  p£ir  lettre  faicte  le  vu*  jour  de  décembre  mil  quatre  cens  dix 
huit,  60  escuz,  de  30  groz  fors  l'escu,  valent 105  1.  (2) 

8759.  De  Jaque  Willin,  receveur  de  la  chastellenie  de  Lille  et  commis  de  par  mondit 

seigneur,  que  Dieu  pardoint,  à  recevoir  les  aydes  venans  des  composicions  faictes 
de  ceubc  qui  tiennent  fiefz  et  arrière  fiefz  de  mondit  seigneur  ou  d'autres,  qui  point 
n'avoient  esté  ou  envoyé  en  son  service  et  armée  qu'il  fist  es  parties  de  France 
en  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  la  reste  qu'il  devoit  par  la  fin  de  son 
compte  desdiz  deniers  venans  desdictes  composicions,  en  deniers  paiez  à  maistre 
Jehan  de  Lanstais,  en  paye  de  ses  gaiges  et  autrement,  par  lettre  du  receveur 
faicte  le  premier  jour  de  janvier  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. . .  281  1.  13  s.  3  d. 

8760  De  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseillier  de  feu  monseigneur  de  Bourgoingne 
et  maistre  de  ses  comptes  à  Lille,  sur  ce  qu'il  puet  devoir  à  cause  des  deniers  par  lui 
receuz  de  l'ordonnance  de  mondit  seigneur,  en  deniers  paiez  pour  convertir  en 
l'avancement  des  ouvraiges  tant  de  l'ostel  d'icellui  seigneur  appelle  la  Salle  à 
Lille  comme  du  chastel  yllec,  quinze  cens  escuz,  du  pris  de  quarante  groz  vielle 
moimoye  de  Flandres  chascun  escu,  valent  monnoye  de  ce  compte. . . .   2.625  1.  (3) 

8761.  De  Gautier  de  Voisdonc,  receveur  de  Heiste  et  des  terres  ilec  jadiz  appartenans  à 

monseigneur  d'Erquele,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  le 
duc  de  Bourgoingne  à  cause  de  sadicte  recepte,  en  deniers  paiez  à  maistre  Henry 
Goedhals,  doyen  de  Liège,  à  cause  de  ses  gaiges  et  autrement,  par  lettre  faicte 
le  premier  jour  de  septembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  600  escuz,  du  pris 
de  quarante  groz  chacun  escu,  valent 1.200  1. 

[fol.  LXIl]  (4) 

8762.  Des  bourgmaistres,  eschevins,  conseil  et  toute  la  communaulté  de  la  ville  de  Bruges, 

qu'ilz  ont  preste  à  monseigneur  pour  lui  aidier  en  ses  affaires,  à  reprendre  et  avoir 
sur  leur  part  et  porcion  du  premier  ayde  qui  lui  sera  accordé  par  son  commun 
pays  de  Flandres,  ou  sur  son  vu*  denier  à  Bruges,  ainsi  et  par  la  manière  qu'il 
appert  plus  applain  par  certaines  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données 
en  sa  ville  d'Arras  ou  mois  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en 
deniers  paiez  à  Guy  GuiUebault,  conseillier  et  receveur  gênerai  des  finances  dudit 
seigneur,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  du  voyage  et  armée  que  lors  il  entendoit 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

corrigié.  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  corrigié  comme  dessus. 
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faire  en  France,  par  lettre  dudit  receveur  faicte  le  xxiii*^  jour  de  novembre  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf  dessus  dit,  deux  mille  escuz  d'or,  du  pris  de  quarante 
et  deux  groz  l'escu,  vident 4.200  1.  (1) 

8763.  D'eulx,  qu'ilz  ont  prestez  à  mondit  seigneur,  à  reprendre  sur  ledit  ayde  et  sur  le 

premier  terme  et  paiement  d'icellui,  en  deniers  paiez  pour  tourner  et  convertir 
ou  fait  dudit  voyage,  par  lettre  faicte  le  xx<'  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf  dessus  dit,  deux  mille  escuz  d'or,  dudit  pris  de  quarante  deux  groz 
chascun  escu,  valent 4.200  1. 

8764.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  d'Yppre,  que  ilz  ont  preste  à  mondit  seigneur, 

à  reprendre  comme  dessus,  en  deniers  paiez  comme  dit  est,  par  lettre  faicte  le 
xii^  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit,  deux  mille  escuz,  du  pris  de  quarante  groz 
chacun  escu,  valent 4.000  1. 

8765.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  chastellenie  dudit  Yppre,  que  ilz  ont  preste,  à 

reprendre  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  six  cens  soixante 
six  escuz  dudit  pris,  valent 1.332  1. 

8766.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Neufport,  qu'ilz  ont  preste,  à  reprendre 

sur  ledit  ayde,  et  ou  cas  que  aucun  ayde  ne  lui  feust  accordé  à  rabattre  sur  ce 
qu'ilz  <  pevent  >  paient  à  cause  de  l'ottroy  de  leurs  assiz,  en  deniers  paiez  et 
par  lettre  faicte  comme  dessus 900  1. 

8767.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Courtray,  qu'ilz  ont  preste,  à  reprendre 

sur  ledit  ayde  et  premier  terme  d'icellui,  en  deniers  payez  comme  dessus  et  par 
lettre  faicte  le  xviii*  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 1.000  1. 

8768.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Fumes,  qu'ilz  ont  prestez,  à  reprendre 

sur  leur  part  et  porcion  dudit  ayde,  en  deniers  paiez  à  madame  la  duchesse  de 
Bourgoingne  pour  son  extraordinaire  de  l'année  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  lettre 
du  receveur  qu'ilz  ont  devers  eulx,  150  escuz,  du  pris  de  quarante  groz  pièce, 
valent 300 1. 

8769.  Des  bonnes  gens,  manans  et  habitans  de  la  ville  de  Berghes,  que  ilz  [v°]  (2)  ont  preste, 

à  reprendre  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  cent  cinquante 
escuz  dudit  pris,  valent 300  1. 

8770.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  chastellenie  de  Berghes,  qu'ilz  ont  preste  et  à 

reprendre  comme  dit  est,  en  deniers  paiez  au  devant  nommé  Guy  Guillebaut, 
pour  convertir  ou  fait  dudit  voyaige,  par  lettre  faicte  le  xxm""^  jour  de  novembre 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  six  cens  escuz  d'or,  dudit  pris  de  quarante  deux 
gros  pièce,  valent 1.260  1. 

XVIII.  Somme  :  21.703  1.  13  s.  3  d. 

(1)  En  marge  :  Toutes  les  sommes  contenues  en  le  compte  dudit  aide  rendu  par  Godeffroy  Le  Sau- 

cest  fueillet  sont  déduites  et  rabatues  ausdi2  habitans  vage,  et  cousu  après  son  VI^  compte  de  la  recepte 

sur  leurs  porcions  de  i'ayde  de  150.000  escuz  d'or  gênerai  de  Flandres. 

de  42   gros  ottroyé  à  monseigneur  à  son  joyeux  (2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

advenement  en  i'an  M  cccc  xxi,  comme  ii  appert  par  corrigié  comme  dessus. 
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[fol.  LXIIl] 

877L  Autre  recepte  D'emprunts  fais,  et  deniers  levez  par  le  receveur  de  pluseurs  des 
villes  et  chastellenies,  renneurs,  receveurs  particuliers,  fermiers,  bailliz,  Lombars  et 
autres  membres  et  parties  de  Flandres  cy  devant  declairez,  tant  sur  termes  escheuz 
par  le  temps  et  qui  sont  de  l'ordinaire  de  ce  présent  compte,  comme  sur  termes 
et  années  à  venir,  pour  tourner  et  convertir  tant  ou  fait  de  la  despense  ordinaire 
et  extraordinaire  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  de  monseigneur  et 
madame  qui  à  présent  sont,  et  en  leurs  autres  affaires,  comme  ou  paiement  des 
gaiges  des  conseilliers,  capitaines,  sauldoiers  et  officiers  de  mesdiz  seigneurs  et 
dame,  et  autrement,  par  le  temps  de  ce  présent  compte  (1). 

Et  premièrement  (2) 

sur  le  transport  (3) 

8772.  Des  bonnes  gens  et  habitans  du  terroir  du  Franc,  sur  ce  qu'ilz  devront  à  monseigneur 

tant  à  cause  de  leur  transport  comme  de  leur  nouvelle  rente  d'affranchissement, 
à  déduire  et  rabatre  incontinent  après  ce  qu'ilz  seront  plainement  paiez  et  acquitez 
des  deux  mille  six  cens  escuz  audit  pris  qu'ilz  presterent  pieça  à  feu  mondit  sei- 
gneur (4)  et  dont  icellui  seigneur  les  a  assignez  sur  lesdictes  rentes  de  transport 
et  nouvelle  rente,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  de  Le  Keythulle,  conseilher 
dudit  seigneur,  auquel  ladicte  somme  estoit  deue  pour  plusieurs  voyages  par  lui 
faiz  pour  les  besoingnes  et  affaires  d'icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  v^  jour 
de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  sept  cens  trente  trois  escuz  sept  solz 
parisiz,  du  pris  de  30  gros  fors  l'escu,  valent  mille  livres  six  deniers  parisiz,  qui 
font  monnoie  de  ce  compte 1.283  1.  7  s.  3  d.  (5) 

8773.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  d'Ardembourg,  qu'ilz  devront  à  cause  de 

leur  transport  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez 
aux  capitaine  et  sauldoiers  du  chastel  de  l'Escluse,  par  lettre  faicte  le  iiii^  jour 
de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 63  1.  (6) 

8774.  Des  habitans  de  Dicquemue,  pour  semblable  et  ledit  terme,  en  deniers  paiez  et  par 

lettre  faicte  comme  dessus 69  1.  (7) 

8775.  Des  habitans  de  la  ville  de  l'Escluse,  pour  semblable,  en  deniers  paiez  et  par  [v°]  (8) 

lettre   faite    comme    dessus 78 1. 


(1)  En  marge  :  Le  receveur  doit  mander  par  vertu 
duquel  il  a  fait  les  emprunts  declairez  en  ce  chapitre. 

(2)  En  marge  :  Soit  doresenavant  assis  et  mis 
en  compte  les  emprunts  de  ce  chapitre  par  les  parties 
ensivant  l'un  l'autre,  par  ordre,  selon  la  Renenghelle 
et  comptes  precedens  des  receveurs  generaulx  de 
Flandres,  ou  autrement  ilz  ne  seront  point  receuz 
en  compte. 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
corrigié  où  il  appartendra. 


(4)  En  marge  :  De  ce  corrigié  pour  le  Noël  Mcccc 
xvm,  cy  devant  fol.  primo,  1.067  1.;  reste  à  corriger 
216  1.  7  s.  3  d.  :  ladicte  reste  est  corrigée  cy  devant, 
fol.  XVI. 

(5)  En  marge  :  Débet  dicere  1.100  1.  6  d.  fors, 
qui  valent  1.283  1.  7  s.  3  d. 

(6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(7)  En  marge  :  Soit  corrigié. 

(8)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
corrigié  comme  dessus. 
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8776.  Des  habitans  de  la  chastellenie  d'Audenarde,  pour  semblable  et  ledit  terme,  en  deniers 

paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dit  est 81  1.  (1) 

8777.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Courtray,  pour  semblable  et  ledit  terme, 

en  deniers  paiez  et  pîir  lettre  faicte  comme  dessus 84  1.  13  s.  4  d. 

8778.  De  ceulx  de  la  chastellenie  dudit  Courtray,  semblablement  et  tout  comme  dessus. 

331  1.  6  s.  8  d. 

8779.  D'eulx,  pour  les  termes  de  Noël  mil  quatre  cens  vint  et  un  et  Noël  mil  cccc  vint 

et  deux,  en  deniers  paiez  pour  les  affaires  d'icellui  seigneur  par  il  lettres  dudit 

receveur,  faicte  le  xiiii^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 

662  1.  13  s.  4  d. 

8780.  Des  habitans  du  terroir  de  Waise,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  vint . . . 

162  1.  12  s.  3  d. 

8781.  Des  habitans  de  la  ville  d'Audenarde,  pour  semblable  et  ledit  terme 55  1.  (2) 

8782.  Des  habitans  de  la  ville  d'Oudembourg,  pour  semblablement,  pour  ledit  terme. . . 

17  1.  (3) 

Somme  :  2.887  1.  12  s.  10  d. 


SUR    LA    NOUVELLE    RENTE 

8783.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  l'Escluse,  qu'ilz  devront  à  cause  de  leur 

nouvelle  rente,  pour  le  terme  du  premier  jour  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et 
dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Vellery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers 
de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  pour  tourner  et  convertir  en  la  despense 
tant  de  l'ostel  d'icellui  seigneur  comme  du  voiage  qu'il  entendoit  lors  faire  en  la 
compaignie  de  feu  monseigneur  le  daulpliin  es  parties  de  France,  par  lettre 
dudit  receveur  qui  est  faicte  de  greigneur  somme,  280  hvres  parisiz  fors,  valent 
monnoie  de  ce  compte 326  1.  13  s.  4  d.  (4) 

8784.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  Blanqueberghe,  pour  semblable  et  ledit  terme, 

en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  cent  hvres  parisiz  fors,  valent 
monnoie  dicte 116  1.  13  s.  4  d.  (5) 

8785.  Des  habitans  d'Oostende,  pour  semblable,  ledit  terme,  en  deniers  paiez  et  par  lettre 

faicte  comme  dit  est,  cent  cinquante  hvres  fors,  valent 175  1. 

8786.  Des  habitans  de  Lombardie,  pour  ledit  terme,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte 

comme  dessus,  30  livres  fors,  valent 35  1. 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendiim. 
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8787.  Des  habitans  d'Oostbourg,  pour  semblable  et  ledit  terme,  en  deniers  paiez  aux 

cappitaine  et  sauldoyers  du  chastel  de  l'Escluse,  en  paye  de  leurs  gaiges,  par 
lettre  faicte  le  iine  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 150  1.  (1) 

[fol.  Lxmi]  (2) 

8788.  Des  habitans  de  Moenequereede,  pour  le  terme  du  premier  jour  de  septembre  l'an 

mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus.  50 1.  (3) 

8789.  Des  habitans  de  le  Houque,  pour  semblable  et  ledit  terme,  en  deniers  paiez  et  par 

lettre  faicte  comme  dessus 20  1. 

Somme  :  873  1.  6  s.  8  d. 


SUR   LES   RENTES   PERPETUELES 

8790.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Bruges,  qu'ilz  devront  à  cause  de  la  rente 

appellee  le  tort  le  conte,  aux  termes  de  l'Assencion  l'an  rail  cccc  dix  neuf  et  de 
l'Ascencion  mil  quatre  cens  et  vint,  par  égale  porcion,  en  deniers  paiez  audit 
de  Velery,  pour  la  cause  dessus  sur  lui  touchée,  par  lettre  du  receveur  faicte  le 
Vili^  jour  de  janvier  mil  quatre  cens  et  seize,  120  nobles,  du  pris  de  66  solz  parisiz 
fors  pièce;  et  est  assavoir  que  depuis  le  receveur,  à  la  requeste  desdiz  de  Bruges 
et  de  feu  Berthelemi  Betin  qui  disoient  ladicte  lettre  avoir  perdue,  a  baillié  sa 
seconde  lettre  pareille  à  ceste  en  somme,  langaige  et  date,  par  laquelle  ou  cas 
que  la  première  feust  trouvée  il  l'a  cassée  et  adnullee,  et  de  laquelle  somme 
ledit  receveur  rent  en  ordinaire  cy  devant,  soixante  nobles;  pour  ce  cy,  seule- 
ment les  autres  soixante  nobles,  valent  audit  pris  cent  quatre  vins  dix  huit 
livres  parisiz  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 231  1.  (4) 

8791.  Des  habitans  de  la  ville  d'Oudembourg,  pour  l'affranchissement  de  leur  halle  et  le 

terme  de  la  Saint  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  comme 
dessus,  par  lettre  faicte  lesdiz  jour  et  an,  qui  est  de  greigneur  somme,  40  livres 
parisiz  fors,  valent 46  1.   13  s.  4  d.  (5) 

8792.  De  messire   <  Jehan  Le  Poisson  >    Jaques  Le  Visch,  seigneur   de  la  Chappelle, 

qu'il  devra  à  mondit  seigneur  à  cause  de  la  pescherie  de  Woume,  pour  le  terme 
de  la  Saint  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  pour  les  ouvraiges 
de  l'ostel  de  monseigneur  à  Bruges 20  1.  (6) 

Somme  :  297  1.  13  s.  4  d. 


En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Conigendiim. 
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[yo]  (1) 

SUR  LES  RENNEURS  DE  FLANDRES 

8793.  De  Rogier  Hellin,  receveur  de  l'espier  de  Bruges,  des  grans  briefz  et  des  briefz 

de  la  Chambre,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  desdictes 
receptes  à  la  Renenghe  de  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à 
raessire  Rolant  d'Uutkerke,  chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  mondit  sei- 
gneur, par  lettre  faicte  le  xiiii'^  jour  d'aoust  mil  cccc  et  dix  huit 200 1.  (2) 

8794.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre 

aux  deniers  de  mondit  seigneur,  pour  convertir  ou  fait  de  la  despense  d'icellui 
seigneur,  par  lettre  faite  le  xvi^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  dessus 
dit 220  1. 

8795.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur, 

par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  may  mil  cccc  et  dix  neuf 500  1. 

8796.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  par  lettre 

faicte  le  xii^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 400  1. 

8797.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  tant  à  luy  mesmes 

comme  à  Jaque  de  Le  Vagheviere  et  Jaque  Aghelsteen,  bourgois  de  Bruges, 
pour  prest  par  eulx  pieça  fait  à  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour 
d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  24  escuz,  de  42  gros  l'escu,  valent 50  1.  8  s. 

8798.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  vint  et  ung,  en  deniers  paiez  à  certains 

marchans  cathelaens,  pour  prest  qu'ilz  ont  fait  à  monseigneur,  à  convertir  ou 
fait  de  la  despense  du  voyage  et  armée  qu'il  entendoit  lors  faire  en  France,  par 
lettre  faicte  le  x^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  250  escuz  d'or 
dudit  pris,  valent 525  1.  (3) 

8799.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Moer- 

kerque,  en  paie  de  sa  rente  heritable,  par  lettre  faicte  le  v^  jour  de  janvier  l'an 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf 150  1.  (4) 

8800.  Dudit  Rogier  HeUin,  sur  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à 

messire  Roland  d'Uutkerke,  chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  monseigneur, 
et  capitaine  de  Dunkerke,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xxviii^  jour 
de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 787  1.  10  s. 

8801.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Roubais  et  de  Herzelles, 

chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  mondit  seigneur,  pour  volages  par  lui 
fais  pour  les  besongnes  et  affaires  d'icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  derrenier 
jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 713  1.  8  s.  10  d.  ob. 
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8802.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  Jehan  de  Velery,  pour  convertir  ou 

fait  de  son  office,  par  lettre  faicte  le  xix^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf... 
800   1. 

8803.  De  Thierry  de  Layackere,  receveur  héritier  des  briefz  d'Artrique,  sur  la  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  pluseurs  personnes  demourans 
[fol.  Lxv]  (1)  à  Bruges,  pour  ouvraiges  par  eulz  fais  à  i'ostel  de  monseigneur  iliec, 
par  lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  de  may  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  dessus  dit...  32  i. 

8804.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  cause  de  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à 

maistre  Thierry  Gherbode,  pour  un  voyage  par  lui  fait  pour  mondit  seigneur  à 
Hesdin  ou  mois  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  par  lettre  faicte  le  premier 
jour  de  juillet  quatre  cens  dix  neuf,  vint  frans  d'or  monnoye  royal,  valent,  à 
26  solz  8  deniers  parisiz  fors  pièce,  26  livres  13  solz  4  deniers  parisiz,  qui  font 
monnoie  de  ce  compte 31 1.  2  s.  2  d.  ob.  demi  poit. 

8805.  De  maistre  Guy  de  Loye,  receveur  de  la  notairie  de  Flandres,  sur  ce  qu'il  puet  et 

pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sadicte  recepte  (2),  en  deniers  paiez  à 
messeigneurs  de  la  Chambre  du  Conseil  de  monseigneur  en  Flandres,  au  greffier 
d'icelle  et  aux  advocat  et  procureur  de  mondit  seigneur  en  son  pais  de  Flandres, 
en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xim»  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc 
et    dix    neuf 400 1. 

8806.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Modart  de  Ael,  à  qui  il  estoit  deu  pour 

voyaiges  par  lui  fais  pour  les  affaires  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  premier 
jour  de  décembre  l'an  dessus  dit 87  1.  12  s. 

8807.  De  Tristran  Utenzwane,  receveur  héritier  de  l'espier  de  Gand,  par  les  mains  de 

Henrry  Tholuin,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de 
sadicte  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  en  paie 
de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  sept, 
cent  livres  parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 116  1.  13  s.  4  d.  (3) 

8808.  De  damoiselle  Marie  sBusers,  recevresse  héritière  des  briefs  de  Haeltre,  par  les 

mains  de  Joosse  Le  Brune,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte 
comme  dessus,  quarante  livres  fors,  valent 46  1.  13  s.  4  d.  (4) 

8809.  D'elle,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  xix,  en  deniers  paiez  pour  convertir 

en  certains  ouvraiges  fais  en  I'ostel  de  le  Walle  à  Gand,  par  commandement 
de  madame  la  contesse  de  Charrolois,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  may  l'an 
mil   cens   et   dix   neuf 48  1. 

8810.  De  damoiselle  Katherine  de  Le  Delst,  recevresse  héritière  de  l'espier  d'Alost,  par 

les  mains  de  Thierry  de  Zomerghem,  sur  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  mes- 
seigneurs des  comptes  à  Lille,  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii®  jour 
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de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  cent  livres  parisiz  fors,  valent 

116  1.  13  s.  4  d.  (1) 

8811.  D'elle,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  mesdiz  seigneurs,  par  lettre  faicte  le  xvi^  jour 

de  juillet  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  45  livres  13  solz  1  denier  fors,  valent. . . . 
53   1.    6    s.    3    d.    demi    poit. 

8812.  De  damoiselle  Angnies  Herborts,  recevresse  héritière  de  la  vaquerie  de  Furnes,  sur 

la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par 
lettre  faicte  le  xii®  jour  de  juing  oudit  an  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  cent  seize 
hvres  dix  sept  solz  huit  deniers  parisiz  fors,  valent 136  1.  7  s.  3  d.  poit. 

8813.  D'elle,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  comme  dessus, 

[v°]  (2)  par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  juing  mil  cccc  et  dix  neuf. 

132  1.  17  s.  4  d.  ob.  (3) 

8814.  De  Jehan  de  Le  Walle  le  josne,  mary  et  bail  de  damoiselle  Marguerite  Cabillau, 

recevresse  héritière  de  l'espier  de  Haerlebeque,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 
à  cause  de  ladicte  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille, 
tant  en  paie  de  leurs  gaiges  comme  autrement,  par  lettre  faicte  xii  de  may  cccc 
et  dix  huit,  97  hvres  11  solz  6  deniers  parisiz  fors,  valent  raonnoie  de  ce  compte... 
<  115 1.  1  d.  >  113  1.  16  s.  9  d.  (4) 

8815.  De  ladicte  damoiselle  Marguerite  Cabillau,  sur  ladicte  recepte  et  la  Renenghe  mil 

quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du 
receveur,  par  lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit... 
140 1.  (5) 

8816.  D'elle,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  Roland  Dubois, 

contrerolleur  des  officiers  de  Flandres,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte 
le  xxvi*^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 126  1.  13  s.  4  d. 

8817.  De  David  Veyse,  receveur  de  l'espier  de  Furnes,  pour  et  ou  lieu  de  Loys  de  Essines, 

receveur  héritier  dudit  espier,  sur  les  Renenghes  mil  quatre  cens  dix  neuf  et 
quatre  cens  et  vint  jusques  en  fin  de  paier,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de 
Courtivron,  chancellier  d'icellui  seigneur,  sur  ce  qui  lui  puet  estre  deu  par  ledit 
seigneur,  par  lettre  faicte  le  iiii''  jour  de  mars  quatre  cens  et  dix  huit . . .   1.000  1.  (6) 

8818.  Dudit  Loys  de  Essines,  par  les  mains  d'icellui  David,  sur  ladicte  Renenghe  mil  cccc 

et  vint,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son 

office,  par  lettre  faicte  le  xix^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 

625  1.  16  s.  4  d.  (7) 
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8819.  Dudit  David,  receveur  dudit  espier,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint  et  deux, 

en  deniers  paiez  à  maistre  Pierre  Macé,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de 
madame  la  duchesse  de  Bourgoingne,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  sa 
despense  ordinaire,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  février  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  neuf 1.000  1.  (1) 

8820.  De  Jehan  de  Le  Weghesceede,  receveur  de  l'espier  de  Berghes,  sur  son  rest  de  la 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  en  deniers  qu'il  a  prestez  à  mondit  seigneur 
pour  lui  aidier  à  ses  affaires,  par  lettre  faicte  le  <  xxii^  >  xvi^  jour  de  décembre 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  cent  escuz,  de  trente  gros  fors  l'escu,  valent 
150  livres  parisiz,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 175  1.  (2) 

8821.  De  lui,  receveur  dudit  espier  et  du  lardier  et  voedremont  de  Berghes,  sur  la  Renenghe 

mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  Sarrote,  maistre  de  la 
Chambre  aux  deniers  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour  tourner  et 
convertir  ou  fait  de  son  office,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  d'aoust  l'an  mil 
quatre   cens  et  dix  neuf 800  1. 

8822.  De  messire  Pierre  de  Le  Delst,  chevaher,  receveur  héritier  du  lardier  de  Furnes, 

par  les  mains  de  Guillaume  de  Bambeque,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf, 
en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie  de  leurs  gaiges,  par 
lettre  faicte  le  xii^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. . .    106  1.  10  d.  ob.  (3) 

[fol.  LXVl]  (4) 

8823.  De  Vincent  de  Le  Houque,  receveur  du  cens  de  Furnes,  sur  sadicte  recepte,  en  deniers 

paiez  comme  dessus  et  par  lettre  faite  le  xii^  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf. 16  1.  2  s.  6  d.  ob.  (5) 

8824.  De  Jaques  Le  But,  receveur  du  cens  de  Dicquemue,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes 
à  Lille  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xvi^  jour  de  juillet  mil  cccc  et 
dix  huit,  fors  80  livres  parisis,  valent 93  1.  6  s.  8  d.  (6) 

Somme  :  9.744  1.  7  s.  6  d. 

SUR   LES    RENTES    HORS    RENENGHE 

8825.  De  Louis  de  Le  Moere,  receveur  des  briefz  de  Waize,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra 

devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sadicte  recepte  à  la  Renenghe  de  l'an  mil  CCCC 
et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers 
de  mondit  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  par  lettre  du 
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receveur  faicte  le  XVIII^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 

330  1.  10  s.  6  d.  (1) 

8826.  De  lui,  sur  sadicte  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  en 

paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  huit, 
fors  108  livres  parisiz,  valent  monnoie  de  ce  compte 126  1.  (2) 

8827.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  messei- 

gneurs de  la  Chambre  du  Conseil  de  monseigneur  en  Flandres,  au  greffier  d'icelle 
et  aux  advocat  et  procureur  dudit  seigneur  en  Flandres,  en  paie  de  leurs  gaiges, 
par  lettre  faicte  le  xxviii*^  jour  de  juing  mil  cccc  et  dix  neuf 600  1. 

8828.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  comme  dessus  et 

par  lettre  faicte  le  xiiii'^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 500  1. 

8829.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Clais  de  Materne, 

contrerolleur  du  mour  de  Flandres,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  V^ 
jour  d'avril  mil  quatre  cens  et  dix  huit  avant  Pasques,  douze  frans,  de  trente  sept 
gros  quatre  deniers  pièce,  valent 22  1.  8  s.  (3) 

8830.  De  Jaque  de  Lattre,  receveur  des  briefz  d'Assenede  et  des  Quatre  Mestiers,  sur  la 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Andrieu  [v°]  (4)  de  La 
Vaquerie,  nagaires  procureur  de  Flandres,  en  paye  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte 
le  xxviii^*  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  123  livres  15  solz  parisiz  fors, 
valent 144  1.  7  s.  6  d.  (5) 

8831.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  mesdiz 

seigneurs  du  Conseil,  greffier,  advocat  et  procureur  de  monseigneur,  en  paie  de 
leurs  gaiges,  par  lettre  faite  le  xxviii*  jour  de  juing  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. . . 
500    1. 

8832.  De  Caisin  Tsamble,  receveur  desdiz  briefz,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vingt,  en 

deniers  paiez  comme  dessus  et  par  lettre  faicte  le  xiiii''  jour  de  janvier  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf 800  1. 

8833.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe,  en  deniers  paiez  à  mesdis  seigneurs  du  Conseil,  en 

paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc 
dix  neuf 211  1.  12  s.  2  d.  poit.  du  pris  dit. 

8834.  De  Henry  Tholuin,  watregrave  de  Flandres,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à 

monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes 
à  Lille,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  juing  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  trois  cens 
livres  parisiz  fors,  valent 350  1.  (6) 

8835.  De  lui,  watregrave  et  receveur  des  briefz  Pieter  Masiere,  sur  la  Renenghe  mil  cccc 

dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Roland  du  Bois,  contreroUeur  des  officiers  de  Flan- 
dres, en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xvii^  jour  de  juillet  m  cccc  ix...  100 1. 
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8836.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  madame  de  Steyn,  en  paie  de  sa  rente 

heritable  qu'elle  prent  sur  la  recepte  de  Flandres,  par  lettre  faicte  le  pénultième 
jour  de  mars  mil  quatre  cens  et  dix  huit 150  1.  (1) 

8837.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  l'office 

du  receveur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  may  quatre  cens  et  dix  neuf...  250  1. 

8838.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  en  paie 

de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  juing  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
neuf 300  1. 

8839.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de 

Roubais  à  qui  ladicte  somme  estoit  deue  par  monseigneur  le  duc,  par  lettre  faicte 
le  derrain  jour  de  juing  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 800  1. 

8840.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint  dessus  dit,  en  deniers  paiez  pour 

ouvraiges  fais  à  l'ostel  de  monseigneur  à  le  Walle  à  Gand,  par  lettre  faicte  le  premier 
jour  d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 100  1. 

8841.  De  Jehan  Utenhove,  mourmaistre  de  Flandres,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à 

monseigneur  à  cause  de  la  recepte  de  sondit  office,  à  la  Renenghe  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Roubais  et  de  Herzelles, 
chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  xxiin^ 
jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit 350  1. 

8842.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  en 

deniers  paiez  pour  convertir  en  certains  ouvraiges  fais  en  l'ostel  de  le  Walle  à 
Gand,  par  commandement  de  madame  la  contesse  de  Charrolois,  par  lettre  faicte 
le  derrain  jour  d'avril  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 100  1. 

[fol.  LXVIl]  (2) 

8843.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  vint  et  ung,  en  deniers  paiez  à  Wauquet 

de  Lattre  pour  prest  par  lui  fait  à  mondit  seigneur,  pour  son  voiage  et  armée  qu'il 
entendoit  lors  faire  devers  le  roy  nostre  sire,  par  lettre  faicte  le  X^  jour  de  novembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  mille  escuz,  de  quarante  gros  pièce,  valent . . .   2.000  1.  (3) 

8844.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  vint  et  deux,  en  deniers  paiez  à  Pierre  Macé, 

maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  madame  la  duchesse  de  Bourgoingne, 
pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  la  despense  ordinaire  de  madicte  dame,  par 
lettre  faicte  le  premier  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. . .   500  1.  (4) 

8845.  De  messire  Phelippe  Le  Josne,  chevalier,  bailli  et  receveur  de  Chaeftinghes,  sur  son 

rest  de  le  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  huit,  en  deniers  paiez  pour  convertir 
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es  ouvraiges  fais  à  le  Walle  à  Gand,  par  lettre  faicte  le  xxviii^  jour  d'avril  mil  cccc 
et  dix  huit,  fors  75  livres,  valent  <  91  livres  >  87  livres 10  s.  (1) 

8846.  De  lui,  sur  sadicte  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  par 

lettre  faicte  le  xii^  jour  de  may  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 100  1. 

8847.  De  Gautier  Poulain  dit  L'Abbé,  receveur  de  Bevre,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  monseigneur  à  cause  de  ladicte  recepte  à  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint, 
en  deniers  paiez  à  Phelippe  Raponde,  pour  prest  par  lui  fait  à  iceîlui  seigneur,  à 
tourner  et  convertir  en  la  despense  du  voyage  que  lors  il  entendoit  faire  en  France, 
par  lettre  faicte  le  viii«  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  sept 
cens  heaulmez  d'or,  du  pris  de  quarante  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres 
pièce,   valent 1.400  1. 

8848.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  vint  et  ung,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan 

Sarrote,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  monseigneur,  pour  convertir  ou 
fait  de  son  office,  par  lettre  faicte  le  xiiii*^  jour  dudit  mois  de  novembre  l'an  dessus 

dit,  deux  cens  frans,  du  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  la  pièce,  valent 

373  1.  6  s.  8  d. 

8849.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe,  en  deniers  paiez  audit  Phehppe  Raponde,  pour  prest 

par  lui  fait  à  icellui  seigneur,  à  convertir  comme  dit  est  cy  dessus,  mille  heaumez 
d'or,  valent  audit  pris  de  quarante  gros  pièce 2.000  1.  (2) 

8850.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  vint  et  deux,  en  deniers  paiez  et  par  lettre 

faicte  comme  dessus,  <  six  cens  >  huit  cens  heaulmez  d'or  audit  pris  valent... 
<  1.600  1.  >    <  1.200  1.  >   1.600  1. 

8851.  De  Jehan  Le  Busere,  receveur  de  l'Escluse,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à 

monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  maistre  George  de  La  Boede, 
secrétaire  de  mondit  seigneur,  tant  pour  voyaiges  par  lui  fais  pour  les  besongnes 
et  aflfaires  d'icellui  seigneur  comme  pour  don  que  lui  a  fait  le  devant  dit  seigneur, 
par  lettre  du  receveur  faicte  le  derrain  jour  de  février  mil  quatre  cens  et  dix  sept, 
deux  cens  cinquante  six  frans  d'or  monnoye  royal,  du  pris  de  26  solz  8  deniers 
parisiz  fors  pièce,  valent  341  [livres]  6  solz  8  deniers,  qui  font  monnoie  de  ce 
compte 398  1.  4  s.  5  d.  poit.  demi  (3) 

8852.  De  lui  (4),  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes,  pour  et  ou  nom  de  Pierre 

Evin  auquel  il  estoit  deu  pour  un  cheval  de  poil  rouge  bay  à  longue  queue  [v"]  (5) 
par  lui  vendu  et  délivré  à  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  may 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  quatre  vins  frans  monnoie  royal,  valent  audit 
pris  106  hvres  13  solz  4  deniers  parisiz  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte. . . 
124  1.  8  s.  10  d.  oh.  demi  poit.  (6) 
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8853.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  Pierre  Evin,  sergent  du  bailliage  de 

TEaue,  pour  don  à  lui  fait  par  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  xvii"  jour 
d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  quarante  frans,  valent,  au  pris  de  trente  sept 
gros  quatre  deniers  pièce 74  1.  13  s.  4  d. 

8854.  De  Jehan  Le  Baenst,  receveur  dudit  l'Escluse,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et 

\ànt,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Courtivron,  par  lettre  faitte  le  xii^  jour 
de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. 600  1.  (1) 

8855.  De  Jehan  de  Le  Braemt,  receveur  de  Malines,  sur  la  Renenghe  quatre  cens  et  vint, 

en  deniers  paiez  comptans  pour  les  affaires  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte 
le  premier  jour  d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  soixante  dix  escus  d'or, 
du  pris  de  quarante  deux  gros  pièce,  valent 147  1.  (2) 

8856.  De  Jehan  de  Le  Helst,  receveur  de  Tenremonde,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  à  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
en  deniers  paiez  à  mesdiz  seigneurs  du  Conseil,  greffier,  advocat  et  procureur  de 
monseigneur,  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xxviii^  jour  de  juing 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf 600  1.  (3) 

8857.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par  lettre 

faicte  le  xiiii^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. 900  1.  (4) 

8858.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour  convertir 

ou  paiement  de  la  rente  viagiere  que  doit  monseigneur  sur  son  demaine  audit 
Tenremonde,  dont  les  bonnes  gens  d'ilec  sont  obligiez  pour  lui,  par  lettre  faicte 
le  xnii^  jour  de  juing  l'an  dessus  dit 167  1.  14  s. 

8859.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  bailli  et  receveur  de  Doinze,  de  Petheghem  et  de  Tron- 

chines,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  mesdiz 
seigneurs  du  Conseil,  greffier,  advocat  et  procureur  de  monseigneur,  en  paie  de 
leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xxviii®  jour  de  juing  dessus  dit 200  1. 

8860.  De  lui,  sur  sadicte  recepte,  en  deniers  paiez  à  messire  Roland  d'Uutkerke,  chevalier, 

conseillier  et  chambellan  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  de  sep- 
tembre l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  150  livres  parisiz  fors,  valent 175  1.  (5) 

8861.  De  lui,  sur  ses  explois  et  recepte,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes,  pour  prest  par  lui 

pieça  fait  à  monseigneur  et  autrement,  vint  quatre  escuz,  de  quarante  deux  gros 
nouvelle  monnoie  de  Flandres  l'escu,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  d'aoust  mil 
quatre   cens   et   dix  neuf,   pour   ce 50  1.  8  s. 

8862.  De  Florens  Deschamps,  receveur  du  poire  de  Bonem  et  des  rentes  du  Dam,  sur  la 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  pour  convertir  [fol.  lxviii]  (6) 

(1)  En  marge  :  Geste  partie  est  prinse  par  le  vi°  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 
compte  G.  Le  Sauvage,  en  deniers  paiez  par  mande-  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 

ment.  (6)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  corrigié  comme  dessus. 

(3)  En  marge  :  Corrigendum. 
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ou  fait  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  xiii"'  jour  de  novembre  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf. 190  1.  (1) 

8863.  De  Jehan  de  Le  Overduutsche,  receveur  du  tonlieu  et  espier  de  Grandmont,  sur  la 

Renenghe  mil  CCCC  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office 
du  receveur,  par  lettre  faicte  le  xii''  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf... 
80  1.  (2) 

8864.  De  Guillaume  de  Strate,  receveur  de  Haspre  et  de  Zinghem  et  des  reliefz  en  la  ville 

et  chastellenie  d'Audenarde,  sur  la  Renenghe  mil  CCCC  et  dix  huit,  en  deniers 
paiez  à  Marguerite  de  Flandres,  abbesse  de  Petheghem,  en  paye  de  sa  pension 
à  vie,  trente  sept  hvres  dix  solz  pariais  fors,  valent 43  1.  15  s.  (3) 

8865.  De  Jehan  de  Craylo,  receveur  des  rentes  et  zwinpenninghes  de  Ziesselles,  sur  la 

Renenghe  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  Guy  Guilbault,  conseillier 
et  receveur  gênerai  des  finances  de  mondit  seigneur,  pour  tourner  et  convertir 
es  affaires  d'icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  novembre  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf 42  1.  16  s.  5  d.  ob. 

8866.  De  Sauvage  de  Wacheul,  bailli  et  receveur  de  Blaton  et  de  Fignies,  sur  ce  qu'il  puet 

et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  maistre 
Dreue  Sucquet,  conseilUer  et  maistre  des  comptes  de  monseigneur  à  Lille,  et  à 
Thomassin  de  Helloy,  escuier  d'escuierie  de  monseigneur,  pour  don  à  eulx  fait 
par  icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  huit,  trente  deux  frans  dix  huit  solz  neuf  deniers  tournois  monnoye 
royal,  valent,  à  26  solz  8  deniers  parisiz  fors  pièce,  quarante  trois  livres  dix  huit 

solz  quatre  deniers  parisis,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 

51  1.  4  s.  8  d.  ob.  demi  poit.  (4) 

8867.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comptans  pour  tourner  et  convertir  ou 

fait  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  xii*'  jour  de  juing  l'an  mil  quatre 
cens  et  dix  huit,  trente  cinq  escuz  d'or,  de  quarante  cinq  gros  viez  escu,  valent 
78  hvres  15  solz  parisiz  vielle  monnoie,  qui  font  monnoie  de  ce  compte .... 
68  1.  18  s.  1  d.  ob. 

8868.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  LiUe,  tant  en 

paie  de  leurs  gaiges  comme  en  prest  par  euLx  fait  à  monseigneur,  par  lettre  faicte 
le  vii^  jour  de  juing  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  la  somme  de  quarante  escuz,  du 
pris  de  trente  gros  fors  l'escu,  valent  soixante  hvres  parisis,  qui  font  monnoie 
de  ce  compte 70  1.   (5) 

8869.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur, 

par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  juing  quatre  cens  dix  huit,  80  hvres  parisiz  fors, 
valent 93  1.  6  s.  8  d. 


(1)  En  marge  ;  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 

(3)  En  marge  :  Corrigendum. 
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8870.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs   des   comptes  à  Lille,  par 

lettre  faicte  le  xii<'  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  fors  60  livres  parisiz, 
valent 70  1. 

8871.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  Dreue  Sucquet,  conseillier  et  maistre 

des  comptes  de  monseigneur  à  Lille,  à  qui  ladicte  somme  estoit  deue  par  mondit 
seigneur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
neuf 100  1.   (1) 

8872.  De  Jehan  Moen  et  ses  compaignons  fermiers  du  tonlieu  du  Dam  (2),  sur  ce  qu'ilz 

[v°]  (3)  pevent  et  pourront  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  leur  dicte  ferme,  en 
deniers  paiez  à  maistre  Roland  du  Bois,  contrerolleur  de  Flandres,  en  paie  de 
ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xxiiiie  jour  de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit, 
forte  monnoye  cent  vint  et  six  livres  douze  deniers  parisis,  valent  monnoye  de 
ce   compte 147   1.    1    s.   2   d.    (4) 

8873.  D'eulx,  sur  les  termes  du  xx«  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  dLx  huit  et  du 

xx^  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de 
Velery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  monseigneur,  pour  tourner  et 
convertir  tant  ou  fait  de  la  despense  ordinaire  de  l'ostel  d'icellui  seigneur  comme 
en  la  despense  du  voyaige  qu'il  entend  briefment  faire  en  la  compaignie  de  mon- 
seigneur le  daulphin  de  Viennois  es  parties  de  France,  par  lettre  faicte  le  vii^  jour 
de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  seize,  neuf  cens  livres  parisiz  fors,  valent...  1.050  1. 

8874.  D'eulx,  sur  le  xx^  jour  de  may  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour 

convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  xxviii^  jour 
d'avril  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  deux  cens  escuz,  de  42  gros  l'escu,  valent. . .  420 1. 

8875.  D'euLx,  sur  ce  qu'ilz  devront  à  monseigneur  à  cause  de  leur  dicte  ferme  au  terme 

du  xx«  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois,  pour  convertir  tant  ou  fait  de  sa  despense  ordinaire  et 
extraordinaire,  par  lettre  faicte  le  xvi^  jour  de  may  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
neuf. 1.200  1.  (5) 

8876.  Des  fermiers  dudit  tonlieu,  sur  le  xx"  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  vint 

et  xx*'  jour  de  may  cccc  xxi,  par  égale  porcion,  en  deniers  paiez  à  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois  pour  le  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire  comme  extra- 
ordinaire, par  lettre  faicte  le  xvi*  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf...  4.200 1.  (6) 

8877.  De  Robert  Boudins  et  ses  compaignons  fermiers  du  tonlieu  du  Dam,  sur  le  xx*^  jour 

de  novembre  mil  cccc  et  vingt,  dix  huit  cens  livres,  et  xx^  jour  de  may  cccc 

1)  En  marge  :  Geste  somme  de  100  1.  est  reprinse  (5)  En  marge  :  Geste  lettre  est  revenue  au  rece- 

en  despense  commune  cy  après.  veur  depuis  l'escriture  de  ce  présent  compte,  qui 

(2)  En  marge  :  Gorrigendum.  l'a  cassée  et  pour  ce  royee. 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soil  (6)  En  marge  :  Geste  partie  est  reprinse  ou  VI» 
corrigié  comme  dessus.  compte  G.  Le  Sauvage,  en  deniers  paiez  par  mande- 

(4)  En  marge  :  Gorrigendum.  ment. 
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vint  et  ung,  deux  mille  cent  cinquante  livres,  en  deniers  paiez  à  Marc  Guideçon 
pour  prest  par  lui  fait  à  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  novembre 
mil  quatre  cens  et  dix  neuf;  pour  ce 3.950  1.  (1) 

8878.  De  Jehan   Le  Stoppelare  et  ses  compaignons  fermiers  de  l'avoir  de  Harlebeque, 

sur  les  termes  de  Chandeleur  mil  cccc  et  seize,  my  aoust  et  Chandeleur  cccc 
et  dix  sept  et  mi  aoust  cccc  et  dix  huit,  en  deniers  qu'ilz  ont  paiez  tant  pour  les 
ouvraiges  fais  audit  avoir  comme  pour  les  rentes  heritables  et  autres  charges 
ordinaires  escheues  pendant  les  termes  dessus  diz  sur  ledit  avoir,  par  lettre  faicte 
le  premier  jour  d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  dix  huit,  847  livres  8  solz  6  deniers 
obole  parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 988  1.  13  s.  3  d.  ob.  (2) 

8879.  De  Jehan  Mantin,  fermier  dudit  avoir,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mondit 

seigneur  à  cause  de  sa  ferme,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Roose,  charpentier,  pour 
ouvraiges  fais  au  molin  à  eaue  dudit  Harlebeque,  par  lettre  faicte  le  ix^  jour 
d'aoust  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 240  1. 

[fol.  LXix]  (3) 

8880.  De  lui,  sur  les  termes  de  la  Chandeleur  M  cccc  xix  et  mi  aoust  l'an  rail  cccc  et  vint 

jusques  en  fin  de  paie,  en  deniers  paiez  à  messire  Guillebert  de  Lannoy,  chevalier, 
conseillier  et  chambellan  de  monseigneur,  en  paie  de  deux  cens  nobles  d'or  à  lui 
donnez  par  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  pour  lui  aidier  à  paier  sa  raençon 
aux  Anglois,  ausquelz  il  fu  prisonnier,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  décembre 
l'an  mil   CCCC   et  dix  neuf 400  1.  (4) 

888L  De  Jaque  Le  Corte,  fermier  de  l'avoir  d'Oudembourg,  d'Avelghem  et  de  Vlaerdslo, 
sur  les  termes  de  la  Magdalaine  et  Chandeleur  quatre  cens  et  vint  et  de  la  Magda- 
lene  mil  quatre  cens  et  vint,  par  égale  porcion,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery, 
maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  monseigneur,  pour  tourner  et  convertir 
tant  ou  fait  de  la  despense  de  l'ostel  d'icellui  seigneur  comme  du  voyaige  que 
icellui  seigneur  entendoit  lors  faire  en  la  compaignie  de  monseigneur  le  daulphin 
de  Viennois  es  parties  de  France,  par  lettre  faicte  le  xvi^  jour  de  décembre  l'an 
mil  cccc  et  seize,  quatre  cens  soixante  dix  hvres  parisiz  fors,  valent  monnoye 
de   ce   compte 548  1.   6  s.   8   d.   (5) 

8882.  De  Jehan  Sanders,  fermier  du  tonlieu  de  Ruplemonde,  sur  ladicte  ferme,  en  deniers 

paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte 
le  xiiii^  jour  de  juillet  l'an  mil  quatre  cens  et  <  seize  >  xviii,  soixante  quinze 
livres  parisis  fors,  valent  comme  dessus 87  1.  10  s.  (6) 

8883.  De  lui,  sur  les  termes  de  la  Chandeleur  mil  cccc  et  dix  neuf  et  mi  aoust  cccc  et  vint 

jusques  en  fin  de  paye,  en  deniers  paiez  à  messire  Jehan  Blanquart,  capitaine 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  (S)  En  marge  :  Corrigendum. 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (6)  En  marge  :  Corrigendum. 
corrigié  comme  dessus. 
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du  chastel  de  Ruplemonde,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  penultiesme 
jour  de  décembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 260  1. 

8884.  De  lui,  sur  la  Chandeleur  l'an  mil  quatre  cens  vint  et  un,  en  deniers  paiez  à  Pierre 

Macé,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  madame  la  duchesse,  pour  tourner 
et  convertir  ou  fait  de  la  despense  ordinaire  de  madicte  dame,  par  lettre  faicte 
le  premier  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 500  1.  (1) 

8885.  De  lui,  sur  le  terme  de  la  mi  aoust  mil  cccc  vint  et  ung,  en  deniers  paiez  et  par 

lettre  faicte  comme  dessus 500  1.  (2) 

8886.  De  Jehan  Le  Marchant  et  Jaquemart  du  Balle,  fermiers  de  l'avoir  de  l'Aleue  et  de  la 

Gorgue,  sur  ce  qu'ilz  pevent  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  ladicte  ferme,  en 
deniers  paiez  à  maistre  Dreue  Sucquet,  conseillier  de  monseigneur  et  maistre 
de  ses  comptes  à  Lille,  auquel  ladicte  somme  estoit  deue  par  ledit  seigneur,  par 
lettre  faicte  le  derrain  jour  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit  avant  Pasques 
564  1.  14  s.  (3) 

8887.  De  Gautier  Le  Brauwere  et  ses  compaignons  fermiers  du  tonlieu  de  Neufport,  sur 

ce  qu'ilz  pevent  et  pourront  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  leur  ferme  au  terme 
du  xv«  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  vingt,  en  deniers  paiez  par  commandement 
et  ordonnance  de  mondit  seigneur  à  Berthelemi  Betin,  marchant  de  Luques, 
demeurant  à  Bruges,  en  paye  d'une  chambre  de  tappisserie  que  icellui  seigneur 
a  fait  prenre  et  achater  de  lui,  par  lettre  faicte  le  <  viii''  >  vi*  jour  d'avril  l'an 
mil  quatre  cens  et  dix  huit  avant  Pasques 458  1.  10  s. 

[vo]  (4) 

8888.  D'eulx,  sur  le  xv"  jour  de  novembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez 

et  par  lettre  faicte  comme  dessus 450  1.  (5) 

8889.  D'eulx,  sur  le  terme  du  xv^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  vint,  en  deniers 

paiez  à  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevalier,  capitaine  de  la  ville  et  chastel  de 
Neufport,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xvii^  jour  de  may  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  neuf 400  1.  (6) 

8890.  De  Jaque  Boudinssone  et  ses  compaignons  fermiers  du  tonlieu  de  Neufport,  sur  le 

terme  de  xv^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  vint  et  ung,  en  deniers  paiez 
audit  Pierre  Macé,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  la  despense  ordinaire  de 
madicte  dame,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf 500  1.  (7) 

(1)  En  marge   :  Geste  première  partie  montant  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

à  500  l.   pour  ledit  terme   <  saint  >    Chandeleur  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

est   prinse   par  le   compte   Pierre   Macé,   receveur  corrigié  comme  dessus, 

gênerai  de  feue  madame  et  maistre  de  sa  Chambre  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 

aux  deniers,  feni  vin  de  juillet  M  cccc  xxn.  (6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Geste  partie  est  prinse  ou  vi^  (7)  En  marge  :  Geste  partie  est  prinse  ou  \l' 
compte  G.  Le  Sauvage,  en  deniers  paiez  par  mande-  compte  G.  Le  Sauvage,  en  deniers  paiez  par  mande- 
ment, ment. 
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8891.  D'eulx,  fermiers  dudit  tonlieu  et  des  deux  gros  des  estranges  cervoises  audit  Neuf- 

port,  sur  ce  qu'ilz  devront  à  cause  desdictes  deux  fermes,  assavoir  est  à  cause 
desdiz  deux  gros  au  terme  du  xiii<'  jour  de  novembre  mil  cccc  vint  et  deux, 
366  livres  13  solz  4  deniers  parisiz,  et  à  cause  dudit  tonlieu  au  terme  du  xv^  jour 
dudit  mois  de  novembre  en  icelui  an,  300  livres  parisiz,  en  deniers  paiez  à  Marc 
Guideçon,  marchant  de  Luques,  demeurant  à  Bruges,  par  lettre  faicte  le  viii* 
jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  xix;  pour  ce  cy. ...   666  1.  13  s.  4  d.  (1) 

8892.  Des  fermiers  du  tonlieu  de  Biervliet,  sur  ce  qu'ilz  devront  à  monseigneur  à  cause 

de  leur  dicte  ferme  aux  termes  de  la  Magdalaine  et  Chandeleur  mil  CCCC  et  vint 
et  Magdalaine  mil  quatre  cens  vint  et  ung,  jusques  en  fin  de  paie,  en  deniers 
paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de 
sa  despense  tant  ordinaire  comme  extraordinaire,  par  lettre  faicte  le  premier 
jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 1.000  1.  (2) 

8893.  De  Pieter  Alarts,  fermier  dudit  tonlieu,  sur  la  Chandeleur  mil  quatre  cens  et  dix 

neuf  et  mi  aoust  quatre  cens  et  vint,  jusques  en  fin  de  paie,  en  deniers  paiez  à 
messire  Victor  de  Flandres,  capitaine  de  Biervliet,  en  paie  de  ses  gaiges,  par 
lettre  faicte  le  x^  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. . .  234  1.  5  s.  6  d.  (3) 

8894.  De  Phelippe  de  Riemsliede,  fermier  du  tonlieu  de  Thielt,  sur  les  termes  de  mi 

aoust  et  Chandeleur  quatre  cens  et  dix  neuf  et  de  la  mi  aoust  cccc  et  vint  jusques 
en  fin  de  paye,  en  deniers  paiez  à  Wulfart  de  Ghistelle,  cappitaine  du  chastel 
de  Courtray 80  1. 

8895.  De  Jehan  Stof,  dit  Bellart,  et  ses  compaignons  fermiers  du  tonheu  de  Malines,  sur 

le  terme  de  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  le 
conte  de  Charrolois  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire  comme 
extraordinaire,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  ccccxix 
350  1.  (4) 

8896.  D'eulx,  sur  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par 

lettre  faicte  comme  dessus 393 1.  15  s. 

8897.  D'eulx,  sur  le  terme  de  la  Saint  Jehan  mil  quatre  cens  vint  et  ung,  en  deniers  paiez 

et  par  lettre  faicte  comme  dessus 400  1. 

[fol.  Lxx]  (5) 

8898.  D'eulx,  sur  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  vint  et  un,  en  deniers  paez  et  par 

lettre  faicte  comme  dessus 393  1.  16  s.  (6) 

(1)  En  marge  :  De  ceste  partie  est  prinse  en  la  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 
Renenghe    cccc    xxv    sur    ledit    houppembier    de            (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

Neuport,  fol.  LXXHi,  366  1.  13  s.  4  d.,  et  les  autres  (5)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

300  1.  sont  prinse  par  la  Renenghe  M  cccc  xx  ni,  corrigié  comme  dessus. 

fol.  XXIX.  (6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum. 
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8899.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Bruges,  sur  ce  qu'ilz  devront  à  monsei- 

gneur à  cause  de  son  vii^  denier  à  Bruges,  assavoir  pour  le  terme  du  second 
jour  de  mars  cccc  et  dix  neuf,  neuf  cens  escuz,  pour  le  second  jour  de  juing 
cccc  et  vint,  neuf  cens  escuz,  et  pour  le  second  jour  de  septembre  ensivant  oudit 
an  autres  neuf  cens  escuz,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois, 
pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire  comme  extra- 
ordinaire, par  lettre  faicte  le  penultiesme  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit 
qui  est  de  greigneur  somme;  pour  ce  cy,  deux  mille  sept  cens  escuz,  du  pris 
de  quarante  gros  viez  l'escu,  valent  cinq  mille  quatre  cens  livres  viez  qui  font 
monnoie  de  ce  compte 4.725  1.  (1) 

8900.  Desdiz  de  Bruges,  sur  ce  qu'ilz  pourront  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sondit 

VII*  denier  ylec,  assavoir  est  l'une  moitié  au  second  jour  de  décembre  l'an  mil 
cccc  et  vint  et  l'autre  moitié  au  second  jour  de  mars  ensivant  oudit  an,  en  deniers 
paiez  à  Phelippe  Raponde  pour  prest  par  lui  fait  à  icellui  seigneur,  à  tourner  et 
convertir  en  la  despense  du  voyaige  qu'il  entendoit  lors  faire  en  France,  par 
lettre  faicte  le  viii*  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  quinze  cens 
heaumez  d'or,  de  40  gros  pièce,  valent 3.000  1.  (2) 

8901.  D'evdx,  sur  ce  qu'ilz  devront  à  la  cause  dicte,  assavoir  l'une  moitié  au  second  jour 

de  décembre  mil  cccc  vint  et  ung  et  l'autre  moitié  au  second  jour  de  mars  ensivant 
oudit  an,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  1.500  heaulmez  d'or 
audit  pris,  valent 3.000  1. 

8902.  D'eulx,  sur  le  second  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à 

Berthelemi  Betin,  conseillier  et  maistre  d'ostel  de  monseigneur,  à  cause  de 
certain  prest  par  lui  fait  à  icellui  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  la 
despense  du  voyaige  dessus  dit,  par  lettre  faicte  le  xxiiii*  jour  de  novembre  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf 375  1. 

8903.  D'eulx,  à  la  cause  dicte,  sur  le  second  jour  de  mars  quatre  cens  et  vint,  en  deniers 

paiez  à  aucuns  marchans  pour  prest  par  eulx  fait  à  mondit  seigneur,  par  lettre 
faicte  comme  dessus,  la  somme  de  cent  soixante  dix  huit  escuz  d'or  et  vint  quatre 
gros,  du  pris  de  quarante  deux  gros  l'escu,  valent .   375  1. 

8904.  D'eulx,  à  la  cause  dicte,  sur  le  terme  du  second  jour  de  juing  quatre  cens  vint  et 

ung,  en  deniers  paiez  à  aucuns  marchans  pour  prest  par  eulx  fait  à  mondit  sei- 
gneur, par  lettre  faicte  comme  dessus,  la  somme  de  huit  cens  quatre  vins  douze 
escuz  d'or  de  France,  dudit  pris  de  quarante  deux  gros  pièce,  valent. . .  1.873  1.  4  s. 

8905.  D'eulx,  à  la  cause  dicte,  sur  le  terme  du  second  jour  de  septembre  mil  cccc  et  vint 

ung,  en  deniers  paiez  à  Berthelemi  Betin,  conseillier  et  maistre  d'ostel  de  mondit 
seigneur,  à  cause  de  certain  prest  par  lui  fait  à  icellui  seigneur,  pour  tourner  et 

(1)  En  marge  :  Corrigitur  en  la  Renenghe  M  cccc  (2)  En  marge  :  Geste  partie  et  les  XI  ensivans 

XXI,  fol.  xxxill.  sont    corrigées    en    la    Renenghele    M  cccc  xxilll, 

fol.  xxill,  où  le  compte  en  est  fait. 
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convertir  ou  fait  du  voyage  et  armée  que  présentement  il  entent  faire  en  France, 
par  lettre  faicte  comme  dessus,  deux  cens  cinquante  escuz  d'or  et  trente  six  gros, 
du  pris  devant  dit  l'escu,  valent 526  1.  16  s. 

8906.  D'euk,  à  ladicte  cause,  sur  le  second  jour  de  décembre  quatre  cens  vint  et  ung, 

[v°]  (1)  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  celle  cy  dessus,  la  somme  de 
trois  cens  soixante  quinze  escuz  d'or,  dudit  pris  de  quarante  deux  gros  pièce, 
valent 787  1.  10  s. 

8907.  D'eulx,  à  la  cause  dicte,  sur  le  second  jour  de  mars  quatre  cens  vint  et  ung,  en  deniers 

paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  375  escuz  d'or  dudit  pris,  valent 

787  1.  10  s.  (2) 

8908.  D'eulx,  à  la  cause  dicte,  sur  le  second  jour  de  juing  cccc  vint  et  deux,  en  deniers 

paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  trois  cens  soixante  quinze  escuz  d'or 
audit  pris,  valent 787  1.  10  s. 

8909.  D'eulx,  à  la  cause  dicte,  sur  le  second  jour  de  septembre  mil  cccc  vint  et  deux,  en 

deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  375  escuz  d'or  audit  pris,  valent 
787  1.  10  s. 

8910.  Desdis  de  Bruges,  sur  semblable  et  les  termes,  assavoir  au  second  jour  de  septembre 

quatre  cens  vint  et  deux,  cinq  cens  soixante  seize  escuz,  de  quarante  gros  pièce, 
et  aux  seconds  jours  de  décembre  et  de  mars  ensivant  oudit  an,  seconds  jours 
de  juing  et  de  septembre  en  l'an  mil  cccc  vint  trois,  à  chacun  terme  douze  cens 
escuz,  en  deniers  paiez  audit  Berthelemi  Betin  pour  l'achat  des  offices  de  l'escou- 
terie  et  prisons  de  Courtray,  par  lettre  faicte  le  xxiiii*  jour  de  novembre  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit;  pour  ce  cy,  5.376  escuz,  dudit  pris  de  40  gros 
l'escu,   valent 10.752   1. 

8911.  D'eulx,  sur  l'année  commençant  le  second  jour  de  septembre  mil  cccc  et  vint,  en 

deniers  paiez  à  Marc  Guideçon  pour  prest  par  lui  fait  à  monseigneur,  pour  tourner 
et  convertir  en  la  despense  dudit  voyaige,  par  lettre  faicte  le  viii<^  jour  de  no- 
vembre l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  mille  escuz  d'or  de  France,  du  pris  de 
42  gros  pièce,  valent 2.100  1. 

8912.  D'eubc,  sur  ledit  vii«  denier,  à  rabatre  incontinent  après  ce  que  ilz  auront  paie  les 

charges  qui  à  présent  sont  sur  ladicte  ferme,  levées  par  Jehan  Utenhove,  nagaires 
receveur  gênerai  de  Flandres,  et  avant  toutes  autres  qui  y  pourroient  estre  mises, 
sans  aucune  interrupcion,  en  deniers  paiez  à  Eustace  de  Hudevettre,  bourgois 
de  Bruges,  pour  don  à  lui  fait  par  mondit  seigneur,  en  recompensacion  de  cer- 
tains succres,  espices  et  autres  biens  qui  nagaires  furent  prins,  arrestez  et  venduz 
en  la  ville  d'Arras,  pour  ce  que  l'en  disoit  qu'ilz  appartenoient  à  aucuns  marchans 
de  Paris  ennemis  et  adversaires  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Corrigitur  en  ladicte  Renenghcle 

corrigié  comme  dessus.  M  cccc  xxiui,  fol.  xxxiu,  où  le  compte  en  est  fait 

comme  dessus. 
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de  juing  mil  cccc  et  dix  huit,  neuf  cens  soixante  livres  peirisis  vieze  monnoie  de 
Flandres,  valent  monnoye  de  ce  compte 840  1.  (1) 

8913.  De  Adriaen  de  La  Chappelle,  fermier  des  molins  de  Tenremonde,  sur  ce  qu'il  devra 
à  monseigneur  à  cause  de  sadicte  ferme,  assavoir  est  aux  termes  de  la  Saint 
Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  vint,  à  chacun  terme  120  livres  et  sur  la  Saint  Jehan 
ccccxxi,  3  livres  parisiz  fors,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la 
Chambre  aux  deniers  de  mondit  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  tant  ou  fait 
de  la  despense  de  l'ostel  d'icellui  seigneur  et  en  ses  autres  affaires,  comme  en  la 
despense  du  voyaige  qu'il  entendoit  lors  faire  en  la  compaignie  de  monseigneur 
le  dauphin  es  parties  de  France,  par  lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  de  novembre 
ccccxvi  qui  est  de  greigneur  somme;  pour  ce  cy,  243  livres  parisiz  fors,  valent 
283  1.  10  s.  (2) 

Somme  :  <  67.726  1.  19  s.  5  d.  ob.  poit.  >  68.126  1.  19  s.  5  d.  ob.  poit. 


[fol.    LXXl] 


SUR   LES   RENTES   MUABLES,    CENSES    ET    FERMES   (3) 


8914.  De  Robert  Boudins  et  ses  compaignons  fermiers  des  deux  gros  que  monseigneur 

prent  sur  chacun  tonnel  de  bremart  et  de  cervoise  de  Ambourg,  avecques  des 
douze  deniers  de  la  grute  à  l'Escluse,  sur  le  terme  du  premier  jour  de  may  l'an 
mil  CCCC  et  vint,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour 
convertir  ou  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire  comme  extraordinaire,  par  lettre 

faicte  le  derrenier  jour  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 

2.666  1.  13  8.  4  d.  (4) 

8915.  Des  fermiers  desdiz  deux  gros,  sur  les  termes  des  premiers  jours  de  septembre  et 

de  janvier  mil  cccc  et  vint  et  de  may  cccc  vint  et  ung  et  autres  ensivant  jusques 
en  fin  de  paie,  en  deniers  paiez  à  mondit  seigneur  de  Charrolois,  pour  convertir 
ou  fait  de  sadicte  despense 6.000  1.  (5) 

8916.  D'eulx,  sur  les  termes,  assavoir  du  premier  de  may  cccc  et  vint  et  ung  neuf  cens 

livres,  et  du  premier  jour  de  septembre  ensivant  deux  mille  vint  cinq  livres,  en 
deniers  paiez  à  PheUppe  Raponde  pour  prest  par  lui  fait  à  monseigneur,  pour 


(1)  En  marge  :  Ces  840  i.  ont  estez  levez  par  em- 
prunt sur  le  terme  du  ii*  de  décembre  M  cccc  xxvil, 
par  consentement  de  Gautier  Poulain,  receveur  de 
Flandres,  ainsi  qu'il  appert  par  son  lin^  compte 
par  (me  remonstrance,  foL  LXix. 

Lesdiz  840  1.  sont  corrigiez  en  la  Renenghelle 
M  cccc  XXXI,  fol.  xxxiil,  où  est  fait  le  compte 
dudit  vii°  denier  comme  il  appartient. 


(2)  En  marge  :  Corrigendura  pour  ledit  terme 
de  saint  Jehan. 

Corrigendum  pour  le  demeurant. 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
corrigié  comme  dessus. 

(4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(5)  En  marge  :  Ceste  partie  de  6.000 1.  est  reprinse 
ou  vi'=  compte  G.  Le  Sauvage,  en  <  emprunts  > 
deniers  paiez  par  mandement  et  ceste  de  2.925  1. 
en  icellui  vi«  compte,  fol.  ix^^  l. 
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convertir  ou  fait  de  la  despense  du  voyaige  que  lors  il  entendoit  faire  en  France, 
par  lettre  faicte  le  vin«  jour  de  novembre  quatre  cens  et  dix  neuf,  pour  ce . . . 
2.925  1. 

8917.  De  Aelbrecht  Hermanssone  et  ses  compaignons  fermiers  desdiz  deux  gros  à  l'Escluse, 

sur  le  terme  du  premier  jour  de  septembre  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  audit 
Marc  Guideçon  pour  prest  par  lui  fait  à  icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  ledit 

VIII*  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  dessus  dit 

1.836  1.  13  s.  4  d.  (1) 

8918.  De  lui,  sur  le  premier  jour  de  septembre  cccc  vint  et  un  huit  cens  livres,  et  sur  le 

premier  jour  de  janvier  ensivant  huit  cens  livres,  en  deniers  paiez  et  par  lettre 
faicte  comme  dessus,  pour  ce 1.600  1.  (2) 

8919.  De  Gautier  Le  Brauwere  et  ses  compaignons  fermiers  du  houpembier  de  Neufport, 

sur  le  XII*  jour  de  may  mil  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  par  comman- 
dement et  ordonnance  de  mondit  seigneur  audit  Berthelemi  Betin,  en  paie  d'une 
chambre  de  tapisserie  que  icellui  seigneur  a  fait  achater  de  lui,  par  lettre  faicte 
le  VI*  jour  d'avril  mil  quatre  cens  et  dix  huit  avant  Basques,  qui  est  de  plus 
grand    somme 600    1.    (3) 

8920.  D'eulx,  sur  les  termes  du  xii*  jour  de  novembre  mil  cccc  et  vint  et  du  xii*  jour 

de  may  quatre  cens  vint  et  ung,  par  égale  porcion,  en  deniers  paiez  à  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  sa  despense  ordinaire, 
par  lettre  faicte  le  xvi*  jour  de  may  quatre  cens  et  dix  neuf 1.500  1.  (4) 

8921.  De  Ernoul  Reubins  et  ses  compaignons  fermiers  du  houpembier  des  Quatre  Mestiers, 

sur  le  premier  jour  de  mars  quatre  cens  dix  neuf  et  premier  jour  de  septembre 
cccc  et  vint,  à  chacun  terme  475  livres,  et  sur  le  premier  de  mars  prochain  aprez 
[v°]  (5)  ensivant  oudit  an,  cinq  cens  cinquante  livres,  et  sur  le  premier  jour  de 
septembre  quatre  cens  vint  et  ung,  trois  cens  livres  parisis,  en  deniers  paiez 
comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix 
neuf,  pour  ce  cy 1.800  1.  (6) 

8922.  De  Guillaume  Le  Smet,  fermier  du  congié  du  ballast  en  l'Eaue  à  l'Escluse,  sur  le 

terme  de  la  Saint  Jehan  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  audit  de  Velery,  pour 
tourner  et  convertir  ou  fait  de  la  despense  tant  de  l'ostel  de  monseigneur  comme 
du  voyaige  que  il  entendoit  lors  à  faire  en  France,  par  lettre  faicte  le  viii*  jour 
de  janvier  cccc  et  seize,  qui  est  de  1.150  livres  parisiz  fors,  valent  1.341  livres 
13  solz  4  deniers,  dont  est  rendu  en  ordinaire  cy  devant  <  sept  cens  quatre  vins 
six  livres  dix  solz  cinq  deniers  demi  poitevin  >  876  Uvres  13  solz  8  deniers  obole, 
reste  ycy <  555  1.  2  s.  10  d.  ob.  poit.  demi  >  464  1.  19  s.  7  d.  ob.  (7) 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (5)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En  marge  :  Corrigendum  pour  le  premier  de  corrigié  comme  dessus, 
septembre  M  cccc  xxi  et  le  demourant.  (6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(3)  En  marge  :  Corrigendum.  (7)  En  marge  :  Corrigendum. 

(4)  En  marge  :  Corrigendum. 


RECETTES  GÉNÉRtU^ES  DES  COMTÉS  DE  FLANDRE  ET  D'ARTOIS     457 

8923.  De  Alexander  de  Vaernewijc  et  ses  compaignons  fermiers  des  petiz  congiez  en 
l'Eaue  à  l'Escluse,  sur  le  terme  de  Noël  cccxix  et  de  saint  Jehan  quatre  cens  et 
vint,  en  deniers  paiez  audit  de  Valéry  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  par 
lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  juillet  quatre  cens  et  dix  neuf,  <  qui  est  de  plus  grant 
somme  >  1.000  livres  parisiz,  dont  est  rendu  cy  devant  en  ordinaire  pour  le 
terme    de    Noël    750   livres,    reste    ycy 250 1.  (1) 

8924  D'eulx,  sur  ledit  terme  de  saint  Jehan  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes  pour  prest  par 

lui  fait  à  monseigneur  à  convertir  ou  fait  de  la  despense  du  voyaige  que  lors  il 
entendoit  faire  en  France,  par  lettre  faicte  le  xxiin'^  jour  de  novembre  mil  quatre 
cens  et  dix  neuf,  deux  cens  escuz,  de  quarante  gros  l'escu,  valent ....   400  1. 

8925  D'eulx,  sur  le  terme  de  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  pour 

convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  xiiii'^  jour  de  décembre 
Tan  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 100  1. 

8926  D'eulx,  sur  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  certains  bourgois 

de  Bruges  pour  prest  par  eulx  fait  à  monseigneur,  à  tourner  et  convertir  en  la 
despense  dudit  voyage,  par  lettre  faicte  le  viii''  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et 
dix   neuf  dessus   dit 1.000  1. 

8927  D'eulx,  sur  le  terme  de  saint  Jehan  cccc  vint  et  un,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Van 

Eeden,  changeur  et  bourgois  de  Bruges,  pour  prest  par  lui  fait  à  mondit  seigneur, 
à  convertir  comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  xiii<=  jour  dudit  mois  de  novembre 
l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf,  trois  cens  escuz  d"or,  de  42  gros  pièce,  valent. . .  630  1. 

8928  D'eulx,  sur  ledit  terme  de  saint  Jehan  cccc  vint  et  un  trois  cens  soixante  dix  hvres, 

sur  le  Noël  ensivant  mille  hvres,  et  sur  la  Saint  Jehan  cccc  xxii  cinq  cens  livres, 
en  deniers  paiez  audit  de  Velery  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  par  lettre 
faicte  le  xix^^  jour  d'aoust  ccccxix,  pour  ce 1.870  1. 

8929  De  Jehan  Diedolf,  fermier  du  houpembier  de  Biervhet,  sur  le  terme  de  saint  Jehan 

mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  messire  Victor  de  Flandres,  capitaine  de  Bier- 
vliet,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  du  receveur  qui  est  de  greigneur  somme . . 
150  1.  (2) 

8930  De  Jehan  Le  Bode,  fermier  de  l'escoutherie  de  Courtray,  sur  le  terme  de  la  Saint 

Jehan  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  audit  Berthelemi  Betin  pour  (3)  [fol.  lxxii]  (4) 
prest  par  lui  fait  à  monseigneur,  à  convertir  ou  fait  dudit  voyage,  par  lettre  faicte 
le  XXIII^  jour  de  novembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 339  1. 

8931  De  lui,  sur  le  Noël  quatre  cens  et  vint  trois  cens  trente  neuf  livres,  et  sur  la  Saint 

Jehan  quatre  cens  vint  et  ung  cent  vint  deux  livres,  en  deniers  paiez  et  par  lettre 
faicte  comme  dessus,  pour  ce 461  1.  (5) 
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8932  Du  fermier  des  prisons  audit  Courtray,  sur  l'année  commençant  le  xxii«  jour  de 
novembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme 
dessus,  cent  escuz,  de  quarante  gros  l'escu,  valent 200  1.  (1) 

8933.  De  Anthoine  Le  Baenst  et  ses  compaignons  fermiers  du  noble  que  monseigneur  a 

sur  le  herenc  caqué  en  Flandres,  sur  les  termes  de  my  aoust  et  Chandeleur  mil 
CCCC  et  vint,  en  deniers  qu'ilz  ont  prestez  comptans  à  monseigneur  pour  convertir 
en  ses  affaires,  par  lettre  faicte  le  v^  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  huit 
cens  escuz  d'or,   de   quarante   deux  gros  l'escu,   valent L680  1.  (2) 

8934.  De  messire  Clais  Utenhove,  fermier  du  herenc  caqué  à  Biervliet,  sur  le  term  'de 

saint  Jehan  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  aux  capitaine  et  souldoiers  du  chastel 
de  l'Escluse,  en  paie  de  leurs  gaiges,  quarante  nobles,  du  prix  de  soixante  seize 
solz  parisiz  pièce,  valent,  par  lettre  faicte  le  uu^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf 152  1.  (3) 

8935.  De  Jehan  Gherlof  et  ses  compaignons  fermiers  du  houpembier  à  l'Escluse,  sur  les 

termes  du  derrenier  jour  de  janvier  quatre  cens  dix  neuf  et  du  derrenier  jour  de 
may  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus...  450  1. 

8936.  De  Godscalc  de  La  Chapelle,  fermier  du  couretage  du  vin  de  Riin  au  Dam,  sur  le 

terme  de  Pasques  l'an  mil  im*^  et  xx,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme 
dessus 50  1.  (4) 

8937.  De  Hughe  Daenszone,  fermier  de  la  doyenné  de  la  drapperie  de  Langhemarc,  sur 

la  Saint  Jehan  cccc  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus .... 
19  1.  10  s.  (5) 

8938.  De  Jehan  Viid  et  ses  compaignons  fermiers  du  houpembier  de  Waize,  sur  le  xiii'^ 

jour  de  mars  cccc  dix  neuf,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus. . . 
300  1.  (6) 

8939.  De  lui,  sur  le  xiii''  jour  de  septembre  et  xiii<'  jour  de  mars  cccc  et  vint  en  deniers 

paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense 
ordinaire,  par  lettre  faicte  le  xvi<^  de  may  cccc  et  dix  neuf 800  1.  (7) 

8940.  De  Pierre  Coppins  et  Hemry  de  Dalem,  fermiers  des  molins  de  Hulst,  sur  la  Saint 

Jehan  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  maistre  Henry  Goedhals,  doyen  de  Liège, 
conseillier  de  monseigneur,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  <  comme 
dessus  >    le  iiii'^  jour  de  janvier  ccccxix 233  1.  6  s.  8  d. 

8941.  De  Jaque  Dens,  fermier  du  mour  et  pescherie  en  la  chastellenie  de  Berghes,  qu'il 

devra  à  cause  de  ladicte  ferme,  au  terme  de  saint  Jehan  cccc  et  vint,  en  deniers 
paiez  auxdis  capitaine  et  sauldoyers  de  l'Escluse,  par  lettre  faicte  comme  dessus . . . 
147  1.  (8) 
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8942.  De  Jehan  Ghiwin,  fermier  desdiz  mour  et  pescherie,  sur  le  terme  de  Noël  cccc  et 

vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 100  1. 

8943.  De  Andrieu  de  Zinnebeque,  fermier  de  la  pescherie  du  mour  entre  Fumes  et  (1) 

[v°]  (2)  Berghes,  sur  ledit  terme  de  saint  Jehan  ccccxx,  en  deniers  paiez  et  par 
lettre  comme  dessus 56  1. 

8944.  De  Heine  Pauwels  et  ses  compaignons  fermiers  de  la  pescherie  et  estans  devant  Sle- 

peldamme,  sur  la  Saint  Berthelemi  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte 
comme  dessus 70  1.  (3) 

8945.  De  Pieter  Le  Brune,  Guillaume  Stalin  et  leurs  compaignons  fermiers  des  xiiii  me- 

sures de  terre  gisans  ou  poire  de  Botersande,  sur  le  premier  jour  de  may  l'an  mil 
cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  pour  les  ouvraiges  de  la  diicque  dudit  poire,  par 
lettre  faicte  le  pénultième  jour  de  janvier  mU  cccc  dix  neuf,  seize  livres  quatre 
solz  parisis  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 18  1.  18  s. 

8946.  De  Jaques  Hazart,  fermier  de  l'afforaige  du  Dam,  sur  la  mi  aoust  cccc  et  vint,  en 

deniers  paiez  auxdiz  capitaine  et  saudoiers  de  l'Escluse  et  par  lettre  faicte  ledit 
iin<^  de  janvier  ccccxix    <  comme  dessus  > 37  1.  10  s.  (4) 

8947.  De  Jehan  de  La  Liis,  fermier  de  la  grute  d'Oostbourg,  sur  le  premier  jour  d'aoust 

cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 30  1.  (5) 

8948.  De  Sohier  de  Le  Velde,  fermier  de  la  mairie  de  Zomerghem,  sur  le  terme  du  premier 

jour  de  mars  quatre  cens  et  dix  neuf  et  premier  jour  de  septembre  cccc  et  vint, 
en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 50  1.  (6) 

8949.  De  Jaque  filz  Blondeels,  fermier  de  la  medemate  ou  mestier  d'Ardembourg,  sur  les 

termes  du  premier  jour  de  may  et  de  la  Saint  Martin  d'iver  mil  cccc  et  vint,  en 
deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 86  1.  (7) 

8950.  Des  hoirs  et  ayans  cause  de  feu  Jehan  Egghehn,  fermier  du  poix  de  Furnes,  sur  le 

xiii<^  jour  de  may  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus . . . 
164  1.  (8) 

8951.  De  Jehan  Willemssone  <  Dieux  >  Diericx  et  ses  compaignons  fermiers  de  la  grute 

de  Camerhnxambocht,  sur  le  premier  jour  de  may  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez 
et  par  lettre  faite  comme  dessus 55  1.  (9) 

8952.  De  Victor  Blomme,  fermier  des  douze  deniers  que  monseigneur  a  sur  chacun  large 

drap  fait  à  Eclo,  sur  le  premier  jour  de  mars  quatre  cens  et  dix  neuf  vint  huit 
livres,  et  sur  le  premier  jour  de  septembre  cccc  et  vint  trente  une  livre,  en  deniers 
paiez  et  par  lettre  faite  comme  dessus  pour  ce 59  1.  (10 
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8953.  De  Jaque  Hughezone,  fermier  des  deux  estrelins  que  monseigneur  a  sur  chacune 

pièce  de  vin  de  Saint  Jehan  que  on  vent  en  la  ville  du  Dam,  sur  les  termes  de 
Pasques  et  saint  Rémi  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme 
dessus 168  1.  (1) 

8954.  De  Symon  Le  Pau,  fermier  de  la  mairie  d'Eclo,  sur  le  premier  jour  de  mars  mil  cccc 

et  dix  neuf  92  livres,  et  sur  le  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et 
vint  cent  quatre  livres,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  pour 
ce 196  1.  (2) 

8955.  Des  hoirs  et  ayans  cause  de  feu  Jehan  Le  Fevre,  fermiers  des  terres  demeurez  pour  les 

dicquages  es  Quatre  Mestiers,  sur  le  terme  de  Noël  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez 
et  par  lettre  faicte  comme  dessus 216  1.  (3) 

8956.  De  Jehan  Benissone  et  ses  compaignons  fermiers  de  la  pescherie  devant  Cadjant  et 

à  la  Hofstede,  sur  le  terme  de  Noël  iiii"^  xx,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte 
comme  dessus 50  1. 

[fol.  LXXiii]  (4) 

8957.  De  Jaques  Roelins,  fermier  de  la  halle  de  Langhemarc,  sur  le  terme  de  la  Saint  Jehan 

quatre  cens  et  vint,  quatre  vins  une  livre,  et  sur  le  Noël  ensivant  oudit  an  cent  deux 
hvres,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus,  pour  ce 183  1.  (5) 

8958.  De  Stevin  Oussin,  fermier  de  la  grute  de  Dudzelle,  pour  le  terme  de  Noël  cccc  et 

et  vint  ,  en  deniers  paiez  à  Loy  Le  Backere  pour  fourrure  par  lui  dehvré  pour 
monseigneur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dLx  neuf. . . 
62  1.  (6) 

8959.  <  Dudit  Jaque  Roelins,  fermier  de  ladicte  halle  >  De  luy,  sur  le  terme  de  la  Saint 

Jehan  mil  cccc  vint  et  un,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Perpaille,  Jehan  Asmier  et  à 
Martin  Montsourt  pour  prest  par  eulx  fait  à  monseigneur  par  lettre  faicte  le  xiiii"^ 
jour  de  décembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 68  1.  (7) 

8960.  De  Jehan  Claissone,  fermier  de  la  grute  d'Ardembourg,  sur  le  premier  jour  de 

février  l'an  mil  cccc  et  vint,  et  premier  jour  d'aoust  cccc  vint  et  ung,  en  deniers 
paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 168  1.  (8) 

8961.  Des  fermiers  du  houppembier  de  Malines,  sur  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi 

cccc  et  vint,  et  de  Pasques  et  saint  Rémi  cccc  vint  X  ung,  en  deniers  paiez  à  mon- 
seigneur le  conte  de  Charrolois  pour  tourner  et  ce  nvertir  ou  fait  de  sa  despense 
tant  ordinaire  comme  extraordinaire,  par  lettre  faite  le  premier  jour  de  septembre 
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cccc  dix  neuf,  deux  cens  cinq  nobles,  de  soixante  seize  solz  parisiz  pièce,  valent. . . 
779  1.  (1) 

8962.  De  Comille  de  Gand,  fermier  de  la  grute  d'Oudembourg,  pour  le  terme  de  Noël  cccc 

et  vint,  en  deniers  paiez  à  joncheere  Jehan,  escuier  et  eschançon  de  monseigneur, 

et  autrement,  par  lettre  faite  le  premier  jour  de  février  cccc  dix  neuf 

62  1.  10  s.  (2) 

8963.  De  Thierry  Le  Ram,  fermier  des  trois  pars  que  monseigneur  a  sur  la  drapperie  de 

Hondescote,  sur  le  terme  de  Noël  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Gherlof, 
Jehan  le  Buzere  et  Victor  de  Bavedamme  pour  voyaiges  par  eulx  faiz  pour  mon- 
seigneur, par  lettre  faicte  le  iii^  jour  de  février  quatre  cens  dix  neuf...  541.  (3) 

8964.  De  Jaque  Le  Poortere  et  ses  compaignons  fermiers  de  la  grute  de  Ghistelle,  sur  ledit 

terme,  en  deniers  paiez  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 37  1.  10  s.  (4) 

8965.  D'eulx,  fermiers  de  la  grute  de  Couckelare,  sur  ledit  terme  en  deniers  paiez  et  par 

lettre    faicte    comme    dessus 37  1.  10  s.  (5) 

8%6.  De  Guillaume  Lemmot,  fermier  de  l'avoir  de  Reninghelst,  sur  la  Saint  Jehan  cccc 
et  vint,  en  deniers  paiez  à  Robert  Boneree,  par  lettre  faicte  le  xnii^  jour  de  décembre 
mil  quatre  cens  et  dLx  neuf 35  1.  (6) 

8%7.  De  Morisse  de  Versenare,  fermier  de  la  grute  de  Bruges,  sur  les  termes  de  saint 
Jehan  et  Noël  quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  Philippe  Raponde,  à  qui  il 
estoit  deu  pour  prest  par  lui  fait  à  mondit  seigneur,  par  lettre  faite  le  iiii^  jour  de 
janvier  l'an  mil  cccc  et   dLx  neuf. 325  1.  (7) 

8968.  De  lui,  sur  le  terme  de  saint  Jehan  cccc  et  ung,  en  deniers  paiez  à  Guy  Guilbaut, 

conseilher  et  receveur  gênerai  des  finances  de  monseigneur,  pour  (8)  [v"]  (9)  con- 
vertir es  affaires  d'icelui  seigneur,  par  lettre  faicte  comme  dessus. . .  212  1.  10  s. 

8969.  De  messire  Girart  Le  Costre,  à  cause  de  sa  mote  de  molin  et  11  cens  de  terre  hors 

Courtray,  pour  la  Saint  Jehan  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  Wulfart  de  Ghistelle, 
capitaine   du   chastel   de   Courtray 6  1.  (10) 

8970.  De  Griele  Bacx,  pour  la  terre  gisant  derrière  le  viez  chastel  audit  Courtray,  en  deniers 

paiez  comme  dessus  et  sur  ledit  terme  de  saint  Jehan  cccc  et  xx 3  1.  (11) 

8971.  De  Gille  Andries  et  ses  compaignons  fermiers  du  noble  à  Dunkerke,  en  deniers 

paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  par  lettre  faicte  vi^  d'avril  ccccxviii 
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avant  Pasques,  82  nobles  d'or,  du  pris  de  60  solz  fors  pièce,  valent  246  livres,  qui 
font  monnoie  de  ce  compte 287  1.  (1) 

8972.  De  Jaques  de  Louvre,  bailli  de  Dunkerke,  lequel  de  sa  volenté  et  oultre  le  gré  du 
receveur  et  de  Gilles  Andries,  fermier  dudit  noble,  a  receu  le  droit  d'icelui  noble 
sur  ce  qu'il  puet  devoir  à  cause  de  sadicte  recepte  pour  l'année  et  saison  mil 
cccc  et  XIX,  fenissant  au  terme  saint  Jehan  ccccxx,  fin  de  ladicte  ferme,  en  deniers 
paiez  à  Clais  le  Scot,  receveur  de  messire  Jehan  de  Luxembourg,  61  noble  d'or, 
du  pris  de  76  solz  pièce,  valent 231  1.  16  s.  (2) 


SUR    LES    RELIEFZ    DE   FLANDRES 

8973.  De  Victor  de  Lefîinghe,  receveur  des  reliefz  de  Bruges  et  du  Franc,  sur  ce  qu'il  puet 

et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sa  recepte  à  la  Renenghe  mil  CCCC  et 
dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie  de  leurs  gaiges, 
par  lettre  faicte  le  xii«  jour  de  juing  cccc  et  dix  neuf 150  1.  (3) 

8974.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait 

de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  may  cccc  dix  huit, 
soixante  cinq  livres  deux  solz  six  deniers  maille  fors,  valent  monnoye  de  ce  compte... 
75  1.  19  s.  7  d.  ob.  (4) 

8975.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe,  en  deniers  paiez  pour  les  affaires  de  monseigneur,  par 

lettre  faicte  le  xvii*  jour  de  juing  mil  cccc  et  dix  huit,  trente  livres  parisiz  fors, 
valent  monnoie   de   ce   compte 35  1. 

8976.  De  lui,  sur  la  Renenghe  rail  cccc  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Noident, 

conseillier  et  receveur  gênerai  des  finances,  pour  convertir  ou  fait  de  son  office, 
par  lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  d'aoust  mil  cccc  et  dix  huit 150  1. 

8977.  De  lui,  sur  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie 

de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii*  jour  de  may  cccc  et  dix  sept,  cent  vint 
livres  parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 140  1.  (5) 

8978.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus  et  par  lettre  faicte  le  xiiii^ 

jour  de  juillet  mil  cccc  dix  huit,  fors  cent  cinquante  livres,  valent 175  1. 

8979.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour  convertir 

ou  fait  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  un"'  jour  de  janvier  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  huit,  100  escuz  de  France,  de  42  gros  l'escu,  valent 210  1. 


(1)  En  marge  :  Geste  partie  est  prinse  ou  vn^  messire  Jehan  de  Luxembourg, 
compte  G.  Le  Sauvage  ou  chapitre  de  deniers  paiez  Somme  :  32.533  1.  6  s.  11  d.  ob. 
par  mandement.                                                                            (3)  En  marge  :  Corrigendura. 

(2)  En  marge  :  Geste  partie  est  reprinse  cy  après  (4)  En  marge  ;  Corrigendum. 
ou  chapitre   de   dons  en  despense  au  proufiBt   de  (5)  En  marge  :  Gorrigendum. 
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8980.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  maistre  Rolant  [fol. 

Lxxiiii]  (1)  du  Bois,  contrerolleur  de  Flandres,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre 
faicte  le  xxvi<=  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf 60  1.  (2) 

8981.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Mourkerke  à  cause  de  La 

Manvede,  sa  mère,  en  paie  de  sa  rente  heritable,  par  lettre  faicte  le  xiii«  jour  de 
juillet    l'an    mil    cccc    et    dix    neuf 100  1. 

8982.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Gautier  Poulain  pour  voyaiges  par  lui  fais 

pour  les  besoingnes  et  affaires  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de 
novembre   l'an   mil   cccc   et   dix   neuf 60  1. 

8983.  De  Jehan  Veyse,  receveur  des  reUefz,  yssues  et  autres  menues  rentes  en  la  ville  et 

chastellenie  de  Fumes,  sur  la  Renenghe  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  en  deniers 
paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  monseigneur,  pour 
convertir  ou  fait  de  son  office  et  autrement,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  d'aoust 
cccc  dix  huit,  deux  cens  quatre  livres  parisiz  fors,  valent 238  1.  (3) 

8984.  De  lui,  sur  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie 

de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  may  cccc  dix  sept,  cinquante  livres 
fors,  valent 58  1.  6  s.  8  d.  (4) 

8985.  De  Jehan  de  Scoren,  receveur  des  rehefz,  yssues  et  autres  menues  rentes  en  la  ville 

et  chastellenie  de  Furnes,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  dLx  neuf  en  deniers  paiez  au- 
dit maistre  Roland  du  Bois,  contreroleur,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le 
XXVI''  jour  de  avril   quatre   cens  et  dix  neuf 100  1. 

8986.  De  lui,  sur  sa  recepte,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie  de 

leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii*'  jour  de  juing  cccc  et  dix  neuf 100  1. 

8987.  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  aux  capitaine  et  sauldoiers 

du  chastel  de  l'Escluse,  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  x"  jour  d'aoust 
mil  cccc  et  dix  neuf 200  1. 

8988.  De  Jehan  Robbe,  receveur  des  reliefz  en  la  ville  et  chastellenie  de  Courtray,  sur  la 

Renenghe  cccc  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Wulfart  de  Ghistelle,  capitaine  du 
chastel  de  Courtray,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xx^  jour  de  juillet  l'an 
mil  cccc  et  dix  huit,  cent  livres  fors,  valent 116  1.  13  s.  4  d.  (5) 

8989.  De  Michiel  Vernieve,  receveur  des  reliefs,  yssues  et  autres  menues  rentes  en  la  ville 

et  chastellenie  de  Berghes,  sur  la  Renenghe  cccc  dLx  neuf  en  deniers  paiez  pour 
convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  xxii^  jour  de  septembre 
cccc  dix  huit,  vint  quatre  escuz  de  quarante  deux  gros  nouvelle  monnoie  de 
Flandres  l'escu,  valent 50  1.  8  s.  (6) 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (4)  En  marge  :  Corrigend 
corrigié  comme  dessus.  (5)  En  marge  :  Comgendvu»^. 
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8990.  De  lui,  sur  ladicte  Renenghe,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en 
paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xii^  jour  de  juing  cccc  dix  neuf.  . .    100  1. 

899L  De  lui,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  Gautier  Poulain,  pour  don 
à  lui  fait  par  monseigneur,  par  lettre  faicte  premier  de  septembre  ccccxix.   60  1. 

8992.  De  lui,  sur  la  Renenghe  cccc  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  (1) 

[v°]  (2)  de  l'office  du  receveur,  par  lettre  faicte  le  vu*  jour  de  may  mcccc  dix  neuf 
dessus  dit 90  1. 

8993.  De  Jehan  Ahssen,  receveur  des  reliefz  de  Gand  et  du  Viesbourg,  sur  la  Renenghe  mil 

cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Moerkerke  à  cause  de  madame  de 
La  Marwede,  sa  mère,  en  paie  de  sa  rente  heritable,  par  lettre  faicte  le  xiii''  jour 
de  juillet  l'an  mil  CCCC  dix  neuf 50  1.  (3) 

8994.  De  Clément  Le  Gheytre,  receveur  des  reliefz  de  Waize,  sur  sa  recepte  en  deniers  paiez 

à  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseillier  et  maistre  des  comptes  de  monsei- 
gneur à  Lille,  pour  voyaiges  par  lui  fais  pour  les  besoingnes  de  mondit  seigneur, 
par  lettre  faicte  le  xii'=  jour  de  juing  cccc  dix  huit,  cinquante  livres  parisiz  fors, 
valent  monnoye  de  ce  compte 58  1.  6  s.  8  d.  (4) 

8995.  De  Pierre  Le  Gay,  receveur  des  reliefz  d'Alost,  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  vint, 

en  deniers  paiez  à  Gautier  Le  Maieur,  en  paie  de  sa  pension,  par  lettre  faicte  le  v» 
jour  d'aoust  CCCC  et  dLx  neuf. 22  1.  10  s. 

Somme  :  2.400  1.  4  s.  3  d.  ob. 


SUR    LES    BAILLIS    DE    FLANDRES 

8996.  De  messire  François  de  Haveskerke,  chevalier,  bailli  de  Gand,  sur  ce  qu'il  puet  et 

pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez 
pour  convertir  es  ouvraiges  fais  en  l'ostel  de  le  Walle  à  Gand  par  commandement 
et  ordonnance  de  madame  de  Charrolois 100  1.  (5) 

8997.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  la  despense  extraordinaire  de  madicte 

dame,  par  lettre  faicte  le  xxiiii<^  jour  de  septembre  mil  cccc  dix  sept,  cent  escuz, 
de  trente  gros  l'escu,  valent  cent  cinquante  hvres  parisiz  fors,  qui  font  monnoye 
de  ce  compte 175  1.  (6) 

8998.  De  Jehan  Camphin,  bailli  d'ilec,  sur  les  comptes  de  janvier  cccc  dix  neuf  et  de  may 

quatre  cens  et  vint,  en  deniers  paiez  à  madame  la  duchesse  pour  convertir  ou  fait 
de  sa  despense  ordinaire,  par  lettre  faicte  le  viii*  de  janvier  mil  cccc  dix  neuf. . . 
200  1.  (7) 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 
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8999.  De  Jehan  Le  Stoppelare,  bailli  du  Viesbourg  de  Gand,  sur  les  explois  de  son  office, 

en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es  ouvrages 
que  monseigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  l'ostel  de  la  Salle  audit  Lille,  par  lettre 
faicte  le  xiiii''  jour  de  décembre  mil  cccc  et  dix  sept,  quatre  vins  dix  neuf  livres 
dix  solz  dix  deniers  fors,  valent 116  1.  2  s.  7  d.  ob.  demi  poit.  (1) 

[fol.   LXXV]   (2) 

9000.  De  lui,  des  deniers  venans  de  deux  dixièmes  deniers  de  vendicion  de  fiefz,  en  deniers 

paiez  pour  convertir  es  ouvrages  que  monseigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  son 
chaste!  de  Lille,  par  lettre  faicte  le  x''  jour  de  may  iiii<=  dix  sept,  154  livres  16  solz 
parisiz  fors,  valent 180  1.  12  s.  (3) 

9001.  De  lui,  sur  ses  explois,  en  deniers  paiez  pour  la  despense  extraordinaire  de  madame 

la  contesse  de  Charrolois,  par  lettre  faicte  le  xxiiiie  jour  de  septembre  cccc  dix 
sept,  cent  escuz,  valent  cent  cinquante  livres  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte. 
175  1. 

9002.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  esdiz  ouvrages  à  Lille,  par  lettre 

faicte  le  viii"  jour  de  janvier  cccc  et  dix  huit 96  1. 

9003.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  tant  à  lui  mesmes  pour  prest  par  lui  pieça 

fait  à  monseigneur  comme  autrement,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  d'aoust  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf,  vint  quatre  escuz,  de  42  gros  pièce,  valent 50  1.  8  s. 

9004.  De  lui,  sur  les  deniers  venans  de  dixièmes  deniers  de  ventes  de  fiefz,  en  deniers 

paiez  à  Chrestien  Le  Haultain,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es  ouvraiges  desdiz 
chastel  et  hostel  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  viii«  jour  de  janvier  quatre  cens  dix 
neuf 176  1.  8  s. 

9005.  De  Gherart  de  La  Tanerie,  bailli  des  Quatre  Mestiers,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra 

devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  à  maistre 
George  de  Marc,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour 
de  may  mil  cccc  et  dix  huit,  dix  frans  monnoye  royal,  valent,  à  vint  six  solz  huit 
deniers,  qui  font  monnoye  de  ce  compte....    15  1.  11  s.   1  d.  poit.  demi  (4) 

9006.  De  messire  Clais  Utenhove,  chevalier,  bailli  des  Quatre  Mestiers,  sur  semblable, 

en  deniers  paiez  comptans  pour  les  affaires  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le 
viii^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 130  1.  (5) 

9007.  De  Boudin  Janssone,  bailli  de  Hulst  et  d'Axelles,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  affaires  de 
monseigneur,  par  lettre  faicte  comme  dessus 63  1. 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9008.  De  Jehan  de  Vaernewijc,  seigneur  d'Exaerde,  bailli  de  la  terre  de  Waize,  sur  ce  qu'il 

puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers 
paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  tourner  et  convertir  en  certains 
ouvrages  que  mondit  seigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  son  hostel  de  la  Salle  audit 
Lille,  par  lettre  faicte  le  xiiii®  jour  de  décembre  mil  quatre  cens  dix  sept,  fors 
14  livres  8  solz,  valent , 16  1.  16  s.  (1) 

9009.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus  et  par  lettre  faicte  le  xiiii^ 

jour  de  septembre  cccc  dix  huit,  seize  livres  quatre  solz  fors  qui  font 

18  1.  18  s. 

9010.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  affaires  de  monseigneur, 

par  lettre  faicte  viii  de  janvier  ccccxix 117  1. 

9011.  De  Pierre  Boudins,  bailli  de  Bruges,  80  livres  1  sol  11  denier  obole  parisiz  fors  venans 

des  dixièmes  deniers  de  trois  fiefz  venduz,  tenuz  du  bourg  de  Bruges,  en  deniers 
paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille  pour  convertir  es  ouvrages  nouveaux 
que  monseigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  son  hostel  de  la  Salle  audit  lieu  de  Lille, 
par  lettre  faicte  le  viii"  jour  de  septembre  cccc  et  dix  sept;  pour  ce  cy,  lesdiz  80 

livres  1  sol  11  deniers  obole  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 

93  1.  8  s.  11  d.  poit.  demi  (2) 

[vo]  (3) 

9012.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  Gille  Le  Maire  pour  convertir  comme 

dessus,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  décembre  mil  cccc  dix  sept,  232  livres 
4  solz  parisiz  fors,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 270  1.  18  s.  (4) 

9013.  De  lui,  sur  semblable,  des  deniers  venans  des  dixièmes  deniers  de  deux  fiefz  venduz, 

c'est  assavoir  l'un  par  Jooris  Van  den  Werve  et  l'autre  par  Berthelemi  Bataille, 
en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  et  reparacions  que  monseigneur  a 
ordonné  estre  fais  en  son  chastel  de  Lille,  par  lettre  faicte  le  x*^  jour  de  may  cccc 
dix  sept,  91  livres  15  solz  3  deniers  parisiz  fors,  valent 107  1.  1  s.  1  d.  ob. 

9014.  De  messire  Girart  de  Maldeghem,  chevalier,  bailli  de  Bruges,  qu'il  a  prestez  à  mon- 

seigneur à  reprendre  sur  les  explois  dudit  bailliaige,  par  lettre  du  receveur  faicte 
le  premier  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 321 1.  9  s.  7  d.  (5) 

9015.  Dudit  Pierre  Boudins,  nagaires  bailli  de  Bruges,  sur  les  explois  de  sondit  office, 

en  deniers  paiez  comptans  pour  convertir  es  affaires  de  monseigneur,  par  lettre 
faicte  le  viii<^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 540  1.  (6) 

9016.  De  Loys  de  Haveskerke,  escuier,  bailli  de  Bruges,  des  deniers  venans  de  dixième 

deniers  de  ventes  de  fiefz  et  biens  de  bastars,  en  deniers  paiez  à  Chrestien  Le 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 
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Haultain,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es  ouvrages  des  chastel  et  hostel  de 
la  Salle  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  viii*  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf... 
163  1.  (1) 

9017.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de 

sondit  office  des  comptes  du  mois  de  may  mil  cccc  et  ^^nt,  en  deniers  paiez  à 
madame  le  duchesse,  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despence  ordinaire,  par  lettre 
faicte  le  viii^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit 200  1. 

9018.  De  Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monsei- 

gneur à  cause  des  explois  de  sondit  office  sur  les  comptes  de  septembre  cccc 
dix  huit,  en  deniers  paiez  à  messire  Roland  d'Uutkerke,  chevalier,  conseillier  et 
chambellan  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc 
et  dix  huit,  100  escuz,  de  30  gros  forte  monnoie  de  Flandres  l'escu,  valent  150 
livres  parisiz,   qui  font  monnoie  de  ce  compte 175  1.  (2) 

9019.  De  lui,  sur  les  explois  de  sondit  office,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jaques  Ysambart, 

secrétaire  de  mondit  seigneur,  pour  papier,  parchemin,  cire  et  encre  qu'il  a  paie 
pour  les  escriptures  d'icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  derrain  jour  de  juillet 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  dix  frans  monnoie  royal,  valent,  à  26  solz  8  deniers  fors 

pièce,  treize  livres  six  solz  huit  deniers,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 

15  1.   11  s.  1  d.  poit.  demi 

9020.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  George  de  Marc,  secrétaire  de  mon- 

dit seigneur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  may  mil  cccc  dix  huit,  dix  frans 
monnoie    royal,    valent    audit   pris 15  1.  11  s.  1  d.  poit.  demi 

9021.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur, 

par  lettre  faicte  le  xxvii"  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit. .  .   214  1.  15  s.  (3) 

9022.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  pluseurs  tendeurs  d'oiseaux  de  déduit 

de  monseigneur  en  Flandres,  pour  leurs  gaiges  ordinaires  et  salaire  de  la  prinse 
de  pluseurs  oiseaulx  [fol.  lxxvi]  (4)  de  l'année  cccc  et  dix  huit,  par  lettre  faicte 
le  vi«  jour  de  may  cccc  et  dix  neuf 106  1.  18  s.  (5) 

9023.  De  lui,  nagaires  escouthete  de  Bruges,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comptans 

pour  convertir  es  affaires  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  VIII®  jour  de  janvier 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf  dessus  dit 132  1.  (6) 

9024.  De  Daniel  Huusman,  escouthete  dudit  Bruges,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  mondit  seigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  sur  les  comptes  de  may 
cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  madame  la  duchesse  pour  convertir  ou  fait  de 
sa  despense  ordinaire,  par  lettre  faicte  comme  dessus 250  1. 
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9025.  De  Rogier  de  Lichtervelde,  bailli  d'Yppre,  sur  les  comptes  de  janvier  cccc  et  seize, 

en  deniers  paiez  audit  Jehan  de  Velery  pour  convertir  tant  ou  fait  de  la  despense 
de  monseigneur  comme  ou  voyaige  qu'il  entendoit  lors  faire  es  parties  de  France, 
par  lettre  faicte  le  <  xiiii®  >  vin^  jour  de  <  janvier  >  décembre  CCCC  et  seize, 
100  escuz,  de  33  gros  9  deniers  fors  l'escu,  valent  cent  soixante  huit  livres  quinze 

solz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 

<  176  1.  17  s.  6  d.  >   196  1.  17  s.  6  d.  (1) 

9026.  De  messire  Gille  Walins,  chevalier,  bailli  d'Yppre,  sur  les  explois  de  son  office, 

en  deniers  paiez  pour  convertir  es  affaires  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  comme 
celle   de   Daniel   Huusman   cy   dessus 25  1.  (2) 

9027.  De  Gautier  Mercian,  bailli  de  la  Salle  dudit  Yppre,  des  deniers  venans  de  deux  dixièmes 

deniers  de  vente  de  fiefz  tenuz  de  ladicte  Salle,  en  deniers  paiez  comptans  pour 
convertir  es  ouvraiges  de  l'ostel  de  la  Salle  de  monseigneur  à  Lille,  par  lettre  faicte 
le  viii^  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  deux  cens  trente  neuf  livres 
huit  solz  parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 279  1.  6  s.  (3) 

9028.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  ses  exploiz,  en 

deniers  paiez  à  Gadefer  Taillegher,  clerc  des  offices  de  l'ostel  de  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xviii^  jour  de 
novembre  cccc  et  dix  sept,  13  escuz  17  gros,  de  30  gros  fors  l'escu,  valent  vint 
livres  sept  solz  parisiz,  qui  font  monnoie  de  ce  compte. ...   23  1.  14  s.  10  d. 

9029.  De  Ciprian  Mercian,  bailli  de  la  Salle  dudit  Yppre,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  pour  convertir 
es  affaires  de  monseigneur,  par  lettre  faite  le  vm^  jour  de  janvier  cccc  dix  neuf... 
38  1. 

90.30.  De  lui,  semblable,  venant  des  dixièmes  deniers  de  vendicion  de  fiefz,  en  deniers 
paiez  à  Chrestien  Le  Hautain,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es  ouvrages  des 
hostelz  et  forteresses  de  mondit  seigneur  en  Flandres,  par  lettre  faite  le  xviii^ 
jour  de  septembre  cccc  dix  neuf 500  1.  (4) 

9031.  De  Guillaume  Toevin,   bailli  d'Oostypreambocht,  sur  semblable,  en  deniers  paiez 

à  messeigneurs  des  comptes  à  LiUe,  sur  ce  qui  leur  puet  estre  deu  à  cause  de  leurs 
gaiges,  par  lettre  faite  le  viii«  jour  de  septembre  cccc  dix  sept,  vint  escuz,  de 

trente  gros  pièce,  valent  fors  30  livres,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 

35  1.  (5) 

9032.  De  messire  Gille  Wahns,  ciievalier,  bailli  de  Berghes,  sur  les  explois  dudit  bailliage 

venant  du  dixième  denier  de  la  vente  d'un  fief  vendu  par  Vincent  Le  Ram  à 
messire  Pierre  de  Le  Delst,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  nouveaux 
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que  mondit  seigneur  fait  faire  en  sondit  hostel,  par  lettre  faite  lesdiz  jours  et 
an  (1),  [v°]  (2)  dix  sept  livres  unze  solz  six  deniers  maille  fors,  valent  ycy. . . . 
20  1.   10  s.   1   d.  ob. 

9033.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  poiuTa  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  des  exploiz 

de  son  office  (3),  en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  tourner 
et  convertir  en  certains  ouvraiges  que  monseigneur  a  ordonnez  estre  faiz  en  son 
hostel  appelé  la  Salle  de  Lille  et  en  son  chastel  audit  lieu,  par  lettre  faite  le  xiiii" 
jour  de  septembre  CCCC  et  dix  huit 9  1.  (4) 

9034.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Roubais  et  de  Herzelles, 

chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faite  le  xxiiii^ 
jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et    <  dix  huit  >    xviii....   276  1.  10  s.  (5) 

9035.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  de  mondit  sei- 

gneur audit  Lille,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  huit... 
13  1.  16  s.  (6) 

9036.  De  Clays  Le  Telre,  bailli  de  Berghes,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes 

pour  et  ou  nom  de  Mathieu  Le  Telre,  son  frère,  en  son  vivant  bailli  de  Fumes, 
pour  prest  par  lui  fait  à  mondit  seigneur  et  qu'il  délivra  à  Jehan  Dormoy,  son 
escuier  d'escuierie,  par  lettre  faicte  le  derrain  jour  <  de  juillet  >  d'aoust  mil 
cccc  dix  neuf,  quarante  escuz,  de  30  gros  vieze  et  forte  monnoie  de  Flandres 
chacun  escu,  valent  soixante  livres  qui  font  monnoie  de  ce  compte 70  1. 

9037.  Des  hoirs  et  ayans  cause  de  feu  ledit  Clays  Le  Telre,  sur  semblable,  en  deniers  paiez 

pour  les  affaires  de  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  vin*  jour  de  janvier  l'an  mil 
cccc  et  dix  neuf 33  1. 

9038.  De  Gautier  Mercian,  bailli  de  Berghes,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur 

à  cause  des  explois  de  son  office  des  comptes  de  may  mil  cccc  et  vint,  en  deniers 
paiez  à  madame  la  duchesse  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense  ordinaire,  par 
lettre  faicte  le  viii*  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf 100  1. 

9039.  De  lui,  sur  semblable  et  les  comptes  des  bailliz  ou  mois  de  may  cccc  et  vint,  en  deniers 

paiez  à  Jorart  Scellebert,  marchand  de  draps,  demeurant  à  Lille,  pour  drap  par 
lui  délivré  pour  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  xxviii*  jour  de  janvier  mil 
cccc  et  dix  neuf 100  1. 

9040.  De  Matheus  Le  Telre,  bailU  de  Furnes,  vint  livres  quinze  solz  dix  deniers  maille 

parisiz  forte  monnoie  de  Flandres  venant  du  dixième  denier  de  la  vente  de  l'es- 
chequier  de  Furnes,  pour  convertir  es  ouvrages  des  maisons  et  forteresses  de 
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monseigneur,  par  lettre  faicte  le  viii<'  jour  de  septembre  l'an  rail  cccc  et  dix  sept; 
pour  ce  cy,  lesdiz  vint  livres  quinze  solz  dix  deniers  maille  parisiz  fors,  qui  valent 
24  1.  5  s.  1  d.  ob.  (1) 

9041.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  ds  son 

office,  en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  tourner  et  convertir 
en  certains  ouvraiges  que  mondit  seigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  sondit  hostel, 
par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  12  livres 
15  solz  9  deniers  fors,  valent 14  1.  18  s.  4  d.  ob. 

9042.  De  lui,  des  deniers  venans  des  dixième  deniers  de  deux  fiefz  venduz,  c'est  assavoir 

l'un  par  Andrieu  Larijs  et  l'autre  par  Olivier  de  Le  Bruch,  en  deniers  paiez  pour 
convertir  es  ouvraiges  que  monseigneur  a  ordonné  de  nouvel  estre  fais  en  son 
chastel  de  Lille,  par  lettre  faite  le  x^  jour  de  may  l'an  mccccxvii,  quarante  sept 
livres  cinq  solz  fors,  valent 55  1.  2  s.  6  d.  (2) 

9043.  De  Clays  Le  Telre,  bailli  dudit  Furnes,  sur  les  comptes  de  janvier  l'an  mil  cccc  et 

dix  huit,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du  receveur,  par  sa 
lettre  faicte  le  [fol.  Lxxvii]  (3)  xxii^  jour  de  septembre  mil  cccc  dix  huit  dessus 
dit,  36  escus,  du  pris  de  52  gros  pièce 75  1.  12  s.  (4) 

9044.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  dudit 

office,  en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  tourner  es  nou- 
veaux ouvrages  et  ediffices  que  mondit  seigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  son  hostel 
appelle  la  Salle  audit  Lille,  par  lettre  faicte  le  iiii''  jour  de  may  mil  CCCC  et  dix  huit, 
cent  quarante  quatre  Uvres  huit  solz  deux  deniers  maille  parisiz  fors,  valent 
monnoie  de  ce  compte 168  1.  9  s.  6  d.  ob.  poit.  (5) 

9045.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  esdiz  ouvrages  de  l'ostel  de 

mondit  seigneur  appelle  la  Salle  audit  Lille,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  janvier 
mil  CCCC  et  dix  huit 62  1. 

9046.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  monseigneur  de  Roubais,  conseillier  et 

chambellan  de  mondit  seigneur,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  pénul- 
tième jour  de  janvier  Mcccc  et  dix  huit 800  1. 

9047.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  de  l'ostel  de 

mondit  seigneur  appelle  la  Salle  audit  Lille,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de 
may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 300  1. 

9048.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comptans  par  ledit  bailli  pour  convertir  es 

affaires  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  xiiii<'  jour  de  novembre  l'an  mil 
cccc  et  dix  huit 500  1. 

9049.  De  Pierre  Boudins,  bailli  de  Furnes,  venans  de  vendicion  de  fiefz  et  biens  de  bastars, 

en  deniers  paiez  à  Chrestien  Le  Haultain,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es 
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ouvrmges  tant  du  chastel  de  Lille  comme  de  l'ostei  de  la  Salle  ilec,  par  lettre  faicte 
le  viii<^  jour  de  janvier  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 31  1.  2  s.  6  d. 

9050.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  des  explois  de 

sondit  office,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  Dore,  conseillier  de  mondit  seigneur, 
par  lettre  du  receveur  faicte  le  xviu<^  jour  du  mois  et  an  dessus  dit,  vint  cinq 
frans,  du  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce,  valent. . .  46  1.  13  s.  4  d. 

9051.  De  messire  Sohier  de  Bailleul,  chevalier,  bailli  de  Neufport,  sur  ce  qu'il  puet  et 

pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez 
pour  tourner  et  convertir  es  ouvraiges  de  l'ostei  de  mondit  seigneur  appelle  la 
Salle  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  may  mil  cccc  dix  neuf. . .   61  1.  (1) 

9052.  De  Victor  de  Bavedamme,  bailli  du  Dam,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  cause 

des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du 
receveur,  par  lettre  faicte  le  xviii''  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit... 
36  1. 

9053.  De  Clais  Nadal,  bailh  du  Dam,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus, 

par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit 60  1.  (2) 

9054.  De  Godefroy  Le  Sauvaige,  bailli  de  l'Eaue  à  l'Esciuse,  sur  les  explois  dudit  office, 

en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  en  paie  de  leurs  gaiges,  par 
lettre  faicte  le  xxviii^  jour  de  décembre  mil  cccc  et  seize,  100  livres  parisiz  fors, 
valent  monnoie  de  ce  compte 116  1.  13  s.  4  d.  (3) 

9055.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour 

de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 400  1. 

9056.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes  à  qui  il  estoit  deu  pour  prest 

par  lui  fait  à  ycellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  vi'^  jour  d'avril  l'an  mil  cccc  et 
dLx  huit  avant  Pasques 110  1.  12  s.  (4) 

[yo]  (5) 

9057.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes  pour  voyaiges  par  lui  fais 

pour  les  besoingnes  et  affaires  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  derrain 
jour  de  may  mil  cccc  et  dix  neuf,  344  frans,  de  trente  sept  gros  quatre  deniers 
parisiz  pièce,  valent 642  1.  2  s.  8  d.  (6) 

9058.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comptans  pour  convertir  tant  es  affaires  de 

monseigneur  comme  en  la  despense  de  madame,  par  lettre  faicte  le  Viii^  jour 
de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 300  1.  (7) 

9059.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  Dore,  conseillier  de  mondit 

seigneur,  par  lettre  faicte  le  xviii^  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit,  vingt  cinq  frans, 
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dudit  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce,  valent 

46 1. 13  s.  <  8  d.  >  4  d. 

9060.  De  Jehan  Gherlof,  bailli  de  la  terre  à  l'Escluse,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir 

à  monseigneur  à  cause  des  explois  dudit  bailliage,  en  deniers  paiez  à  maistre 
George  de  Marc,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour 
de  may  l'an  mil  CCCC  et  dix  huit,  quinze  frans  monnoie  royal,  à  vint  six  solz 
huit  deniers  parisiz  pièce,  valent  vingt  livres  fors,  qui  font  monnoie  de  ce 
compte 23  1.  6  s.  8  d.  (1) 

9061.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  de  l'ostel  de 

mondit  seigneur  appelle  la  Salle  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  vi^  jour  de  may  l'an 
mil    CCCC    et    dix    neuf 150  1. 

9062.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  la  despense  de 

madame  la  duchesse,  par  lettre  faicte  le  viii''  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf 72  1. 

9063.  De  Pierre  Rolf,  bailli  d'Ardembourg,  sur  les  comptes  de  may  cccc  dix  sept  en 

deniers  paiez  comptans  au  receveur  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  par  lettre 
faicte  le  derrenier  jour  d'avril  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  30  livres  parisiz  fors, 
valent  monnoie  de  ce  compte 35  1. 

9064.  De  Anthoine  Lennoit,  bailli  d'Ardembourg,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à 

monseigneur  à  cause  des  explois  dudit  bailliage,  en  deniers  paiez  pour  convertir 
ou  fait  de  l'office  dudit  receveur,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  février  mil 
cccc  et  dix  huit 60  1.  (2) 

9065.  De  lui,  sur  semblable,  des  deniers  venans  de  biens  de  bastars,  en  deniers  paiez 

comptans  à  Chrestien  Hautain,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  es  ouvrages 
des  maisons  et  forteresses  d'icellui  seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii*^  jour  de 
janvier  l'an  mil   cccc  et   dix  neuf 10  1.  4  s. 

9066.  De  Loys  de  Haveskerke,  escuier,  bailli  de  Courtray,  sur  les  explois  dudit  bailliage, 

des  deniers  venans  d'un  dixième  denier  de  la  vente  d'un  fief  vendu  par  Guillaume 
d'Assche,  escuier,  et  achaté  par  maistre  Jehan  de  Le  KeythuUe,  conseilher  de 
monseigneur,  icellui  fief  gisant  en  la  parroisse  de  Deerleque,  par  lettre  faicte  le 
viii"  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  dix  sept,  388  livres  16  solz  parisiz  fors, 
qui  font  monnoie  de  ce  compte 453  1.  12  s.  (3) 

9067.  De  lui,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  cause  des  explois  dudit  bailliage,  en  deniers 

paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  tourner  et  convertir  en  certains 
ouvrages  que  mondit  seigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  sondit  hostel  de  la  Salle 
à  Lille,  par  lettre  faicte  le  xiiii*  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  qua- 
rante quatre  livres  deux  solz  parisis  fors,   valent 51  1.  9  s. 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9068.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  ix«  jour 

de  may  l'an  mil  (1)  [fol.  lxxviii]  (2)  cccc  et  dix  huit,  cinquante  cinq  livres  seize 
solz  fors,  vdent  monnoie  de  ce  compte 65  1.  2  s. 

9069.  De  lui  (3),  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  xmie 

jour  de  septembre  mil  cccc  dix  huit 13  s.  10  s.  (4) 

9070.  De  lui  (5),  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  de  l'ostel 

de  mondit  seigneur  appelle  la  Salle  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  viii"  jour  de  jan- 
vier mil  cccc  et  dix  huit 86  1.  8  s.  (6) 

9071.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  ouvrages  et  refeccions 

fais  en  l'ostel  de  monseigneur  appelle  le  Walle  à  Gand,  par  lettre  faicte  le  xxvi^ 
jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit,  cent  escuz,  de  quarante  deux  gros  pièce, 
valent 210    1. 

9072.  De  Robert  Le  Courtrisien,  escuier,  bailli  de  Courtray,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra 

devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office,  sur  les  comptes  de  may 
cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  madame  la  duchesse,  pour  convertir  ou  fait 
de  sa  despense  ordinaire,  par  lettre  faicte  le  viii«  jour  de  janvier  mil  cccc  et 
dix  neuf 100  1. 

9073.  De  Chrestien  de  Lencelles,  bailli  de  Thielt,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à 

monseigneur  à  cause  des  explois  de  son  office  (7),  en  deniers  paiez  audit  Gille  Le 
Maire,  receveur  de  Lille,  pour  convertir  en  certains  nouveaux  ouvraiges  que  mondit 
seigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  son  hostel  appelle  la  Salle  audit  Lille,  par  lettre 
faicte  le  xiiii«  jour  de  septembre  CCCC  et  dix  huit 34  1.  4  s.  (8) 

9074.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  esdiz  ouvrages,  par  lettre 

faicte  le  premier  jour  de  may  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf 14  1.  (9) 

9075.  De  Daniel  Huusman,  bailli  d'Audenarde,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mon- 

seigneur à  cause  des  explois  de  sondit  office,  en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire, 
receveur  de  Lille,  pour  tourner  et  convertir  en  certains  ouvraiges  que  mondit 
seigneur  a  ordonné  estre  fais  en  son  hostel  de  la  Salle  à  Lille,  par  lettre  faicte 
le  xiiii<^  jour  de  décembre  mil  CCCC  et  dix  sept,  10  livres  16  solz  parisiz  fors, 
valent  monnoye  de  ce  compte 12  1.  12  s.  (10) 


(1)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
corrigié  comme  dessus. 

(3)  En  marge  :  Corrigendum. 

4)  En  marge  :  Les  13  1.  10  s.  cy  dessoubz  sont 
fors,  ainsi  peu  rendu  45  s.  nouvelle  ;  si  en  soit  rechar- 
gié  ledit  receveur. 

(5)  En  marge  :  Corrigendum. 

(6)  En  marge  :  Ledit  bailli  de  Courtray,  qui  en 
est  à  chargier  comme  raison  et  non  ledit  receveur, 


en  est  chargié  <  en  son  >   ou  compte  rendu  dudit 
biiilliage  en  may  cccc  xxni. 

(7)  En  marge  :  Corrigendum. 

(8)  En  marge  :  Les  34  1.  4  s.  cy  dessoubs  sont 
fors,  ainsi  peu  rendu  comme  dessus  114  s.  Ledit 
bailli  de  Thielt,  qui  en  fait  à  rechargier,  et  non  ledit 
receveur,  en  est  chargié  en  son  compte  rendu  en 
janvier  cccc  XX. 

(9)  En  marge  :  Corrigendum. 
(10)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9076.  De  lui,  sur  semblable,  des  deniers  venans  du  dixième  denier  d'un  fief  nagaires 

vendu  par  Ector  Rijn,  bourgois  de  Gand,  pour  convertir  es  ouvraiges  et  repa- 
racions  que  monseigneur  a  ordonnez  estre  fais  en  son  chastel  de  Lille,  par  lettre 
faicte  le  x''  jour  de  may  l'an  mil  CCCC  dix  sept,  quatre  vins  une  livres  parisiz 
fors,  valent 94  1.  10  s.  (1) 

9077.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  en  paie 

de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  ix^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  huit ...  60  1. 

9078.  De  lui,  sur  les  explois  dudit  office,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de 

la  Chambre  aux  deniers  d'icellui  seigneur,  pour  convertir  ou  fait  de  son  office, 
par  lettre  faicte  le  xviii^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  huit 100  1. 

9079.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes  pour  prest  par  lui  pieça  fait 

à  mondit  seigneur  et  autrement,  par  lettre  faicte  le  xiiii<=  jour  d'aoust  l'an  mil 
cccc  et  dix  neuf,  vint  quatre  escuz,  de  42  gros  l'escu,  valent 50  1.  8  s. 

9080.  De  messire  François  de  Havesquerque,  chevalier,  bailh  d'Alost,  des  deniers  venans 

du  dixième  denier  de  la  vendicion  d'un  fief  vendu  par  damoiseile  Cehe  de  [v°]  (2) 
MushoHe,  en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire,  receveur  de  Lille,  pour  tourner  et 
convertir  en  certains  ouvraiges  que  mondit  seigneur  a  ordonnez  estre  faiz  en  son 
hostel  de  la  Salle  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  xiiii*^  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et 
seize,  quatre  vins  dix  neuf  hvres  parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte . . . 
115  1.  10  s.  (3) 

9081.  De  Loys  de  Le  Holle,  bailli  d'Alost,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur 

à  cause  des  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  pour  la  despense  extraordinaire 
de  madame  la  contesse  de  Charrolois,  par  lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  de  sep- 
tembre mil  cccc  et  dix  sept,  soixante  escuz,  de  trente  gros  l'escu,  valent  quatre 
vins  dix  livres  parisiz  fors,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 105  1.  (4) 

9082.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Gille  Le  Maire,  nagaires  receveur  de  Lille, 

pour  convertir  es  ouvraiges  de  la  Salle  ilec,  par  lettre  faicte  le  XIIII^  jour  de  may 
mil  quatre  cens  et  dLx  huit,  vint  huit  livres  dix  neuf  solz  parisiz  fors,  valent  mon- 
noie de  ce  compte 33  1.  15  s.  6  d.  (5) 

9083.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  Gille,  tant  pour  convertir  es  ouvrages 

dudit  hostel  comme  du  chastel  ylec,  par  lettre  faicte  le  xiiii"  jour  de  septembre 

cccc  et  dix  huit,  trente  trois  livres  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 

38  1.   10  s. 

9084.  De  lui,  sur  les  comptes  de  janvier  cccc  dix  huit,  par  lettre  faicte  le  iiii«  jour  de 

décembre  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez  pour  la  despense  de  monseigneur  le 
conte  de  Charrolois 310  1. 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 
corrigié  comme  dessus.  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9085.  De  lui,  sur  les  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  à  maistre  Roland  du  Bois, 

contreroleur  des  officiers  de  Flandres,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le 
xxvi"^  jour  d'avril  mcccc  et  dix  neuf 86  1.  13  s.  4  d. 

9086.  De  lui,  sur  les  comptes  de  janvier  cccc  dix  neuf  et  may  cccc  et  vint,  en  deniers 

paiez  à  madame  la  duchesse,  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense  ordinaire, 
par  lettre  faicte  le  viii'*  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf 200  1. 

9087.  De  lui,  sur  lesdiz  comptes  de  janvier  cccc  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  maistre 

Henr)'  Goedhals,  conseillier  de  monseigneur,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre 
faicte  le  iiii^  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit 300  1. 

9088.  De  lui,  sur  les  explois  dudit  bailUage,  pour  tourner  et  convertir  es  ouvraiges  tant 

desdiz  hostel  et  chastel  de  monseigneur  à  Lille  comme  ailleurs,  par  lettre  faicte 
le  viii^  jour  de  janvier 37  1.  4  s.  (1) 

9089.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  Chrestien  Hautain,  receveur  de  Lille,  pour 

convertir  es  ouvrages  dudit  hostei  et  chastel  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  xviii*'  jour 
de  septembre  mil  cccc  et  dix  neuf 216  1.  (2) 

9090.  De  George  de  Joingny,  bailli  de  Nieneve,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mon- 

seigneur à  cause  des  explois  de  son  office,  tant  par  ses  comptes  de  janvier  Illl'^ 
et  dix  huit  comme  de  may  cccc  dix  neuf,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es 
ouvraiges  dudit  hostel  à  Lille,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  may  mil  cccc 
et  dix  neuf,  80  escuz  d'or,  de  quarante  deux  gros  l'escu,  valent 168  1.  (3) 

[fol.   LXXIX]   (4) 

9091.  De  luy,  sur  les  explois  dudit  office,  en  deniers  paiez  à  messeigneurs  des  comptes  à 

Lille  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  xx"  jour  de  novembre  l'an  mil 
cccc  et    <  XIX  >   xviii 260  1.  (5) 

9092.  De  messire  Girart  de  Maldeghem,  chevalier,  bailli  de  Tenremonde,  sur  les  explois 

dudit  bailliage,  en  deniers  paiez  à  maistres  David  Bousse,  Dreue  Suquet  et  Jehan 
de  Lanstais,  conseilliers  et  maistres  des  comptes  de  mondit  seigneur  à  Lille,  pour 
prest  par  eulx  fait  à  mondit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii'^  jour  de  septembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  quarante  deux  livres  quatre  solz  2  deniers  obole  parisiz 
fors,  valent 49 1.  4  s.  10  d.  ob.  poit.  (6) 

9093.  De  Loys  Salart,  bailli  dudit  lieu,  sur  les  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  à 

lui  mesmes  tant  pour  12  escuz,  de  30  gros  fors  l'escu,  par  lui  pieça  prestez  à  feu 
monseigneur,  comme  autrement,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  janvier  mil 
CCCC  et  dix  neuf,  24  escuz,  de  42  gros  l'escu,  valent 50  1.  8  s. 


(1)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum. 
(.3)  En  marge  :  Corrigendum. 


(4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 
corrigié  comme  dessus. 

(5)  En  marge  :  Corrigendum. 

(6)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9094.  De  GuiEaume  de  L'Espiere,  bailli  de  Doinze,  de  Petheghem  et  de  Tronchines,  sur 

les  explois  de  son  office,  en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  fait  de  l'office  du 
receveur,  par  lettre  faicte  le  derrain  jour  d'aoust  mil  cccc  et  dix  neuf. . .  22  1.  (1) 

9095.  De  Pierre  Metteneye,  escouthete  de  Malines,  sur  les  explois  de  son  office,  en  deniers 

paiez  pour  la  despense  extraordinaire  de  madame  la  contesse  de  Charrolois, 
par  lettre  faicte  le  xxnii^  jour  de  septembre  mil  cccc  et  dix  sept,  40  escuz,  de 
trente  gros  fors  i'escu,  valent  soixante  livres,  qui  font 70  1.  (2) 

9096.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  audit  maistre  Roland  du  Bois  en  paie  de 

certain  reste  que  iceliui  seigneur  lui  devoit  par  la  fin  de  son  compte  du  bois  de 

Nieppe,  par  lettre  faicte  le  xviii*^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  huit 

240  1.  1  s.  7  d.  (3) 

9097.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  à  mesdiz  seigneurs  des  comptes  en  paie  de 

leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  ini<^  jour  de  may  mil  cccc  et  dix  huit,  soixante 
quinze  livres  parisiz  fors,  valent 87  1.  10  s.  (4) 

9098.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comptans  pour  convertir  es  affaires  de  mondit 

seigneur,  par  lettre  faicte  le  viii^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf. ...  84  1. 

9099.  De  messire  Hue  de  Lannoy,  chevaher,  gouverneur  de  Lille,  sur  les  explois  de  son 

office,  en  deniers  paiez  à  messire  Guillebert  de  Lannoy,  chevalier,  capitaine  du 
chastel  de  l'Escluse,  en  paie  et  restitucion  de  pareille  somme  dont  il  avoit  esté 
assigné  par  lettre  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres, 
levée  sur  Robert  Le  Courtrisien,  prevost  de  Lille,  pour  cause  du  bel  fremail 
de  mondit  seigneur,  dont  ii  n'a  peu  estre  paie  et  partant  n'a  sortie  aucun  effect, 
par  lettre  faicte  le  vi^  jour  d'octobre  mil  cccc  dix  huit  forte  monnoye,  124  Uvres 
12  solz  6  deniers,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 145  1.  7  s.  11  d.  (5) 

9100.  De  Jehan  Le  Viart,  prevost  dudit  Lille,  sur  les  comptes  de  janvier  cccc  et  dix  neuf 

et  may  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  à  madame  la  duchesse  pour  convertir  ou 
fait  de  sa  despense  ordinaire,  par  lettre  faicte  le  vili^  jour  de  janvier  mil  cccc 
et  dix  neuf 60  1. 

[vo]  (6) 

9101.  De  messire  Clais  Utenhove,  chevalier,  bailli  de  Biervliet,  sur  les  explois  de  son 

office  et  au  premier  compte  qu'il  rendroit,  en  deniers  paiez  à  lui  mesmes  en  paie 
de  ses  gaiges  à  cause  de  la  capitainerie  dudit  BiervUet,  par  lettre  faicte  le  il**  jour 
de  juillet  mil  cccc  et  dix  huit,  vint  deux  hvres  six  solz  dix  deniers  fors,  valent 
26  1.   1  s.  3  d.  ob. 


(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  (6)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(3)  En  marge  :  Corrigendum.  corrigié  comme  dessus. 

(4)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9102.  De  Symon  Carette,  bailli  de  Harlebeque,  sur  les  explois  de  son  office,  en  deniers 
paiez  à  lui  mesmes  pour  prest  par  lui  pieça  fait  à  mondit  seigneur  et  autrement, 
par  lettre  faicte  le  xiiii®  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  vint  quatre  escuz 
d'or,  de  quarante  deux  groz  l'escu,  valent 50  1.  8  s.  (1) 

Somme  :  14.260  1.  8  s.  4  d.  ob. 


SUR      LES     ASSIS     DE     FLANDRES 

9103.  Des  bonnes  gens,  manans  et  habitans  de  la  ville  de  Hulst,  trois  cens  soixante  trois 

livres  six  solz  deux  deniers  parisiz  qu'ilz  devront  à  monseigneur  à  cause  de 
l'ottroy  de  leur  assis,  aux  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  mil  cccc  et  vint  et 
pour  la  parpaie  d'iceulx  termes,  en  deniers  paiez  à  messire  Jehan  Blanquart, 
chevalier,  capitaine  de  Ruplemonde,  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le 

penultime  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  lesdiz 

363  1.  6  s.  2  d.  (2) 

9104.  Des  bonnes  gens  et  habitans   de  la  ville   d'Ardembourg,  vint  cinq  livres  parisiz 

qu'ilz  devront  à  mondit  seigneur  à  cause  de  l'ottroy  de  leurs  assiz,  au  terme  du 
derrenier  jour  de  may  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  aux  capitaine  et  saudoiers 
du  chastel  de  l'Escluse  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  le  iiii^  jour  de 
jan\àer  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  lesdiz 25  1.  (3) 

9105.  Des  habitans  d'Oostbourg,    <  sur  >    pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  vint,  en 

deniers  paiez  à  Bauduin  Olivier,  chastellain  du  chastel  d'Audenarde,  en  paie  de 
ses  gaiges,  par  lettre  faicte  le  iiii"  jour  de  janvier  cccc  et  dix  neuf 48  1.  (4) 

9106.  Des  habitans  de  Moenekereede,  sur  le  terme  du  derrenier  jour  de  may  cccc  et  vint, 

en  deniers  paiez  aux  capitaine  et  sauldoyers  du  chastel  de  l'Escluse  en  paie  de 
leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  comme  dessus 25  1.  (5) 

9107.  Des  habitans  de  Blanqueberghe,   <  sur  >  pour  le  terme  du  premier  jour  de  mars 

mil  cccc  et  <  vint  >  xix,  en  deniers  paiez  pour  ouvrages  fais  à  l'ostel  de  mon- 
seigneur à  Bruges,  par  lettre  faicte  comme  dessus 40  1.  (6) 

[fol.  iiii'^'^]  (7) 

9108.  Des  habitans  d'Oostende,  sur  les  premier  jour  de  may  et  premier  de  novembre 

mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  auxdiz  capitaine  et  sauldoiers  du  chastel  de 
l'Escluse  en  paie  de  leurs  gaiges,  et  par  lettre  faicte  comme  dessus 80  I.  (8) 


(1)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum. 

(3)  En  marge  :  Corrigendum. 

(4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(5)  En  marge  :  Corrigendum 


(6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(7)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  , 
corrigié  comme  dessus. 

(8)  En  marge  :  Corrigendum. 


Soit 
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9109.  Des  bonnes  gens,  manans  et  habitans  de  la  ville  de  Neufport,  qu'ilz  devront  à  mon- 

seigneur à  cause  de  l'ottroy  de  leurs  assiz  aux  termes  du  iiii"  jour  d'aoust  et 
iiii^  de  février  mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  auxdis  capitaine  et  sauldoiers 
du  chastel  de  l'Escluse  en  paie  de  leurs  gaiges,  par  lettre  faicte  ledit  liii^  jour 
de  ja^^^er  cccc  et  dix  neuf,  deux  cens  nobles,  du  prix  de  60  seize  solz  parisis 
pièce,  valent 760  1. 

9110.  Des  habitans  de  Dicquemue,  seize  cens  douze  livres  seize  solz  parisiz  viez  sur  les 

termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  cccc  et  dix  neuf  et  Pasques  cccc  et  vint  jusques 
à  la  plaine  solucion  et  paiement  de  ladicte  somme,  en  deniers  paiez  à  maistre 
Thierry  Gherbode,  conseiUier  de  monseigneur,  à  qui  ladicte  somme  estoit  deue 
pour  voyages  par  lui  fais  pour  les  besoingnes  et  affaires  d'icellui  seigneur,  par 
lettre  faicte  le  xxi^  jour  de  juillet  mil  CCCC  et  dix  sept;  pour  ce  cy,  lesdiz  1.612  livres 
16  solz  parisiz  viez,  valent  monnoie  de  ce  compte  1.411  livres  4  solz  parisiz,  dont 

est  rendu  cy  devant  en  ordinaire  unze  cens  livres  parisiz,  reste  ycy 

311  1.  4  s.  (1)  (2) 

9111.  D'eubc,  assavoir  sur  le  terme  de  Pasques  cccc  et  vint,  238  livres  16  solz  parisiz,  et 

pour  le  terme  de  saint  Rémi  ensivant  oudit  an,  cinq  cens  cinquante  livres  parisiz, 
et  sur  le  terme  de  Pasques  cccc  vint  et  un,  cinquante  une  livre  quatre  solz  parisis, 
en  deniers  paiez  audit  maistre  Thierry  en  paie  de  ses  gaiges  de  la  garde  des 
Chartres  de  monseigneur  en  Flandres,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  novembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy 840  1. 

9112.  D'eulx,  pour  la  parpaye  dudit  terme  de  Pasques  cccc  vint  et  un,  en  deniers  paiez 

à  Jehan  Parpaille,  Jehan  Asmier  et  Martin  Montsourt,  pour  prest  par  eulx  fait 
à  monseigneur,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  décembre  cccc  et  dix  neuf. . . . 
498  1.  16  s. 

9113.  D'eulx,  pour  le  terme  de  saint  Rémi  cccc  vint  et  un,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Le 

Berghe,  conseillier  de  monseigneur,  pour  don  à  lui  fait  par  icellui  seigneur,  par 
lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf. . .  373  1.  6  s.  8  d.  (3) 

9114.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Thielt,  sur  le  terme  de  saint  Jehan  cccc 

et  vint,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers 
de  monseigneur,  pour  convertir  tant  ou  fait  de  la  despense  de  monseigneur  comme 
du  voyage  qu'il  entendoit  lors  faire  en  France,  par  lettre  faicte  le  xvi^  jour  de 
décembre  mil  cccc  et  seize  qui  est  de  greigneur  somme,  cinquante  livres  parisiz 
fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 58  1.  6  s.  8  d.  (4) 

9115.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Nieneve  sur  les  termes  du  premier  jour 

de  may  et  premier  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  vint  egalment,  en  deniers 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  ;  Soit  veu.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 
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paiez  aux  capitaine  et  sauldoyers  dudit  chaste!  de  i'Escluse,  par  lettre  faicte 
le  iiii'^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 132  1.  (1) 

[y]  (2) 

9116.  Des  habitans  de  la  ville  de  Loo,  sur  le  premier  jour  de  juing  cccc  et  vint,  en  deniers 

paiez  audit  de  Velery  pour  la  cause  sur  lui  declairee,  par  lettre  de  greigneur 
somme  faicte  xx«  de  janvier  cccc  et  seize,  soixante  livres  parisiz  fors,  qui  valent 
monnoie   de   ce   compte 70  1.   (3) 

9117.  Des  habitans  de  Lombardie,  sur  le  premier  jour  de  mars  cccc  et  <  vint  >  xix,  en 

deniers  paiez  pour  ouvraiges  fais  à  l'ostel  de  monseigneur  à  Bruges,  par  lettre 
faicte  le  iiii^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf 32  1.  (4) 

9118.  Des  habitans  de  Grandmont,  sur  le  viii^  denier  de  leurs  assiz  et  l'année  qui  finera 

au  premier  jour  de  may  cccc  et  vint,  en  deniers  par  eulx  paiez  en  la  rente  viagère 
courant  sur  lesdiz  assis,  par  lettre  faicte  le  iin«  jour  de  février  l'an  Mcccc  et  xix 
qui  est  de  greigneur  somme 466  1.  16  s.  (5) 

9119.  Des  habitans  de  Courtray,  sur  le  iiii*'  denier  de  leurs  assiz  et  sur  le  terme  de  Pasques 

mil  cccc  et  vint,  en  deniers  paiez  comme  dessus  et  par  lettre  faicte  ledit  iiii"' 
jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 210  1.  (6) 

9120.  D'eulx,  à  cause  des  assiz  de  vin  et  de  cervoise,  pour  le  terme  du  premier  jour  de 

janvier  ccccxix,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour 
dudit  mois  et  an,  qui  est  de  greigneur  somme 472  1.  18  s. 

Somme  :  4.806  1.  13  s.  6  d. 

SUR    LES    LOMBARS 

9121.  Des  compaignons  Lombars  demourans  et  tenans  table  à  Bruges,  la  somme  de  six 

cens  soixante  dix  huit  livres  deux  solz  qu'ilz  devront  à  monseigneur  à  cause  de 
leur  dicte  table,  assavoir  pour  la  parpaie  du  terme  de  Pasques  cccc  et  vint  138  livres 
2  solz  6  deniers,  et  pour  les  termes  de  saint  Rémi  ensivant  oudit  an,  Pasques  et 
saint  Rémi  ccccxxi  à  chacun  terme  180  livres  parisiz,  en  deniers  qu'ilz  ont 
prestez  comptant  à  mondit  seigneur  le  duc  pour  lui  aidier  à  ses  affaires  en  faveur 
de  ce  que  de  nouvel  il  leur  a  ralongié  leur  dit  octroy  d'icelle  table,  par  lettre 

faicte  le  xiiii^  jour  de  juing  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  lesdiz 

678  1.  2  s.  6  d.  (7) 

9122.  D'eulz,  qu'ils  devront  à  monseigneur,  assavoir  est  pour  le  terme  de  Pasques  ccccxxii, 

180  hvres,  sur  le  terme  de  saint  Rémi  ensivant  oudit  an  30  livres,  en  deniers  paiez 
à  eulx  mesmes  pour  prest  par  eulx  présentement  fait  comptant  à  mondit  seigneur, 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 
corrigié  comme  dessus.  (6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(3)  En  marge  :  Corrigendum.  (7)  En  marge  :  Corrigendum. 
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à  convertir  ou  fait  de  son  voyaige  que  briefment  au  plaisir  de  Dieu  il  fera  en 
France,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  xiiii^  jour  de  novembre  mccccxix.  .  . 
210  1.    (1) 

9123.  Des  Lombars  de  l'Eschise,  pour  la  parpaie  du  terme   de   Palques  cccc  et  vint, 

7  livres  15  solz,  et  pour  les  termes  de  saint  Rémi  ensivant  oudit  an,  Pasques  et 
saint  Rémi  ccccxxi,  à  chacun  terme  200  livres,  en  deniers  qu'ilz  ont  prestez 
comptant  à  monseigneur  en  faveur  de  ce  que  de  nouvel  il  leur  a  ralongé  leur  dit 
octroy  d'icele  table,  par  lettre  faicte  le  xiiii*'  jour  de  juin  mccccxix,  pour  ce  cy 
607  1.  15  s.  (2) 

9124.  D'eulx  sur  le  terme  de  Pasques  ccccxxii  de  deux  cens  livres  et  sur  la  Saint  Rémi 

ensivant  oudit  an  (3)  [fol.  un'"']  (4)  dLx  livTes,  en  deniers  paiez  à  eulx  mesmes 
pour  prest  par  eubc  fait  comme  dessus  est  dit,  par  lettre  faicte  le  xiiii*'  jour  de 
novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy 210  1. 

9125.  Des    compaignons    lombars    demourans  et   tenans   table  à  Tenremonde,   pour  la 

parpaie  de  saint  Rémi  cccc  dix  neuf,  cccc  et  vint  et  quatre  cens  xxi,  en  deniers 
paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de 
sa  despense  tant  ordinaire  comme  extraordinaire,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour 
de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 136  1.  13  s.  4  d.  (5) 

9126.  Des  Lombars  de  Malines,   <  sur  >   pour  le  terme  de  saint  Jehan  cccc  et  vint,  en 

deniers  paiez  aux  capitaine  et  sauldoiers  du  chastel  de  l'Escluse  en  paie  de  leurs 
gaiges 120  1.  (6) 

9127.  D'eulx,   <  sur  >  pour  le  terme  de  Noël  ensivant  oudit  an  cccc  et  vint,  en  deniers 

paiez  à  Guy  Guilbaut,  conseillier  et  receveur  gênerai  des  finances  de  monseigneur, 
pour  convertir  es  affaires  dudit  seigneur,  par  lettre  faicte  le  vin''  de  novembre 
mil  cccc  et  dix  neuf 120  1.   (7) 

9128.  Des  Lombars  de  Courtray,  <  pour  la  parpaie  des  >  sur  les  termes  de  <  saint  Jehan 

et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf  >  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  vint  et  saint  Jehan 
et  Noël  mil  ccccxxi  (8),  en  deniers  paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois 
pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire  comme  extra- 
ordinaire, par  lettre  faicte  le  xiiii'^  jour  de  septembre  mil  cccc  et  dix  neuf 

<  129  1.  5  s.   >    123  1.  2  s.  6  d.  (9) 

{ï)  En   marge    :   Corrigendum   pour   la   Pasque  210  1.,  et  par  le  premier  compte  duJit  Poulain  10  1., 

cccc  xxn  de  180  1.  ou  vu"  compte  G.  Le  Sauvage  et  quitte, 

et  par  le  premier  compte  G.  Poulain  30  L,  et  quitte.  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En   marge    :   Corrigendum   pour  la   Pasque  corrigié  comme  dessus. 

cccc  XX  de  7.  1.   15  s.,  et  semblablement  pour  le  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 

demourant,  et  <  quitte  >  .  (6)  En  marge  :  Corrigendum. 

(3)  En  marge  :  Hz  sont  paiez  des  200  i.  cy  dessous  (7)  En  marge  :  Corrigendum. 
ou  vn'=  compte  G.  Le  Sauvage  en  deducciou  desdiz  (8)  En  marge  :  Corrigendum. 

(9)  En  marge  :  Reprins  en  ordinaire. 
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9129.  Des   compaignons  lombars   demourans  et  tenans  table  à  Lille,  sur  les  termes  de 

Pasques  et  saint  Rémi  cccc  et  vint,  Pasques  et  saint  Rémi  cccc  xxi,  à  chacun 
terme  80  escuz,  et  sur  le  terme  de  Pasques  ccccxxii  20  escuz,  en  deniers  paiez 
comptans  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  monseigneur, 
pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense,  par  lettre  du  receveur,  qui  est  de  greigneur 
somme,  faicte  le  un"  jour  de  décembre  cccc  et  seize;  pour  ce,  340  escuz,  de 
30  gros  fors  l'escu,  valent  cinq  cens  dix  livres  parisiz,  qui  font  monnoie  de  ce 
compte 595  1.  (1) 

9130.  Des  Lombars  de  Grandmont,  sur  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  cccc  et  dix 

neuf,  Pasques  et  saint  Rémi  cccc  et  vint  jusques  à  plaine  solucion  et  paiement 
de  ladicte  somme  (2),  en  deniers  par  eulx  prestez  et  bailliez  comptans  es  mains 
de  mondit  seigneur  pour  mettre  en  ses  coffres,  par  lettre  faicte  le  xxix^  jour  de 
juillet  cccc  et  xvii,  300  escuz  d'or  du  coing  du  roy  nostre  sire,  du  pris  de  36  gros 
fors  l'escu,  valent  cinq  cens  quarante  livres,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 
630  hvres,  dont  est  rendu  cy  devant  en  ordinaire  sur  lesdiz  Lombars  et  ledit 
terme  de  saint  Rémi  cccc  dix  neuf  deux  cens  quatre  hvres,  reste  qui  fait  ycy  à 
compter  pour  le  demourant 426  1.  (3) 

9131.  Des  Lombars  de  Wervy,  sur  le  terme  de  saint  Jehan  mil  cccc  et  vint,  en  deniers 

paiez  à  Wulfart  de  Guistelle  en  paie  de  ses  gaiges,  par  lettre  du  receveur,  qui  est 
de  greigneur  somme 25  1.  (4) 

Somme  :  3.251  1.  13  s.  4  d. 

XIX.  Somme  desdiz  emprunts  :    <  138.782  1.  6  s.  3  d.  poit.  p.  >   139.182  1. 
6  s.  3  d.  poit.  p. 


RECEPTE    COMMUNE 

Premiers 

9132.  Des  habitans  de  la  ville  de  Gand,  qu'iiz  doivent  de  reste  pour  l'ottroy  de  leurs  assis 
pour  le  terme  de  la  mi  aoust  mil  ccciiii'"'xiii,  comme  il  appert  par  le  tiers  compte 
de  François  Le  Cuppre  en  semblable  chappitre,  184  livres  12  solz  6  deniers  parisiz, 
et  dont  ilz  sont  mis  en  debte  par  les  comptes  precedens;  il  n'en  a  aucune  chose 
esté  receu  par  le  temps  de  ce  compte  et  pour  ce néant  (5) 


(1)  En  marge  :  Corrigendum  pour  les  termes  Je  cnsivant,  en  ordinaire.  <  Corrigendum  ou  vu' 
Pasques  et  saint  Renii  M  cccc  xx  et  Pasques  et  saint  compte  G.  Le  Sauvage  de  18  1.,  et  quite  >  Et 
Rémi  xxi  et  pour  Pasques  cccc  xxn,  de  20  escus,  quite. 

sont  35  1.,  et  quitte.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  (5)  En  marge  :  Soit  de  ce  respondu  ou  compte 

(3)  En  marge  :  Corrigendum  <  pour  les  termes  ensivant. 

de  Pasques  et  saint  Rémi  Mccccxx  >    et  qui  sont  Mis  ou  compte  ensivant. 
<  renduz  >    déduis  ou  VI'=  compte  G.  Le  Sauvage 


482  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ÉTAT  BOURGUIGNON 

9133.  D'eulx,  sur  ce  qu'ilz  pevent  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  aydes,  tant  de  108.000 

escuz  doubles,  des  20.000  et  60.000  des  mesmes  escuz  pieça  accordez  à  feu  mon- 
seigneur, que  Dieu  pardoint,  en  son  pays  de  Flandres,  comme  des  60.000  depuis  à 
lui  donnez  et  accordez  par  ceubc  de  sondit  pays  et  sur  leur  part  et  porcion  de  cellui 
desdiz  trois  aides  et  don  que  mieulx  leur  plaira,  en  deniers  paiez  par  commande- 
ment et  ordonnance  de  mondit  seigneur  et  à  la  requeste  des  quatre  membres  d'icel- 
lui  son  pais,  à  Jehan  Le  Scerre,  marchant  du  pais  d'AHemaigne,  pour  et  en  resti- 
tucion  de  cent  seize  mars  d'argent  nagaires  prins  et  arresté,  porté  et  monnoyé  en 
la  monnoie  de  mondit  seigneur  en  Flandres,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  xviii*^ 
jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  seize,  1.422  livres  18  solz  8  deniers  parisiz  febles, 
valent  monnoie  de  ce  compte 1.245  1.  1  s.  4  d.  (1) 

9134.  De  monseigneur  de  Merkem  et  Rogier  de  Lichtervelde,  ausquelz  feu  mondit  seigneur, 

pour  et  moyennant  la  somme  de  900  escuz,  de  30  gros  l'escu  (2),  a  vendu  la  moitié 
de  tout  le  bois  estant  en  la  forest  de  Houdhulst,  tant  vert  comme  secq,  où  puet 
avoir  cent  douze  bonniers,  dont  l'autre  moitié  appartient  par  indi^às  à  révérend 
père  en  Dieu  l'abbé  de  Corbye,  lequel  bois  appartenant  à  mondit  seigneur  lesdiz 
achateurs  doivent  copper  dedens  douze  années  qui  commencèrent  à  la  Saint  Mar- 
tin mil  cccc  et  dix  sept,  tant  par  les  forme,  manière  et  convenence  plus  à  plain 
declairees  es  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes,  que  lesdiz  acha- 
teurs ont  devers  eulx,  lesquels  900  escuz  furent  levez  par  Jehan  Utenhove,  nagaires 
receveur  gênerai  de  Flandre,  et  paiez  à  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  comme 
il  appert  par  le  second  compte  d'icellui  Jehan  Utenhove  ou  chappitre  de  recepte 
extraordinaire;  pour  ce  cy,  pour  ia  Saint  Martin  mil  cccc  et  dix  huit  et  la  Saint 
Martin  mil  cccc  et  dix  neuf,  première  et  ii^  xii<'  année  dudit  achat,  pour  la  cause 
dessus  dicte néant  (3) 

9135.  De  Modaert  de  Ael,  receveur  des  explois,  amendes  et  condempnacion  de  la  Chambre 

de  monseigneur  [iiii'"'ii]  (4)  en  Flandres,  que  l'en  tient  en  sa  ville  de  Gand,  sur 
ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monseigneur  à  cause  de  sa  recepte,  en  deniers 
paiez  à  messeigneurs  de  ladicte  Chambre  du  Conseil,  aux  greffier  et  huissier 
d'icelle  et  aux  advocat  et  procureur  dudit  seigneur  en  sondit  pais  de  Flandres,  par 
lettre  faicte  le  xxiiii^  jour  d'avril  mil  cccc  et  dix  huit,  deux  mille  cent  soixante 
seize  livres  quatorze  solz  dix  deniers  maille  parisiz  viez,  valent  monnoie  de  ce 
compte 1904  1.  13  s.  (5) 

9136.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  aux  dessus  diz  en  paie  de  leurs  gaiges,  par 

lettre  faicte  le  xxviii"'  jour  d'avril  l'en  mil  cccc  et  dix  luiit  dessus  dit,  dicte  vieze 
monnoie,  deux  mille  deux  cens  livres,  valent  monnoie  de  ce  compte...  1.925  1. 


(1)  En  marge  :  Soit  corrigié.  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  corrigié  comme  dessus. 

(H)  En  marge  :  Soit  mis  en  la  Rcnenghe  cccc  xix.  (5)  En  marge  :  Corrigendum. 
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9137.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  pour  convertir  es  reparacions  du  chastellet 

de  Gand,  par  lettre  faicte  le  xiiii"  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  fors  68 
livres  11  solz  6  deniers  parisiz,  valent  monnoie  de  ce  compte 80  1.  1  d. 

9138.  De  lui,  sur  semblable,  en  deniers  paiez  comme  dessus,  par  lettre  faicte  le  xiiii^  jour 

de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 1.884  1.  13  s.  4  d.  (1) 

9139.  De  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  sur  ce  qu'il 

puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  de  sadicte  recepte,  en  deniers 
paiez  à  mcsseigneurs  des  comptes  à  Lille,  qu'ilz  avoient  receu,  par  vertu  des  lettres 
dudit  Utenhove,  de  Jehan  Sacquespee,  receveur  gênerai  de  la  composicion  des 
aides  d'Artois,  tant  pour  prest  par  eubc  fait  à  mondit  seigneur  comme  en  paie 
de  leur  gaiges,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  xvii^'  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et 
dix  huit,  trois  cens  livres  tournois  monnoie  royal,  valent  cinq  cens  soixante  livres 
parisiz  viez,   qui  font  monnoie   de   ce   compte 490  1. 

9140.  De  monseigneur  de  Steenhuse  et  d'Avelghem,  chevalier,  souverain  bailli  de  Flandres, 

sur  ce  qu'il  puet  devoir  à  monseigneur  à  cause  des  explois  de  sondit  office  des  restes 
de  ses  comptes  de  tout  le  temps  passé  jusques  à  lors,  en  deniers  paiez  à  madame  la 
duchesse  de  Bourgoingne  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire 
comme  extraordinaire,  par  lettre  faicte  le  derrain  jour  de  jan^der  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf 626  1.  5  s.  8  d.  ob. 

9141.  De  lui,  receveur  du  parc  de  Maie,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  cause  de  ladicte 

recepte  pour  les  Renenghes  des  années  mil  cccc  xiii,  ccccxiiii,  ccccxv,  ccccxvi, 
ccccxvii,  ccccxviii,  ccccxix,  ccccxx  et  ccccxxi,  en  deniers  paiez  à  Pierre  Macé, 
maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  madicte  dame  la  duchesse,  pour  convertir 
ou  fait  de  la  despense  ordinaire  d'icelle,  par  lettre  faicte  le  premier  jour  de  février 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf 900  1.  (2) 

9142.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Bruges,  sur  ce  qu'ilz  pevent  devoir  à  mon- 

seigneur à  cause  de  son  vii"^  denier  audit  Bruges,  que  ilz  tiennent  à  ferme  le  terme 
de  iiii  ans  commençans  au  second  jour  de  septembre  mcccc  et  seize,  et  ce  pour 
la  parpaie  du  terme  du  second  jour  de  juing  l'an  mil  CCCC  et  dix  sept,  en  deniers 
paiez  à  Jehan  de  Velery  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  la  despense  de  mon- 
seigneur et  autrement,  241  escuz  16  solz  6  deniers,  de  30  gros  fors  l'escu,  valent 

362  livres  14  solz  9  deniers  parisiz,  qui  font  à  monnoie  de  ce  présent  compte 

423  1.  3  s.  10  d.  ob.  (3) 

[yo]  (4) 

9143.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  chastellenie  de  Bergiies,  sur  ce  qu'ilz  pevent  devoir 

à  monseigneur  à  cause  de  leur  part  et  porcion  des  cent  mille  doubles  escus  derrai- 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)   En    marge   :    Corrigitur    en    la  Renenghele 

(2)  En   marge   :   Geste   partie  est  prinse   par  le        M  ccccxxi,  fol.  xxxni. 

compte   Pierre  Macé,   maistre   de   la   Chambre  aux  (4)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

deniers  de  feue  madame,  feni  vui  de  juillet  M  cccc         corrigié  comme  dessus. 
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nement  accordez  à  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  par  son  commun  pays 
de  Flandres  et  pour  la  reste  et  parpaie  d'icelle  leur  porcion,  en  deniers  paiez  audit 
Pierre  Macé  pour  convertir  ou  fait  de  la  despense  extraordinaire  de  madicte  dame, 
par  lettre  faicte  le  xxviii^  jour  de  novembre  mil  cccc  et  dix  neuf,  300  escus,  du 
pris  de  quarante  gros  l'escu,  valent 600  1.  (1) 

9144.  De  Tristran  de  Oudeghem,  commis  à  recevoir  de  par  monseigneur  les  deux  gros  de 

et  sur  chacun  tonnel  ou  baril  de  cervoise,  de  bremart  d'Ambourg  et  de  Herlem 
à  Dunkerque,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  de  la 
recepte  desdiz  deux  gros,  en  deniers  paiez  à  messire  Rolant  d'Uutkerke,  chevalier, 
conseillier  et  chambellan  de  mondit  seigneur  et  son  capitaine  du  chastel  de  Dun- 
kerke,  auquel  ladicte  somme  estoit  deue  à  cause  de  ia  garde  et  de  ses  gaiges  dudit 
chastel,  par  lettre  faicte  le  xxvi*^  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit. . . 
188  1.  13  s.  9  d.  (2) 

9145.  De  lui,  qu'il  devoit  à  monseigneur  à  cause  de  la  recepte  desdiz  deux  gros  pour  le  temps 

et  depuis  le  x*'  jour  de  mars  mil  CCCC  et  dix  huit  jusques  au  vi*"  jour  de  février  mil 
CCCC  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez  à  Clais  Lescot  pour  et  ou  nom  de  messire  Jehan 
de  Luxembourg,  par  lettre  faicte  ledit  vi^  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus 
dit   1.014  l  14  s.  (3) 

9146.  De  Jehan  Le  Deyn,  bailli  de  Gravelinghes  et  commis  de  par  le  receveur  à  recevoir  le 

droit  appartenant  à  monseigneur  des  cervoises  estranges  et  du  herenc  caqué 
appelé  herenc  contrefait,  audit  Gravelinghes,  qu'il  devoit  à  monseigneur  à  cause 
de  sadicte  recepte  pour  un  an  qui  commença  le  xviii^  jour  de  novembre  mil  cccc 
et  dix  huit  et  feni  le  xviii<^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dont  il  a 
tenu  compte  audit  receveur  par  les  parties,  par  lettre  dudit  receveur  faicte  le 
premier  jour  de  février  mil  cccc  et  xix  dessus  dit,  24  livres  1  sol  4  deniers  gros 
nouvelle  monnoie  de  Flandres,  valent  monnoie  de  ce  compte. . . .   288  1.  16  s.  (4) 

9147.  De  Guillaume  Bloc,  concierge  de  l'ostel  de  monseigneur  appelle  le  Walie  à  Gand, 

huit  poises  quatre  perres  trois  livrez  de  viez  plonq  venant  d'une  petite  tourelle 
estant  sur  la  chappelle  qui  a  esté  descouverte  dudit  plonc  et  recouverte  d'escaille, 
et  une  parpoise  dix  perres  et  deux  livres  d'autre  viez  plonc  ramassé  et  assemblé 
des  gottieres  qui  furent  arses  au  feu  qui  nagaires  fu  audit  hostel,  sont  ensemble 
neuf  poises  et  demie  venduz  par  ledit  receveur  à  Jehan  ser  Gherarts,  plommier, 
demourant  audit  Gand,  pour  dix  solz  gros  nouvelle  monnoie  la  poise,  valent  quatre 
livres  quinze  solz  gros,   qui  font 57  1. 

9148.  Des  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Hulst,  qu'ilz  dévoient  à  monseigneur  à 

cause  de  l'octroy  de  leurs  assis,  pour  la  parpaie  des  termes  du  premier  jour  d'oc- 

(1)  En  marge  :  Lesdiz  600  1.  sont  prins  en  des-         ce  présent  compte.  Et  pour  ce  royé. 

pense   par   le   Vl«   compte   GodefTroy   Le    Sauvage,  (3)  En  marge  :  Geste  partie  de  1.014  1.  14  s.  est 

en  deniers  paiez  par  mîindement.  reprinse  cy  après  ou  chapitre  de  dons  au  prouffit 

(2)  En  marge  :  Geste  lettre  n'a  sortie  aucun  effect         de  messire  Jehan  de  Luxembourg. 

et  a  esté  rendue  au  receveur  depuis  l'escriture  de  (4)  En  marge  :  Computandum.  Appere  du  compte. 
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tobre  mil  cccc  et  dix  sept  et  du  premier  jour  d'avril  ensivant,  par  lettre  du  receveur 
faicte  le  premier  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  neuf,  cinquante  livres  parisiz  fors, 
valent  monnoie  de  ce  compte 56  1.  6.  s.  8  d. 

9149.  Des  Lombars  demourans  et  tenans  table  à  LUle,  qu'ilz  dévoient  à  monseigneur  pour 

la  parpaie  du  terme  de  Pasques  cccc  dix  sept,  vint  sept  livres  neuf  solz  sept  deniers 
parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  compte 32  1.  1  s.  2  d.  demi  poit. 

[IIII^"!!!]  (1) 

9150.  Des  religieux,  prevost  et  couvent  de  l'église  de  Saint  Martin  d'Yppre,  pour  la  finance 

de  l'admortissement  à  eulx  fait  par  monseigneur  et  par  ses  lettres  patentes  faictes 
en  las  de  soye  et  cire  vert,  données  à  Lille  le  xviii^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc 
et  XVI,  d'un  fief  tenu  de  messeigneurs  Jehan  et  Philippe,  enfans  menre  d'ans  de 
monseigneur  le  duc  de  Brabant,  à  cause  de  leur  terre  de  Verienghien,  contenant 
la  xii^  part  des  dismes  de  Boesinghes,  de  la  valeur  de  13  escuz  par  an,  acquis  par 
lesdiz  religieux  de  damoiselle  Marie  de  Zinebeke  des  le  vivant  de  feu  monseigneur 
de  Brabant,  icelle  finance  par  vertu  desdictes  lettres  tauxee  et  arbitrée  par  messei- 
gneurs des  comptes  à  Lille,  en  deniers  à  eubc  paiez  en  paie  de  leurs  gaiges,  par 
lettre  faicte  le  premier  jour  de  mars  mccccxvi,  96  escuz,  de  30  gros  fors  l'escu, 
valent  144  livres,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 168  1.  (2) 

9151.  De  Gervais  Le  Vulre,  filz  naturel  de  Gervais  Le  Vulre,  demeurant  à  Bruges,  pour 

la  finance  de  sa  legitimacion  à  lui  faicte  par  monseigneur  et  par  ses  lettres  données 
à  Lille  le  xxix^  jour  de  janvier  Mcccc  et  xvi,  icelle  finance  par  vertu  desdictes 
lettres  tauxee  et  arbitrée  par  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  par  lettre  faicte  le 
derrain  jour  de  mars  ccccxvi  dessus  dit,  12  couronnes  d'or,  valent,  à  34  gros  fors 
pièce,  20  livres  8  solz,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 23  1.  16  s.  (3) 

9152.  De  Jehanne  Le  Brune,  fille  naturelle  de  Ernoul  Le  Brun,  qu'elle  devoit  à  mondit 

seigneur  à  cause  de  la  finance  de  la  legitimacion  à  elle  faicte  et  donnée  par  mondit 
seigneur,  icelle  finance  tauxee  et  arbitrée  par  messeigneurs  des  comptes  à  Lille, 
en  deniers  paiez  à  Chrestien  <  Le  >  Haultain,  receveur  de  Lille,  pour  tourner 
et  convertir  es  ouvrages  des  chastel  et  hostel  de  mondit  seigneur  appelle  la  Salle 
audit  lieu  de  Lille,  par  lettre  du  receveur  faicte  xxvii^  jour  de  janvier  mccccxix 
18  ]. 

9153.  De  Gautier  Poulain,  receveur  de  Bevre,  sur  ce  qu'il  puet  et  pourra  devoir  à  monsei- 

gneur à  cause  de  sa  recepte  à  la  Renenghe  Mccccxxii,  en  deniers  paiez  à  Jehan 
du  Buisson,  bourgois  de  Douay,  par  lettre  faicte  le  v^  jour  de  février  l'an  mil  cccc 
XIX,  1.200  frans  monnoie  royal,  valent,  <  27  gros  4  deniers  pièce  >  à  compter 

2  frans  pour  1  escu  de  42  gros,  600  escuz  dudit  pris,  valent 

<  2.240  1.  >  1.260 1.  (4) 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 
corrigié.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Corrigendum. 


486  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ETAT  BOURGUIGNON 

9154.  De  Jehan  Robe,  receveur  des  reliefz  en  la  ville  et  chasteUenie  de  Courtray,  sur  ce  qu'il 

puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  de  sadicte  recepte,  en  deniers 
paiez  à  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseiller  et  maistre  des  comptes  de  mondit 
seigneur  à  Lille,  par  lettre  du  receveur  faicte  le  xvii^  jour  de  décembre  l'an  mil 
ccccxviii 60  1.  (1) 

9155.  Du  prevost  de  Saint  Amand  à  Courtray,  membre  de  l'egUse  de  Saint  Amant  en  Peule, 

pour  un  hostoir  vif  qu'il  doit  chacun  an  à  mondit  seigneur,  ycy  pour  la  Saint  Rémi 
ccccxvii  pour  ledit  hostoir  6  nobles  d'or,  valent  21  livres  12  solz  fors;  de  ce  rendu 
seulement  par  empruns  par  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flan- 
dres, 20  livres  10  solz,  reste  que  ledit  Berthelemi  rent  ycy  par  ordonnance  de 
messeigneurs  desdiz  comptes,  jasoit  ce  que  il  ne  les  ait  receuz,  22  solz  fors,  valent 
monnoie   de   ce   compte 25   s.   8   d.   (2) 

9156.  Des  habitans  de  la  ville  de  Bruges,  pour  le  tort  le  conte  et  les  termes  de  l'Asscencion 

ccccxvii  et  ccccxviii,  120  nobles,  valent  à  72  solz  fors  pièce,  432  livres  ;  de  ce 
rendu  par  ledit  Utenhove  405  livres,  rest  que  ledit  Berthelemi  rent  ycy  par  ordon- 
nance de  mesdiz  seigneurs  comme  dessus  27  livres  fors,  valent. . .  31  1.   10  s. 

9157.  Des  eschevins,  jurez,  conseil  et  toute  la  communaulté  de  la  ville  de  Grantmont,  à 

cause  de  leur  affranchissement  du  meilleur  chastel,  servitute  de  mortemains  et 
biens  de  bastars,  des  personnes  bourgois  illec  qui  trespasseront  en  la  conté  d'Alost 
ou  en  ladite  ville  de  Grantmond,  qui  doivent  à  monseigneur  à  cause  de  ce  40  nobles 
par  an  à  deux  termes,  premier  de  mars  et  premier  de  septembre,  ycy  pour  le  pre- 
mier jour  de  mars  ccccxvi,  20  [v°]  (3)  nobles,  valent  72  livres;  de  ce  rendu  par 
ledit  Berthelemi,  receveur,  67  livres  10  soiz,  reste  4  livres  10  solz  fors,  valent .... 
5  1.  5  s. 

9158.  D'euLx,  pour  semblable  et  les  termes  du  premier  de  septembre  et  premier  de  mars 

Mccccxvii,  40  nobles,  valent  144  livres;  de  ce  rendu  seulement  135  livres,  rest 
que  ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus  9  livres  fors,  valent 10  1.10  s. 

9159.  Des  eschevins,  conseil  et  toute  la  communaulté  de  la  ville  d'Alost,  pour  l'affranchis- 

sement des  mortemains  et  du  meilleur  chastel  des  bourgois  et  bourgoises  d'icelle 
ville,  qui  doivent  à  monseigneur  à  cause  de  ce  35  nobles  d'or  par  an  à  la  Saint 
Jehan  et  au  Noël,  pour  les  termes  de  la  Saint  Jehan  et  Noël  ccccxvii  et  Saint 
Jehan  ccccxviii,  52  nobles  et  demi  d'or,  valent  189  livres;  de  ce  rendu  seule- 
ment 181  livres  2  solz  6  deniers,  reste  que  rent  ycy  ledit  Berthelemi  comme  dessus 
7  livres  17  solz  6  deniers  fors,  qui  valent 9  1.  3  s.  9  d. 

9160.  De  Pierre  Coppins  et  Henry  de  Dalem,  fermiers  des  molins  de  Hulst,  pour  38  livres 

gros  par  an  à  paier  au  Noei  et  à  la  Saint  Jehan,  pour  ce,  pour  les  termes  du  Noei 
ccccxvi  et  saint  Jehan  ccccxvn,  456  livres;  de  ce  rendu  par  Jehan  Utenhove  par 
son  tiers  compte  en  empruns  seulement  428  livres,  et  par  ledit  receveur  par  son 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  corrigié  comme  dessus. 
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premier  compte  en  ordinaire  24  livres,  rest  que  ledit  Berthelemi  rent  ycy  comme 
dessus  4  livres  fors,  valent 4  1.  13  s.  4  d. 

9161.  De  Jehan  de  Le  Beque,  fermier  du  breul  à  Courtray,  qu'il  tient  pour  80  livres  par  an, 

à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  ccccxvi,  40 

livres  parisiz  que  mesdiz  seigneurs  lui  font  rendre  comme  dessus,  valent 

46  1.  13  s.  4  d. 

9162.  De  lui,  fermier  dudit  breul,  le  premier  an  par  dessus  10  livres  pour  les  palmées  pour 

60  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  70  livres,  icy  pour  reste  des  termes 
de  saint  Jehan  et  Noël  ccccxvii  et  saint  Jehan  ccccxviii,  17  livres  15  solz  parisiz, 
valent 20  1.  14  s.  2  d. 

9163.  De  Gilles  de  Le  Velde,  fermier  de  la  mairie  de  Lembeque  qu'il  tint  à  ferme  m  ans, 

le  premier  an  par  dessus  6  livres  pour  les  palmées  pour  35  livres,  et  les  autres  deux 
ans  chacun  an  pour  41  livres,  à  paier  au  premier  jour  de  mars,  icy  pour  rest  du 
premier  jour  de  mars  ccccxvi  que  ledit  receveur  rent  comme  dessus. 

(article  cancellé) 

9164.  De  lui,  pour  semblable  et  le  terme  du  premier  de  mars  ccccxvii,  que  ledit  Berthelemi 

rent  ycy  comme  dessus  (1). 

{article  cancellé) 

9165.  De  Bauduin  Le  Grutere,  fermier  des  molins  d'Eclo,  qu'il  tint  à  ferme  m  ans,  le  pre- 

mier an  par  dessus  30  solz  gros  pour  les  palmées  pour  7  livres  gros,  et  les  autres  il 
ans  chacun  an  pour  8  livres  gros,  à  paier  au  xx*'  d'octobre  et  au  xx^  d'avril;  icy 
pour  rest  des  termes  du  xx^  d'avril  et  xx«  d'octobre  ccccxvii  et  xx*  d'avril  cccc 
xviii,  que  ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus,  9  livres,  valent. ...    10  1.  10  s. 

9166.  Des  eschevins  de  la  ville  d'Ardembourg,  qui  doivent  à  monseigneur  à  cause  du  poix 

dudit  lieu  qu'ilz  tiennent  à  ferme  pour  5  livres  parisiz  par  an,  pour  le  terme  de 
Pasques  ccccxvii  que  ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus,  5  livres  fors,  valent. . . 
5  1.  16  s.  8  d. 

9167.  Des  eschevins  de  Monekerede,  qui  doivent  à  monseigneur  à  cause  de  l'afforage  dudit 

lieu  qu'ilz  tiennent  à  ferme  pour  4  livres  par  an,  à  paier  à  la  Chandeleur;  pour  ce, 
pour  le  terme  de  la  Chandeleur  ccccxvi,  que  ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus, 
4  livres,  valent 4  1.  13  s.  4  d. 

9168.  De  monseigneur  de  Coolscamp,  fermier  du  vivier  le  conte  en  la  parroisse  de  Saint 

George  en  Diestele,  qu'il  tient  pour  12  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Martin; 
icy  pour  la  Saint  Martin  ccccxvii,  que  ledit  receveur  rent  comme  dessus  (2). 

[article  cancellé) 

(1)  En  marge  :  Ces  n  parties  ont  esté  bailliees.  (2)  En  marge  :  Geste  partie  est  de  nulle  valeur 

Roiees  à  court.  pour  ce  que  l'année  cy  dessoubz  a  esté  vague. 
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[fol.   IIII'"<IIII]  (1) 

9169.  De  Lisbette  Batemans,  qui  tient  à  ferme  la  chaussée  de  Stades  pour  7  livres  4  solz 
parisiz  par  an,  à  paier  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce,  pour  la  Saint  Rémi  ccccxvil, 
que  ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus. 

{article  cancellé) 

9170  De  Vivien  Foye,  qui  tient  à  ferme  le  bac  de  Parvise  pour  18  livres  par  an,  à  paier  à  la 
mi  aoust;  pour  ce,  pour  la  my  aoust  ccccxvii,  que  ledit  receveur  rent  ycy  comme 
dessus,  18  livres  parisiz  fors,  valent 21  1. 

9171.  De  Jehan  Bousse,  qui  tient  à  ferme  les  deux  deniers  que  monseigneur  prent  sur 

chacun  lot  de  vin  vendu  en  la  franche  feste  à  Furnes  pour  12  livres  parisiz  par  an, 
à  paier  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce,  pour  le  terme  de  saint  Rémi  mil  ccccxvii  que 
ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus,   12  livres  fors,  valent 14  1. 

9172.  De  Gautier  Le  Brauwere  et  Clays  Sleman,  fermiers  du  couretage  du  sel  en  l'Eaue  à 

l'Escluse,  qu'ilz  tiennent  m  ans,  le  premier  an  par  dessus  10  livres  pour  les 
palmées  pour  60  livres  parisiz,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  70  livres,  à 
paier  au  ii^  de  novembre  et  au  ii^  de  may;  pour  ce,  pour  rest  du  ii*  de  novembre 
ccccxvi  et  II"  de  may  ccccxvii  que  ledit  receveur  rent  ycy  comme  dessus,  5  livres 
fors,  valent 5  1.  16  s.  8  d. 

9173.  De  Jehan  Minne,  fermier  de  la  grute  ou  mestier  de  Ghistelle,  qu'il  a  prins  m  ans,  le 

premier  an  par  dessus  15  livres  pour  les  palmées  pour  75  livres,  et  les  autres  deux 
ans  chacun  an  pour  90  livres,  à  paier  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  icy  pour  rest  des 
termes  du  Noël  ccccxvii  et  saint  Jehan  cccc  xviii  que  ledit  receveur  rent  comme 
dessus,  5  livres  fors,  valent 5  1.  16  s.  8  d.  (2) 

(article  cancellé) 

9174.  De  Jehan  Pauwart,  fermier  du  gruutghelt  de  Dudzelle,  de  Lisseweghe  et  du  mestier 

d'Uutkerke,  qu'il  tint  m  ans,  le  premier  an  par  dessus  6  livres  pour  les  palmées 
pour  176  livres,  et  les  autres  deux  ans  chacun  an  pour  182  livres,  à  paier  au  Noël  et 
à  la  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  le  Noël  ccccxvii,  que  ledit  receveur  rent  ycy  par 

ordonnance  de  mesdiz  seigneurs  comme  dessus,  91  livres  fors,  valent 

106  1.  3  s.  4  d. 

9175.  De  Pierre  filz  Guillaume,  fermier  du  gruutghelt  du  Dam,  qu'il  tient  pour  20  livres 

parisiz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  d'aoust  et  à  la  Chandeleur;  pour  ce,  pour 
la  Chandeleur  ccccxvi  qu'il  rent  ycy  comme  dessus,  10  livres  parisiz  fors,  valent... 
11  1.  13  s.  4  d. 

9176.  De  Armand  Van  Eyerghem,   fermier   du   gruutghelt   de   Camerhnxambocht,  qu'il 

tient  à  ferme  m  ans,  le  premier  an  par  dessus  5  hvres  pour  les  palmées  pour 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit  (2)  En  marge  :  Royé  pour  ce  qu'il  est  rendu  en 

corrigié  comme  dessus.  ordinaire  cy  devant. 
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9259.  A  lui,  pour  semblable  et  le  terme  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  oudit  an  mil  cccc  et 

XIX  inciuz,  <  et  depuis  ledit  jour  saint  Jehan  jusques  au  x<^  jour  de  septembre 
ensivant  aussi  inciuz,  où  sont  78  jours,  à  compter  par  rate  de  temps,  icy  pour  tout 
la  somme  de  139  livres  2  solz  1  denier  poitevin,  qui  valent  à  monnoye  de  ce 
compte  >  75  hvres  tournois,  valent  audit  pris  de  37  solz  4  deniers  la  Uvre .... 
<  269  1.  13  s.  >  140  1.  (1) 

II".  Somme  :  802  1. 
[vo] 

9260.  Pensions  à  voulante  et  à  rappel  et  gaiges  des  conseilliers  et  autres  officiers  de  mon- 

seigneur, lesquelz  conseilliers,  officiers,  capitaines,  sauldoyers  et  autres,  par  vertu 
de  certaines  lettres  patentes  de  monseigneur  le  duc  Phelippe  qui  à  présent  est, 
données  depuis  le  trespas  de  feu  monseigneur  le  duc  Jehan  son  pare,  derrenier 
trespassé,  que  Dieu  pardoint,  et  par  mondit  seigneur  son  filz  envolées  à  messei- 
gneurs  de  ses  comptes  à  Lille,  sont  demeurez  en  estât  sanz  astre  despointiez,  et 
par  le  devant  dit  Barthalemi  Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois, 
ont  esté  paiez  des  termes  et  par  la  maniera  que  cy  après  s'ensuit. 

Et  premièrement 

9261.  A  messire  Jaque  de  Lichtervalda,  seigneur  de  Coolscamp  et  d'Assembrouc,  che- 

valier, chambellan  de  mondit  seigneur  et  son  conseHher  en  sa  Chambre  de  conseil 
à  Gand,  lequel  à  ceste  cause  a  gaigas  ou  pension  de  cinq  cens  frans  par  an,  à  les 
prenre  et  avoir  tant  qu'il  plaira  à  mondit  seigneur  sur  sa  recepte  générale  de  Flan- 
dres, à  deux  termes,  Noël  et  Saint  Jehan,  moyennant  lesquelz  gaiges  il  doit  faire 
résidence  continuelle  an  ladicta  Chambre  ;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noal  mil 
cccc  et  dix  huit  et  saint  Jehan  cccc  et  dix  neuf,  cinq  cens  frans,  de  trente  sept  gros 
quatre  deniers  parisiz  pièce,  valant,  par  deux  ses  quictances  cy  rendues  à  court 
contenans  assercion  d'avoir  continuelment  vaquié  en  la  villa  de  Gand  selon  ce  que 
l'instruccion  de  ladicte  Chambre  le  porte 933  1.  6  s.  8  d. 

9262.  A  lui,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  sa  quictance  cy  rendue  à 

court,  contenant  assercion  comme  dit  est,  250  frans,  valent  audit  pris 

466  1.  13  s.  4  d. 

9263.  A  messire  Enlart,  seigneur  de  Pouques  et  buargrave  d'Yppre,  chevaUer,  chambellan 

et  aussi  conseilher  de  mondit  seigneur  en  ladicte  Chambre,  aux  gaiges  ou  pension 
de  400  frans  d'or  par  an,  à  les  prenre  et  avoir  sur  ladicte  recepte  de  Flandres,  tant 
qu'il  plaira  à  mondit  seigneur,  à  deux  termes  en  chacun  an,  c'est  assavoir  au  jour 
du  Noël  et  à  la  Saint  Jehan  Baptiste,  moyennant  lesquelz  gaiges  [fol.  iiii^^xv] 
ledit  seigneur  de  Pouques  sera  tenu  de  aler  aux  audiences  de  mondit  seigneur, 
sans  pour  ce  ne  pour  autres  voyages  qu'il  fera  pour  ses  propres  affaires  dedans  les 
termes  et  mettes  de  sondit  pays  de  Flandres  quant  le  cas  y  escherra  prendre  de  lui 
autres  gaiges  et  pension,  ainsi  que  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  tant  par  le  compta 

(1)  En  marge  :  Il  doit  quittance.  Il  l'a  depuis  rendue. 
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précèdent  comme  par  lesdictes  lettres;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  huit,  par  sa  quictance  contenant  assercion  d'avoir  continuelment 
vaquié  en  ladicte  ville,  selon  ce  que  ladicte  instruccion  le  contient,  excepté  depuis 
le  xxil^  jour  d'aoust  l'an  dessus  dit  jusques  au  xxix^  jour  de  novembre  enslvant 
oudit  an  que  il  et  tous  mesdiz  seigneurs  du  Conseil  ont  esté  absens  de  ladicte 
Chambre  pour  cause  de  la  pestilence  et  mortalité  qui  lors  regnoit  très  fort  en  ladicte 
ville,  durant  lequel  temps  mesdiz  seigneurs  et  lui  furent  par  diverses  fois  et  jour- 
nées, par  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur  le  duc  Jehan, 
que  Dieu  pardoint,  et  de  monseigneur  le  duc  Phehppe  son  filz  qui  à  présent  est, 
tant  en  la  ville  de  Bruges  et  de  Doinze  comme  ailleurs  pour  le  fait  et  expedicion 
des  besoingnes  de  mondit  seigneur,  ycy  la  somme  de  deux  cens  frans  d'or,  valent, 

<  à  40  gros  >  à  37  solz  4  deniers  monnoye  de  Flandres  pièce  <  400  1.  >  ... 
373  1.  6  s.  8  d.  (1) 

9264.  A  Jaque  de  Le  Voorde,  tuteur  et  curateur  des  enfans  menre  d'ans  dudit  seigneur  de 

Pouques,  pour  les  gaiges  d'icellui  seigneur  depuis  ledit  terme  de  Noël  l'an  mil 
CCCC  et  dix  huit  jusques  au  xxviii'^  jour  de  mars  ensivant  oudit  an  qu'il  trespassa 
de  ce  siècle,  par  quittance  dudit  Jaque  cy  rendue  à  court,  100  frans,  valent,  à 
trente   sept   gros   quatre   deniers   pièce 186  1.  13  s.  4  d. 

9265.  A  maistre  Symon  de  Fourmelles,  docteur  en  loys,  conseiiUer  de  mondit  seigneur 

et  chief  de  sadicte  Chambre  de  conseil  à  Gand,  lequel  mondit  seigneur  a  à  ce 
pieça  ordonné  pour  entendre  à  la  deUvrance  des  causes,  frais  et  besoingnes  qui 
affluent  en  icelle  par  la  manière  qu'il  appartient  et  y  faire  assembler  les  autres 
conseilliers  toutes  les  fois  que  besoing  sera,  aux  honneurs,  prérogatives,  libertez, 
drois,  prouffiz  et  emolumens  acoustumez  et  qui  y  appartiennent,  et  aux  gaiges 
ou  pension  de  cinq  cens  frans  par  an,  à  paier  à  deux  termes,  Noël  et  Saint  Jehan, 
pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  huit,  deux  cens  cinquante  frans 

<  valent  comme  dessus  400  livres  parizis  >  ;  ledit  maistre  Symon  n'a  par  ledit 
temps  fait  aucune  résidence  en  ladicte  Chambre,  et  pour  ce  ycy néant 

9266.  A  lui,  pour  semblable  et  pour  les  termes  de  la  Saint  Jehan  et  du  Noël  l'an  mil  cccc 

et  dix  neuf,  par  deux  quictances  dudit  maistre  Symon  contenans  assercion  de  avoir 
vaquié  en  ladicte  ville  par  le  temps  que  contient  l'instruccion  de  la  dicte  Chambre, 

cinq  cens  frans,  dudit  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  pièce,  valent 

933  1.  6  s.  8  d. 

9267.  A  maistre  Daniel  Alarts,  aussi  conseilher  de  mondit  seigneur  en  ladicte  Chambre, 

aux  gaiges  de  trois  cens  frans  par  an  qu'il  prent  sur  ladicte  recepte,  à  deux  termes. 
Saint  Jehan  et  Noël,  et  moyennant  ce  ledit  maistre  Daniel  est  et  sera  tenu  d'aler  à 
ses  despens  partout  dedens  les  termes  et  metes  du  pays  de  Flandres  tant  aux 
audiences  comme  ailleurs  où  il  sera  envoie  oudit  pays  pour  les  propres  fais  et 
besoingnes  de  mondit  seigneur  toutes  les  fois  que  le  cas  y  escherra,  sanz  en  avoir 


(1)  En  marge  :  Il  doit  quittance. 
H  l'a  depuis  rendue. 
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d'iceliui  [v^]  seigneur  aucuns  gaiges;  pour  ce,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc 
et  dix  huit,  par  quictance  dudit  maistre  Daniel  cy  rendue  à  court  contenant  asser- 
cion  d'avoir  vacquié,  et  aussi  excepcion  comme  celle  du  seigneur  de  Pouques  dont 
cy  devant  est  faicte  plus  à  plain  mencion,  icy  cent  cinquante  frans  audit  prix, 
valent 280  1. 

9268.  A  lui,  pour  les  termes  de  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  par   <  sa  >  ii 

quictances  cy  rendues  contenans  assercion  d'avoir  continuelment  vaquié  en  ladicte 
ville  de  Gand  en  la  forme  et  manière  que  l'ordonnance  de  ladicte  Chambre  le 
declaire  plus  à  plain,  trois  cens  frans  dudit  pris,  valent 560  1. 

9269.  A  Jaque  de  La  Tanerie,  pareillement  conseillier  de  mondit  seigneur  en  ladicte 

Chambre,  aux  gaiges  de  trois  cens  frans  par  an,  à  paier  aux  termes  dessus  dis  et 
par  les  condicions  devant  dictes;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  du  Noël  mil  cccc  et 
dix  huit,  par  sa  quictance  contenant  assercion  semblable  à  celle  du  seigneur  de 
Pouques  cy  rendue,  cent  cinquante  frans,  valent  comme  dessus 280  1. 

9270.  A  lui,  pour  le  terme  de  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  sa  quictance  contenant 

assercion  de  continuelment  avoir  vaquié  en  ladicte  ville  selon  l'instruccion  devant 
dicte,    cent    cinquante   frans,    valent    comme    dessus 280  1. 

9271.  A  lui,  pour  ses  gaiges  depuis  ledit  jour  saint  Jehan  jusques  au  ix^^  jour  de  novembre 

ensivant  que  ledit  Jaque  se  parti  de  ladicte  Chambre,  où  sont  comprins  138  jours 
entiers,  qui  font  à  30  solz  8  deniers  et  le  tiers  d'une  poitevine  par  jour,  par  quic- 
tance d'iceliui  Jaque  cy  rendue  à  court  par  laquelle  il  afferme  avoir  vaquié  par 
ledit  temps  en  icele  Chambre 211  1.  2  s.  2  d.  poit. 

9272.  A  maistre  Jehan  de  Le  Keythulle,  semblablement  conseillier  de  mondit  seigneur  en 

ladicte  Chambre,  ausdis  gaiges  de  300  frans  par  an,  à  les  prenre  sur  ladicte  recepte 
à  deux  termes,  Noël  et  Saint  Jehan,  et  moyennant  ce  il  sera  tenu  d'aler  aux  audien- 
ces dudit  seigneur  sanz  pour  ce  ne  pour  autres  voyaiges  qu'il  fera  pour  ses  propres 
affaires  dedens  les  termes  et  mettes  de  sondit  pays  prenre  de  lui  autres  pensions 
ou  gaiges;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  Noël  mil  cccc  et  dix  huit,  par  sa  quictance 
cy  rendue  à  court  contenant  pareille  assercion  et  excepcion  à  celle  dudit  sire  de 
Pouques  dont  cy  devant  est  touchié,  cent  cinquante  frans  audit  pris,  valent...  280  1. 

9273.  A  lui,  pour  le  terme  de  saint  Jehan  cccc  dix  neuf,  par  sa  quictance  cy  rendue  conte- 

nant assercion  d'avoir  vaquié  continuelment  en  ladicte  ville  de  Gand  en  la  manière 
que  l'instruccion  d'icelle  Chambre  contient,  150  frans,  audit  pris,  valent. . .  280  1. 

9274.  A  lui,  pour  semblable,  depuis  ledit  jour  saint  Jehan  jusques  au  ix^  de  novembre  oudit 

an  cccc  et  dix  neuf  qu'il  délaissa  ladicte  Chambre,  où  sont  comprins  six  vins  dix 
huit  jours  entiers,  qui  font,  à  trente  solz  huit  deniers  et  le  tiers  d'une  poitevine  par 
jour,  par  quictance  d'iceliui  maistre  Jehan  cy  rendu  à  court  par  laquelle  il  afferme 
avoir  vaquié  par  ledit  temps  en  ladicte  Chambre  selon  la  forme  de  ladicte  instruc- 
cion,  la  somme   de 211  1.  12  s.  2  d.  poit.  du  pris  dit. 

9275.  A  Jehan  de  Lattre,  aussi  conseiUier  de  mondit  seigneur  en  sadicte  Chambre,  aux  gaiges 

[fol.  ini^'^xvi]  ou  pension  de  trois  cens  frans  par  an  qu'il  prent  sur  ladicte  recepte 

32. 
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à  deux  termes,  Noël  et  Saint  Jehan,  moyennant  lesquelz  gaiges  il  est  tenuz  d'aier 
auxdictes  audiences  et  ou  pays  de  Flandres  pour  les  besoingnes  de  mondit  seigneur 
sanz  prenre  autres  gaiges,  comme  dit  est;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  Noël  mil 
cccc  et  dix  huit,  par  sa  quictance  cy  rendue  qui  contient  pareille  assercion  à  celle 
dudit  seigneur  de  Pouques,  cent  cinquante  frans,  audit  pris,  valent 280  1. 

9276.  A  lui,  pour  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  sa  quictance  cy  rendue  contenant 

assercion  d'avoir  vaquié  en  ladicte  ville  de  Gand  en  la  forme  et  manière  que  ladicte 
instruccion  le  porte  plus  à  plain,  cent  cinquante  frans,  audit  pris,  valent. . .  280  1. 

9277.  A  lui,  depuis  ledit  jour  jusques  au  <  ix^  >  xii^  jour  de  novembre  ensivant  que  ledit 

Jehan  se  parti  de  ladicte  Chambre,  où  sont  compris  <  138  >  141  jours;  pour  ce, 
sur  ce  qu'il  lui  en  est  deu  à  ladicte  cause,  par  sa  quictance  cy  rendue  par  la  main 
de  maistre  Guy  de  Boye 194  1.  (1) 

9278.  A  maistre  Guy  de  Boye,  secrétaire  de  mondit  seigneur  et  greffier  de  sadicte  Chambre, 

aux  gaiges  de  cent  escuz  par  an,  qui  se  paient  ausdiz  termes  de  saint  Jehan  et 
Noël;  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc 
et  dix  neuf,  cent  cinquante  escuz  d'or,  du  pris  de  quarante  deux  gros  i'escu,  valent 
par  trois  ses  quittances  cy  rendues  à  court 315  1. 

9279.  A  maistre  Gille  de  Larnioy,  conseillier  et  advocat  de  monseigneur  en  sadicte  Chambre, 

aux  gaiges  ou  pension  de  deux  cens  frans  par  an  qui  se  doivent  paier  à  deux  termes 
en  l'an,  c'est  assavoir  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan,  et  moiennant  ce  ledit  maistre 
Gille  doit  plaidier,  soustenir,  deffendre  et  démener  les  causes,  procès  et  besoingnes 
de  mondit  seigneur,  en  faire  les  escriptures  et  celles  qui  appartiennent  estre  faictes 
pour  la  prosecucion,  conservacion  et  maintenement  de  ses  drois,  seignories, 
demaine,  noblesse  et  autres  choses  qui  lui  pevent  et  pourroient  touchier,  competer 
et  appartenir,  et  ce  nonobstant  il  puet  et  pourra  plaidier,  escrire  et  conseillier 
partout  et  là  où  bon  lui  semblera,  excepté  contre  lui  et  es  causes  touchans  et 
regardans  lui  et  son  procureur  gênerai  de  Flandres;  pour  ce  cy,  pour  les  termes 
de  Noël  cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  trois  ses 
quictances  cy  rendues,  300  frans,  valent  audit  prix  de  trente  sept  gros  quatre 
deniers  parisiz  pièce 560  1. 

9280.  A  Gautier  Mercian,  lequel  feu  mondit  seigneur  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint, 

par  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  de  Dijon  le  xxiii^  jour  d'avril  mcccc  et 
XVIII,  pour  consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  ledit  Gautier  lui  avoit 
fait  en  pluseurs  et  diverses  manières,  faisoit  chacun  jour  et  esperoit  que  feist 
ou  temps  avenir,  a,  confians  de  ses  sens,  vaillance,  loyauté,  preudommie  et  bonne 
diligence,  retenu  et  ordonné  son  procureur  gênerai  de  ses  pays  et  conté  de  Flandres, 
pour  et  ou  heu  de  Druet  de  La  Vacquerie,  lequel,  pour  certaines  causes  à  ce  le 
<  servans  >  mouvans,  il  en  a  deschargié  et  déporté,  à  tenir  et  exercer  icellui 
office  de  procureur  gênerai  [v°]  bien  et  deuement  comme  il  appartient,  aux  gaiges, 

(1)  En  marge  :  Soit  adverti,  mesmement  que  la        d'avoir  cedule  de  la  reste  cy  dessouLz.  Icelle  ne  soit 
quictance  ne  contient  aucune  assercion  et  on  requière        bailliee. 
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drois,  proufiz  et  emolumens  acoustumez  et  qui  audit  office  appartiennent,  tant 
comme  il  lui  plairoit,  ainsi  que  par  lesdictes  lettres  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour 
ce,  pour  sesdiz  gaiges  qui  sont  de  200  frans  par  an,  par  vertu  d'icelles  lettres  dont 
copie  est  cy  rendue  à  court,  avecques  deux  quictances  dudit  Gautier  aussi  cy 
rendues  <  icy  >  pour  les  termes  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit  et  saint 
Jehan  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  200  frans,  de  37  gros  4  deniers  parisiz  monnoye 
de   Flandres  pièce,   valent 373  1.  6  s.  8  d. 

9281.  A  lui,  depuis  ledit  jour  saint  Jehan  mil  ccccxix  jusques  au  x"  jour  de  novembre 

ensivant  oudit  an  ;  le  dit  receveur  ne  lui  a  aucune  chose  paie,  et  pour  ce  icy. . .  néant 

9282.  A  Thomas  Le  Boom,  huissier  de  ladicte  Chambre  du  conseil,  pour  ses  gaiges  qui  sont 

de  quinze  livres  parisiz  monnoie  de  Flandres  par  an,  à  les  prendre  sur  ladicte 
recepte  à  deux  termes,  Noël  et  Saint  Jehan;  pour  ce,  pour  lesdiz  termes  de  Noël 
cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf,  par  ses  quictances  cy 
rendues  <  avec  de  >  servant  pour  les  raesmes  termes  et  pour  Jehan  de  Crayem- 
brouc  cy  après 22  1.  10  s.  (1) 

9283.  A  Jehan  de  Craiembrouc  dessus  nommé,  aussi  huissier  de  ladicte  Chambre,  aux  gaiges 

de  quinze  livres  parisiz  par  an,  à  paier  à  deux  termes.  Saint  Jehan  et  Noël;  pour 
ce  cy,  pour  lesdiz  termes  de  Noël  cccc  dix  huit  et  saint  Jehan  et  Noël  cccc  et 
dix  neuf,  par  ses  quictances  rendues  sur  la  partie  précédente 22  1.  10  s. 

9284.  A  maistre  David  Bousse,  conseilher  et  maistre  des  comptes  de  mondit  seigneur  à 

Lille,  aux  gaiges  de  deux  cens  livres  parisiz  monnoie  de  France  par  an,  à  deirs 
termes,  Noël  et  Saint  Jehan  ;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  et  dix  huit, 
saint  Jehan  et  Noël  cccc  et  dix  neuf,  par  trois  ses  quictances  cy  rendues  à  court, 
300  livres  parisiz  dicte  monnoie  royal,  valent  monnoie  de  ce  présent  compte...  750 1. 

9285.  A  maistre  Dreue  Sucquet,  aussi  conseillier  de  mondit  seigneur  et  maistre  de  ses 

comptes  audit  LiUe,  aux  gaiges  de  deux  cens  livres  dicte  monnoie  de  France  par 
an,  à  paier  aux  termes  dessus  diz  ;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  mil  cccc 
et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  trois  ses  quictances  dont 
les  deux  sont  cy  rendues,  et  la  tierce  pour  ledit  terme  de  saint  Jehan  cccc  et  dix 
neuf  est  rendue  sur  la  partie  dudit  maistre  David  cy  devant,  trois  cens  livres  pari- 
siz dicte  monnoie,  valent  comme  dessus 750  1. 

9286.  A  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  pareillement  conseillier  et  maistre  desdiz  comptes 

à  Lille,  aux  gaiges  de  deux  cens  livres  parisiz  monnoie  de  France  par  an,  à  paier 
aux  termes  dessus  dis  ;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  et  dix  huit  et  saint 
Jehan  cccc  et  dix  neuf,  par  deux  ses  quictances  dont  l'une  est  cy  rendue  à  court 
et  l'autre  sur  la  partie  dudit  maistre  David  comme  dit  est  cy  devant,  deux  cens 
livres  parisiz  monnoie  royal,  valent  monnoie  de  ce  compte 500  1. 


(1)  En  marge  :  H  doit  quictance  desdiz  II  huissiers  pour  le  terme  de  Noël  cccc  xvni. 
H  l'a  depuis  rendue. 
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9287.  A  lui,  pour  semblable,  depuis  ledit  terme  de  saint  Jehan  jusques  au  iii^  jour  d'octobre 

[fol.  iiii'"^xvii]  ensivant  oudit  an  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  sa  quictance  cy  rendue 
à  court,  à  compter  par  rate  de  temps 138  1.  7  s. 

9288.  A  maistre  Jehan  de  Lanstais,  conseillier,  compare  de  mondit  seigneur  et  maistre  de 

ses  comptes  à  Lille,  auxdis  gaiges  de  deux  cens  livres  parisiz  monnoie  royal  par 
an,  à  paier  aux  termes  du  Noël  et  saint  Jehan  ;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël 
mil  cccc  dix  huit  et  saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  deux  ses  quictances 
rendues  l'une  ycy  et  l'autre  sur  la  partie  dudit  maistre  David,  deux  cens  livres 
parisiz  dicte  monnoie,  valent  monnoie  de  ce  compte 500  1.  (1) 

9289.  A  lui,  pour  ses  gaiges  depuis  ledit  jour  saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf  jusques  audit 

iii<'  jour  d'octobre  ensivant  oudit  an,  par  sa  quictance  cy  rendue . . .    138  1.  7  s. 

9290.  A  maistre  Guerin  Sucquet,  aussi  conseillier  et  maistre  desdis  comptes  de  mondit 

seigneur  audit  lieu  de  Lille,  aux  gaiges  de  deux  cens  frans  monnoie  royal  par 
chacun  an,  à  paier  comme  dessus  :  feu  monseigneur  derrain  trespassé,  que  Dieu 
pardoint,  par  ses  lettres  patentes  données  à  Paris  le  xv^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc 
et  dix  huit,  considerans  les  grans  et  notables  services  que  icellui  maistre  Guerin 
lui  avoit  fais,  tant  oudit  office  où  il  l'avoit  servy  bien  et  loyaument  par  grant  espace 
de  temps  à  certains  petiz  gaiges  et  sanz  avoir  les  gaiges  entiers  qui  audit  office 
appartiennent,  et  afin  qu'il  eust  mieulx  de  quoy  maintenir  son  estât  honnorable- 
ment  en  son  service,  et  pour  certaines  autres  causes  et  consideracions  à  ce  le 
mouvans,  a  voulu  et  ordonné  de  grâce  especial  que  ledit  maistre  Guerin  ait  et 
prengne  doresenavant  chacun  an  tant  qu'il  servira  en  icellui  office  telz  et  sem- 
blables gaiges  que  ont  et  prennent  les  autres  conseilhers  et  maistres  desdiz  comp- 
tes; pour  ce,  par  vertu  desdictes  lettres,  dont  copie  collationnee  en  la  Chambre  de 
iceulx  comptes  est  cy  rendue  à  court  avec  quittance  d'icellui  maistre  Guerin  pour 
ses  gaiges,  assavoir  est  depuis  le  jour  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  mil  cccc  dix  huit 
jusques  au  XV"  jour  d'aoust  ensivant  oudit  an,  au  pris  de  deux  cens  frans  mon- 
noie royal  par  an,  vint  huit  livres  neuf  solz  dix  deniers,  et  depuis  ledit  xv^  jour 
d'aoust  jusques  au  Noël  ensivant  en  icellui  an,  audit  pris  de  deux  cens  Uvres  pari- 
siz monnoie  royal,  qui  sont  les  plains  gaiges  d'un  maistre  desdiz  comptes,  deux  cens 

six  livres  douze  solz  dix  deniers  parisiz,  icy  pour  ces  deux  parties 

235  1.  2  s.  8  d. 

9291.  A  lui,  pour  ses  gaiges  des  termes  de  saint  Jehan  et  Noël  Tan  mil  cccc  et  dix  neuf, 

par  deux  ses  quictances,  l'une  cy  rendue  et  l'autre  sur  la  partie  dudit  maistre  David 
cy  devant,  deux  cens  livres  parisiz  monnoie  dicte,  valent  monnoie  de  ce  compte. . . 
500  1. 

9292.  A  Jehan  Malet,  clerc  de  ladicte  Chambre  des  comptes,  aux  gaiges  de  cinquante  escuz 

d'or  monnoye  royal  qui  se  paient  à  deux  termes,  saint  Jehan  et  Noël;  pour  ce  cy, 
pour  les  termes  de  Noël  mil  cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix 

(  1)  En  marge  :  Videantur  hec  verba. 


RECETTES  GÉNÉRALES  DES  COMTÉS  DE  FLANDRE  ET  D'ARTOIS     511 

neuf,  par  trois  ses  quictances  dont  l'une  est  rendue  sur  la  partie  dudit  maistre  David 

et  ycy  les  deux  autres,  soixante  quinze  escuz  d'or  monnoie  dicte,  valent 

152  1.  10  s. 

9293.  A  Jehan  Aubert,  lequel  monseigneur  qui  à  présent  est,  confians  de  ses  sens,  loyaulté 

et  [v°]  bonne  diligence,  a  retenu  et  receu  clerc  en  sa  Chambre  des  comptes  à  Lille 
aux  gaiges  de  50  frans  par  an  et  aux  autres  droiz,  proufiz  et  emolumens  acoustumez, 
à  payer  aux  termes  acoustumez,  comme  par  lettres  patentes  dudit  seigneur  sur  ce 
faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  xxiiii^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf  enregistrées  en  ladicte  Chambre  en  un  registre  commençant  illec  en  l'an 
mil  cccc  XVII,  folio  lxix,  plus  à  plain  puet  apparoir;  pour  ce  cy,  pour  ses  gaiges 
par  rate  de  temps  depuis  le  derrain  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  xix  jusques  au 
Noël  ensivant  oudit  an,  tout  incluz,  où  sont  56  jours  entiers,  qui  font  audit  pris 
de  50  frans  par  an,  par  sa  quictance  cy  rendue  à  court 14  1.    6    s.    5    d. 

9294.  A  Robert  Bourrée,  lequel  mondit  seigneur  qui  à  présent  est,  a  semblablement, 

confians  de  ses  sens,  loyauté  et  bonne  diligence,  retenu  et  receu  en  clerc  en  sadicte 
Chambre  des  comptes  à  Lille,  auxdiz  gaiges  de  50  frans  par  an  et  aux  autres  droiz, 
proufiz  et  emolumens  acoustumez,  à  paier  comme  dessus,  comme  par  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  les  jours  et  an  et  enregistrées 
comme  celles  de  Jehan  Aubert  cy  devant,  foUo  Lxx;  pour  ce  cy,  pour  ses  gaiges 
par  rate  de  temps  depuis  le  derrain  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  xix  jusques 
audit  jour  de  Noël  ensivant  oudit  an  tout  incluz,  où  sont  56  jours  entiers,  qui  font 

audit  pris  de  50  frans  par  an,  par  sa  quictance  cy  rendue  à  court 

14   l.   6   s.    5    d. 

9295.  A  maistre  Heinry  Goedhals,  doyen  de  l'église  de  Liège,  conseillier  de  monseigneur, 

lequel  feu  mondit  seigneur  de  Bourgoingne  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint, 
eu  regart  à  ce  que  à  son  parlement  de  ses  pays  et  contez  de  Flandres  et  d'Artois 
pour  aler  et  soy  traire  en  ses  duchié  et  conté  de  Bourgoingne  veoir  et  visiter  iceubc, 
où  il  n'avoit  esté  en  long  temps,  il  avoit  fait  et  ordonné  son  lieutenant  et  gouver- 
neur gênerai  de  sesdiz  contez  et  pays  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  son  filz, 
pour  aux  besoingnes  et  affaires  qui  y  afflueroient  pourveoir  de  par  lui  en  son  absence 
au  bien  de  lui  et  de  la  chose  publique  de  sesdis  pays  et  seignories,  par  quoy  il 
estoit  besoing  que  mondit  seigneur  son  filz  feust  bien  et  notablement  acompaignié, 
comme  vouloit  et  desiroit,  de  gens  de  conseil,  preudommes,  expers  et  eulx  cognois- 
sans  en  fait  de  justice  et  autres  matières  que  l'en  y  avoit  et  auroit  à  traitier  et 
expédier  de  jour  en  jour,  et  mesmement  d'un  chief  oudit  conseil  ayant  la  cure  et 
charge  principalment  desdictes  besoingnes,  et  considerans  les  grans  sens,  discre- 
cion  et  souffisance  que  des  pieça  par  expérience  de  fait  il  a  cogneu  et  sceu  estre 
en  la  personne  dudit  maistre  Heinry,  son  conseillier,  a,  confians  à  plain  [fol. 
iiii'"'xviii]  de  sa  loyauté  et  bonne  preudomie,  par  grant  avis  et  meure  deliberacion 
de  conseil,  ordonné  de  demourer  et  faire  résidence  continuelle  avec  mondit 
seigneur  son  filz  et  estre  son  conseillier  et  chief  de  sondit  conseil,  aux  gaiges  ou 
pension  de  mille  frans  monnoie  royal  qu'il  aura  et  prendra  de  lui  pour  ce  chacun 
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an,  tant  qu'il  lui  plaira,  à  deux  termes,  c'est  assavoir  Saint  Jehan  et  Noël,  dont  il 
veult  le  premier  terme  et  paiement  estre  au  Noël  mil  cccc  et  quatorze,  sur  et 
parmi  lesquelz  gaiges  ou  pension  de  mille  frans  par  an  ledit  maistre  Henry  sera 
tenu  de  aler  en  et  par  tout  sesdiz  pays  et  conté  de  Flandres  et  seignorie  de  Malines 
pour  les  fais  et  besoingnes  de  lui  et  dudit  monseigneur  son  filz,  tant  en  la  compai- 
gnie  d'icellui  comme  autrement,  toutes  et  quantes  fois  que  par  lui  ou  mondit 
seigneur  son  filz  ordonné  lui  sera,  et  pareillement  sera  en  sondit  pais  d'Artois 
avec  et  en  la  compaignie  d'icellui  monseigneur  son  filz  tant  seulement,  sanz  avoir 
ou  prendre  de  lui  ou  de  sondit  filz  autres  gaiges  quelzconques  ne  pour  ceste  cause, 
ainsi  que  de  ces  choses  et  autres  puet  plus  à  plain  apparoir  par  les  lettres  patentes 
de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  au  Quesnoy  le  Conte  le  xvi^  jour 
d'octobre  l'an  mil  CCCC  et  quatorze;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  dont 
copie  collationnee  par  maistre  Guy  de  Boye,  secrétaire  de  mondit  seigneur  et 
greffier  de  sa  Chambre  du  conseil  à  Gand,  est  cy  rendue  à  court  avec  quictance 
d'icellui  maistre  Heinry  aussi  cy  rendue  à  court,  avec  quittance  d'icellui  maistre 
Henry  aussi  cy  rendue,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  500  frans 
monnoie  royal,  valent,  à  37  gros  4  deniers  parisiz  pièce 933  1.  6  s.  8  d. 

9296.  A  lui,  pour  le  terme  de  saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  cinq  cens  frans  :  il  en  a 

esté  paie  par  le  compte  de  l'ayde  de  cent  mille  doubles  escuz  derrainement  accordez 
à  feu  monseigneur,  et  pour  ce  ycy néant 

9297.  Audit  maistre  Henry  Goedhals,  doyen  de  ladicte  église  de  Liège,  auquel  monseigneur 

qui  à  présent  est,  par  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  d'Arras  le  v''  jour  de 
janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  eu  regart  et  consideracion  à  ce  que  ledit  maistre 
Henry,  son  conseillier,  du  vivant  de  feu  mondit  seigneur  son  père  le  a  servy  par 
long  temps  comme  chief  de  son  conseil,  et  que  à  ceste  cause  il  eust  prins  de  feu 
mondit  seigneur  dedens  ledit  pays  de  Flandres  mille  frans  d'or  de  pension  par 
an,  mesmement  à  ce  que  pour  cause  des  seignories  qui  lui  sont  nouvellement 
avenues  et  escheues  par  la  succession  d'icellui  feu  seigneur  son  père  il  lui  convient 
et  convendra  plus  souvent  aler  hors  de  son  pays  de  Flandres  qu'il  n'avoit  acoustu- 
mé,  par  quoy  ledit  doyen  ne  le  pourroit  servir  à  ladicte  pension  sanz  avoir  creue 
et  augmentacion  de  gaiges  ou  d'autre  chose  à  l'avenant,  ayans  regart  aussi  aux 
grans,  notables  et  agréables  services  que  ledit  doyen  lui  a  fais  longuement  et 
loyaument  à  très  grant  cure,  soing  et  prudence  et  aux  grans  prudence,  preudom- 
mie  et  souffisance  que  par  expérience  de  fait  scet  et  cognoist  estre  en  la  personne, 
et  que  en  l'absence  de  son  chancelher  le  a  ordonné  pour  présider  en  son  conseil, 
[v°]  afin  qu'il  soit  plus  abstraint  de  persévérer  en  son  service  et  qu'il  ait  dont  il 
puist  en  icellui  mieulx  et  plus  honnorablement  maintenir  son  estât,  a  ordonné  et 
assigné  prenre  et  avoir  de  lui  chacun  an  tant  qu'il  lui  plaira  sur  la  recepte  générale 
de  ses  finances  ou  de  Flandres  la  somme  de  mille  frans,  au  pris  de  trente  sept 
gros  un  estrelin  monnoie  de  sondit  pays  de  Flandres  chacun  franc,  à  deux  termes, 
Noël  et  Saint  Jehan,  dont  il  veult  le  premier  terme  et  paiement  commencer  et 
estre  escheu  au  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit,  et  de  là  en  avant  d'an  en  an 
et  de  terme  en  terme,  et  avecques  ce,  actendans  les  grans  charges,  frais  et  despens 
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qu'il  convendra  audit  doien  faire  et  soustenir  en  son  service,  veult  et  lui  plaist 
que  toutes  et  quantesfois  qu'il  sera  devers  lui  hors  de  sondit  pays  de  Flandres 
il  ait  et  prende  de  lui,  oultre  ladicte  pension,  pour  les  gaiges  de  lui,  ses  gens  et 
chevaux  trois  frans  pour  jour  monnoie  dicte,  et  parmi  ce  n'aura  ne  prendra  en 
son  hostel  aucuns  autres  gaiges  ou  livrée;  pour  ce,  par  vertu  desdictes  lettres  dont 
copie  collationnee  à  l'original  par  maistre  <  Quentin  Menart  >  Guy  de  Boye, 
secrétaire  dudit  seigneur,  est  cy  rendue  à  court,  et  lettre  de  quictance  dudit  maistre 
Henry  aussi  cy  rendue  à  court,  icy  pour  ledit  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix 
neuf  dessus  dit,  cinq  cens  frans  dudit  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers 
parisiz   pièce 933  1.  6  s.  8  d. 

9298.  A  monseigneur  de  Roubais  et  de  Herzelles,  chevalier,  conseillier  et  chambellan  de 

monseigneur,  auquel  feu  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  patentes  et  pour  les  causes 
et  consideracions  plus  à  plain  contenues  et  declairees  en  icelles  données  à  Lille 
le  xxiiii^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  seize,  veriffiees  par  le  trésorier  de 
mondit  seigneur  sur  le  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois  présent  et  avenir, 
dont  vidimus  fu  rendu  à  court  par  le  compte  précèdent  ou  chappitre  de  voyaiges 
de  conseilliers  et  autres  officiers,  a  tauxé  et  ordonné  prenre  et  avoir  de  lui  en  et  sur 
la  recepte  générale  de  ses  finances  ou  sur  aucuns  de  ses  receveurs  particuliers, 
oultre  et  par  dessus  ses  gaiges  ou  pension  ordinaires,  toutes  et  quantes  fois  qu'il 
sera  devers  lui  pour  le  servir  oudit  estât  de  conseillier  ou  par  devers  monseigneur 
son  filz  et  tant  et  si  longuement  qu'il  y  demeurera,  la  somme  de  trois  frans  mon- 
noie royal  par  jour,  lesquelz  il  veult  lui  estre  paiez  par  sa  quictance  contenant 
afîirmacion  sur  ces  journées  qu'il  aura  vacquees  à  ladicte  cause;  pour  ce,  pour 
sesdiz  gaiges  par  jour  des  mois  de  juillet  et  aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  où  sont 
comprins  soixante  deux  jours,  par  sa  quictance  cy  rendue  à  court,  par  laquelle 
il  afferme  en  sa  conscience  avoir  vacquié  par  tout  ledit  temps  par  devers  et  ou 
service  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  icy  186  frans,  de  vint  six  solz 

huit  deniers  parisiz  forte  vieze  monnoie  de  Flandres  pièce,  valent 

289  1.  6  s.  8  d.  (1) 

9299.  A  lui,  pour  sesdis  gaiges  par  jour  des  mois  de  septembre,  octobre,  novembre,  décem- 

bre, janvier,  février  et  mars  oudit  an  mil  cccc  et  dix  huit,  où  sont  comprins  deux 
cens  douze  jours  qu'il  afferme  à  avoir  continuelment  et  entièrement  vaquiez  ou 
service  de  feu  mondit  seigneur  en  la  compaignie  de  mondit  seigneur  son  filz 
[fol.  iiii''^xix]  par  sa  quictance  cy  rendue  à  court,  ycy  six  cens  trente  six  frans, 
du  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  parisiz  pièce,  valent 1.187  1.  4  s. 

9300.  A  lui,  pour  semblable,  de  cent  quatre  vins  trois  jours  qu'il  a  affermé  en  sa  conscience 

avoir  vaquié  ou  service  de  mondit  seigneur  le  conte  à  présent  duc  de  Bourgoingne, 
par  tous  les  mois  d'avril,  may,  juing,  juillet,  aoust  et  septembre  mil  cccc  et  dix 
neuf  entièrement,  la  somme  de  cinq  cens  quarante  neuf  frans  dudit  pris,  valent. 
1.024 1. 16  s. 

(1)  En  marge  :   Soit   prins   garde   que   pendant   le  temps   cy  dessoubz  ledit  sire  de  Robais  ne  prengne 
aucuns  voiages  sur  monseigneur,  et  envoie  à  Dijon. 
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9301.  A  mondit  seigneur  de  Roubais  et  de   Herzelles,  auquel   mondit  seigneur  le  duc 

qui  à  présent  est,  vueillans  icellui  seigneur  de  Roubais  pourveoir  de  pareil  et  sem- 
blable estât  qu'il  avoit  avecques  feu  mondit  seigneur  son  père,  eu  regard  et  consi- 
deracion  aux  bons,  notables  et  agréables  services  qu'il  lui  a  fais  ou  temps  passé  et 
fait  chacun  jour  incessaument,  a,  après  ce  que  par  ses  autres  lettres  il  l'a  <  eu  > 
retenu  son  conseillier  et  chambellan,  a  ordonné  et  tauxé  pour  chacun  jour  qu'il 
sera  devers  lui  et  en  son  hostel  pour  le  servir  esdiz  estas  de  conseillier  et  cham- 
bellan trois  frans  par  jour,  à  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce  de  gaiges,  lesquelz 
il  prendra  sur  la  recepte  générale  de  ses  finances,  et  parmi  ce  ne  lui  sera  acompte 
par  les  escrocs  de  la  despense  de  son  hostel  aucuns  gaiges,  et  ne  prendra  Uvree 
en  icellui,  ainsi  que  tout  ce  que  dessus  est  escript  puet  plus  à  plain  apparoir  par 
lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Arras 
le  xxiii^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  lesquelles  par  Jehan  de  Pressy, 
gouverneur  gênerai  des  finances  de  mondit  seigneur,  sont  veriffiees  <  par  > 
sur  ledit  receveur  gênerai  de  Flandres  présent  et  avenir;  pour  ce  cy,  par  vertu 
desdictes  lettres  dont  est  cy  rendue  à  court  une  copie  collationnee  à  l'original 
par  maistre  Jehan  de  Gand,  secrétaire  dudit  seigneur,  et  quictance  d'icellui  sire 
de  Roubais  pour  sesdiz  gaiges  des  mois  d'octobre,  novembre,  décembre,  janvier 
et  de  cinq  jours  en  février,  où  sont  tous  entiers  cent  vint  huit  jours,  que  ledit  sire 
de  Roubais  par  sadicte  quictance  afferme  en  sa  conscience  avoir  vaquiez  en  la 
compaignie  et  ou  service  d'icellui  seigneur,  qui  font,  à  trois  frans  par  jour,  384 
frans,  et  valent  audit  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce . . .   716  1.  16  s.  (1) 

9302.  A  messire  Athis  de  La  Piere,  chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  monseigneur, 

auquel  mondit  seigneur  qui  à  présent  est,  pour  consideracion  des  grans,  notables 
et  continuelz  services  que  il  lui  a  fais  longuement  et  loyaument  en  plusieurs 
manières  et  afin  qu'il  feust  plus  obligié  et  abstraint  de  persévérer  et  que  mieulx 
et  plus  honnorablement  il  puest  avoir  et  maintenir  son  estât  en  son  service,  a 
ordonné  prenre  et  avoir  de  lui  chacun  an  doresenavant  tant  qu'il  lui  plaira  la 
somme  de  cinq  cens  frans,  du  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  parisiz  pièce 
de  pension,  à  deux  termes  en  l'an,  c'est  assavoir  au  Noël  et  à  la  Saint  Jehan  Baptiste, 
dont  il  a  voulu  le  premier  terme  commencier  et  escheoir  à  la  feste  de  Noël  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  [v"]  lettres  patentes  de 
mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Gand  le  vi^  jour  de  novem- 
bre mil  cccc  et  dix  neuf,  lesquelles  sont  expédiées  sur  le  receveur  gênerai  de 
Flandres  présent  et  à  venir  par  Jehan  de  Pressy,  lors  trésorier  de  mondit  seigneur; 
pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  dont  copie  collationnee  à  l'original  par 
maistre  Jehan  Sarrote,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  est  cy  rendue  à  court  aveuc 
quictance  dudit  messire  Athis  aussi  cy  rendue,  <  pour  ledit  terme  >  depuis  ledit 
vi^  jour  de  novembre  jusques  au  jour  de  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  <  deux 
cens  cinquante  frans  dudit  pris,  valent  >   où  sont  50  jours  inclus,  qui  valent  au 

(1)  En  marge  :  Il  doit  ladicte  copie,  si  soit  apportée,  ou  il  sera  rechargié  de  ladicte  somme. 
Il  l'a  rendue  sur  le  vi"  compte  G.  Le  Sauvage. 
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pris  de  51  solz  4  deniers  le  jour  par  rate  de  temps 

<  466L13S.  4d.  >  153L6s.  8d.(l) 

9303.  A  maistre  Thierry  Gherbode,  garde  des  Chartres  de  monseigneur  touchans  son  pays 

de  Flandres,  à  trois  cens  frans  de  gaiges  par  an,  à  deux  termes,  Noël  et  Saint  Jehan, 
et  parmi  ce  ledit  maistre  Thierry  des  voyages  qu'il  fera  pour  mondit  seigneur 
en  ses  besoingnes  et  affaires  oudit  pays  de  Flandres,  ne  aussi  ne  fera  il  <  pour 
cause  >  des  voiages  qu'il  fera  en  Artois  pour  cause  de  la  garde  desdictes  lettres 
seulement,  pour  quelconques  causes  que  ce  soit,  ne  aura  ou  prendra  aucuns 
gaiges  par  jour  de  mondit  seigneur,  mais  se  pour  autres  causes  il  y  aloit  par 
ordonnance  de  mondit  seigneur  il  auroit  gaiges  de  mondit  seigneur  telz  que  lui 
seroient  ordonnez  oultre  sadicte  pension;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  du  Noël 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  deux  ses  quictances 
cy  rendues  à  court,  trois  cens  frans,  valent  audit  pris  de  trente  sept  gros  quatre 
deniers  pièce 560  1. 

9304.  Audit  maistre  Thierry,  lequel  monseigneur  le  duc  Phehppe  qui  à  présent  est,  par  ses 

lettres  patentes  données  en  sa  ville  de  Gand  le  vi«  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf,  considerans  les  bons  et  notables  services  que  il  a  fais  longuement  et 
loyaument  en  pluseurs  manières  tant  à  feu  monseigneur  le  conte  Loys  et  à  feux 
messeigneurs  les  ducs  Phelippe  et  Jehan  de  Bourgoingne,  que  Dieu  pardoint, 
comme  à  lui  mesmes,  confians  plainement  de  ses  sens,  loyaulté  et  bonne  diligence, 
a  retenu  en  son  conseillier,  et  avec  ce  pour  la  bonne  et  grant  expérience  qu'il 
a  ou  fait  desdictes  chartres,  il  l'a  fait  et  ordonné  garde  d'icelles  chartres  et  de  tous 
autres  privilèges,  lettres  et  escriptures  touchans  son  pays  de  Flandres  et  autres 
qui  sont  et  seront  mises  en  ses  trésoreries  ordonnées  en  icellui  pays,  auxdiz  gaiges 
de  300  frans  d'or  par  an,  à  les  prendre  et  avoir  aux  termes  et  par  les  condicions 
cy  dessus  declairees  sur  sa  première  retenue;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes 
lettres  dont  copie  coUationnee  en  la  Chambre  desdiz  comptes  à  Lille  est  cy  rendue 
avecques  quittance  dudit  maistre  Thierry  <  de  et  sur  >  pour  le  terme  de  Noël 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  cent  cinquante  frans  dudit  pris  de  37  gros  4  deniers 
parisiz  pièce,  valent 280  1. 

9305.  A  maistre  Roland  du  Bois,  secrétaire  de  monseigneur  et  contreroUeur  des  comptes 

des  officiers  de  mondit  seigneur  en  ses  conté  et  pays  de  Flandres,  ville  et  seignorie 
de  Malines,  aux  gaiges  de  200  frans  monnoie  royal  qui  se  paie  à  deux  termes, 
Saint  Jehan  et  Noël;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  et  dix  huit  et  saint 
Jehan  ccccxix,  par  deux  ses  quictances  cy  rendues,  200  frans,  valent  audit  pris... 
373  1.  6  s.  8  d. 

9306.  Audit  maistre  Roland  du  Bois,  lequel  mondit  seigneur,  oye  la  bonne  relacion  qui 

[fol.  c]  faicte  lui  a  esté  de  la  personne,  sens,  discrecion  et  souffisance  d'icellui 

(1)  En  marge  :  H  doit  quittance.  est    relevé    par    mandement    de    monseigneur   iliec 

Il  l'a  rendue  en  à  la  fin  de  ce  compte  servant  cy         rendu, 
et  pour  la  sonime  de  313  1.  6  s.  8  d.  cy  royee,  dont  il 
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Roland  tant  en  fait  de  comptes  comme  en  justice  et  autrement  et  de  son  bon 
portement  oudit  office  de  contrerolleur,  et  aussi  pour  les  bons  services  qu'il  a 
fais  à  feu  mondit  seigneur  son  père  en  piuseurs  manières,  confians  de  sa  loyauté 
et  bonne  diligence,  a,  par  aviz  et  deliberacion  de  son  conseil,  mesmement  pour  la 
cognoissance  qu'il  a  en  ses  demaine  et  seignorie  en  Flandres,  fait,  ordonné  et 
établi  contrerolleur  desdis  comptes  de  ses  officiers  de  Flandres,  ville  et  seignorie 
de  Malines,  auxdis  gaiges  de  deux  cens  frans  d'or  monnoie  royal,  comme  de  tout 
ce  que  dit  est  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur 
sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  xxiii<'  jour  d'octobre  mil  cccc  et 
dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  dont  copie  collationnee  en  la  Chambre 
des  comptes  à  Lille  avec  quictance  dudit  maistre  Roland  est  cy  rendue  à  court 
pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  cent  frans  d'or,  dudit  pris 
de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce,  valent 186  1.  13  s.  4  d. 

9307.  A  messire  Guillebert  de  Lannoy,  chevalier,  conseillier,  chambellan  de  mondit  sei- 
gneur et  capitaine  de  son  chastel  à  l'Escluse,  aux  gaiges  acoustumez  qui  sont  de 
cinq  mille  trois  cens  frans  par  an,  moyennant  lesquelz  gaiges  il  devoit  avoir  et 
tenir  en  sa  compaignie  vint  cinq  hommes  d'armes,  sa  personne  et  le  chastellain 
dudit  chastel  comprins  en  icellui  nombre,  item,  trente  arbalestriers,  en  ce  comprins 
deux  prestres,  deux  canonniers  et  six  portiers,  et  vint  cinq  hommes  de  pié  appeliez 
piquenars,  bons  et  souffisans,  et  ausquelz  hommes  d'armes,  arbalestriers  et  pique- 
nars  il  devoit  paier  leurs  gaiges  en  la  manière  qu'il  seroit  d'accord  avec  eulx, 
tellement  que  mondit  seigneur  n'en  auroit  aucunes  plaintes  ou  poursuite  d'eulx, 
et  présentement  il  ne  tient  oudit  chastel  que  douze  hommes  d'armes  sanz  en  ce 
comprenre  sa  personne,  lesquelz  ont  chacun  six  frans  pour  mois,  item  vint  six 
arbalestriers,  en  ce  comprins  deux  prestres,  deux  canonniers  et  six  portiers  et 
ont  chacun  quatre  frans  pour  mois,  et  douze  picquenars  qui  prennent  chacun 
trois  frans  pour  mois,  et  montent  ensemble  lesdiz  gaiges  des  sauldoiers  deux 
cens  douze  frans  par  mois,  c'est  pour  un  an  entier  deux  mille  cinq  cens  quarante 
quatre  frans,  et  ledit  capitaine  prent  pour  son  estât,  en  ce  comprins  ses  gaiges 
d'un  homme  d'armes  pour  chacun  mois,  cent  deux  frans  deux  tiers,  qui  est  pour 
an  douze  cens  trente  deux  frans,  qui  montent  tous  ensemble  lesdiz  gaiges  des 
capitaine  et  sauldoiers  de  l'Escluse  trois  mille  sept  cens  soixante  seize  frans  par 
an,  et  pour  un  mois  entier  trois  cens  quatorze  frans  deux  tiers;  pour  ce  cy,  audit 
capitaine  et  sauldoiers  du  chastel  de  l'Escluse,  pour  leursdis  gaiges  des  mois  de 
juing  et  juillet  l'an  mil  CCCC  et  dix  huit,  sanz  y  comprendre  les  gaiges  d'un  homme 
d'armes,  par  monstre  et  reveue  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  conseiUier  (1)  [v°j 
de  mondit  seigneur  et  son  bailh  de  l'Eaue  comme  mareschal  dudit  chastel  à  ce 
commis  par  icellui  seigneur,  et  quictance  dudit  capitaine,  tout  cy  rendu  à  court, 
la  somme  de  617  frans  1  tiers,  du  pris  de  33  gros  vielle  monnoie  de  Flandres  pièce. 


(1)  En  marge  :  l\  doit  copie  de  la  commission  dudit  Godefroy  sur  le  fait  de  faire  et  recevoir  lesdictes 
monstres. 
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valent  mille  dix  huit  livres  douze  soiz  parisiz  viez,  valent  monnoie  de  ce  compte. . . 
891  i.  5  s.  6  d. 

9308.  A  lui,  pour  semblable,  et  les  mois  d'aoust,  septembre,  octobre,  novembre,  décembre 

et  janvier  mil  cccc  et  dix  huit  dessus  dit,  par  monstres  et  reveues  dudit  Godefroy 
et  quictance  d'iceliui  capitaine,  tout  cy  rendu  à  court,  dix  huit  cens  cinquante 
deux  frans,  du  pris  de  33  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  pièce,  valent  <  va- 
lent, déduit  et  rabatu  >  3.055  livres  16  solz,  dont  fait  à  rabattre  la  somme  de 
32  livres  9  solz  dicte  nouvelle  monnoie  pour  la  diminucion  de  la  vielle  monnoie 
escheue  en  aoust  cccc  xvii  ;  pour  ce  cy,  pour  le  demeurant  la  somme  de ... . 
3.023  L  7  s.  (1) 

9309.  Audit  capitaine,  pour  semblable,  et  les  mois  de  février  et  mars  l'an  dessus  dit,  par 

monstres  et  reveues  dudit  Godefroy  et  quictance  dudit  capitaine,  tout  cy  rendu, 
six  cens  dix  sept  frans  un  tiers  dudit  pris,  valent 1.018  1.  12  s. 

9310.  A  lui,  pour  semblable  et  les  mois  d'avril,  may  et  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 

par  monstres  et  reveues  dudit  Godefroy  et  quictance  d'iceliui  capitaine  cy  rendue 
à  court,  neuf  cens  vint  six  frans,  du  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  monnoie 
de  Flandres  pièce,  valent 1.728  1.  10  s.  8  d.  (2) 

9311.  A  lui,  pour  semblable  et  les  mois  de  juillet,  aoust,  septembre,  octobre,  novembre, 

décembre  et  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit,  par  monstres  et  reveues 
dudit  Godefroy  et  quictance  d'iceliui  capitaine,  tout  cy  rendu  à  court,  deux  mille 
cent  soixante  frans  demi  six  solz  deux  deniers  maille  parisiz,  dudit  pris  de  trente 
sept  gros  quatre  deniers  parisiz  le  franc,  valent 4.033  1.  4  s.  10  d.  ob.  (3) 

9312.  A  Symon  de  Dienart,  sauldoier  du  chastel  de  l'Escluse,  lequel  monseigneur  le  conte 

de  Charrolois,  comme  lieutenant  et  ayant  en  l'absence  et  par  l'ordonnance  de  feu 
mondit  seigneur  son  père  le  gouvernement  de  ses  pais  et  contez  de  Flandres  et 
d'Artois,  oye  la  bonne  relacion  à  lui  faicte  par  pluseurs  des  gens  et  serviteurs  de 
mondit  seigneur  son  père  de  la  personne  dudit  Symon,  et  consideracion  eue 
aux  bons  et  agréables  services  qu'il  a  fais  en  pluseurs  et  diverses  manières  à  icellui 
seigneur  son  père,  confians  plainement  de  ses  sens,  loyauté,  preudommie  et 
bonne  diligence,  a,  par  manière  de  provision  jusques  à  ce  que  par  mondit  seigneur 
son  père  en  sera  autrement  ordonné,  institué  et  commis  maistre  des  garnisons 
dudit  chastel  de  l'Escluse,  lors  vaquant  par  le  trespas  de  feu  Hughe  de  Bilke, 


(1)  En  marge  :  Il  doit  quittance. 
Il  l'a  depuis  rendue. 

(2)  En  marge  :  Loquatur  pour  le  pris  des  frans 
qu'il  veult  prendre  à  37  s.  4  d.,  et  par  les  comptes 
precedens  n'ont  esté  prins  qu'à  33  gros. 

(3)  En  marge  :  Les  gaiges  des  10  mois  cy  dessoubz 
montans  à  3.086  fr.  demi  6  s.  6  d.  ob.  sont  cy  passez 
en  compte  quant  au  receveur,  par  mandement 
de  monseigneur  au  pris  de  37  s.  4  d.  le  franc,  lesquels 
frans  reviennent,  à  compter  33   gros  pour  franc, 


à  3.492  fr.  demi  6  s.  6  d.,  ainsi  trop  paie,  qui  est  à 
recouvrer  sur  eulx,  la  somme  de  405  fr.  demi  dudit 
pris  de  33  gros  le  franc,  dont  au  jour  d'uy  xvi  d'octo- 
bre cccc  xxn  a  esté  ordonné  à  Gautier  Poulain, 
receveur  de  Flandres,  qui  ad  ce  s'est  comprins  au 
burel,  qu'il  déduise  et  rabate  ausdiz  capitaine  et 
sauldoiers  de  ce  qu'il  leur  est  deu,  et  semblablement 
le  signifie  à  Godefroy  Le  Sauvage,  son  prédécesseur 
oudit  office,  afin  qu'il  leur  rabate  semblablement 
s'aucime  chose  leiu'  doit  de  son  temps. 
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pour  icellui  office  tenir  et  exercer  aux  gaiges  ou  pension  de  trente  francs  par  an, 
à  les  prendre  et  avoir  sur  ladicte  recepte  de  Flandres,  comme  il  appert  par  lettres 
de  mondit  seigneur  le  conte  données  en  la  ville  d'Arras  le  vi^  jour  de  septembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  dont  vidimus  est  cy  rendu  à  court;  et  depuis  feu  mondit 
seigneur  le  duc  Jehan,  par  ses  lettres  patentes  données  à  <  Arras  >  Pontoise 
le  xix^  jour  de  juing  mil  CCCC  et  dix  neuf,  pour  le  bon  rapport  et  tesmoingnage 
que  fais  lui  ont  esté  de  la  personne  d'icellui  Symon,  a  donné  ledit  office  à  icellui 
Symon  aux  gaiges  acoustumez,  comme  par  icelles  lettres  dont  copie  est  cy  rendue 
puet  apparoir,  et  après  ce  mondit  seigneur  [fol.  Ci]  le  conte  à  présent  duc  de  Bour- 
goingne  depuis  qu'il  est  succédé  à  la  conté  de  Flandres  a  de  nouvel  donné  icellui 
office  audit  Symon  aux  gaiges  dessus  diz,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  ses 
lettres  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Gand  le  xiii^  jour  d'octobre  l'an 
mil  CCCC  et  dix  neuf  dont  <  vidimus  est  cy  >  copie  est  aussi  cy  rendu  à  court; 
pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  et  quictance  dudit  Simon  cy  rendue  à  court 
pour  le  terme  du  vii^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  quinze  francs,  de 
trente  trois  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  pièce,  valent 24  1.  15  s. 

9313.  A  lui,  pour  semblable  et  pour  le  terme  <  des  >  du  vii^  jour  de  septembre  <  et  de 

mars  >  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  <  deux  ses  >  sa  quictance  cy  rendue, 
<  trente  >  15  frans,  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  parisiz  pièce,  valent 
<  56  1.  >  28  1. 

9314.  A  messire  Roland  d'Uutkerke,  chevalier,  conseillier  et  chambellan  de  monseigneur, 

lequel  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  par  ses  lettres  patentes  données 
à  Troyes  le  vii^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  consideracion 
des  bons  et  agréables  services  que  lui  a  fais  ledit  messire  Roland  longuement 
et  loyaument  en  pluseurs  et  diverses  manières,  fait  chacun  jour  et  espoire  que 
face  ou  temps  avenir,  confians  à  plain  de  ses  sens,  vaillance,  loyauté,  preudommie 
et  bonne  diligence,  a  ordonné,  commis  et  establi  capitaine  des  chaste!  et  ville 
de  Dunkerke  et  des  appartenances,  en  deschargant  et  déportant  tous  autres  capi- 
taines paravant  par  lui  à  ce  ordonnez  et  estabiis,  et  lui  donnant  plain  povoir, 
auctorité  et  mandement  especial  de  tenir  et  garder  bien,  diligemment  et  loyau- 
ment lesdiz  chaste!,  ville  et  appartenances,  de  faire  faire  en  iceuix  de  jour  et  de 
nuyt  guets  et  gardes  toutes  et  quantesfois  qu'il  appartendra  et  que  bon  et  expé- 
dient lui  semblera,  et  en  oultre  de  faire  tout  ce  que  bon  et  loyal  capitaine  puet 
et  doit  faire  et  que  audit  office  appartient  et  est  acoustumé  de  faire,  aux  gaiges 
de  cinq  cens  frans,  de  trente  six  gros  vielle  monnoie  de  Flandres  pièce  par  an, 
à  paier  à  deux  termes  en  chacun  an,  c'est  assavoir  Saint  Jehan  et  Noël,  dont 
mondit  seigneur  veult  le  premier  terme  et  paiement  estre  compté  et  commencier 
au  jour  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  <  sept  >  huit, 
ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres  <  dont  copie  >  expédiées 
au  dos  par  Jehan  de  Noident,  receveur  gênerai  de  toutes  les  finances  dudit  seigneur, 
dont  coppie  collationnee  par  maistre  Guy  de  Boye,  secrétaire  d'icellui  seigneur, 
est  cy  rendue  à  court;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  <  pour  le  terme 
de  >  depuis  le  viii'=  jour  de  janvier  M  cccc  xvii  qu'il  fist  le  serement  dudit  office 
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jusques  au  jour  saint  Jehan  Baptiste  l'an  mil  cccc  et  dix  <  sept  >  huit  escheu 
par  le  temps  du  compte  précèdent,  où  sont  168  jours,  qui  valent,  au  pris  de 
49  solz  3  deniers  obole  poitevine  par  jour,  414  livres  4  soiz  6  deniers  dicte  vielle 
monnoie,  par  quictance  dudit  messire  Roland  aussi  cy  rendue  à  court,  <  deux 
cens  cinquante  frans,  du  pris  de  trente  six  gros  viez  le  franc,  valent  quatre  cens 

cinquante  livres  parisiz  viez  >   qui  font  monnoie  de  ce  compte 

<  3941.  5  s.  >  362  1.  8  s.  11  d.  poit. 

9315.  A  lui,  pour  semblable,  et  les  termes  de  Noël  cccc  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  rail 

cccc  et  dLx  neuf,  par  <  trois  >  ses  quictances  dont  l'une  pour  le  terme  de  Noël 
cccc  et  dix  huit  est  cy  devant  rendue  sur  la  partie  précédente,  et  <  les  autres 
deux  sont  >  l'autre  est  ycy  rendue  à  court,  sept  cens  cinquante  frans,  du  pris 
de  trente  <  sLx  >  <  sept  >  six  [v°]  gros  monnoie  de  Flandres  pièce  <  valent  > 
selon    sadicte    retenue,    valent 1.350    1. 

9316.  A  Wulfart  de  Ghistelle,  escuier,  chastellain  du  chastel  de  Courtray,  aux  gaiges 

de  deux  cens  escuz,  de  trente  gros  fors  l'escu,  qu'il  prent  chacun  an  sur  ladicte 
recepte  à  cause  de  la  capitainerie  et  garde  dudit  chastel,  à  deux  termes,  assavoir 
est  <  Saint  Jehan  et  >  Noël  et  Saint  Jehan;  pour  ce  cy,  pour  le  terme  de  Noël 
mil  cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  <  deux  ses  > 
quictance  cy  rendue,  trois  cens  escuz  dudit  pris  de  30  gros  l'escu,  valent,  à  40  gros 
nouvelle  monnoie  dudit  pays  de  Flandres  <  chacun  escu,  valent  > ,  à  rapporter 
à   monnoie    de    ce    compte 600  1. 

9317.  A  messire  Soliier  de  Bailleul,  chevaUer,  capitaine  de  la  ville  et  chastel  de  Neufport, 

aux  gaiges  de  deux  cens  livres  parisiz  monnoie  de  Flandres  qu'il  prent  par  an 
sur  ladicte  recepte,  à  deux  termes,  c'est  assavoir  <  au  xxvi^  jour  d'avril  et  > 
au  xxvi^  jour  d'octobre  et  au  xxvi^  jour  d'avril;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  du 
xxvi^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  du  xxvi^  jour  d'avril  l'an  mil  cccc 
et  dix  neuf,  par  quictance  dudit  messire  Sohier  cy  rendue  à  court 200  1. 

9318.  A  lui,  pour  semblable,  et  le  terme  du  xxvi^  jour  d'octobre  mil  cccc  dix  neuf  dessus 

dit,  par  sa  quictance  cy  rendue  à  court 100  1.  (1) 

9319.  A  Boudin  Oliviers,  chastellain  du  chastel  d'Audenarde,  aux  gaiges  de  deux  cens 

frans  par  an,  à  deux  termes,  c'est  assavoir  à  la  Pasque  et  à  la  Saint  Rémi;  pour  ce, 
pour  le  terme  de  saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  par  sa  quictance  cy  rendue 
à  court,  cent  frans,  du  pris  de  trente  trois  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres 
pièce,  valent 165  1. 

9320.  A  lui,  pour  semblable  et  les  termes  de  Pasques  et  saint  Rémi  l'an  rail  cccc  et  dix  neuf, 

par  sa  quictance  cy  rendue,  deux  cens  frans,  valent  à  37  gros  4  deniers  parisiz 
pièce 373  1.  6  s.  8  d. 


(1)  En  marge  :  Il  doit  quictance. 
Il  l'a  depuis  rendue. 
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9321.  A  messire  Phelippe  Le  Josne,  chevalier,  chasteilain  du  chastel  de    Chaefftinghes, 

pour  ses  gaiges  qui  sont  de  400  livres  par  an,  ledit  messire  Phelippe  prent  lesdiz 
gaiges  par  sa  main  sur  la  recepte  et  baiUie  dudit  lieu  de  Chaefftinghes  dont  il 
est  receveur  et  bailli,  comme  il  appert  par  son  compte  sur  ce  fait  à  la  Renenghe 
M  cccc  xiiii,  et  pour  ce  ycy néant 

9322.  A  messire  Jehan  Bianquart  l'ainsné,  chevalier,  capitaine  du  chastel  de  Ruplemonde, 

aux  gaiges  de  trois  cens  frans  par  an  que  l'en  a  acoustumé  de  paier  de  mois  en 
mois  ;  pour  ce  cy,  <  sesdiz  gaiges  de  vint  mois  entiers  feniz  le  derrenier  jour  de 
janvier  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf,  par  sa  quictance  cy  rendue  à  court,  cinq  cens 
frans,  du  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce...  933  1.  6  s.  8  d.  >  ,  <  pour 
II  mois  finiz  le  derrain  de  juillet  Mccccxviii,  50  frans,  de  33  solz  vielle  monnoie 
de  Flandres  pièce,  valent. . .  73  1.  3  s.  9  d.  >  pour  il  mois  et  demi  finis  le  xv^  jour 
d'aoust  Mccccxviii,  62  frans  demi,  de  33  solz  vielle  monnoie  de  Flandres  le  franc, 
valent,  à  monnoie  de  ce  compte 90  1.  4  s.  8  d.  poit. 

9323.  <  A  lui,  pour  xviii  mois  >  A  lui,  pour  <  xv  >   ses  gaiges  de  xvii  mois  et  demi 

finiz  le  derrain  jour  de  janvier  Mccccxix,  437  frans  demi,  valent,  à  37  sok  4  deniers 
le   franc 816  L    13    s.   4   d. 

9324.  A  Jehan  <  de  Le  >   Halle,  concierge  et  garde  de  l'ostel  de  monseigneur  à  Bruges, 

à  vint  livres  parisiz  de  gaiges  par  an,  à  paier  à  la  Renenghe;  pour  ce,  pour  la 
Renenghe  mil  cccc  et  dix  huit,  par  sa  quictance,  vint  livres  febles,  valent  monnoie 
de  ce  compte 17  1.  10  s. 

9325.  A  lui,  pour  la  Renenghe  de  l'an  mil  quatre  cens  et  dbc  neuf,  par  sa  quictance  cy 

rendue  à  court 20  1. 

[fol.   Cil] 

9326.  A  Lievin  d'Alost,  fîlz  de  feu  Jehan,  portier  de  la  premier  porte  de  l'ostel  de  mon- 

seigneur à  le  Walie  à  Gand,  que  souloit  tenir  ledit  Jehan  son  père,  aux  gaiges  de 
douze  livres  parisiz  par  an,  à  paier  au  Noël;  pour  ce  cy,  pour  les  termes  de  Noël 
mil  CCCC  et  dix  huit  et  du  Noël  mil  cccc  et  dix  neuf,  par  ses  quictances  cy  ren- 
dues    24  1.  (1) 

9327.  A  messire  Victor,  bastart  de  Flandres,  lequel  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint, 

ayans  en  mémoire  les  grans,  notables  et  agréables  services  que  lui  avoit  fait  ou 
temps  passé  ledit  messire  Victor,  et  mesmement  en  <  l'année  >  l'armée  mil  cccc 
et  xvii  à  rencontre  des  adversaires  du  roy  nostre  sire  et  les  siens,  faisoit  chacun 
jour  et  esperoit  que  feist  ou  temps  avenir,  pour  la  singuhere  affeccion  qu'il  avoit 
à  lui,  et  aussi  pour  recompensacion  de  piuseurs  pertes,  frais,  missions  et  despens 
qu'il  avoit  euz  et  soustenuz  pour  le  fait  et  occasion  de  son  service  et  pour  certaines 
autres  causes  qui  à  ce  le  meurent,  confians  à  plain  de  sa  loyaulté,  vaillance  et 
bonne  dihgence,  a  commis,  ordonné  et  cstabli  capitaine  de  sa  ville  de  Biervliet 

(1)  En  marge  :  li  doit  quictance  du  terme  de  Noël  cccc  xix.  Reddidit.  Loquatur  pour  la  monnoie. 
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en  son  pays  de  Flandres  pour  et  ou  lieu  de  messire  Clais  Utenhove,  lequel,  pour 
certaines  causes  qui  à  ce  l'avoient  meu  et  meurent,  il  en  avoit  deschargié  et  des- 
chargoit,  pour  icellui  office  de  capitainerie  tenir  et  exercer  par  sondit  conseilUer 
et  chambellan  aux  gaiges,  drois,  proufiz  et  emolumens  acoustumez  et  qui  y  appar- 
tiennent, tant  comme  il  lui  plairoit,  lesquelz  gaiges  sont  de  cent  nobles  par  an,  et  se 
paient  à  deux  termes,  c'est  assavoir  Saint  Jehan  et  Noël,  ainsi  que  de  ce  que  dit  est 
puet  apparoir  par  lettres  patentes  dudit  seigneur  données  à  Chartres  le  xvi*  jour  de 
novembre  mil  cccc  et  dix  sept;  pour  ce,  pour  sesdiz  gaiges,  assavoir  est  depuis 
le  xix^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  sept  inclus  jusques  <  à  la  Noël  > 
au  <  mi  >  xvii^  aoust  ensivant  en  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  où  sont  242  jours 
entiers,  <  66  nobles  trois  quars  dix  gros  et  demi  de  soixante  seize  <  xii  >  solz 
parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres  pièce  >  à  19  solz  8  deniers  obole  poitevine 

<  pièce  > ,  valent  238  livres  14  solz  5  deniers  <  febles  >  vielle  monnoie,  valent 
à  nouvelle  208  livres  17  solz  8  deniers   <  de  72  solz  viez  pièce;  item,  depuis 

<  ladicte  mi  >  ledit  xvii  aoust  jusques   au  Noël   ensivant  oudit  an,  où  sont 

<  131  >  129  jours  entiers,  <  35  nobles  3  quars  10  gros  et  demi,  de  76  solz  > 
à  20  solz  10  deniers  le  jour,  134  livres  7  solz  6  deniers,  et  <  pour  dudit  >  depuis 
ledit  terme  de  Noël  jusques  à  la  Saint  Jehan  quatre  cens  et  dix  neuf,  cinquante 
nobles  audit  pris  de  soixante  seize  solz  dicte  nouvelle  monnoie  pièce,  <  sont 
ensemble  >  valent  cent  <  cinquante  un  nobles  trois  quars  dix  gros  demi  > 
90  Uvres,  lesquelz  ledit  receveur  a  paiez  audit  messire  Victor  par  vertu  desdictes 
lettres  cy  rendues  à  court,  lettres  de  messeigneurs  du  conseil  à  Gand  et  certiffi- 
cacion  de  Boudin  Janssone,  bailli  de  Hulst,  touchans  la  possession  prinse  dudit 
office,  autres  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  données  à  Provins  le  liii^  jour 
de  may  cccc  et  dix  neuf,  actache  de  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  touchans 
le  serement  dudit  office  et  le  paiement  des  gaiges  et  quictance  d'icellui  messire 
Victor  aussi  tout  cy  rendu  à  court,  et  <  valent  >  montent  icy  <  lesdiz  cent 
cinquante  ung  noble  trois  quars  dix  gros  demi  aux  pris  dessus  diz  >  lesdictes 
III  parties,  monnoie  de  ce  présent  compte 533  1.  5  s.  2  d. 

9328.  A  lui,  pour  le  terme  de  Noël  l'an  mil  cccc  xix,  par  sa  quictance  cy  rendue,  50  nobles 

dudit  pris  de  76  sok  pièce,  vdent 190  1.  (1) 

9329.  A  Guerart  Le  Hamere  et  Guillaume  Le  Bay,  commis  à  la  garde  de  la  lieve  du  franc 

molage  à  Harlebeque  qu'ilz  doivent  garder  à  pié,  pour  leiurs  gaiges  qui  sont  [v°] 
de  vint  livres  et  une  robe  de  soixante  solz  chacun  an,  pour  ce  cy,  pour  deux  ans 
fenis  au  viii'*  jour  de  novembre  mil  cccc  et  dix  neuf  <  par  quictance  cy  rendue 
à  court  >  quarante  six  Uvres  parisiz;  ilz  ont  esté  paiez  par  le  fermier  dudit 
avoir  de  Harlebeque,  ladicte  somme  est  défalquée  en  son  compte  sur  ce  fait,  et 
pour   ce   ycy néant 

9329  bis.  A  Clais  de  Materne,  contrerolleur  et  clerc  des  mours  de  monseigneur  en  Plandres, 
aux  gaiges  de  douze  frans  par  an,  à  paier  au  premier  jour  d'avril;  pour  ce  ycy, 

(1)  En  marge  :  D  doit  quictance. 
Il  l'a  depuis  rendue. 
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pour  le  premier  jour  d'avril  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  avant  Pasques,  par  sa  quic- 
tance  cy  rendue,  12  frans,  valent  à  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce. . .  22  1.  8  s. 

9330.  A  religieuse  et  honneste  personne  dame  Emerance  de  Galonné,  abbesse  de  Port  Roys, 

vers  les  marches  de  Paris,  à  laquelle  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint, 
par  ses  lettres  patentes  données  en  son  chastel  de  Hesdin  le  ix"^  jour  de  may 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  sept,  pour  consideracion  de  ce  qu'elle  avoit  esté  longue- 
ment prisonnière  et  mise  hors  de  sadicte  abbaye  en  hayne  de  lui  et  pour  ce  que 
elle  avoit  tenu  son  parti,  pour  laquelle  cause  elle  avoit  eu  à  souffrir  pluseurs  grans 
pertes  et  dommaiges  et  estoit  demouree  sanz  provision  de  vivre,  a,  en  recompen- 
sacion  desdictes  pertes  et  dommaiges  et  aussi  afin  qu'elle  eust  de  quoy  maintenir 
son  estât  jusques  à  ce  qu'elle  puisse  retourner  seurement  en  sadicte  abbaye  ou 
qu'elle  soit  aucunement  pourveue  de  son  vivre,  ordonné  pension  de  soixante 
livres  parisiz  monnoie  du  roy  nostre  sire  par  an,  tant  comme  il  lui  plaira,  pour 
icelle  prenre  et  avoir  par  son  receveur  de  Lille  présent  et  avenir,  c'est  assavoir  à  la 
Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  sept  pour  la  première  année  la  somme  de  soixante 
livres  parisiz  dicte  monnoie  et  depuis  lors  en  avant  à  deux  termes,  c'est  assavoir 
Noël  et  Saint  Jehan,  à  chacun  d'iceulx  termes  trente  livres  parisiz  dicte  monnoie, 
et  pour  ce  que  ladicte  dame  n'a  peu  avoir  aucun  paiement  d'icelle  pension  parce 
que  ladicte  recepte  de  Lille  sur  laquelle  elle  estoit  assignée  estoit  tellement  chargée, 
tant  à  cause  des  fiefz  et  aumosnes,  gaiges  d'officiers  comme  des  gaiges  des  chas- 
tellain  et  sauldoiers  du  chastel  dudit  Lille  et  autrement,  que  bonnement  elle  ne 
povoit  souffire  à  le  paye  et  satisfacion  de  l'ordinaire,  monseigneur  le  duc  PheUppe 
qui  à  présent  est,  pour  lors  conte  de  Charrolois,  par  ses  lettres  patentes  données 
à  Arras  le  iii^  jour  de  mars  l'an  M  cccc  xvii,  les  choses  dessus  dictes  considérées, 
à  l'umble  supphcacion  d'icelle  dame  a,  à  la  mesme  dame  et  abbesse,  octroyé  de 
grâce  especial  que  ladicte  pension  de  soixante  livres  parisiz  par  an  aux  termes  et 
en  la  manière  cy  devant  declairez,  ensemble  les  arrieraiges  qui  en  povoient  estre 
deuz,  elle  eust  et  preinst  sur  les  deniers  de  la  recepte  générale  de  Flandres  tant  et 
si  longuement  comme  il  plairoit  à  feu  mondit  seigneur  son  père,  ainsi  que  de  tout 
ce  que  cy  dessus  est  touchié  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lesdictes  lettres  tant 
de  feu  mondit  seigneur  comme  de  mondit  seigneur  son  filz  cy  rendues  à  court; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  de  ladicte  abbesse  aussi  cy  rendue  à 
court  pour  les  termes  de  saint  [fol.  cm]  Jehan  et  Noël  l'an  mil  cccc  et  dix  sept 
et  saint  Jehan  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  quatre  vins  dix  livres  parisiz  dicte  monnoie 
royal,  valent  à  42  gros  vielle  monnoie  de  Flandres  la  livre,  qui  font  <  à  36  solz 
8  deniers  parisiz  fors  pièce  133  livres  6  solz  8  deniers  parisiz  et  >  à  monnoie  de 
ce  compte 165  l.  7  s.  6  d. 

9331.  Au  devant  nommé  Berthelemi  Le  Vooght,  conseilUer  de  monseigneur  et  son  receveur 

gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  aux  gaiges  de  trois  cens  frans  d'or  monnoie  royal 
par  an;  pour  ce  cy,  pour  sesdiz  gaiges  depuis  le  jour  de  la  Saint  Jehan  Baptiste 
mil  cccc  et  dix  huit  jusques  à  la  Saint  Jehan  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf, 
où  est  un  an  entier,  trois  cens  frans,  valent  à  37  solz  4  deniers  parisiz  pièce...  560  l. 


# 
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9332.  A  lui,  pour  ses  gaiges  depuis  ladicte  Saint  Jehan  Baptiste  l'an  mil  quatre  cens  et 

dix  neuf  jusques  au  vi«  jour  de  février  incluz  oudit  an,  où  sont  tous  entiers  227  jours, 
qui  font  à  compter  par  rate  de  temps  et  égale  porcion  cent  quatre  vins  six  frans 
unze  solz  cinq  deniers  poitevine  tournois  monnoye  et  au  pris  dessus  dit,  valent... 
348  1.  5  s.  4  d. 

9333.  Au  devant  nommé  messire  Guillebert  de  Lannoy,  chevalier,  conseillier,  chambellan 

de  monseigneur  et  capitaine  de  son  chastel  de  l'Escluse  (1),  la  somme  de  501  livres 
11  solz  8  deniers  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres  que  ledit  receveur  a  paie 
à  lui  et  à  ses  compaignons  sauldoiers  dudit  chastel  pour  la  parpaye  de  leurs  gaiges 
du  temps  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  de  16  jours  en  aoust  M  cccc  xviii  et  de  tous 
les  mois  de  septembre,  octobre,  novembre,  décembre,  janvier,  février  et  mars 
ensivant  oudit  an  mil  cccc  xviii,  montent  ensemble  à  2.315  frans,  lesquelz  ledit 
receveur  ne  leur  avoit  volu  paier,  fors  au  pris  de  33  gros  dicte  nouvelle  monnoie 
la  pièce,  et  on  les  leur  devoit  paier  comme  ilz  disoient  lors  au  pris  de  37  gros 
4  deniers  parisiz  d'icelle  monnoie  chacun  franc,  selon  l'ordonnance  sur  ce  faicte 
par  feu  mondit  seigneur  dont  plus  à  plain  est  faicte  mencion  en  l'introyte  de  ce 
chappitre,  et  par  ainsi  leur  en  competoit  et  estoit  deu  de  reste  pour  chacun  desdiz 
frans  4  solz  4  deniers  parisiz  monnoie  dicte,  qui  font  lesdiz  501  livres  11  solz 
8  deniers  parisiz;  pour  ce  cy,  par  quictance  dudit  messire  Guillebert  cy  rendue 
à  court,  ensemble  par  vertu  de  certaines  lettres  de  mondit  seigneur  données  à 
Gand  le  derrain  jour  de  mars  l'an  mil  iiii'^  et  xxi  après  Pasques,  servans  tant  pour 
ceste  partie  comme  pour  les  autres  de  ce  chappitre  touchans  lesdiz  capitaine  et 
savddoiers  dudit  chastel  par  lesquelles  est  mandé  à  mesdiz  seigneurs  de  ses 
comptes  à  Lille  que  ilz  allouent  les  gaiges  d'iceulx  capitaine  et  sauldoiers  entière- 
ment depuis  la  mi  aoust  mil  cccc  xviii  en  avant,  chacun  franc  au  pris  de  37  gros 
4  deniers,  aussi  cy  rendu  à  court,  lesdiz 501  1.  11  s.  8  d.  p. 

9334.  A  maistre  Jehan  de  Beda,  licencié  en  médecine,  phisicien  de  monseigneur,  auquel 

mondit  seigneur  a  ordonné  prendre  et  avoir  de  lui  sur  la  recepte  de  Flandres 
chacun  an  tant  qu'il  lui  plaira  la  somme  de  200  frans,  de  37  gros  4  deniers  pièce, 
à  II  termes,  Pasques  et  Saint  Rémi,  dont  il  <  a  voulu  >  veult  le  premier  terme 
estre  à  la  Pasques  cccc  xx,  ainsi  qu'il  appert  par  ses  lettres  patentes  données  en 
sa  ville  d'Arras  le  iiii^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  xix  dont  copie  est  cy  rendue 
à  court;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  d'icellui  maistre  Jean  sur  ce 
qui  lui  puet  et  porra  estre  deu  à  la  cause  dicte,  80  escuz,  du  pris  de  40  gros  l'escu, 
valent 160  1.  (2) 

IIL  Somme  :  34.500  1.  13  s.  8  d.  ob. 


(1)  En  marge   :  Loquatur  et  non  leu  et  débet  (2)  En  marge  :  Soit  fait  le  compte  audit  maistre 

litteras.  Roié  par  faulte  de  souiEsant  enseignement.  Jehan  sur  le  premier  compte  G.  Le  Sauvage  depuis 

la  date  de  sa  retenue. 

33. 
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[vo] 

AUTRE  DESPENSE  DE  PAiEMENS  FAIS  à  aucuns  des  conseiiUers  et  autres  officiers  de  mon- 
seigneur pour  cause  de  leurs  gaiges  et  payemens  dont  ilz  estoient  demeurez  en 
debte  d'aucuns  termes  passez  par  les  comptes  precedens  pour  le  temps  de  ce 
présent  compte. 

9335.  A  dame  Ysabei  (1),  dame  de  Ghistelie,  de  Vendueil  et  d'Englemoustier,  vicontesse 

de  Meaux,  fille  et  héritière  seulle  quant  en  ceste  partie  de  feu  le  seigneur  de  Ghis- 
telie, sur  la  somme  de  quinze  cens  six  livres  dix  huit  solz  parisiz  forte  vieze  monnoie 
de  Flandres,  valent  nouvelle  monnoie  de  ce  compte  1.758  livres  12  deniers  parisiz, 
qui  lui  estoit  deue  et  restoit  à  paier  à  cause  dudit  feu  seigneur  de  Ghistelie  son 
père,  de  la  somme  de  3.148  frans,  de  33  gros  vieze  monnoie  de  Flandres  pièce, 
deu  à  icelui  feu  seigneur  de  Guistelle  à  cause  de  600  frans  qu'il  souloit  prenre 
de  pension  chacun  an  sur  la  recepte  de  Flandres,  et  dont  il  avoit  esté  mis  en  debte 
par  les  comptes  precedens  d'aucuns  termes  passez,  et  laquelle  somme  feu  mon- 
seigneur derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  a  volu  et  mandé  estre  paie  des 
467  livres  15  solz  parisiz  monnoie  de  Flandres  qu'il  avoit  et  prenoit  heritablement 
sur  le  tonlieu  et  poix  de  Bruges,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  certaines 
lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Gand 
le  <  xxix^  >  xix«  jour  de  mars  cccc  et  treize,  dont  vidimus  fu  rendu  à  court 
par  le  premier  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  de  Flandres;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  de  Jehan  de  Stambourg,  dit  Roland,  receveur 
gênerai  des  terres  de  ladicte  dame  de  Guistelle,  cy  rendue  à  court,  la  somme 
de  monnoie  de  ce  compte 467  1.   15  s.  (2)  (3) 

9336.  A  elle,  sur  ce  que  encores  lui  est  deu  de  reste  à  la  cause  dicte,  par  vertu  desdictes 

lettres  et  quictance  dudit  Jehan  de  Stambourg,  son  receveur,  cy  rendu  à  court, 
la  somme  de  monnoie  dessus  dicte 305  1.  5  s. 

9337.  Reste  deu  à  ycelle  dame  :  985  livres  12  deniers.  Mis  ou  compte  ensivant. 

IIII.  Somme  :  773  1. 

[fol.  CIIIl] 

AUTRE  DESPENSE  POUR  RENTES  VIAGIERES  Vendues  à  la  requeste  de  monseigneur  par  les 
loys  d'aucunes  de  ses  villes,  à  reprendre  les  deniers  sur  certaines  parties  de  son 
demaine  de  Flandres  en  la  manière  qui  s'ensuit  : 

Premiers 

COURTRAY 

9338.  A  pluseurs  personnes  cy  après  nommez,  ausquelz  ceulx  de  la  ville  de  Courtray  ou 

mois  de  septembre  l'an  mil  quatre  cens  et  huit  vendirent  800  couronnes  d'or  de 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Loqua-  (2)  En  marge  :  Soit  corrigié. 

tur  pour  ce  que  ceste  assignacion  n'est  point  con-  (3)  En  marge  :  Le  receveur  rend  cy  devant  ces 

fîrmee  par  monseigneur  présent.  Il  sommes  en  deux  samblables  parties. 
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rente  viagiere,  le  denier  dix  deniers  et  à  rachat,  et  depuis  ou  mois  de  may  mil 
CCCC  et  onze  vendirent  semblablement  400  couronnes  de  rente  viagiere,  comme 
il  appert  par  les  comptes  precedens,  en  deux  parties,  c'est  en  somme  L209  cou- 
ronnes, laquelle  <  somme  >  rente  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  patentes 
données  en  sa  ville  de  Lille  le  xxix«  jour  d'octobre  l'an  mil  quatre  cens  et  treize, 
en  fist  rachater  et  ou  mois  de  novembre  ensivant  oudit  an  revendre  à  deux  vies  et  à 
rachat  le  denier  douze  deniers  jusques  à  la  somme  de  999  escuz  d'or,  et  le  surplus 
d'icelle  rente  demoura  lors  en  estât  sanz  estre  rachatee,  et  en  après  lesdis  de 
Courtray,  par  lettres  de  mondit  seigneur  données  en  sa  ville  de  Bruges  le  xxix* 
jour  d'avril  l'an  mil  CCCC  et  quatorze,  vendirent  encores  ou  mois  de  may  ensivant 
rente  viagiere  sur  ladicte  ville,  jusques  à  la  somme  de  deux  cens  couronnes  d'or, 
le  denier  pour  10  deniers,  à  2  vies  et  à  rachat,  laquelle  rente  fu  depuis  revendue 
le  denier  12  deniers,  ainsi  comme  tout  ce  appert  plainement  par  le  premier  compte 
de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  en  semblable  chapitre, 
<  ont  esté  paiees,  si  declaire  >  desquelles  parties  et  sommes  dessus  dictes  les- 
dictes  personnes  rentiers  ont  esté  paiez  et  contentez  par  lesdis  de  Courtray,  par  les 
termes  et  paiemens,  à  tel  pris  et  en  la  manière  que  cy  après  est  escript  et  declaire  : 

Et  premièrement  s'ensivent  ce  que  l'en  paie  encores  de  la  vendicion  faicte  oudit 
an  M  iiii'^  et  huit  sur  lesdis  800  escus  d'or  à  la  couronne  de  rente  et  qui  n'a  point 
esté  rachaté  : 

[v°] 

9339.  A  Jehanne  Brassarde,  fille  de  feu  Jehan,  à  sa  vie  seulement,  dix  escuz  par  an,  à  paier 

au  premier  jour  de  septembre  et  au  premier  jour  de  mars,  pour  ce,  pour  les  termes 
du  premier  jour  de  septembre  et  premier  de  mars  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 
et  premier  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 15  escuz  d'or; 

9340.  A  Pierart  Hostelart,  aux  vies  de  lui  et  de  Jehannete  sa  fille,  trente  escuz  par  an,  à 

paier  ausdiz  termes,  <  laquelle  rente  est  demouree  en  estât  par  consentement 
de  mondit  seigneur,  non  obstant  qu'elle  soit  à  deux  vies  >,  pour  ce,  pour  les  termes 
du  premier  jour  de  septembre  et  premier  de  mars  cccc  et  xviii  et  premier  de 
septembre  cccc  et  xix 45  escuz  d'or; 

9341.  Audit  Pierart,  aux  vies  de  Katherine  La  Mareschalle  sa  femme  et  de  Hanette  leur 

fille,  trente  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  <  laquelle  rente  est  demouree 

en  estât  pour  la  cause  dessus  dicte  > ,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 

45  escuz  d'or; 

9342.  A  Tassart  Savary,  à  sa  vie  seulement,  douze  escuz  par  an,  à  paier  ausdiz  termes, 

pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 18  escuz  d'or; 

9343.  A  Colart  Rogier,  à  sa  vie  seulement,  dix  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  lesdiz  trois  termes 15  escuz  d'or; 
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9344.  A  Catherine  de  Le  Val,  vesve  de  Jaques  Croqueviilain,  à  la  vie  de  Jehan  Croquevillain 

son  filz  seulement,  dix  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis 
trois  termes 15  escuz  d'or  ; 

9345.  A  Baudart  de  Landas,  cuvelier,  dix  escuz  par  an,  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  yceulx 

trois  termes 15  escus  d'or; 

9346.  A  Roland  Robins,  à  sa  vie  seulement,  douze  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  trois  termes 18  escuz  d'or; 

9347.  A  Pierart  Hostellart,  aux  vies  de  lui  et  de  Jaquemart  son  frère,  vint  escuz  par  an, 

à  paier  auxdiz  termes,  <  laquelle  rente  est  demouree  en  ses  mains  sanz  estre 
rachatee  par  consentement  de  mondit  seigneur  >  pour  ce  cy,  pour  les  trois 
termes  dessus 30  escus  d'or  (1) 

Item  s'ensuit  ce  que  l'en  paie  encores  à  présent  des  400  escuz  d'or  à  la  couronne, 
venduz  sur  ladicte  ville  en  l'an  mil  cccc  et  unze  : 

9348.  A  GiUart  Seneschault,  à  sa  vie  seulement,  12  escuz  par  an,  à  paier  <  ausdiz  termes 

du  premier  de  septembre  et  du  premier  de  mars  >  au  premier  jour  de  novembre 
et  au  premier  jour  de  may,  pour  ce,  pour  les  termes  du  premier  <  de  septembre 
et  premier  de  mars  mil  cccc  et  dix  huit  et  premier  de  septembre  cccc  et  dix 
neuf  >  de  <  may  >  novembre  M  cccc  xviii  et  premier  de  may  M  cccc  xix 
et  premier  de  novembre  M  cccc  xix  ensivant 18  escuz  d'or  (2) 

Item  s'ensuit  ce  que  l'en  paie  des  999  couronnes  d'or  venduz  sur  ladicte  ville  de 
Courtray  ou  mois  de  novembre  l'an  M  cccc  et  xiii   : 

[fol.  cv] 

9349.  A  Martin  de  Barry,  aux  vies  de  lui  et  de  Maigne  de  Brabant  sa  femme,  16  couronnes 

d'or  par  an,  à  paier  au  xiii^  jour  de  may  et  au  xiii^  jour  de  novembre,  pour  ce, 
pour  les  termes  du  xiii^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  xiii^  jour  de 
may  et  xiii'^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf 24  escuz  d'or; 

9350.  A  damoiselle  Marie  de  Galles,  aux  vies  d'elle  et  de  Ysabel  sa  seur,  40  couronnes  d'or 

à  paier  ausdiz  termes,  pour  ce,  pour  lesdis  trois  termes 60  escuz  d'or; 

9351.  A  Jaquemart  Courtois,  à  sa  vie  et  à  la  xie  de  Maigne  sa  fiUe,  dix  couronnes,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 15  escuz  d'or  (3)  ; 

9352.  Audit  Jaquemart,  aux  vies  de  Jehanne  Fossee  sa  femme  et  Colin  Courtois  leur  filz, 

dix  couronnes,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 

15  escuz  d'or  (4)  ; 


(1)  En  marge  :  Somme  :  216  escus.  (3)  En  marge  :  Ladicte  Maigne  est  depuis  tres- 

2)  En  marge  :  Somme  par  soy  :  18  escus.  passée. 

(4)  En  marge  :  Ladicte  Jehanne  est  trespassee. 
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9353.  A  Jehan  Tibert,  aux  vies  de  lui  et  de  Jehanne  de  La  Crois,  sa  femme,  vint  couronnes, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  iesdiz  trois  termes 30  escuz  d'or; 

9354.  A  Jaquemart  Croqueviilain,  aux  vies  de  lui  et  de  Katherine  de  Saint  Marcel,  sa  femme, 

à  paier  auxdis  termes,  10  couronnes,  pour  ce,  pour  iesdiz  trois  termes 

15  escuz  d'or; 

9355.  A  Denis  de  Saint  Marcel,  dit  de  La  Court,  à  sa  vie  et  de  Guillaume  de  l'Image  dit 

Mabeliezone,  24  couronnes  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les 
trois  termes  dessus  diz 36  escuz  d'or; 

9356.  A  Sandrart  Le  Carlier,  aux  vies  de  lui  et  de  Pieronne  Baillette,  sa  femme,  8  escuz, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  devant  diz. . .   12  escuz  d'or; 

9357.  Audit  Sandrart,  aux  vies  de  lui  et  de  Angniez  sBlonden,  auxdiz  termes,  trois  escuz 

demi,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 

5  escuz  1  quart  d'or  ; 

9358.  A  lui,  à  la  vie  de  lui  et  de  <  Maigne  >  Margot  sBlonden,  auxdiz  termes,  trois  escuz 

demi,  pour  ce,  pour  les  termes  dessus  diz 5  escuz  1  quart  d'or; 

9359.  A  Jehan  Le  Kien,  à  la  vie  de  lui  et  de  Katherine  Danckelare,  fille  Jaques,  6  escuz, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 9  escuz  d'or; 

9360.  A  lui,  aux  vies  de  Aigniez  Danclare,  sa  femme,  et  de  Beatrix,  fille  Jaques,  6  escuz, 

pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 9  escuz  d'or; 

9361.  A  Jehan  Havelle,  à  la  vie  de  lui  et  de  Ysabel  du  Parc,  sa  femme,  20  escuz  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 30  escuz  d'or; 

9362.  A  Ghisellin  de  Versenault  et  à  Jehanne  de  Horlore  sa  femme,  à  leurs  vies,  20  escuz 

à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  devant  diz. . .   30  escuz  d'or; 

9363.  A  Pierart  d'Auvaing  et  damoiselle  Willemine  Pierkine,  sa  mère,  à  leurs  vies,  52  escuz, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 78  escuz  d'or  (1)  ; 

9364.  A  Jehan  de  Saint  Omer,  aux  vies  de  lui  et  Agnies  Païenne,  sa  femme,  dix  escuz,  à 

paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  termes 15  escuz  d'or; 

9365.  A  damoiselle  Marie  des  Ablens,  aux  vies  de  Jehan  de  Morecourt,  son  filz,  et  de  Jehanne 

de  Morecourt,  seur  d'icellui  Jehan,  20  escuz,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour 
les  trois  termes  devant  diz 30  escuz  d'or; 

9366.  A  elle,  aux  vies  de  messires  Gilles  et  Gautier  de  Marecourt,  ses  enfans,  20  escuz, 

[v"]  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes. . .   30  escuz  d'or; 

9367.  A  Gautier  et  Jehan  de  Marecourt,  à  leurs  vies,  20  escuz,  à  paier  comme  dit  est,  pour 

ce    pour   Iesdiz   trois   termes 30  escuz  d'or; 

9368.  A  Jehanne  de  Marecourt,  aux  vies  d'elle  et  de  sire  Gille  de  Marecourt,  à  paier  comme 

dit  est,  20  escuz,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 30  escuz  d'or; 

(1)  En  marge  :  Ladicte  Willemine  est  trespassee. 
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9369.  A  Ghiselin  de  Versenault,  aux  vies  de  Jehanne  Herlaire,  sa  femme,  et  de  Pierre  Her- 

loir,  son  fiiz,  10  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes. . . 
15  escuz  d'or; 

9370.  Audit  Ghiselin,  aux  viez  de  lui  et  de  Pieroot,  son  fiiz,  10  escuz,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,   pour  lesdiz  termes 15  escuz  d'or; 

9371.  A  damoiselle  Beatrix  d'Escamaing,  aux  vies  d'elle  et  de  damoiselle  Mehault  de  La 

Rue,  douze  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  iceubc  trois  termes... 
18  escuz  d'or  ; 

9372.  A  Pierart  Bontoul,  aux  vies  de  lui  et  de  damoiselle  Demande  sa  femme,  22  escuz, 

pour  ce,  pour  les  devant  dis  trois  termes 33  escuz  d'or; 

9373.  A  damoiselle  Marguerite  Platelle  et  Ysabel  Platelle  sa  seur,  à  leurs  vies,  cinq  escuz, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 7  escuz  demi  d'or; 

9374.  A  Jehan  Pochon,  aux  vies  de  Katherine  de  Le  Cambe,  dit  de  Ronc,  sa  femme,  et  de 

Maigne  Pochonne,  fille  dudit  Jehan,  dix  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 
pour  lesdis  trois  termes 15  escuz  d'or 

9375.  A  Wautier  Hellin,  aux  vies  de  lui  et  de  Maye  Helline,  sa  fille,  à  paier  comme  dit  est 

12  escuz,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 18  escuz  d'or 

9376.  A  lui,  aux  vies  de  Jehanne  du  Breuc,  sa  femme,  et  de  Pierre  Hellin,  son  fiiz,  à  paier 

comme  dessus,  10  escuz,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 15  escuz  d'or 

9377.  A  Guillaume  de  l'Imaige,  aux  vies  de  lui  et  de  Ysabel  de  Bermerain,  sa  femme 

20  escuz,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes. ..  30  escuz  d'or 

9378.  A  lui,  aux  vies  de  ladicte  Ysabel  et  de  Margot  de  l'Imaige,  sa  fille,  24  escuz,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 36  escuz  d'or 

9379.  A  Jehan  de  Thunes  et  Agniez  de  La  Fosse,  sa  femme,  à  leurs  vies,  12  escuz,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  les  trois  termes  devant  diz 18  escuz  d'or 

9380.  A  Jehan  Fuyant  et  damoiselle  Katherine  Cauhere,  sa  femme,  à  leurs  vies,  15  escuz, 

à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 22  escuz  demi  d'or 

9381.  A  Olivier  de  La  Tombe,  à  la  vie  de  lui  et  de  damoiselle  Jehanne  de  Larsin,  sa  femme, 

20  escuz,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes. . .  30  escuz  d'or 

9382.  A  icellui  Olivier,  aux  vies  de  lui  et  de  Marguerite  de  Le  Tombe,  sa  fille,  20  escuz 

à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  dessus  diz. . .   30  escuz  d'or 

9383.  A  Lion  d'Ancquennes  et  damoiselle  Jehanne  d'Aneron,  sa  femme,  à  leurs  vies,  dix 

escuz  d'or,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes...  15  escuz  d'or 

9384.  Audit  Lyon,  à  la  vie  de  lui  et  de  damoiselle  Jehanne  d'Ancquennes,  dix  [fol.  cvi 

escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 15  escuz  d'or 

9385.  A  damoiselle  Katherine  <  de  Crespelaines,  vesve  de  sire  Jaque  d'Avennes,  à  la  vie 

d'elle  seulement,  et  de  damoiselle  Catherine  >    d'Avennes,  fille  Jehan,  6  escuz, 
à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  dessus  diz ...   9  escuz  d'or 
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9386.  A  <  ladicte  damoiselle  aux  vies  de  >    Hannequin  et  Jaquemin  d'Avennes,  frères, 

filz  Jehan  d'Avennes,  6  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes. . . 
9  escuz  d'or  ; 

9387.  A  Roland  du  Bois,  aux  vies  de  Loyset  et  Hannequin  Gory,  frères,  12  escuz,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 18  escuz  d'or; 

9388.  A  Tassart  Savvary,  aux  vies  de  Katherine  de  Le  Walle,  sa  femme,  et  de  Jaquemin 

Savary,  son  filz,  12  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  les  m  termes 
dessus  diz 18  escuz  d'or; 

9389.  A  damoiselle  Jehanne  Pépins,  vesve  de  Jehan  Le  Wattier,  aux  vies  de  Katherine  et 

Jehanne  Wattiere,  filles,  10  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz 
termes 15   escuz   d'or; 

9390.  A  ladicte  damoiselle,  aux  vies  d'elle  et  de  Jehanne  Le  Wattiere,  fille  Gilles  Jozeph, 

6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz  d'or; 

9391.  A  Jehan  Hunesch,  dit  d'Orchies,  <  aux  vies  >   à  la  vie  de  Jehan  <  et  Colart  > 

Aneron,  <  frères  >  20  escuz,  à  paier  comme  dessus,  <  et  est  assavoir  que  ledit 
Colart  est  trespassé  >  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 30  escuz  d'or; 

9392.  A  damoiselle  Angniez  de  Hunesch,  vesve  de  Andrieu  Aneron,  <  aux  vies  desdiz  > 

à  la  vie  de  Jehan  <  et  Colart  >  Aneron,  <  frères  >  20  escuz,  à  paier  comme 
dessus,  <  et  est  assavoir  que  ledit  Colart  est  aie  de  vie  à  trespas  >  pour  ce,  pour 
lesdis   termes 30  escuz  d'or  ; 

9393.  A  Lyon  d'Anquennes,  à  la  vie  de  lui  et  de  Jaquemart  Danquennes,  son  nepveu, 

10  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes. . .  15  escuz  d'or; 

9394.  A  lui  et  Pierre  d'Anquennes,  son  nepveu,  à  leurs  vies  dix  escuz,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  termes 15  escuz  d'or; 

9395.  A  sire  Hue  de  Momstreul,  prestre,  et  damoiselle  Marie  de  Monstreul,  sa  seur,  à  leurs 

vies,  10  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes. . .  15  escuz  d'or; 

9396.  A  damoiselle  Sare  de  Le  Heulle,  vesve  de  feu  Symon  Rose,  et  Jossine  Rose,  sa  fille, 

à  leurs  vies,  40  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  trois  termes 
60  escuz  d'or  (1)  ; 

9397.  A  damoiselle  Sare  Smets,  vesve  de  Pierre  Le  Corte,  aux  vies  d'elle  et  de  maistre 

Guillaume  Le  Corte,  son  filz,  quinze  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 
lesdiz  trois  termes 22  escuz  demi  d'or; 

9398.  A  Gille  Lauwet  et  dam  Jehans  Le  Ber,  moyne  de  Saint  Amant,  à  leurs  vies  six  escuz 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz  d'or; 

9399.  Audit  Gille,  aux  vies  dudit  dam  Jehans  et  de  Marguerite  Rolande,  6  escuz  par  an  à 

paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  devant  dis. ...  9  escuz  d'or; 

(1)  En  marge  :  Ladicte  Sare  est  trespassee. 


530  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ÉTAT  BOURGUIGNON 

9400.  A  sire  Jaque  Biscop,  filz  Gherart,  aux  vies  de  lui  et  de  Boudin  Fiasse,  son  nepveu, 

32  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  iesdiz  trois  termes. . .   48  escuz  d'or; 

9401.  A  Pierre  de  Thunes  et  Jehanne  de  Thunes,  sa  fiile,  à  leurs  vies,  12  escuz  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 18  escuz  d'or; 

[vo] 

9402.  A  Jehan  de  Bury  et  Pieronne  de  Bury,  sa  fille,  à  leurs  vies,  10  escuz  à  payer  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdis  termes 15  escuz  d'or; 

9403.  A  Rogier  de  Le  Beque,  aux  vies  de  lui  et  de  Maigne  Strefz,  sa  femme,  42  escuz  à 

paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 63  escuz  d'or; 

9404.  A  Jehan  Wulveric  et  Hannekin  Wulveric,  filz  Daniel,  bastart,  à  leurs  vies  20  escuz 

à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdis  termes 30  escuz  d'or; 

9405.  A  damoiselle  Agnies  de  Vlaneke,  à  la  vie  d'elle  et  de  Francequin  du  Mortier,  filz 

Wattier,  6  escuz  à  paier  ausdis  termes,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  dessus  diz... 
<  18  escuz  >   9  escuz  d'or; 

9406.  A  Lyon  d'Anquennes  et  Pieronne  d'Anquennes,  sa  niepce,  à  leurs  vies,  10  escuz 

à  paier  ausdiz  termes,  pour  ce,  pour  lesdis  termes 15  escuz  d'or; 

9407.  A   <  Jehan  de  Bassy,  aux  vies  de  lui  et  de  >    damoiselle  Agnies  La  Musie,  fille 

Ernoul,  à  sa  vie,  10  escuz  à  paier  comme  dessus,  <  et  est  assavoir  que  ledit  Jehan 
est  terminé  de  vie  à  mort  >  pour  ce,  pour  Iesdiz  trois  termes 15  escuz  d'or; 

9408.  A  Jaques  de  Bassy  et  damoiselle  Maigne  Carliere,  sa  femme,  à  leurs  vies  dix  escuz 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis  termes 15  escuz  d'or; 

9409.  A  Jehan  Le  Varlet,  dit  Hackart,  aux  vies  de  lui  et  de  Maigne  Pipelarde,  sa  femme, 

20  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  devant  diz. . . . 
30  escuz  d'or  ; 

9410.  A  damoiselle  Maigne  de  Cordes,  dicte  Le  Clerc,  vesve  de  Jehan  A  Le  Pliche,  aux  vies 

de  damoiselle  Ysabel  Bouttepoix  et  de  Hannette  Repuse  sa  fille,  à  paier  ausdis 
termes,  neuf  escuz,  pour  ce,  pour  les  termes  dessus  diz 13  escuz  demi; 

9411.  A  ladicte  damoiselle,  aux  vies  de  Ysabel  A  La  Pliche  sa  fille  et  de  Hannequin  Boute- 

poix,  neuf  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  termes 

13  escuz  demi  ; 

9412.  A  damoiselle  Ysabel  A  La  Pliche,  aux  vies  de  Ysabel  Boutepoix,  sa  fille,  et  de  Hanette 

Repuse,  fille  de  iadicte  Ysabel,  10  escuz  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour 
Iesdiz   trois   termes 15  escuz  ; 

9413.  A  elle  et  Hannequin  Boutepoix,  à  leurs  vies,  10  escuz,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  les  trois  termes  devant  diz 15  escuz; 

9414.  A  dame  Jaquemine,  fille  de  feu  Pauwels  Boussart,  religieuse  en  l'abbaye  de  Groe- 

ninghes  lez  Courtray,  dix  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  termes 
15    escuz    d'or  ; 
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9415.  A  elle,  pour  autres  10  escuz  qu'elle  prent  par  an  sur  ladicte  ville  à  sa  vie  et  aux  termes 

dessus  dis,  pour  ce  cy,  pour  les  trois  termes  devant  diz 15  escuz; 

9416.  A  damoiselle  Sare  de  Le  Beke  et  Jehan  de  Le  Beke  son  frère,  à  leurs  vies,  4  escus,  à 

paier  ausdiz  termes,  pour  ce,  pour  iceubc  trois  termes 6  escuz  d'or; 

9417.  A  Jaquemart  Bouleel,  dit  Vaillant,  aux  vies  de  lui  et  de  Gherardin  du  Dam,  quinze 

escuz,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  iceulx  trois  termes. . .  22  escuz  demi  (1) 

[foi.  cvii] 

Item  s  ensuit  ce  que  l'en  paye  à  cause  des  deux  cens  escuz  d'or  à  la  couronne,  venduz 
ou  mois  de  may  mil  quatre  cens  et  quatorze   : 

9418.  A  Guillaume  Van  den  Houte,  filz  Jehan,  aux  ^âes  de  lui  et  de  damoiselle  Liisbette 

sGraven,  sa  femme,  cinquante  escuz,  à  paier  au  x"  jour  de  janvier  et  au  x*'  jour  de 
juillet;  pour  ce,  pour  le  terme  du  x«  jour  de  juillet  quatre  cens  et  dix  huit,  25  escuz 
d'or,  qui  ont  esté  paiez  à  cinquante  gros  viez  pièce,  et  pour  les  termes  du  x''  jour 
de  janvier  ensivant  oudit  an,  x^  jour  de  juillet  et  x«  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre 
cens  et  dLx  neuf  ensivant,  75  escuz,  lesqueiz  on  a  paie  à  42  gros  nouvelle  monnoie 
de  Flandres  pièce,  et  pour  ce  ycy  pour  lesdiz  quatre  termes,  escuz  audit  pris... 
100  escuz  d'or; 

9419.  A  damoiselle  Jehanne  de  Grispere  et  damoiselle  Jehanne  de  Le  Hessche,  beghine  à 

Courtray,  à  leurs  vies  cinq  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre 
termes  devant  diz,  paiez  au  pris  dessus  dit 10  escuz  d'or; 

9420.  A  Oste  Van  den  Brande,  aux  vies  de  Marie  et  Anne,  ses  filles,  six  escuz,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9421.  A  damoiselle  Katherine  Smets,  vesve  de  Jehan  Wicke,  aux  vies  d'elle  et  de  Pierre  Le 

Corte,  6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant 
dis 12  escuz; 

9422.  A  elle,  à  sa  vie  et  à  la  vie  de  maistre  Guillaume  Le  Corte,  six  escuz,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9423.  A  Pierre  Le  Corte,  filz  Pierre,  aux  vies  de  lui  et  de  damoiselle  Marie  de  Yseghem, 

sa  femme,  8  escuz,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdis  quatre  termes 

16  escuz; 

9424.  A    <  damoiselle  Angnies  de  Clessenare,  femme  de  (2)  >    Roland  de  Coeghem, 

<  aux  vies  d'elle  et  >  à  la  vie  de  Wattier  Gillon,  filz  de  Jehan,  qu'il  ot  de  damoi- 
selle Marguerite  de  Coeghem  sa  femme,  40  escuz,  à  paier  comme  dit  est,  pour 
ce  cy,  pour  lesdiz  quatre  termes 80  escuz  d'or  (3)  ; 

(1)  En  marge  :  Somme  :  1.498  escuz  demi.  (3)  En  marge  :  Soit  adverti  si  ledit  Gillon  est 

(2)  En  marge  :  Ladicte  damoiselle  est  trespassee.  trespassé,  pour  ce  que  l'année  cccc  xxi  im  des  filz 

dudit  Jehan  Gillon  fu  occis  audit  Courtray. 
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9425.  A  damoiselle  Aliis  Van  den  Bossche,  beghine  à  Courtray,  aux  vies  d'elle  et  de  Margue- 

rite Scade,  fille  Symon,  12  escuz,  à  payer  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdis 
quatre  termes 24  escuz; 

9426.  A  <  damoiselle  Catherine  Levis,  beghine  à  Courtray,  aux  vies  d'elle  et  >  Jossekin 

Van  den  Ackere,  filz  bastart  de  Guillaume,  qu'il  ot  de  Catherine  Rose,  6  escuz 
à  paier  comme  dessus,  <  et  est  assavoir  que  ladicte  damoiselle  Katherine  est 
morte  >  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9427.  A  damoiselle  Sare,  vesve  de  Pierre  Le  Corte,  aux  viez  d'elle  et  de  Pierre  Le  Corte, 

son  filz,  8  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  un  termes. ..  16  escuz; 

9428.  A  elle,  à  sa  vie  et  à  la  vie  de  Adam  Le  Corte,  son  filz,  8  escuz,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant  diz 16  escuz; 

M 

9429.  A  elle  et  à  maistre  Guillaume  Le  Corte,  son  filz,  à  leurs  vies  8  escuz,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 16  escuz; 

9430.  A  elle,  à  sa  vie  et  à  la  vie  de  Gossin  Le  Corte,  son  filz,  8  escuz,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdis  quatre  termes 16  escuz; 

9431.  A  Jehan  du  Bois  de  Tournay  et  damoiselle  Anne  de  Clermez,  sa  femme,  à  leurs 

vies,  30  escuz,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant 
diz 58  escuz  (1) 

9432.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  paiez  aux  personnes 

rentiers  pour  les  termes  et  en  la  manière  cy  devant  escrips  et  declairez  à  la  somme 
de  2.132  escuz  demi  d'or,  lesquelz  ont  esté  paiez  c'est  assavoir  ceuk  qui  sont 
escheuz  devant  la  mi  aoust  mil  cccc  et  dix  huit  au  pris  de  <  quarante  huit  > 
cinquante  gros  viez  pièce,  et  tous  les  autres  au  pris  de  quarante  deux  gros  nouvelle 
monnoie  de  Flandres  pièce,  et  montent  ensemble  à  la  somme  de  4.487  livres 
parisiz  dicte  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  comme  ce  puet  plus  à  plain  apparoir 
par  une  lettre  de  certifiicacion  de  ladicte  ville  de  Courtray,  escripte  au  bout  d'un 
roole  de  parchemin  où  toutes  les  personnes,  parties,  termes  et  sommes  dessus 
dictes  sont  au  long  contenues  et  speciffiees,  faicte  et  donnée  soubz  le  seel  aux 
causes  d'icelle  ville  le  premier  jour  de  février  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  lettre  de  certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz... 
4.487  1.  (2) 


(1)  En  marge  :  Somme  :  400  escuz.  sy  soit  sur  ce  apporté  mandement  de  monseigneur 

(2)  En  marge  :  Ces  rentes  viaigieres  sont  prinses  ou  compte  ensivant,  ou  autrement  ledit  receveur 
et  paiees  à  plus  hault  pris  que  les  couronnes  d'or  sera  chargé  du  trop  paie  à  ces  rentiers. 

ne  valoient  aux  jours  des  ventes  et  paiemens  d'icelies; 
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GRANDMONT 

9433.  A  pluseuTS  personnes  cy  après  nommez  ausquelz  ceulx  de  la  ville  de  Grandmont, 

à  la  requeste  de  monseigneur,  vendirent  ou  mois  de  septembre,  octobre  et  novem- 
bre mil  cccc  et  huit,  400  escuz  d'or  appeliez  couronnes  de  France,  rente  viagiere 
par  an  sur  ladicte  ville,  le  denier  pour  neuf  deniers,  à  une  vie  et  sanz  rachat; 
item,  es  mois  de  juing  et  juillet  cccc  et  onze  vendirent  cent  cinquante  escuz  d'or 
de  France  de  rente  annuelle  à  une  vie,  le  denier  neuf  deniers  maille;  item  vendirent 
ou  mois  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  treize  80  escuz  d'or  de  France  de  rente 
par  an,  à  une  vie,  assavoir  les  60  escuz  le  denier  dix  deniers,  et  les  [fol.  cvm] 
20  escuz  le  denier  neuf  deniers  et  demi,  et  ou  mois  de  septembre  l'an  mil  cccc 
et  quatorze  vendirent  encores  vint  escuz  d'or  appeliez  couronnes  de  France  de 
rente  annuelle  et  viagiere  à  une  vie,  le  denier  neuf  deniers  maille,  moyennant 
que  mondit  seigneur  leur  a  accordé  d'icelles  sommes  avoir  et  reprenre  par  leurs 
mains  chacun  an  sur  la  rente  qu'il  prent  par  an  sur  sadicte  ville,  tant  à  cause  de 
l'affranchissement  des  bourgois  d'icelle  comme  autrement,  et  sur  son  droit  de 
VIII*  denier  des  assiz  qu'il  a  en  ladicte  ville,  ainsi  que  tout  ce  puet  plus  à  plain 
apparoir  par  les  comptes  precedens  en  semblable  chappitre,  desquelles  parties  et 
sommes  dessus  escriptes  lesdictes  personnes  rentiers  et  chacune  d'icelles  ont  esté 
paiez  et  contentez  par  lesdiz  de  Grandmont,  pour  les  termes,  à  tel  pris  et  en  la 
maniera  que  cy  après  est  declairé  (1)  : 

Et  premièrement  s'ensivent   ceulx  qui  prendent  lesdiz  400  escuz  d'or  appeliez 
couronnes  de  France  par  an  : 

9434.  A  Jehan  Le  Deken,  filz  Gossin,  12  escuz  d'or  par  an  à  sa  vie,  à  paier  au  xxiii®  jour 

de  mars  et  au  xxiii^  de  septembre,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xxiii*  de  sep- 
tembre et  xxiii*  de  mars  mil  cccc  et  dix  huit  et  xxiii^  jour  de  septembre  mil  cccc 
et  dix  neuf,  à  chacun  terme  6  escuz  d'or,  sont 18  escuz; 

9435.  A  Ingle  de  Liere,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  6  escuz  d'or  par  an  à  paier  aux  termes  du  xxvi^  de 

mars  et  xxvi«  de  septembre,  pour  ce,  pour  les  termes  des  xxvi^  de  septembre  et 
XXVI*  de  mars  mil  cccc  et  dix  huit  et  xxvi*  de  septembre  quatre  cens  et  dix  neuf 
9  escuz ; 

9436.  A  Tbiery  de  Liere,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  trois   termes 9  escuz; 

9437.  A  Jehan  Ruutsmel,  à  sa  vie,  six  escuz  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz 

trois  termes 9  escuz; 

9438.  A  Jehan  Heins,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  trois  escuz  d'or  par  an,  à  paier  auxdiz  termes 

pour  ce,  pour  les  trois  termes  devant  dis 4  escuz  demi  ; 

(1)  En  marge  :  Soit  declairé  de  queie  ville  les  viagers   sont   et   quelle   aaige   ilz  avoient  au  jour  de 
l'achat. 
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9439.  A  Adrian  Ruutsmel,  à  sa  vie,  deux  escuz  d'or  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce 

pour    lesdiz    trois    termes 3  escuz; 

9440.  A  Jaquemine  sBeeren,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour    lesdiz    trois    termes 4  escuz  demi; 

9441.  A  Jehan  de  Le  Bergerie,  filz   <  Symon  >  Arnoul,  à  sa  vie  six  escuz  d'or  par  an,  à 

paier  au  xxviii<^  jour  de  mars  et  au  xxviii^  jour  de  septembre,  pour  ce,  pour  les 
termes  du  xxviii<=  jour  de  septembre  et  xxviii^  jour  de  mars  cccc  et  dix  huit  et 
[v°]  XXVIII''  de  septembre  mil  cccc  et  dix  neuf 9  escuz; 

9442.  A  Jehan  de  Hesbrouque,  à  sa  vie  six  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz 

trois    termes 9  escuz; 

9443.  A  Jehan  Sprele,  filz  Henry,  à  sa  vie,  12  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz   trois   termes 18  escuz; 

9444.  A  Godefroy  de  Haudert,  filz  Jehan,  à  sa  vie  12  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce  cy,  pour  lesdiz  termes 18  escuz; 

9445.  A  Jehan  Blende,  filz  Jehan,  à  sa  vie  six  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz; 

9446.  A  Jehan  Le  Man,  filz  Jehan,  à  sa  vie  trois  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  lesdiz  trois  termes 4  escuz   demi; 

9447.  A  Lisbecte  sBlenden,  fille  Jehan  Le  Man,  à  sa  vie  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 4  escuz  demi; 

9448.  A  Katherine  de  Vlessembeke,  à  sa  vie  12  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,  pour  lesdiz  termes 18  escuz; 

9449.  A  Marguerite  de  Vlessembeke,  6  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz   trois   termes 9  escuz; 

9450.  A  Katherine  de  Maisoncelle,  fille  Jehan,  6  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  ausdiz  termes, 

pour  ce,  pour  lesdis  trois  termes 9  escuz  ; 

9451.  A  Clais  de  Meusche,  8  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  trois  termes 12  escuz; 

9452.  A  Daniel  Van  der  <  Lade  >  Lasne,  6  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  comme  dit  est, 

pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz; 

9453.  A  Gherart  Ruutsmel,  filz  Macs,  deux  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,   pour  lesdiz  termes 3  escuz; 

9454.  A  Jaque  Le  May,  filz  Jehan,  6  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz; 

9455.  A  Katherine  Snevels,  fille  Clais,  6  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,   pour   lesdiz   termes 9  escuz  ; 
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9456.  A  Leurens  Snevels,  6  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz 

trois  termes 9  escuz  ; 

9457.  A  Jehan  Lievins,  filz  Jehan,  dix  escuz  par  an  à  sa  vie,  à  paier  au  x^  jour  d'avril  et  au 

x"^  d'octobre,  pour  ce,  pour  les  termes  du  x«  jour  d'octobre  et  x»  jour  d'avril 
mil  cccc  et  dix  huit  avant  Pasques  et  x«  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf. 
15  escuz; 

9458.  A  Lisbette  de  Nederghem,  fille  Jehan,  à  sa  vie,  14  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 21  escuz; 

9459.  A  Jehan  de  Maisoncelles,  filz  Guillaume,  à  sa  vie,  6  escuz,  à  paier  comme  dessus, 

[fol.  cix]  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz; 

9460.  A  Marguerite  de  Maisoncelles,  fille  Guillaume,  à  sa  vie,  6  escuz,  à  paier  comme  dessus, 

pour    ce,    pour    lesdis    termes 9  escuz; 

9461.  A  Jehan  Van  den  Speighelen,  à  sa  vie,  trente  escuz  par  an,  à  paier  auxdis  termes, 

pour   ce,   pour  lesdiz  trois   termes 45  escuz  (1); 

9462.  A  Woutre  Haelfhuus,  filz  Adam,  à  sa  vie,  9  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 13  escuz  demi  ; 

9463.  A  Goessin  Bernin,  filz  Guillaume,  à  sa  vie,  8  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdis  termes 12  escuz  ; 

9464.  A  Katherine  sBaerts,  fille  Macs,  à  sa  vie,  trois  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  trois  termes 4  escuz  demi  ; 

9465.  A  Wouter  Goessin,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  6  escuz,  à  paier  au  xvm^  jour  d'avril  et  au 

xviii^  jour  d'octobre,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xviii'^  jour  d'avril  mil  cccc 
et  dix  huit  et  des  xviii^  jour  d'avril  et  xviii«  d'octobre  mil  cccc  et  dix  neuf... 
9  escuz ; 

9466.  A  Lisbette  Pauwels,  fille  Henry,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz; 

9467.  A  Anne,  fille  bastarde  de  Henry  de  Heyne,  à  sa  vie  4  escuz  par  an,  à  paier  comme 

[dessus],  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 6  escuz; 

9468.  A  Gheile,  fille  Pauwels  Van  den  Leenne,  4  escuz  par  an  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  termes 6  escuz; 

9469.  A  Wouter  Sterhave,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  3  escuz,  à  paier  au  xxiii^  jour  d'avril  et  au 

xxiii^  d'octobre,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xxiii^  jour  d'octobre  cccc  et  dix 
huit,  xxiii^  d'avril  et  xxiii^  jours  d'octobre  mil  cccc  et  dix  neuf. . .  4  escuz  demi; 

9470.  A  Marguerite  Hoevrarts,  fille  Jehan,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,    pour    ce,    pour    lesdiz    termes 4  escuz  demi  (2)  ; 

(1)  En  marge  :  Ledit  Jehan  est  depuis  trespassé.  (2)  En  marge  :  Elle  est  depuis  trespassee.  Si  soit 

Si  soit  apporté  le  jour  de  son  trespas  ou  compte        apporté  le  jour  de  son  trespas  ou  compte  ensivant. 
ensivant.  Il  en  est  respondu  ou  compte  ensivant. 
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9471.  A  Jehan  Van  den  Brouke,  filz  Henry,  deux  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  au  xxiiii^  jour 

desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  escheuz  par  le  temps  de  ce  compte... 
3    escuz; 

9472.  A  Pauwels  Le  Clappere,  filz  Clais,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 6  escuz  demi; 

9473.  A  Clais  Le  Clappere,  filz  Clais,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes, 

pour  ce,  pour  lesdis  trois  termes 4  escuz  demi; 

9474.  A  Henry  Prochiaens,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  cormne  dessus, 

pour  ce,   pour  lesdiz  termes 9  escuz; 

9475.  A  Jehan  Bart,  filz  Macs,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz    termes 4  escuz  demi  ; 

9476.  A  damoiselle  Ysabel  Vlaendermans,  à  sa  vie,  5  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  termes 7  escuz  demi; 

9477.  A  Lisbette  Puuts,  fille  Claux,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

[v°]    ce,    pour   lesdis    termes 9   escuz; 

9478.  A  Guillaume  Van  der  Scuere,  douze  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour    lesdiz    termes 18  escuz; 

9479.  A  Katherine  sWandelaren,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  au  ix^  jour  de  may  et  au 

ix*^  de  novembre,  pour  ce,  pour  les  termes  du  ix''  jour  de  novembre  cccc  et  dix 
huit,  ix^  de  may  et  ix^  de  novembre  mil  CCCC  et  dix  neuf. ...    4   escuz   demi  ; 

9480.  A  Lisbette  sWandelaren,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour   lesdis    trois    termes 4   escuz    demi; 

9481.  A  Marguerite  Van  Wilden,  femme  Jehan  Le  Grave,  à  sa  vie,  12  escuz  par  an,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 18  escuz; 

9482.  A  damoiselle  Katherine  Serclaux,  fille  de  feu  Evrard,  à  sa  vie,  trente  escuz  par  an, 

à  paier  au  xx*  desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xx*  jour  de  novembre 
mil  cccc  XVIII,  xx^  de  may  et  xx«  de  novembre  M  cccc  et  xix 45  escuz; 

9483.  A  Anne  Clercs,  fille  Jehan,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  les  trois  termes  dessus  diz 9  escuz; 

9484.  A  Lisbette  Brockemans,  fille  Berckeman,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  conmie 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz  (1)  ; 

9485.  A  Gille  Van  Welewen,  filz  Gille,  à  sa  vie.  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,  pour  le  xx*  jour  de  novembre  cccc  dix  huit 2  escuz; 

9486.  A  lui,  pour  les  termes  du  xx^  de  may  et  xx^  de  novembre  quatre  cens  et  dix  neuf, 

4  escuz   :  il  est  trespassé,  et  pour  ce néant  (2)  ; 

(1)  En  marge  :  Elle  est  trespassee.  Si  soit  sceu  ie  Chargié  sur  le  compte  ensivant. 

jour  de  son  trespas  et  en  respondu  ou  compte  ensi-  (2)  En  marge  :  Ne  soit  plus  mis  en  compte, 

vant. 
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9487.  A  Guillaume  Van  den  Heetvelde,  6  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  au  derrenier  jour 

desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  termes  du  derrenier  jour  de  novembre  mil  CCCC 
et  dix  huit  et  des  derrenier  jour  de  may  et  derrenier  de  novembre  mil  quatre  cens 
et   dix   neuf 9  escuz  ; 

9488.  A  Sohier  Van  den  Heetvelde,  6  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour   lesdiz   termes 9   escuz; 

9489.  A  Mathieu  Cambier,  filz  Clais,  cinq  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus, 

pour    ce,    pour    lesdiz    termes 7  escuz  demi  ; 

9490.  A  Lisbette  Gilles,  fille  Matheeus,  cinq  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  termes 7  escuz  demi  (1) 

Item  s'ensivent  ceubc  qui  prennent  les  cent  cinquante  escuz  d'or  appeliez  couronnes 
de  France  : 

949L  A  Symon  Le  Plackere,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  au  premier  jour  de  janvier  et 
au  premier  jour  de  juillet,  pour  ce,  pour  les  termes  des  premier  jour  de  [fol.  ex] 
juillet  et  premier  jour  de  janvier  mil  CCCC  et  dix  huit,  premier  de  juillet  et  premier 
de  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf,  ycy 12  escuz  ; 

9492.  A  Gille  Spelman,  à  sa  vie,  trois  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis 

termes 6  escuz  ; 

9493.  A  Catherine  Van  der  Eeke,  à  sa  vie,  six  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  quatre  termes .' 12  escuz  ; 

9494.  A  Lisbette  Tsammels,  femme  Ernoul  de  Le  Brouque,  à  sa  vie,  11  escuz  par  an,  à 

paier  conmie  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 22  escuz  (2)  ; 

9495.  A  Catherine  sMersmans,  à  sa  vie,  10  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  lesdiz  quatre  termes 20  escuz  ; 

9496.  A  Beatrix  sRoden,  fille  Lambert,  à  sa  vie,  10  escuz,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  iceulx  termes 20  escuz  ; 

9497.  A  Jehan  Tsammel,  filz  Jehan,  [à]  sa  vie,  8  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 16  escuz  ; 

9498.  A  Marguerite  Tsammels,  à  sa  vie,  8  escuz,  à  paier  comme  dessus  est  dit,  pour  ce, 

pour  lesdiz  quatre  termes 16  escuz; 

9499.  A  Lisbette  Tsammels,  fille  Jehan,  à  sa  vie,  8  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdis  quatre  termes 16  escuz; 

9500.  A  Clais  Le  Barlare,  filz  Gille,  à  sa  vie,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 8  escuz  ; 

(1)  En  marge  :  Somme  :  569  escuz.  le  jour  d'icellui  ou  compte  ensivant.  Morte,  comme 

(2)  En  marge  :  Elle  est  trespassee,  si  soit  apporté        il  appert  ou  compte  ensivant. 
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9501.  A  Jaque  Cambier,  dit  Froyee,  à  sa  vie,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour   iesdiz   termes 8   escuz; 

9502.  A  Lisbette  Matheeus,  fille  Gille  Matheeux,  à  sa  vie,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 8  escuz; 

9503.  A  Jehan  Matheeus,  fik  Gille,  à  sa  vie,  4  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  termes 8  escuz; 

9504.  A  sire  Jehan  Coutel,  filz  Pierre,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,    pour   lesdiz    termes 12    escuz  ; 

9505.  A  Marie,  fille  France  Cambiers,  à  sa  vie,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,   pour   lesdiz   termes 8  escuz; 

9506.  A  Jehan  de  Cammiere,  à  sa  vie,  4  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz 

quatre  termes 8  escuz; 

9507.  A  Katherine  Stamers,  à  sa  vie,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  termes 8  escuz; 

9508.  A  Griele  sBils,  fille  Clais,  à  sa  vie,  quatre  escuz,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour 

lesdiz    termes 8  escuz; 

9509.  A  Bette  Van  Langhemeers,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour   lesdiz   termes 6  escuz; 

[vo] 

9510.  A  Daniel  Van  den  Strecke,  à  sa  vie,  quatre  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,  pour  lesdis  termes 8  escuz; 

9511.  A  Jehan  Van  den  Strecke,  à  sa  vie,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 8  escuz  ; 

9512.  A  Catherine  Goessins,  fille  de  Gautier,  à  sa  vie,  quatre  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus  est  dit,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 8  escuz; 

9513.  A  Lisbette  Van  der  Biest,  à  sa  vie,  10  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour    iceulx    termes 20  escuz; 

9514.  A  Jehan  Snouc,  filz  Thierry,  à  sa  vie,  six  escuz  par  an,  à  paier  comme  dit  est  dessus, 

pour  ce  cy,  pour  les  quatre  termes  devant  diz 12  escuz; 

9515.  A  Marguerite  Van  Heyne,  à  sa  vie,  deux  escuz  par  an,  à  paier  aux  devant  diz  termes, 

pour  ce  cy,  pour  les  quatre  termes  dessus  diz 4  escuz  (1)  (2). 


(1)  En  marge  :  Elle  est  trespassee,  si  soit  apporté  Mis  ou  compte  ensivant. 

le  jour  de  son  trespaa  ou  compte  ensivant.  (2)  En  marge  :  Somme  :  282  escuz. 
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Item,  s'ensivent  ceulx  qui  prennent  les  quatre  vins  escuz  d'or  de  France  : 

9516.  A  Adrian  Van  der  Hagghe,  à  sa  vie,  4  escuz,  à  paier  au  xxiiii^  jour  de  may  et  au 

xxiiii*  jour  de  novembre,  pour  ce,  pour  les  termes  du  xxiiii^  jour  de  novembre 
quatre  cens  et  dix  huit,  xxiiii^  de  may  et  xxiiii^  de  novembre  mil  quatre  cens 
et  dix  neuf 6  escuz  ; 

9517.  A  Marie  Lambrechts,  femme  dudit  Adrian,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 9  escuz; 

9518.  A  Adrian  Paddepoel,  à  sa  vie,  six  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  termes 9  escuz; 

9519.  A  Lisbette  Zoetamis,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz 

trois    termes 9  escuz  ; 

9520.  A  damoiselle  Clare  Van  der  Blect,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 4  escuz  demi  ; 

9521.  A  Jehan  de  Le  Laet,  filz  Gille,  trois  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce, 

pour  les   trois   termes   devant   diz 4   escuz   demi; 

9522.  A  damoiselle  Katherine  Van  Munte,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 9  escuz; 

9523.  A  Rombout  Scotte,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

les  trois  termes  dessus  diz 4  escuz  demi; 

9524.  A  Catherine  Niis,  femme  dudit  Rombout,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 4  escuz  demi; 

[fol.   CXI] 

9525.  A  Symon  Van  Stainenberghe,  9  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz  termes 13  escuz  demi  (1)  ; 

9526.  A  Marguerite  sGraven,  femme  dudit  Symon,  9  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  termes 13  escuz  demi; 

9527.  A  Jehan  Martin  le  tondeur,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdis    termes 6  escuz  ; 

9528.  A  Anne  de  Hayne,  fille  Gilles,  à  sa  vie,  3  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  termes 4  escuz  demi; 

9529.  A  damoiselle  Lisbette  sKimpen,  4  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 

lesdiz    termes 6  escuz; 

9530.  A  Jehan  Vaec,  filz  Jehan,  8  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy, 

pour  lesdiz  trois  termes 12  escuz  (2) 

(1)  En  marge  :  Il  est  trespassé,  si  soit  apporté  le  Mis  ou  compte  ensivant. 

jour  de  son  trespas  et  en  respondu  ou  compte  ensi-  (2)  En  marge  :  Somme  :  115  escuz  demi, 

vant. 

34. 
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Et  s'ensivent  ceulx  qui  prennent  les  vint  escuz  d'or  appeliez  couronnes  de  France  : 

9531.  A  Guillaume  Le  Rique,  demeurant  à  Gand,  12  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  au  derre- 

nier  jour  de  septembre  et  au  derrenier  jour  de  mars,  pour  ce,  pour  les  termes  du 
derrenier  jour  de  septembre  et  derrenier  jour  de  mars  avant  Pasques  mil  cccc  et 
dix  huit  et  derrenier  jour  de  septembre  mil  quatre  cens  et  dix  neuf.  .  .    18  escuz  (1)  ; 

9532.  A  damoiselle  Marguerite  sNayers,  demeurant  à  Grantmont,  8  escuz  par  an,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  lesdiz  trois  termes 12  escuz  (2) 

9533.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  devant  dictes  paiees  aux 

personnes  rentiers  pour  les  termes  et  en  la  manière  cy  devant  declairez,  à  la  somme 
de  neuf  cens  quatre  vins  seize  escuz  et  demi  nommez  couronnes  de  France,  qui 
ont  esté  paiez  au  pris  de  quarante  deux  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  chacun 
escu,  et  valent  audit  pris  deux  mille  quatre  vins  douze  livres  treize  solz  parisiz 
dicte  monnoye  (3),  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion 
de  ladicte  ville  de  Grandmont,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes 
les  personnes,  parties,  termes  et  sommes  dessus  dictes  sont  au  long  declairees, 
faicte  et  donnée  soubz  le  seel  aux  causes  de  ladicte  ville,  le  premier  jour  de  février 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce,  par  vertu  d'icelle  cy  rendue  à  court,  lesdiz . . . 
2.092  1.  13  s. 


[vo] 

ALOST 

9534.  A  pluseurs  personnes  cy  après  nommez,  ausquelz  ceulx  de  la  ville  d'Alost,  à  la 
requeste  de  monseigneur  et  par  vertu  de  ses  lettres  patentes  rendues  sur  le  <  pre- 
mier >  quart  compte  <  Jehan  Utenhove  >  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires 
receveur  de  Flandres,  vendirent  es  mois  de  juillet  et  aoust  l'an  mil  cccc  et  unze, 
cent  quatre  vins  dix  neuf  escuz  appeliez  couronnes  de  France,  rente  viagiere  par 
an,  assavoir  est  les  cent  cinq  escuz  au  pris  de  quarante  gros  telz  que  feu  monsei- 
gneur le  duc  Philippe  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  fist  forgier  en  Flandres, 
pièce  ou  autre  monnoie  à  l'avenant,  et  les  autres  94  couronnes  en  or,  à  reprendre 
et  avoir  chacun  an  ladicte  rente  sur  ladicte  ville  aux  termes  et  durant  les  vies 
des  personnes  cy  dessoubz  declairees,  moyennant  que  mondit  seigneur  leur  accorda 
lors  par  sesdictes  lettres  qu'ilz  auroient  et  reprendroient  par  leurs  mains  chacun 
an  ladicte  somme,  tant  sur  sa  nouvelle  rente  montant  à  200  livres  parisiz  monnoie 
de  Flandres  rente  heritable  qu'il  prent  annuelment  sur  sa  terre  et  conté  d'Alost 
et  sur  les  trente  cinq  nobles  d'or  de  Flandres  qu'il  prent  pareillement  sur  ladicte 
ville  à  cause  de  l'affranchissement  et  du  meilleur  chatel  de  leur  bourgois,  comme 
sur  les  censés  de  ses  moUns  à  eaue  et  pescherie  en  icelle  ville  d'Alost,  ainsi  que 
ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lesdictes  lettres  de  mondit  seigneur  et  <  premier 

(1)  En  marge  :  Ledit  G.  est  trespassé;    si  soit  (3)  En  marge  :  <Le3  rentes  viagères  sont  prin- 
apportee  certifficacion  du  jour  de  son  trespas.                 [ses]  > . 

(2)  En  marge  :  Somme  :  30  escuz. 
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compte  dessus  nommé  Jehan  Utenhove  >  ledit  [compte]  dudit  receveur,  de 
laquelle  somme  de  199  couronnes  lesdictes  personnes  rentiers  ont  esté  paiees  et 
contentées  par  lesdiz  d'Alost  pour  les  termes,  à  tel  pris  et  en  la  manière  que  cy 
après  est  escript  et  declairé  : 

Et  premièrement  s'ensivent  ceux  qui  prennent  lesdiz  105  couronnes  de  40  gros  telz 
que  feu  monseigneur  le  duc  Philippe,  que  Dieu  pardoint,  fist  forgier  chacune 
couronne,  ou  autre  monnoie  à  la  value  : 

9335.  A  Adelisse  Hans,  fille  Daniel,  à  sa  vie,  trois  escuz,  par  an  à  paier  au  xxx®  jour  de  janvier 
et  au  xxx«  jour  de  juillet,  pour  ce  pour  les  termes  du  xxx*  jour  de  juillet  et  xxx® 
jour  de  jan\àer  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  des  xxx®  jour  de  juillet  et  xxx«  jour  de 
janvier  mil  cccc  et  dix  neuf 6  escuz; 

9536.  A  damoiseile    <  Marie  >    Marguerite  de   Coudembuerg,  fille  de  messire  Symon, 

religieuse  à  Borst  lez  Brouxelles,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 
pour  ce,  pour  lesdis  quatre  termes 6  escuz; 

[fol.  cxii] 

9537.  A  Katherine  Melleloo,  bastarde,  fille  Woutre,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  au 

premier  jour  de  février  et  au  premier  jour  d'aoust,  pour  ce,  pour  les  termes  des 
premiers  jours  d'aoust  et  premier  de  février  l'an  mil  CCCC  et  dix  huit,  et  des 
premiers  jours  d'aoust  et  premier  de  fe\Tier  mil  quatre  cens  et  dix  neuf. .  . . 
6  escuz; 

9538.  A  sire  Guillaume  Van  Loots,  prestre,  filz  de  feu  Adam  Van  Loots,  à  sa  vie,  trois  escuz 

par  an,  à  paier  au  iiii^  jour  desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  autre  termes  escheuz 
par  le  temps  de  ce  compte 6  escuz; 

9539.  A  Yde  sVleeschauwers,  fille  Jehan,  6  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9540.  A  Henry  Le  Prévost,  bastart,  filz  Jehan,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus, 

pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9541.  A  Marguerite  Martins,  fille  Tierry,  à  sa  vie,  6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9542.  A  Wouter  Haelfhuus,  filz  Adam,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  au  v^  jour  desdiz 

mois  de  février  et  d'aoust,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  escheuz  ou  temps  de 
ce  compte 12  escuz; 

9543.  A  Katherine  Godscalcs,  vesve  de  feu  Ernoul  de  Buttere,  à  sa  vie,  six  escuz  par  an, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9544.  A  Jehan  Le  Buttere,  filz  dudit  feu  Ernoul,  à  sa  vie,  12  escuz  par  an,  à  paier  ausdiz 

termes,  pour  ce,  pour  iceulx  quatre  termes 23  escuz; 
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9545.  A  Guillaume  Masoncelles,  filz  Guillaume,  dit  Sur  le  Galois,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an, 

à  paier  aux  vi^^  jours  desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  escheuz  par  le 
temps  de  cestui  compte 12  escuz; 

9546.  A  damoiselle  Marie  Stackelare,  fille  Jehan,  religieuse  en  l'ospital  de  Beaupré  ou  Vel- 

sike,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre 
termes 12  escuz; 

9547.  A  damoiselle  Katherine  de  Velsike,  bastarde,  fille  Jehan,  religieuse  en  l'ospital  de 

Velsike,  6  escuz  par  an  ausdiz  termes,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes . . . 
12  escuz; 

9548.  A  Caterine  de  Wiendique,  fille  France,  à  sa  vie,  trois  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  le  terme  du  VI^  jour  d'aoust  mil  cccc  et  dis  huit 

1  escu  demi; 

9549.  A  elle,  pour  les  autres  trois  termes  :  elle  est  trespassee  de  ce  siècle,  et  pour  ce... 

néant  (1)  ; 

9550.  A  Jehan  de  Lille,  bastart,  filz  sire  Guillaume,  12  escuz  par  an,  à  sa  vie,  à  paier  aux 

viii*^^  jour  desdiz  mois,  pour  ce,  pour  le  viii^  jour  d'aoust  et  viii^  de  février  l'an 
Mcccc  et  xviii,  viii^  d'aoust  et  viii"  de  février  mil  quatre  cens  et  dix  neuf... 
24  escuz; 

9551.  A  Guillaume  de  Lille,  filz  bastart  dudit  sire  Guillaume,  à  sa  vie,  douze  escuz  par  an, 

à  paier  auxdis  termes,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes ...   24  escuz  (2)  (3) 

[vo] 

Et  s'ensivent  ceulx  qui  prennent  les  94  escuz  devant  diz  : 

9552.  A  Emoul  metten  Baerde,  à  sa  vie,  6  escuz  par  an,  à  paier  au  vi<'  jour  d'aoust  et  au  vi 

jour  de  février,  pour  ce,  pour  les  termes  des  Vi"^  jours  d'aoust  mil  cccc  et  dix 
huit,  trois  escuz  de  50  gros  viez  l'escu  et  des  vi^  de  février  .ensivant  oudit  an, 
vi"  d'aoust  et  vi<=  de  février  mil  cccc  et  dix  neuf. <  9  escuz  >    12  escuz; 

9553.  A  Jehan  Obrechts,  filz  Jaque,  à  sa  vie,  24  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,  pour  lesdiz  quatre  termes  paiez  au  pris  dessus  dit 48  escuz; 

9554.  A  Marguerite  Obrechts,  fille  dudit  Jaque,  à  sa  vie,  24  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  un  termes  paiez  comme  dessus  est  dit...  48  escuz; 

9555.  A  Henry  Van  der  Nood,  filz  Wouter,  à  sa  vie,  28  escuz  par  an,  à  paier  au  vii^s  jour 

desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  escheuz  par  le  temps  de  ce  présent 
compte   paiez   comme   dessus 56  escuz  (4)  ; 

(1)  En  marge  :  Ne  soit  plus  mise  en  compte.  (3)  En  marge  :  Somme  :  193  escuz  demi  de  40 

(2)  En  marge  :  Soit  prins  garde  que  ces  termes         gros  l'escu,  valent  387 1. 

ne  soient  prins  ou  compte  G.  Le  Sauvaige  pour  ce  (4)  En  marge  :  Soit  prins  garde  comme  dessus, 

que  iiz  sont  escheuz  de  son  temps. 
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9556.  A  damoiselle  Ghertruud  Van  der  Nood,  à  sa  vie,  12  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes  paiez  comme  dit  est . . .  24  escuz  (1)  ; 

9557.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  paiez  aux  personnes 

rentiers  pour  les  termes,  au  pris  et  en  la  manière  cy  devant  escrips  à  la  somme  de 
trois  cens  <  soixante  dix  huit  >  quatre  vins  ung  escuz  demi,  lesquelz  ont  esté 
paiez  aux  pris  cy  devant  contenuz  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de 
certiffication  de  ladicte  ville  d'Alost,  donnée  soubz  le  seel  aux  causes  de  ladicte 
ville,  le  derrenier  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  escripte  au  bout  d'un 
roole  de  parchemin,  où  lesdictes  personnes  rentiers,  parties,  termes  et  sommes 
dessus  dictes  sont  au  long  declairez;  et  montent  ensemble  lesdiz  <  378  escuz  > 
381  escu  demi  à  la  somme  de  785  livres  18  solz  3  deniers  parisiz  nouvelle  monnoie 
de  Flandres,  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  de  certifficacion  cy  rendues 
à  court,  lesdiz 785  1.  18  s.  3  d. 


TENREMONDE   (2) 

9558.  A  pluseurs  personnes  cy  après  nommez,  ausquelz  ceulx  de  la  ville  de  Tenremonde 
vendirent  es  mois  de  juillet  et  aoust  l'an  mil  cccc  et  unze,  par  vertu  de  certaines 
lettres  patentes  de  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne,  cui  Dieu  (3)  [fol.  cxiii] 
pardoint,  données  à  Paris  le  Ilii^  jour  dudit  mois  de  juillet  en  icellui  an,  dont  copie 
fu  rendue  à  court  par  le  iiii^  compte  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  nagaires  receveur 
de  Flandres,  la  somme  de  deux  cens  escuz  d'or  nommez  couronnes  de  France, 
rente  viagiere  par  an,  sur  ladicte  ville,  à  une  vie  et  sanz  rachat,  assavoir  aucunes 
parties  le  denier  dix  deniers,  autres  le  denier  neuf  deniers  maille,  les  autres  neuf 
deniers  le  denier;  item,  vendirent  encores  ou  mois  d'aoust  cccc  et  treize  par  vertu 
d'autres  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  données  à  Lille  le  xxv«  jour  dudit  mois 
et  an,  encorporecs  ou  second  compte  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gêne- 
rai de  Flandres,  la  somme  de  <  vint  nobles  >  40  couronnes  d'or,  <  que  mondit 
seigneur  prent  heritablement  sur  ladicte  ville  à  cause  de  leur  affranchissement  > 
le  denier  pour  dix  deniers,  à  une  vie,  moyennant  que  mondit  seigneur  par  ses- 
dictes  lettres  leur  a  accordé  et  assigné  avoir  et  prendre  lesdictes  deux  sommes 
par  leurs  mains  sur  les  deux  gros  de  cervoises  estranges  appeliez  le  houpembier 
ilec,  sur  les  <  dis  >  20  nobles  <  de  rente  >  de  rente  que  mondit  seigneur  prent 
sur  ycelle  ville  pour  l'afranchissement  des  bourgois  et  pluseurs  autres  parties 
de  rente  heritables  et  autres  revenues  qu'il  a  audit  heu  de  Tenremonde,  plus  à 
plain  contenuz  et  declairez  en  sesdictes  lettres  et  esdis  deux  comptes,  desquelz 
<  200  escuz  et  vint  nobles  >  240  escuz  d'or  lesdictes  personnes  rentiers  et  cha- 


(1)  En  marge  :  Somme  :  188  escuz  d'or.  (3)  En  marge  :  Il  doit  la  certifficacion  desdiz  de 

(2)  En  marge  :  A  lire  par  defiault  de  certifficacion        Tenremonde  contenant  quittance, 
et  que  on  ne  scet  se  aucuns  viagers  sont  trespasses.  11  l'a  depuis  rendue. 
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cune  d'icelles  ont  esté  paiez  et  contentez  par  lesdiz  de  Tenremonde  pour  les 
termes,  à  tel  pris  et  ainsi  que  cy  après  est  contenu   : 

Et  premièrement  s'ensivent   ceulx  qui  prennent  lesdiz  200  escuz  d'or  appeliez 
couronnes  de  France   : 

9559.  A  Katherine  Vlamincx,  fiUe  légitime  de  Godefroy  Vlamincx  et  de  feu  Derotea  de 

Gand,  sa  femme,  à  sa  vie,  8  escuz  par  an,  à  paier  au  xi"  jour  de  juillet  et  xi^  jour 
de  janvier,  pour  ce,  pour  les  termes  des  xi^  jour  de  juillet  et  de  janvier  l'an  mil 
cccc  et  dix  huit  et  des  xi^  jours  de  juillet  et  janvier  mil  cccc  et  dix  neuf. . . . 
16  escuz  d'or; 

9560.  A  Marguerite  Vlamincx,  fille  légitime  dudit  Godefroy  et  de  feue  Lisbette  Piers  s'es- 

peuse,  7  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  termes  dessus  diz... 
14  escuz; 

9561.  A  Henry  Vlamincx,  filz  desdiz  Godefroy  et  Lisbette,  7  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  les  diz  quatre  termes 14  escuz; 

9562.  A  Catherine  Robins,  fille  de  sire  Jehan  Robins  et  de  Katherine  sNayers,  à  présent 

femme  dudit  Godefroy,  7  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour 
lesdiz  termes 14  escuz; 

9563.  A  Loys  Vlamincx,  filz  desdiz  Godefroy  et  Catherine,  7  escuz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  dessus  diz 14  escuz; 

[vo] 

9564.  A  Godefroy  Vlamincx,  filz  d'iceulx  Godefroy  et  Katherine,  7  escuz  par  an,  à  paiei 

comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 14  escuz  ; 

9565.  A  Amelberghe  Vlamincx,  seur  germaine  desdiz  Loys  et  Godefroy  frères,  sembla- 

blement  7  escuz  par  an  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  IIII  termes... 
14  escuz; 

9566.  A  Ysabel  AdeUen,  fille  de  Augustin  AdeUen  et  de  Anne  de  Wordeghem,  s'espeuse, 

semblablement  8  escuz  d'or,  à  paier  aux  xii^^  jours  de  janvier  et  de  juillet,  pour 
ce,  pour  les  quatre  termes  escheuz  par  le  temps  de  ce  présent  compte. . .   16  escuz; 

9567.  A  Ysabel  sNeckers,  fille  de  feu  Jehan  Le  Neckere,  de  Tenremonde,  et  de  Katherine 

Van  Gheestelle,  de  Malines,  sa  femme,  semblablement  6  escuz,  pour  ce,  pour 
lesdiz  quatre  termes 12  escuz; 

9568.  A  Marguerite  Mattenzone,  fille  de  Woultre  Matezonne  et  de  Chrestienne  Audebert 

de  Malines  sa  femme,  semblablement  trois  escuz  d'or,  à  paier  comme  dessus, 
pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 6  escuz; 

9569.  A  Jehan  Van  den  Winkele,  filz  de  Pieter  Van  den  Wincle  et  de  Catherine  Ghetiis 

sa  femme,  6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes... 
12  escuz; 
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9570.  A  Piètre  Van  den  Wincle,  filz  légitime  desdiz  Pieter  et  Katherine,  pour  semblable 
6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  iiii  termes  devant  diz  .    12  escuz; 

957L  A  Adelice  sMolenaren,  fille  naturelle  de  Henry  Le  Molenare  et  de  Marguerite  Meskens, 
trois  escuz,  à  paier  aux  xvii^^  jours  desdis  mois,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes 
dessus  diz 6  escuz  ; 

9572.  A  Jehan  Van  Theslen,  filz  de  ser  Udoens  Van  Theslen,  prestre,  et  de  Aleid  Van  der 

Strate,  7  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes 
devant  diz 14  escuz; 

9573.  A  Marine  Van  Theslen,  fille  dudit  Udoens  et  de  Katherine  Van  Bremen,  7  escuz  par 

an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant  diz 

14  escuz; 

9574.  A  sire  Emoul  de  May,  filz  Jaque  de  May  et  de  Marguerite  de  Le  Porte  sa  femme, 

8  escuz  par  an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes .  . . 
16  escuz; 

9575.  A  Jehan  Hooft,  filz  de  Zeghere  Hooft  et  de  Lisebette  Arends,  10  escuz  par  an,  à  paier 

au  xviii^  jour  desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  iiii  termes  escheuz  comme  dit  est... 
20  escuz; 

9576.  A  Henry  Kempe,  filz  de  Jehan  Kempe  et  de  Katherine  Van  den  Cruce,  s'espeuse, 

6  escuz  par  an,  à  paier  au  iii^  jour  de  février  et  au  iii^  jour  d'aoust,  pour  ce  cy, 
pour  les  quatre  termes  qui  font  ycy  à  compter 12  escuz; 

9577.  A  Ysabel  de  La  Chappelle,  fille  légitime  de  Gille  de  La  Chappelle  et  de  Ysabel 

Wauwels,  à  présent  femme  de  Henry  Kempe,  à  sa  vie,  5  escuz  par  ans,  à  paier  comme 
dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  un  termes 10  escuz; 

9578.  A  Michiel  Kempe,  filz  légitime  desdiz  Henry  Kempe  et  de  Ysabel  de  La  Chappelle, 

cinq  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  [fol.  cxiiii]  lesdiz 
quatre  termes 10  escuz  ; 

9579.  A  Lambert  de  Bethune,  filz  Lambert,  6  escuz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 

ce,  pour  lesdiz  termes <  12  escuz  >    (1)  ; 

9580.  A  Marguerite  de  Bethune,  fille  légitime  de  Lambert  de  Bethune  et  de  Marguerite 

Van  Leest,  dLx  escuz  d'or  par  an,  à  paier  aux  vii*^**  jours  desdiz  mois,  pour  ce  cy, 
pour  les  termes  des  vii*^  jours  de  juillet  et  de  janvier  mil  cccc  et  dix  huit  et  des 
vii«s  jours   de  juillet  et  de  janvier  mil  CCCC  et  dix  neuf 20  escuz  (2); 

9581.  A  Katherine  Cotards,  fille  légitime  de  Jehan  Cotart  et  de  Catherine  Boets,  12  escuz 

par  an,  à  paier  aux  xiiii^^  jours  desdiz  mois,  pour  ce,  pour  les  termes  des  xiiii^s 

(1)  En  marge  :  Royé  pour  ce  qu'il  est  trespassé  février  cccc  xix  cy  dessous  ne  soient  par  lui  prins, 
comme  il  appert  par  le  compte  précèdent.  pour  ce  que  iiz  sont  escheuz  eu  son  temps.  Ledit 

(2)  En  marge  :   <  Soit  prins  garde  que  par  G.  Godefroy  n'en  prend  rien.  > 
Le  Sauvaige,  receveur  subséquent,  les  termes   de 
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jours  de  juillet  et  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  des  xiin^s  jours  de  juillet 
et  de  janvier  mil  CCCC  et  dix  neuf 24  escuz; 

9582.  A  Henry  sTaetsaert,  fils  légitime  de  Jehan  Staetsaert  et  de  Katherine  Van  der  Varend, 

à  sa  vie,  trois  escuz  d'or  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre 
termes o  escuz; 

9583.  A  Guillaume  Van  Herten,  dit  Le  Clerc,  den  velmakere,  filz  légitime  de  Martin  Van 

Herten  et  de  Trude  Buren,  trois  escuz  d'or  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 
ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 6  escuz; 

En  la  ville  de  Brouxelles 

9584.  A  Guillaume  Van  der  Heiden,  filz  legitisme  de  Jehan  Van  der  Heide,  dit  Le  Bloc, 

et  de  feue  Katherine  Van  Ghinderdoren  sa  femme,  trois  escuz  d'or  par  an,  à  paier 
au  xiiii<^  jour  desdiz  mois  de  février  et  d'aoust,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes 
dessus  declairez 6  escuz; 

9585.  A  Angniete  Van  der  Heide,  fille  légitime  desdiz  Jehan  et  Catherine,  trois  escuz  par 

an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant  dis 

6  escuz; 

En  la  ville  de  Tenremonde 

9586.  A  Jehan  Le  Smet,  filz  naturel  de  sire  Jehan  Smets,  prestre,  et  de  Katherine  Smuuters, 

6  escuz  d'or  par  an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant 
dis 12  escuz  ; 

En  la  ville  de  Liere 

9587.  A  Hemry  de  Kuyc,  filz  légitime  de  Gherard  Van  Kuyc  et  de  damoiselle  Adelisse 

Stries,  à  sa  vie,  10  escuz  d'or  par  an,  à  paier  au  v«  jour  de  février  et  [v°]  au  v«  jour 
d'aoust,  pour  ce,  pour  les  termes  des  v^^  jours  d'aoust  et  de  février  mil  cccc  et 
xviii  et  mil  ccccxix,  où  sont  quatre  termes 20  escuz: 

9588.  A  Jehan  de  Kuic,  filz  légitime  desdiz  Gherard  et  Adelice,  11  escuz  d'or  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  dessus  diz 22  escuz; 

9589.  A  Joosse  Egghel,  filz  légitime  de  Daniel  Egghel,  tailleur  de  pierre,  et  de  Lisbette 

tsVreeden,  trois  escuz  par  an,  à  paier  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  les  quatre 
termes  devant  diz 6  escuz  (1). 

Item  s'ensivent  ceulx  qui  prennent  les  <  vint  nobles  >   quarante  escuz  d'or  devant 
diz   : 

9590.  A  Katherine  Van  Musene,  demourant  à  Brouxelles,  fille  légitime  de  Rombout  Van 

Musene,  à  sa  vie,   <  trois  nobles  et  demi  d'or  >   7  escuz  d"or,  à  paier  à  la  Saint 

Jehan,  pour  ce,  pour  le  terme  de  la  Saint  Jehan  l'an  mil  cccc  et  xix 

<  3  nobles  demi  d'or  >    7  escuz  d'or 

(1)  En  marge  :  Somme  :  388  escuz  d'or. 
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959L  A  MachteU  Van  Musene,  fiUe  dudit  Rombout,  à  sa  vie,    <  trois  nobles  >   six  escuz 

d'or,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  ledit  terme 

<  3  nobles  d'or  >  6  escuz  d'or; 

9592.  A  Katherine  Colpaerts,  fille  sire  Jehan  Colparts,  demourant  à  Malines,  à  sa  vie, 

<  5  nobles  >  10  escuz  d'or,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  ledit  terme 
de  saint  Jehan <  5  nobles  >    10  escuz  d'or; 

9593.  A  Marguerite  Van  Opberghe,  fille  Henry,  demourant  à  Wommele  en  Brabant,  à 

sa  vie,  <  4  nobles  >  8  escuz  d'or,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  ledit 
terme  de  saint  Jehan  ccccxix <  4  nobles  >   8  escuz  d'or; 

9594.  A  Marguerite  Thaeis,  demourant  audit  lieu  de  Wommele,  à  sa  vie,    <  un  noble 

et  demi  >  3  escuz  d'or,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  ledit  terme .... 
<  1  noble  et  demi  >  3  escuz  d'or; 

9595.  A  Marguerite  Van  den  Cleenen  Putte,  demourant  à  Tenremonde,  à  sa  vie,  <  trois 

nobles  d'or  >  6  escuz,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  ledit  terme  <  3 
nobles  > 6  escuz  d'or  (1) 

9596.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  paiez  aux  personnes  ren- 

tierz  pour  les  termes  cy  dessus  escris,  à  la  somme  de  428  escus  d'or,  de  42  gros 
l'escu,    qui   valent   à   monnoie    de    ce   compte 898  1.  16  s. 

[fol.  cxv]. 

DICQUEMUE 

9597.  A  pluseurs  personnes  cy  aprez  nommez,  ausquelz  ceulx  de  la  ville  de  Dicquemue  ou 

mois  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  unze  par  ordonnance  de  monseigneur  vendirent 
570  livres  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  rente  viagiere  et  annuelle,  assa- 
voir est  les  180  livres  parisiz  à  une  vie,  le  denier  pour  8  deniers  ;  item,  les  cent 
cinquante  livres  parisiz  à  deux  vies,  le  denier  pour  dix  deniers,  et  les  autres  deux 
cens  quarante  livres  parisiz  aussi  à  deux  vies,  le  denier  pour  neuf  deniers,  tout  sanz 
rachat,  moyennant  que  d'icelle  somme  de  570  livres  mondit  seigneur  les  a  assigné 
sur  la  somme  de  600  livres  parisiz  monnoie  de  Flandres  appellee  nouvelle  rente 
qu'il  prent  chacun  an  heritablement  sur  icelle  ville,  ainsi  que  en  certaines  lettres 
d'icellui  seigneur  sur  ce  faictes  et  es  comptes  precedens  en  semblable  chappitre 
puet  plus  à  plain  apparoir,  de  laquelle  somme  les  dessus  dictes  personnes  ont  esté 
paiees  et  contentées  par  lesdiz  de  Dicquemue  pour  les  termes  et  en  la  manière 
cy  après  declairez. 

Et  premièrement 

9598.  A  Marie,  fille  Jaques   <  Le  >    Visch,  et  Marie  Dops,  religieuses  à  Petheghem,  à 

leurs  vies,  18  hvres  parisiz  nouvelle  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  paier  aux 

(1)  En  marge  :  Somme  :  40  escuz  d'or. 
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termes  de  Noël  et  saint  Jehan,  pour  ce,  pour  les  termes  de  Noël  cccc  et  dix  huit, 
saint  Jehan  et  Noël  quatre  cens  et  dix  neuf 27  1.  (1)  ; 

9599.  A  Barbelé  Baves,  religieuse  audit  Petheghem,  à  sa  vie  seulement,  24  livres  parisiz 

par  an  à  paier  ausdiz  termes  de  Noël  et  saint  Jehan,  pour  ce,  pour  lesdiz  m  termes... 
36  1.; 

9600.  A  damoiselle   <  Marie  >    Barbelé  Boonins,  religieuse  audit  Petheghem,  à  sa  vie, 

12  livres  parisiz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes. . . 
18  1.  (2); 

9601.  A  Hanequin  et  Claikin,  enfans  de  George  Hecx,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  vies, 

24  livres  parisiz  par  an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes. . . 
36  1.; 

9602.  A  Chrestienne  et  Noëlle,  enfans  de  Martin  Heinricx,  à  leurs  vies,  24  hvres  parisiz 

par  an,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 36  1.  ; 

9603.  A  Clais  Voet,  filz  Ogier,  bourgois  de  Bruges,  à  sa  vie,  12  livres  parisiz  par  an,  à  paier 

comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 18  1.  (3)  ; 

9604.  A  Martin  Godevert,  filz  Jaque  bastart,  bourgois  de  Bruges,  à  sa  vie  seulement,  12  livres 

[v°]  par  an  à  paier  ausdiz  termes,  pour  ce,  pour  iceulx  termes 18  1.  ; 

9605.  A  sire  Nicaize  Boimackere,  prestre,  à  sa  vie  seulement,  12  livres  parisiz  par  an  à 

paier  comme   dessus,   pour  ce,   pour  lesdis  termes 18  1.  ; 

9606.  A  George  et  Jaque,  enfans  de  George  Hecx,  bourgois  dudit  Bruges,  à  leurs  vies, 

24  livres  dicte  monnoye  par  an,  à  payer  auxdiz  termes,  pour  ce,  pour  lesdis  trois 
termes 36  1.  ; 

9607.  A  Oudine  Utenhove,  religieuse  de  Petheghem,  à  sa  vie  seulement,  12  livres  parisiz 

par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis  trois  termes 18  1.  ; 

9608.  A  Agnies  Griecquarts,  reUgieuse  audit  Petheghem,  à  sa  vie  seulement,  12  livres  parisiz 

par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  termes  devant  diz 18  1.  ; 

9609.  A  Jehan  Le  Dawer  (4),  filz  Jaque  et  Comille  son  frère  bastart,  à  leurs  vies,  60  hvres  par 

an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  les  trois  termes  dessus  diz. .   90  1.; 

9610.  A  Jehan  Lammins,  filz  sire  Vincent,  prestre,  à  sa  vie  seulement,  12  livres  parisiz  par 

an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 18  1.  ; 

9611.  A  Catherine  Van  der  Heiden,  bourgoise  de  Bruges,  à  sa  vie  seulement,  12  livres 

parisiz  par  an  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis  termes 18  1.; 

(1)  En  marge  :  A  lire  pour  ce  que  le  langaige  précèdent.  Lesdiz  viagers  sont  declairés  ou  compte 
n'est  pas  ainsi  declairé,  comme  le  compte  precedens         ensivant  selon  lesdiz  comptes. 

et  le  tiers  compte  J.  Utenhove  le  portent.  Il  l'a  depuis  rendue  ladicte  certifficacion. 

(2)  En  marge  :  Il  doit  la  certifficacion  desdiz  de  (3)  En  marge  :  Prins  pour  le  termes  de  Noël 
Dicquemue  contenant  quictance,  et  soient  ou  compte  XIX  6  1.  pour  le  trespas  dudit  Clais.  Si  en  soit  ledit 
ensivant  ces  viagiers  mis  par  deciaracion  selon  le  receveur  chargié.  Ledit  receveur  est  rechargié  desdiz 
derrain   compte   de   Jehan   Utenhove   et   le   compte  6  1.  en  la  fin  de  ce  compte,  fol.  Il'  y. 

(4)  Original  :  Jehan  et  Dawer. 
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9612.  A  Chrestienne  sMeyers,  bourgoise  de  Bruges,  à  sa  vie  seulement,  24  livres  parisiz 

par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 36  1.  ; 

9613.  A  Marie,  femme  Pierre  Ghelincs,  bourgoise  de  Dicquemue,  à  sa  vie  seulement,  6  livres 

parisiz  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes  ....  9  1.  ; 

9614.  A  Pierre  Gheilin,  bourgois  de  Dicquemue,  à  sa  vie  seulement,  6  livres  parisiz  par 

an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 9  1.  ; 

9615.  A  Catherine  de  Millaen,  religieuse  de  Petheghem,  à  sa  vie,  12  livres  parisiz  par  an, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 18  1.  ; 

9616.  A  Lisbette  et  Agnies,  fille  de  Jaques  de  Millan,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  deux  vies, 

48  livres  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 72  1.  ; 

9617.  A  Pierre  Willaerts  et  Chrestienne  WUlarts,  sa  fille,  à  leurs  vies,  12  livres  parisiz  par 

an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 18  1.  ; 

9618.  A  Ysabel,  vesve  de  feu  Jehan  Van  Bevre,  fille  Jehan  Egghelin,  à  sa  vie  seidement 

6  livres  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  dix  termes 9  1.  ; 

9619.  A  ladicte  Ysabel  et  Lisbette,  fille  Hughe  Bets,  à  leurs  deux  vies,  6  livres  parisiz  par  an, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 9  1.  ; 

9620.  A  Nicolas  Sire  Paule  et  Jaquemine,  sa  fille  bastarde,  à  leurs  deux  vies,  33  livres  par  an, 

à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  trois  termes  dessus  diz. .  49  1.  10  s.  ; 

9621.  A  lui  et  à  Clais,  son  filz  bastart,  à  leurs  deux  vies,  33  livres  parisiz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,    pour    ce,    pour   lesdiz   trois    termes 49  1.  10  s.  ; 

9622.  A  lui  et  Ysabel  de  Alsene,  à  leurs  deux  vies,  33  livres  parisiz  par  an,  à  paier  comme 

dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 49  1.  10  s.  ; 

[fol.  cxvi] 

%23.  A  Jehan  Le  Mareschal  et  damoiselle  Marguerite,  sa  femme,  <  à  leurs  vies  >  ou  lieu 
de  Berthelemi  Betin  et  Urban  Damast,  à  leurs  deux  vies,  57  livres  parisiz  par  an,  à 
paier  comme  dessus,  et  laquelle  rente  par  ordonnance  de  monseigneur  et  par  ses 
lettres  données  ce  iiii  d'avril  mil  ccccxxi  enfilées  sur  le  compte  ensivant,  a  muées 
sur  lesdiz  Jehan  et  sa  femme  ou  lieu  desdiz  Bertelemi  et  Urban,  pour  ce,  pour 
lesditz  trois  termes 85  1.  10  s.  ; 

%24.  A  Jehanne  Van  der  Mote,  religieuse  de  Petheghem,  à  sa  vie  seulement,  24  livres  pari- 
siz par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 36  1.  ; 

9625.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  paiez  aux  personnes 
rentiers  pour  les  termes  et  en  la  manière  cy  dessus  escrips  et  declairez  à  la  somme 
de  huit  cens  cinquante  cinq  livres  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  ainsi 
qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certiffi  cation  de  ladicte  ville  de  Dicquemue 
scellée  du  seel  aux  causes  d'icelle  ville  sur  ce  faicte,  donnée  le  xiiii^  jour  de  février 
l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où 
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toutes  les  parties,  personnes,  teirmes  et  sommes  devant  dis  sont  tout  au  long  spe- 
ciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  lettre  de  certificacion  cy  rendue  à  court,  les- 
diz 855  1. 


FURNES 

9626.  A  pluseurs  personnes  cy  après  nommez,  ausquels  par  ordonnance  de  monseigneur  et 

par  vertu  de  ses  lettres  patentes  données  à  Lille  le  m"  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc 
et  quatorze,  fu  ou  mois  de  juillet  dessus  dit  par  ceulx  de  la  ville  de  Fumes  vendu  la 
somme  de  trente  trois  livres  gros  monnoye  de  Flandres,  tant  à  une  vie  comme  à 
deux,  moyennant  que  mondit  seigneur  leur  a  consenti  à  icelle  somme  reprenre  et 
avoir  chacun  an  par  leurs  mains  sur  l'ottroy  de  leurs  assiz,  pour  lequel  octroy 
mondit  seigneur  doit  avoir  chacun  an  durant  la  vie  desdiz  rentiers  quatre  cens 
Uvres  parisiz  <  vieze  >  monnoye  de  Flandres  seulement,  ainsi  que  ce  puet  plus 
à  plain  apparoir  tant  par  lesdictes  lettres  comme  par  le  tiers  compte  de  Jehan 
Utenhove,  nagaires  receveur  de  Flandres,  desquels  33  livres  gros  lesdictes  per- 
sonnes ont  esté  paiees  et  contentées  par  lesdiz  de  Fumes  pour  les  termes  et  en  la 
manière  cy  après  declairez. 

Et  premièrement 

9627.  A  demoiselle  Katherine,  vesve  de  feu  Jehan  du  Pond,  bourgoise  de  Bmges,  à  sa  [v«] 

vie  seulement,  6  hvres  de  gros  vielle  monnoye  de  Flandres  par  an,  à  paier  aux  termes 
du  un''  jour  de  février  et  iiii^  jour  d'aoust,  pour  ce,  pour  les  termes  du  liii*  jour 
d'aoust  et  du  iiii^  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  et  des  iiii^s  jours  d'aoust 
et  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf <  6  1.  >    12  1.  gros; 

9628.  A  damoiselle  Katherine,  fille  bastarde  de  messire  Jehan  Le  Visch,  seigneur  de  la 

Chappelle,  à  sa  vie  seulement,  5  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce, 

pour  lesdiz  quatre  termes 10  1.  gros; 

%29.  A  Bauduin  Remier  et  Lisbette  sa  femme,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  deux  vies,  quatre 
livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  les  quatre  termes  devant  diz 
8  1.  gros  ; 

9630.  A  Martine  sVriends,  fille  Jehan,  et  Lisbette  Broucx  sa  fille,  à  leurs  vies,  4  livres  gros 

par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 8  1.  gros; 

9631.  A  Clément  Ottier  et  Jehan  Ottier,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  deux  vies,  <  6  livres 

gros  >  6  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  un  ter- 
mes      <  6  >    <  12  1.  gros  >    12  1.  gros; 

9632.  A  Symon  et  Jaquemine,  enfans  de  Clais  Van  den  Velde,  bourgois  de  Bmges,  à  leurs 

deux  vies,  2  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 
4  1.  gros; 

9633.  A  Joorkin  Wouters  et  Guillemin  Wouters,  bourgois  de  Bmges,  à  leurs  deux  vies, 

2  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes. . . 
4  1.  gros; 
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9634.  A  Qaikin  Wouters  et  Hannekin  Wouters,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  deux  vies,  2 

livres  gros,  à  payer  comme  dessus  est  dit,  pour  ce,  pour  iesdiz  quatre  termes . . . 
4L  gros; 

9635.  A  Coppin  Wouters  et  Callekin  Wouters,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  deux  vies,  2  livres 

gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  Iesdiz  termes 4  1.  gros; 

9636.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  paiez  aux  personnes  rentiers 

pour  les  termes  et  en  la  manière  cy  dessus  escris  et  declairez  à  la  somme  de  soixante 
six  livres  de  gros  monnoye  de  Flandres,  dont  les  seize  livres  dix  solz  gros  pour  le 
dessus  dit  terme  du  un*  jour  d'aoust  mil  cccc  et  dix  huit  ont  esté  paiez  à  vieze 
feble  monnoye,  qui  valent  nouvelle  monnoie  14  livres  8  solz  9  deniers,  et  les  autres 
trois  termes  à  ladicte  nouvelle  monnoie,  et  montent  ensemble  Iesdiz  66  livres  gros 
à  monnoie  de  ce  compte  63  livres  18  solz  9  deniers  gros,  qui  font  à  livres  parisiz 
767  livres  5  solz,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de 
ladicte  ville  de  Fumes  seelee  du  seel  aux  causes  d'iceile  ville,  sur  ce  faicte  et  donnée 
le  V*  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  escrite  au  bout  d'un  roole  de  par- 
chemin où  toutes  les  parties,  personnes,  termes  et  sommes  devant  dictes  sont  tout 
sont  tout  au  long  declairez;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'iceile  certifficacion  cy  rendue 
à  court  Iesdiz 767  1.  5  s. 

[fol.  cxvii] 

BERGHES 

9637.  A  pluseurs  personnes  rentiers,  ausquelz  les  poortraaistres  et  eschevins  de  la  ville  de 

Berghes  par  ordonnance  de  monseigneur  vendirent  ou  mois  de  juillet  l'an  mil  cccc 
et  quatorze  la  somme  de  trente  six  livres  de  gros  <  vielle  >  monnoie  de  Flandres 
rente  viagiere  par  an,  aux  vies  d'icelles  personnes,  et  en  chargierent  icelle  ville 
moyennant  que  mondit  seigneur  leur  a  pour  ce  engaigié  et  mis  en  mains  pareille 
somme  de  trente  six  livres  gros  qu'ilz  doivent  et  devront  annuehnent  durant  la 
vie  desdiz  rentiers  à  cause  de  l'octroy  des  assiz  ayans  et  qui  auront  cours  par  son 
consentement  en  ladicte  ville,  comme  par  certaines  lettres  patentes  de  mondit 
seigneur  sur  ce  faictes  le  m*  jour  dudit  mois  et  an  et  le  m®  compte  dudit  Utenhove 
puet  plus  à  plain  apparoir,  de  laquelle  somme  Iesdiz  rentiers  ont  esté  paiez  par 
Iesdiz  de  Berghes  pour  les  termes  et  par  la  manière  qui  s'ensuit  : 

Et  premièrement 

9638.  A  damoiselle  Katherine,  vesve  de  feu  Jehan  du  Pont,  bourgoise  de  Bruges,  à  sa  vie 

seulement,  6  livres  gros  dicte  vielle  monnoye  par  an,  à  paier  aux  termes  du  un* 
jour  de  février  et  un*  jour  d'aoust,  pour  ce,  pour  les  termes  du  nn*  jour  d'aoust  et 
ini*  jour  de  février  mil  cccc  et  dix  huit  et  ini*^  jours  d'aoust  et  de  février  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf 12  1.  gros; 

9639.  A  Lodewiic  Reinier  et  Ysabel,  sa  femme,  bourgoise  de  Bruges,  à  leurs  deux  vies,  4  livres 

gros  <  viez  >  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis  lin  termes.. 
8  L  gros; 
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9640.  A  Magdalene  et  Jaquemine,  filles  de  Aelbrecht  Le  Groote,  qu'il  a  de  Jaquemine  sa 

femme,  à  leurs  deux  vies,  deux  livres  gros  <  viez  >  par  an,  à  paier  comme  dessus, 
pour   ce,    pour  lesdiz  termes 4  1.  gros; 

9641.  A  Hanekin  Wouters  et  Claerkin  Wouters,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  vies,  2  livres 

gros  par  an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  quatre  termes...  4 1.  gros; 

9642.  A  Copin  Wouters  et  Callequin  Wouters,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  vies,  2  livres  gros 

par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis  quatre  termes ....    41.  gros  ; 

9643.  A  Joorquin  Wouters  et  Guillemin  Wouters,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs  vies,  2  livres 

gros  viez  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  quatre  termes . . . 
4  1.  gros; 

9644.  A  Jehan  Van  den  Brouke,  filz  Pierre,  et  Anthoine  Van  den  Brouke,  son  filz  bastart 

qu'il  a  de  Beatrix  sVlieghers,  à  leurs  vies,  3  livres  gros  par  an,  à  payer  comme  [v°] 
dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes 6  1.  gros; 

9645.  A  Anthoine  Van  den  Brouke,  filz  bastard  dudit  Jehan,  à  sa  vie  seulement,  une  livre 

de  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  quatre  termes...  2  1.  gros; 

9646.  A  Clais  Pagaut,  filz  Clais,  et  Katherine,  fille  dudit  Clais  et  de  damoiselle  Katherine 

sa  femme,  à  leurs  deux  vies,  cinq  livres  gros  par  an,  à  payer  comme  dessus,  pour  ce, 
pour    lesdiz    termes 10  1.  gros; 

9647.  A  demoiselle  Katherine,  fille  Clais  Bave  et  femme  de  Clais  Pagaut,  filz  Clais,  et  à 

Clais  Pagaut  leur  filz,  à  leurs  deux  vies  cinq  livres  gros  par  an  <  viez  >  à  paier 
comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 10  1.  gros  ; 

9648.  A  Jehan  Le  Mil  et  Stevin  Le  Mil,  enfans  de  Gilles  Le  Mil,  bourgois  de  Bruges,  à  leurs 

deux  vies,  deux  livres  de  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdis 
termes 4  1.  gros; 

9649.  A  demoiselle  Barbelé,  femme  Jehan  Le  Mil  dessus  nommé,  à  sa  vie  seulement,  2  livres 

gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 4  1.  gros; 

9650.  Montent  ensemble  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  paiez  aux  personnes  rentiers, 

pour  les  termes  et  en  la  manière  cy  dessus  escrips  et  declairez,  à  la  somme  de  soi- 
xante douze  livres  gros  monnoie  de  Flandres  dont  les  18  livres  gros  pour  le  terme 
escheu  au  devant  dit  terme  de  la  mi  aoust  mil  cccc  et  dix  huit  ont  esté  paiez  à 
vieze  feble  monnoie,  et  les  autres  trois  termes  nouvelle  monnoie,  et  montent 
ensemble  lesdiz  72  livres  gros  à  monnoie  de  ce  compte  69  livres  15  sok  gros,  qui 
font  à  hvres  parisiz  837  livres  parisiz,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre 
de  certifficacion  de  ladicte  ville  de  Berghes  seellee  du  seel  aux  causes  d'icelle  ville 
sur  ce  faicte  et  donnée  le  xxix«™«  jour  du  mois  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 
escripte  en  un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties,  personnes,  termes  et  som- 
mes devant  dictes  sont  tout  au  long  speciffiees  ;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certif- 
ficacion cy  rendue  à  court,  lesdiz 837  1. 
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LE   DAM 

965L  A  pluseurs  personnes  cy  après  declairez  (1),  ausquelz  ceulx  de  la  ville  du  Dam,  à  la 
requeste  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  vendirent  ou  mois  d'aoust 
mil  cccc  et  xiiii  sur  eulx  et  ladicte  ville  jusques  à  la  somme  de  208  escuz  d'or  à  la 
couronne,  du  pris  de  30  gros  forte  monnoie  de  Flandres  pièce,  de  rente  viagiere  et 
annuelle,  [fol.  cxvill]  moyennant  que  mondit  seigneur  leur  accorda  avoir  et  tenir 
en  leurs  mains  le  viii^  denier  à  lui  appartenans  à  perpétuité  sur  les  assiz  d'icelle 
ville,  qu'il  leur  a  ralongié  durant  la  vie  des  rentiers  ;  item,  la  moitié  de  la  revenue 
du  moUn  et  du  Zudmuelenwater;  item,  le  tonnai  de  vin  de  Saint  Jehan  que  lesdiz 
du  Dam  doivent  heritabiement  pour  le  rachat  des  jeux  de  dez  et  de  brelenc  ylec, 
et  sa  rente  heritable  du  transport  montant  chacun  an  35  livres  parisiz  tout  pour 
ladicte  somme  de  208  escuz  tant  seulement,  sanz  les,  pour  lesdictes  parties,  povoir 
charger,  pourveu  que  quant  aucuns  desdiz  viagiers  et  rentiers  trespasseront  mondit 
seigneur  fera  lever  et  recevoir  à  son  proufit  desdiz  du  Dam  telle  somme  que  les 
viagier  ou  viagiers  avoient  sur  icelle,  et  ce  jusques  à  la  mort  du  derrain  vivant, 
après  le  trespas  duquel  toutes  lesdictes  parties  de  rentes  et  revenues  retourneront 
entièrement  au  demaine  de  mondit  seigneur,  ainsi  comme  elles  estoient  audit  mois 
d'aoust  cccc  xiiii,  ainsi  que  de  ces  choses  et  autres  puet  plus  à  plain  apparoir, 
tant  par  les  lettres  patentes  d'icellui  feu  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa 
ville  de  Lille  le  xxix^  jour  dudit  mois  d'aoust  mil  cccc  et  xiiii,  comme  par  le 
compte  précèdent  en  semblable  chapitre.  Et  combien  que  ledit  receveur  Berthelemi 
Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  Flandres,  en  obtempérant  auxdictes  lettres  n'ait 
aucune  chose  receu  desdiz  du  Dam  pour  cause  des  demaine  et  revenues  dessus 
dictes,  toutes  voies  par  ordonnance  de  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  il  faut  cy 
devant  recepte  sur  les  mesmes  parties  d'autant  comme  lesdiz  208  escuz  par  an 
ont  monté  par  le  temps  de  ce  compte  et  despense  cy  après,  pour  deniers  paiez  à 
iceulx  viagiers,  ainsi  qu'il  appartient  en  la  manière  qui  s'ensieut  : 

Et  premièrement 

9652.  A  Symon  de  Le  Velde  et  Jaquemine  de  Le  Velde,  sa  fille,  et  au  derrain  vivant  d'eulx, 

2  livres  de  gros  par  an,  à  paier  au  xxiiii^  jour  de  mars  et  au  xxiiii^  de  septembre, 
pour  ce  cy,  pour  les  termes  des  xxiiii'^s  jours  de  septembre  et  de  mars  mil  cccc  et 
dix  huit  et  xxiiii^  jour  de  septembre  mil  cccc  et  dix  neuf. 3  1.  groz; 

9653.  A  George  de  Bunes  et  à  Katherine,  femme  George  Celderwaerde,  sa  femme,  2  livres 

gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes...  3  1.  gros; 

9654.  A  damoiselle  Marie,  femme  Lexus  Van  den  Velde,  fille  de  Jehan  Resex,  et  à  damoi- 

selle  Katherine  Van  den  Velde  leur  fille,  deux  livres  gros  par  an,  à  payer  comme 
dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 3  1.  groz; 

(1)  En  marge  :  A  lire  par  deffault  de  certifficacion. 

Il  doit  ladicte  certifficacion  contenance  quittance  desdiz  du  Dam.  Il  l'a  depuis  rendue. 
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9655.  A  Roland  de  Le  Velde  et  à  Jehan  de  Le  Velde,  filz  desdiz  Lexus  et  damoiselle  Marie 

et  au  derrain  vivant,  2  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce,  pour 
lesdiz  trois  termes 3  1.  groz; 

9656.  A  damoiselle  Barbelé  d'Artrique  et  damoiselle  Tanne  sa  seur,  filles  de  Loys  d'Ar- 

trique  et  de  damoiselle  Barbelé  sa  femme,  fille  de  Ernoul  Le  Wilde,  3  livres  de 

gros  par  an,  à  paier  comme  dit  est,  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  termes 

3  1.  10  s.  groz  ; 

[vo] 

9657.  A  damoiselle  Aimable,  femme  de  Jehan  de  Le  Velde,  fille  de  Guillaume  de  Le  Velde, 

et  à  Roland  de  Le  Velde,  filz  de  Lexus  de  Le  Velde,  et  au  derrain  vivant,  2  livres 
6  solz  8  deniers  gros,  à  paier  comme  dessus,  pour  ce  cy,  pour  lesdiz  trois  termes. 
3  1.  10  s.  gros  ; 

9658.  A  Jehan  de  Le  Heede,  filz  Henry,  et  à  damoiselle  Liegarde,  fille  dudit  Henry  et  de 

damoiselle  Ligarde,  sa  femme,  fille  bastarde  de  feu  Clais  Barbesaen,  et  au  plus 
long  vivant  d'eulx  deux,  2  livres  6  solz  8  deniers  gros  par  an,  auxdiz  termes,  pour 
ce,  pour  lesdiz  trois  termes 3  1.  10  s.  gros; 

9659.  A  frère  Jehan  Van  Doornike  et  Ernoul  Jans  sone  Scellewaert  et  au  derrain  vivant, 

20  solz  gros  pai  an  auxdiz  termes,  pour  iceulx  termes 30  s.  gros; 

9660.  A  Anthoine  Pagaut  et  Barbelé  Pagaut,  enfans  de  Stassin  Pagaud  et  de  damoiselle 

Katherine  sa  femme,  fille  jadiz  de  Bernart  Goedericx,  5  livres  gros  par  an,  à  paier 
comme  dessus,  pour  ce,  pour  lesdiz  termes 7  1.  10  s.  gros; 

9661.  A  Marie  et  Lisbette  Pagauts,  filles  dudit  Stassin  et  de  ladicte  damoiselle  Katherine 

sa  femme  et  au  derrain  vivant,  5  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus,  pour 
ce  cy,  pour  les  trois  termes  devant  diz 7  1.  10  s.  gros  ; 

9662.  A  Clais  Pagant  et  Clais  Pagaut,  son  filz  que  il  a  de  ladicte  damoiselle  Katherine  sa 

femme,  fille  de  Clais  Bane,  et  au  derrain  vivant,  4  livres  gros  par  an,  à  paier  comme 
dit  est,  pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 6  1.  gros; 

9663.  A  ladicte  damoiselle  Katerine,  femme  dudit  Clais  Pagaut,  et  Katherine  leur  fille, 

et  au  plus  long  vivant  d'eulx  deux,  4  livres  gros  par  an,  à  paier  comme  dessus, 
pour  ce,  pour  lesdiz  trois  termes 6  1.  gros; 

9664.  Montent  ensemble  toutes  les  sommes  dessus  dictes  paiees  par  lesdiz  de  la  ville  du 

Dam  aux  personnes  cy  dessus  declairez,  ainsi  qu'il  appert  par  certifficacion  de 
ladicte  ville,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  personnes, 
sommes  et  termes  dessus  diz  sont  contenus,  donnée  soubz  le  seel  aux  causes 
d'icelle  ville  le  xiiii"  jour  de  juing  l'an  mil  ccccxxiii,  à  la  somme  de  cinquante 
deux  livres  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres;  pour  ce  cy,  par  vertu  de  ladicte 
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certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz  52  livres  gros,  valent  à  livres  parisiz  dicte 
monnoye 624  1. 

V.  Somme  :  11.347  1.  12  s.  3  d.  (1) 

[fol.  cxix] 

AUTRE  DESPENSE  POUR  ACHAT  DE  PELLETERIE,  de  draps,  de  joyaux  et   de  vaisselle  d'or 
et  d'argent  avec  d'aucunes  autres  parties  pour  le  temps  de  ce  compte. 

Premiers 

9665.  A  Berthelemi  Bettin,  marchant  de  Laques,  demourant  à  Bruges,  la  somme  de  cent 

soLxante  huit  escuz  et  quinze  solz  parisiz,  du  pris  de  trente  gros  forte  monnoie 
de  Flandres  chacun  escu,  qui  deue  lui  estoit  pour  cinq  pièces  de  velveau  noir 
que  feu  monseigneur  le  duc  Jehan  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  a  fait 
prendre  et  achater  de  lui  ledit  pris,  et  lesquelles  il  a  données  et  fist  présenter  à 
madame  la  contesse  de  Charrolois,  sa  fille,  le  premier  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc 
et  seize  pour  ses  estrines  dudit  jour,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  iii^ 
jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres,  lettre 
de  recepte  de  madicte  dame  et  quittance  dudit  Berthelemi  Betin,  tout  cy  rendu 
à  court,  lesdiz  168  escuz  15  solz  parisiz  dudit  pris,  valent  deux  cens  cincjuante 

trois  livres  deux  solz  six  deniers,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 

295  1.  6  s.  3  d. 

9666.  A  Jehan  Mond,  demourant  audit  Bruges,  la  somme  de  deux  [cens]  cinquante  escuz, 

du  pris  de  trente  gros  dicte  monnoie  chacun  escu,  qui  deue  lui  estoit  pour  la 
vente  et  délivrance  de  400  dos  de  martres  et  200  costez  de  martres  que  feu  mondit 
seigneur  a  fait  prendre  et  achater  de  lui  ledit  pris  pour  en  faire  fourer  deux  robes 
de  velveau  noir  pour  lui,  l'une  longue  à  manches  ouvertes,  et  l'autre  à  mi  jambe 
à  manches  closes,  et  une  autre  robe  pour  monseigneur  le  conte  de  Saint  Pol, 
son  nepveu,  laquelle  est  de  drap  de  Damas  noir  jusques  à  mi  jambe,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes  de  feu  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et 
données  en  sa  ville  de  Lille  le  xii^  jour  de  février  mil  cccc  et  seize,  qui  par  icelles 
mandoit  audit  receveur  paier  à  ycellui  Jehan  Mont  ladicte  somme;  pour  ce  cy, 
par  vertu  desdictes  lettres,  quictance  dudit  Jehan  Mont  et  certifficacion  de  Guil- 
laume Le  Martin  sur  l'achat,  pris  et  délivrance  desdictes  parties,  tout  cy  rendu 
à  court,  iceulx  deux  cens  cinquante  escuz  dudit  pris,  valent  375  livres  parisiz 
fors,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 437  1.  10  s. 

9667.  Audit  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur  gênerai,  la  somme  de  soixante  unze  escuz 

et  demi,  du  pris  de  quarante  gros  vieze  monnoie  de  Flandres  l'escu,  laquelle 

(1)  En  note  en  bas  de  page  ;    <  La  somme   de   ce  chappitie  est  demouree  à  asseoir  pour  cause  des 
certifiScacions  qui  y  faillent.  > 

35. 
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par  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur,  dont  Dieux  ait  l'ame, 
il  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  aux  personnes,  pour  les  causes  et  en  la  manière  qui 
[v^*]  s'ensuit,  c'est  assavoir  :  audit  Berthelemi  Betin,  marchant  de  Luques,  pour 
l'achat  et  deliwance  d'un  drap  d'impérial  d'or  en  blanc  champ  dont  l'en  fist  le 
mante!  pour  l'ymage  de  Nostre  Dame  en  Tournay,  lequel  mondit  seigneur  lui 
fist  donner  le  jour  de  la  procession  dudit  Tournay  qui  fu  ou  mois  de  septembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  ainsi  qu'il  avoit  acoustumé  de  faire  chacun  an,  28  escuz 
d'or  et  cinquante  gros  viez  l'escu,  valent  à  escuz  dudit  pris  de  quarante  gros  pièce 
35  escuz; 

A  Chrestien  Le  Backere,  pelletier,  demeurant  à  Bruges,  pour  cinq  cens  de 
fin  menu  vair  et  soixante  lettices  dont  ledit  mantel  fu  fouré,  4  livres  gros  dicte  vieze 
monnoie,  valent  24  escuz; 

A  Anthoine  Barboulier,  chevaucheur  de  mondit  seigneur,  que  ledit  receveur  lui 
a  baiUié  et  délivré  pour  en  avoir  et  achater  un  cheval,  ainsi  que  messire  Guillaume 
de  Champdivers,  chevaher,  conseillier  et  chambellan  de  mondit  seigneur,  le  avoit 
escript  et  mandé  audit  receveur,  pour  ce  qu'il  l'envoya  de  Nantes  en  Bretaigne 
par  mer  en  <  nostre  >  la  ville  de  l'Escluse  pour  plus  hastivement  et  seurement 
venir  devers  mondit  seigneur  en  son  pays  de  Bourgoingne  où  il  apporta  certaines 
lettres  d'icellui  son  chambellan  ou  mois  de  janvier  l'an  dessus  dit,  dix  escuz  d'or 
du  pris  de  cinquante  gros  viez  l'escu,  valent  à  escuz  dudit  pris  de  quarante  gros 
pièce  12  escuz  demi; 

Montent  ces  parties  à  ladicte  somme  de  soixante  unze  escuz  et  demi  audit  pris, 
ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes 
et  données  à  Provins  le  xxviii^  jour  d'avril  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf;  pour 
ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres,  quictance  desdiz  Berthelemi  Betin,  Chrestien 
Le  Backere  et  Anthoine  Barboidier,  chacun  de  sa  part  et  porcion,  avec  certiffi- 
cacion  de  Perrot  Brouillart,  foureur  des  robes  et  variet  de  chambre  de  mondit 
seigneur,  sur  l'achat,  pris  et  délivrance  des  parties  qui  touchent  ledit  mantel 
Nostre  Dame  de  Tournay,  tout  cy  rendu  à  court,  iceulx  71  escuz  et  demi  dudit 
pris,  valent  143  livres  parisiz  vieze  monnoie,  qui  font  monnoie  de  ce  compte. 
125  L  2  s.  6  d. 

9668.  Audit  Berthelemi  Betin,  conseilher  de  feu  mondit  seigneur,  la  somme  de  800  escuz, 
du  pris  de  quarante  deux  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  chacun  escu,  que 
ledit  receveur  du  commandement  et  d'ordonnance  d'icellui  feu  seigneur  lui  a 
paiee,  baillée  et  délivrée  pour  la  vendue  et  délivrance  de  une  chambre  de  tappicerie 
que  mondit  seigneur  a  fait  prendre  et  achater  de  lui  ledit  pris,  et  icelle  baiUier  à 
messire  Henry  de  Champdivers,  chevalier,  Dyago  d'Ohvere,  et  maistre  Pierre 
Saget,  ses  conseilliers,  pour  en  faire  ce  que  ordonné  leur  avoit,  ainsi  que  par  lettres 
patentes  de  mondit  feu  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  à  Provins  le  iiii^  jour 
de  may  mil  cccc  et  dix  neuf  et  lettres  de  certifficacion  desdiz  messire  Henry, 
Dyago,  et  maistre  Pierre  sur  les  achat,  pris  et  délivrance  et  recepcion  d'icelle 
chambre  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles,  quictance 
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dudit  Berthelemi  Betin  d'icelle  somme  et  de  ladicte  certifficacion,  tout  cy  rendu 
à  court,  lesdiz  800  escuz  dudit  pris,  valent 1.680  1. 

[fol.  VI''''] 

9669.  A  Thierry  de  Stauere,  garde  de  la  Monnoye  de  monseigneur  en  Flandres,  la  somme 
de  cent  huit  heaumez  d'or,  du  pris  de  quarante  gros  nouvelle  mormoie  de  Flandres 
pièce  à  sept  gros  et  demi,  qui  deue  lui  estoit  pour  l'or  et  façon  du  seel  de  secret 
et  ung  signet  d'or  à  signer  les  lettres  closes  de  mondit  seigneur  pesans  parmi  les 
chaynes  ung  marc  trois  onces  six  estrehns,  et  pour  iceulx  seel  et  signet  avoir  fait 
graver  aux  nom  et  armes  de  mondit  seigneur,  comme  par  lettres  patentes  d'icellui 
seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xxi^  jour  de  janvier  mil 
cccc  et  dix  neuf  plus  à  plain  puet  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres 
et  quictance  dudit  Thierry  tant  seulement,  tout  cy  rendu  à  court,  iceulx  108  heau- 
mez d'or  dudit  pris  de  sept  gros  et  demi,  valent 216  1.  7  s.  6  d. 

%70.  A  feu  Berthelemi  Bethin  dessus  dit,  la  somme  de  deux  mille  trois  cens  soixante  ung 
escuz  d'or,  du  pris  de  quarante  deux  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  l'escu, 
que  ledit  receveur  gênerai,  par  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit 
seigneur  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  lui  a  paie,  bailliee  et  délivrée,  et 
auquel  il  estoit  tenu  pour  les  parties  de  draps  d'or  et  de  soye  et  de  Scdpetre  qu'il 
avoit  fait  prendre  et  achater  de  lui  en  la  manière  et  pour  les  causes  qui  s'ensivent, 
c'est  assavoir  :  pour  trois  pièces  de  drap  d'or  où  il  y  a  chiel,  dossier  et  un  parement 
de  chayere  brodé  de  velveau  cramoisy,  500  escuz  d'or;  pour  trois  pièces  de  velveau 
gris  figuré  pour  faire  une  houpelande  longue  pour  icellui  seigneur,  deux  cens 
dix  escuz;  pour  trois  pièces  de  velveau  vermeil  cramoisy  figuré  pour  ledit  seigneur, 
deux  cens  quarante  escuz;  pour  trois  pièces  de  drap  de  Damas  noir,  84  escuz; 
pour  9  pièces  de  velveau  noir  plain,  deux  cens  cinquante  escuz;  pour  cinq  pièces 
de  drap  de  Damas  blanc  pour  sa  chappelle,  140  escuz;  pour  trois  pièces  de  satin 
noir  pour  monseigneur  le  conte  de  Saint  Pol,  son  nepveu,  soixante  douze  escuz 
<  d'or  >  ;  pour  8  mille  de  salpêtre,  à  quatre  gros  dicte  monnoie  la  livre,  sont 
sept  cens  soixante  <  trois  >  ung  escuz,  38  gros,  et  pour  la  voiture  dudit  salpêtre 
de  Bruges  à  Paris,  les  tonlieux  tant  audit  Bruges  que  aux  autres  destrois,  tonneaux 
et  autres  menuz  frîds  100  escuz;  lesquelles  parties  montent  ensemble  à  ladicte 
somme  de  deux  mille  trois  cens  soixante  ung  escuz  d'or  monnoie  dicte,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  certaines  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes 
et  données  à  Saint  Denis  en  France  le  xxvii^  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix 
neuf  par  lesquelles  lettres  icellui  feu  seigneur  vouloit  que,  par  rapportant  avec 
ycelles  ses  lettres  lettre  de  quictance  sur  ladicte  somme  dudit  feu  Berthelemi 
Betin,  ensemble  lettre  de  recepte  des  parties  avant  dictes  de  draps  d'or  et  de  soye 
de  Phehppe  Musnier,  dit  Jossequin,  garde  des  joyaux  d'icellui  feu  seigneur,  et 
dudit  salpêtre,  de  Germain  de  Guiry,  garde  des  canons  et  artilleries  dudit  feu  sei- 
gneur, icelle  mesme  somme  feust  allouée  es  comptes  dudit  receveur.  Et  pour  ce 
que  icellui  receveur  pour  son  acquit  ne  reçut  dudit  feu  Berthelemi  que  lesdictes 
[v°]  lettres  de  feu  mondit  seigneur,  quictance  sur  toute  ladicte  somme  d'icellui 


558  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ÉTAT  BOURGUIGNON 

mesme  Berthelemi,  et  une  certifficacion  dudit  Phelippe  Josquin  contenant  que 
de  la  part  dudit  feu  Berthelemi  Betin  ont  esté  à  et  pour  icellui  feu  seigneur 
bailliez  et  délivrez  les  parties  du  draps  d'or  et  de  soye  cy  dessus  nommez,  qui  ont 
esté  venduz  et  délivrez  pour  les  pris  et  en  la  manière  dessus  diz,  et  aussi  une  cer- 
tifficacion en  papier  dudit  Germain  de  Guiry  qui  ne  confesse  avoir  receu  dudit 
salpêtre  que  cinq  milliers  neuf  cens  vint  quatre  livres,  ycellui  receveur  prinst  lors 
cedule  d'icellui  feu  Berthelemi  qui  lui  prometoit  par  icelle  de  faire  avoir  lesdictes 
certifficacions  souffisantes  desdiz  Philippe  Musnier  et  Germain  sur  toutes  les 
parties  contenues  oudit  mandement  entièrement,  ou  de  rendre  ladicte  somme 
de  2.361  escuz,  lesquelles  certiflicacions  ledit  feu  Berthelemi  avant  son  trespas 
ne  pot  oncques  recouvrer,  aussi  n'ont  fait,  ne  jamais  ne  sont  tailliez  de  faire,  les 
vesve  et  hoirs  d'icellui  deffunct,  actendu  que  ledit  Phihppe  se  tient  présentement 
fuitif  des  pays  de  monseigneur  qui  à  présent  est;  et  veu  que  ledit  receveur  a  iceuLc 
hoirs  approchiez  et  parlé  d'icelle  obligacion,  eulx  pour  la  doubte  qu'ilz  ont  eu 
que  iceUui  receveur  les  peust  ou  deust  constraindre  à  faire  paier  la  somme  à  quoy 
montent  lesdiz  draps  et  salpêtre,  qui  eust  esté  en  leur  très  grant  préjudice  et  dom- 
maige,  ilz  ont  requis  à  mondit  seigneur  qui  est  à  présent  que  sur  ce  que  dit  est 
il  lui  pleust  impartir  eulx  sa  grâce  et  pourveoir  de  remède,  pourquoy  icellui 
seigneur,  eu  regart  et  consideracion  aux  choses  dessus  dictes  et  mesmement  aux 
bons  et  agréables  services  que  ledit  feu  Berthelemi  en  son  vivant  a  fais  à  feu  mon- 
dit seigneur  son  père  et  à  lui  mesmes  en  pluseurs  et  diverses  manières,  veuillans 
les  recognoistre  envers  lesdiz  vesve  et  hoirs,  a,  par  ses  lettres  patentes  données  au 
siège  devant  Meleun  le  v®  jour  d'octobre  mil  cccc  et  vint,  mandé  à  icellui  Berthe- 
lemi Le  Vooght,  nagaires  receveur  de  Flandres,  que  il  rende  à  ladicte  vesve  et 
hoirs  ladicte  obligacion  par  laquelle  ledit  feu  Berthelemi  lui  estoit  tenu  de  furnir 
et  accomplir  ce  que  dit  est,  ainsi  qu'il  a  fait,  et  par  rapportant  sesdictes  lettres, 
celles  de  njndit  seigneur  son  père,  ladicte  certifficacion  d'icellui  Philippe  telle 
qu'elle  est  t  que  cy  devant  et  en  sesdictes  lettres  est  declairé,  avec  certifficacion 
dudit  Ger  aain  soit  en  papier  ou  parchemin  sur  la  recepcion  dudit  salpêtre  et 
quictance  s  )uffisante  d'icelle  somme  de  <  2361  >  <  2357  >  2359  escuz  38  gros 
audit  pris,  a  voulu  et  veult  la  mesme  somme  entièrement  estre  allouée  en  la 
despense  de  ses  comptes  sanz  contredit  par  messeigneurs  de  ses  comptes  à  Lille, 
ausquelz  il  mande  que  ainsi  le  facent,  nonobstant  que  ladicte  lettre  dudit  Philippe 
ne  soit  que  une  simple  certifficacion  qui  deust  contenir  plaine  recepcion  et  quelz- 
conques  ordonnances,  mandemens  ou  deffenses  à  ce  contraires,  car  ainsi  lui  plaist 
il  estre  fait,  et  de  toute  la  defifaulte  ou  négligence  qui  en  ce  puet  estre  il  a  quictié, 
deschargié  et  relevé,  quicte,  descharge  et  reheve  lesdiz  vesve  et  hoirs  [fol.  vi'^"  i] 
par  sesdictes  lettres  comme  par  icelles  puet  plus  à  plain  apparoir.  Pour  ce  cy, 
par  vertu  desdictes  lettres  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  et  de  mon- 
seigneur son  fdz  qui  est  à  présent,  ladicte  certifficacion  dudit  Phihppe,  et  <  certi- 
fficacion >  lettre  de  recepte  en  papier  dudit  Germain  faicte  xi  d'aoust  mccccxix, 
avec  quictance  dudit  feu  Berthelemi,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  <  2.361 
escuz  d'or  >  2.359  escuz  38  gros  dudit  pris  de  quarante  deux  gros  l'escu,  valent 
quatre  mille  neuf  cens  <  soixante  dix  neuf  livres  deux  solz  parisiz  >   cinquante 
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cinq  livres  seize  solz  dont  fait  cy  à  rabatre  pour  mil  soixante  seize  livres  de  salpêtre 
que  la  certifficacion  dudit  Germain  contient  moins  que  ledit  mandement,  au  pris 
de  quatre  gros  dicte  monnoye  la  livre,  sont  215  livres  4  solz  parisiz,  ycy  le  surplus, 
qui  monte <  4.754  1.  18  s.  >   4.740  1.  12  s.  (1) 

VI.  Somme  :  <  5.814  1.  18  s.  4  d.  >   7.494  1.  18  s.  3  d, 
[vo] 

AUTRE   DESPENSE   POUR    ACHAT   DE   CHEVAULS 

Premiers 

9671.  A  Jehan  Dormoy,  escuier  d'escuierie  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  la 

somme  de  80  escuz  monnoye  royal,  laquelle  ledit  receveur,  par  commandement 
et  ordonnance  d'icellui  seigneur,  lui  a  bailiié  et  délivrée  comptant  pour  un  cheval 
gris  à  longue  queue  que  feu  mondit  seigneur  a  fait  prendre  et  achater  par  ledit 
Dormoy  ladicte  somme,  de  Augustin  Ysebare,  jadiz  conseillier  de  feu  mondit 
seigneur,  et  icellui  cheval,  à  la  contemplacion  et  faveur  de  monseigneur  le  conte 
de  Charrolois  son  fiiz  et  à  sa  prière  et  requeste,  donné  et  par  sondit  escuier  d'es- 
cuierie fait  délivrer  à  Latin  Marcadel,  escuier  d'escuierie  de  mondit  seigneur 
son  filz,  ainsi  que  de  tout  ce  que  dit  est  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xiii* 
jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  seize  ;  pour  ce,  par  vertu  desdictes  lettres,  certi- 
ficacion  dudit  Jehan  Dormoy  sur  l'achat,  pris  et  délivrance  dudit  cheval  et  lettre 
de  recepte  dudit  Latin  Marcadel,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  80  escuz  monnoie 
dicte,  qui  font,  à  <  42  gros  viez  >  40  gros  demi  vielle  monnoie  de  Flandres  l'escu, 

<  168  >    162  livres  parisiz,  et  valent  monnoie  de  ce  présent  compte 

<  147  1.  >    141  1.  15  s. 

9672.  A  Ernoulet  Wifflet,  la  somme  de  cinquante  escuz  d'or,  du  pris  de  quarante  cinq 

gros  vieze  monnoie  de  Flandres  chacun  escu,  que  ledit  receveur,  par  commande- 
ment et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur  à  lui  fait  par  ses  lettres  patentes  don- 
nées en  sadicte  ville  de  Lille  le  xi^  jour  de  janvier  oudit  an  mil  cccc  et  seize,  lui 
a  paiee,  baiUiee  et  délivrée  pour  la  vendue  et  délivrance  d'un  cheval  de  poil  brun 
bay  à  longue  queue  que  mondit  seigneur  a  fait'''prendre  et  achater  de  lui  ledit 
pris  et  icellui  donné  à  Jehan  de  Marquettes,  escuier  trenchant  de  madame  la 
daulphine,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu 
d'iceiles  et  quictance  dudit  Ernoulet  avec  lettre  de  certifficacion  dudit  Jehan  Dor- 
moy sur  l'achat,  pris  et  délivrance  dudit  cheval,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz 
cinquante  escuz  du  pris  dessus  dit,  valent  cent  douze  livres  dix  solz  viez,  qui  font 
monnoye  de  ce  compte 98  1.  8  s.  9  1. 

(1)  En  marge  :  Sur  ledit  Germain  pour  lezdiz  6  924  1.  de  salpestre. 
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9673.  A  Jaque  Le  Ram,  bourgois  de  Bruges,  la  somme  de  80  escuz  d'or  à  la  couronne,  du 
pris  de  quarante  cinq  gros  dicte  vielle  monnoie  de  Flandres  chacun  escu,  que  ledit 
receveur  par  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur  lui  a  paiee, 
[fol.  vi"^  II]  baillée  et  délivrée  pour  un  cheval  noir  à  longue  queue,  lequel  mondit 
seigneur  a  fait  prenre  et  achater  de  lui  ledit  pris  et  icellui  donné  à  Jehan  Carbon- 
nier,  son  varlet  de  chambre,  ainsi  que  ce  puet  apparoir  plainement  par  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur  données  en  sa  dicte  ville  de  Lille  le  xv^  jour  dudit 
mois  de  janvier  mil  CCCC  et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres,  quictance 
dudit  Jaque  Le  Ram  et  certifficacion  de  Jehan  Dormoy,  escuier  d'escuierie  d'icel- 
lui  seigneur,  sur  l'achat,  pris  et  délivrance  dudit  cheval,  lesdiz  quatre  vins  escuz 
audit  pris,  valent  180  hvres  parisiz  viez,  qui  font  monnoie  de  ce  compte .... 
157  1.  10  s. 

%74.  A  maistre  George  d'Oostende,  secrétaire  de  feu  mondit  seigneur  et  de  monseigneur 
qui  à  présent  est,  auquel  ledit  receveur,  par  commandement  et  ordonnance  de 
feu  mondit  seigneur  à  lui  fait  par  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  d'Arras 
le  xvi<'  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  seize,  a  paie,  bailUé  et  délivré  la  somme 
de  cinquante  escuz  d'or,  de  45  gros  vielle  monnoie  de  Flandres  pièce,  pour  la  ven- 
due et  deh\Tance  d'un  cheval  gris  à  courte  queue  que  <  avons  >  mondit  seigneur 
a  fait  prendre  et  achater  de  lui  ledit  pris  et  le  donné  à  Jaque  de  La  Piere,  maistre 
veneur  de  feu  monseigneur  le  daulphin  lors  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint, 
comme  il  appert  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles,  quictance 
dudit  maistre  George  et  lettre  de  certifficacion  dudit  Jehan  Dormoy  sur  l'achat, 
pris  et  délivrance  dudit  cheval,  lesdiz  cinquante  escuz  d'or,  valent  au  pris  dessus 
dit  cent  douze  livres  dix  solz  parisiz  viez,  qui  font  à  monnoie  de  ce  compte. . . 
98  1.  8  s.  9  d. 

9675.  A  Robert  Le  Courtrisien,  prevost  de  Lille,  la  somme  de  70  escuz  d'or,  de  45  gros 

viez  l'escu,  que,  par  exprès  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur, 
ledit  receveur  <  a  baillié  >  a  baiUié  audit  Robert  pour  la  vendue  et  délivrance 
d'un  cheval  noir  à  longue  queue  que  mondit  seigneur  par  Jehan  Dormoy, 
son  escuier  d'escuierie,  a  fait  prenre  et  achater  de  luy  ledit  pris  et  le  fait  mectre 
en  l'escuierie  de  son  hostel,  ainsi  qu'il  appert  par  lettres  patentes  de  mondit  sei- 
gneur sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xiii^  jour  de  mars  l'an  mil 
CCCC  et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres,  quictance  dudit  Robert,  et 
certifficacion  dudit  Jehan  Dormoy  sur  l'achat,  pris  et  délivrance  dudit  cheval, 
lesdiz  soixante  dix  escuz  d'or  audit  pris,  valent  cent  cinquante  sept  livres  dix  solz 
parisiz  viez,  qui  font  monnoie  de  ce  compte 137  1.  16  s.  3  d. 

9676.  A  Thiery  de  Staure,  orfèvre  et  variet  de  chambre  de  feu  mondit  seigneur,  la  somme 

de  300  escuz,  de  quarante  deux  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  pièce,  que  icellui 
seigneur  a  volu  et  mandé  à  sondit  receveur  des  deniers  de  sadicte  recepte  estre 
paiee,  bailliee  et  dehvree  à  sondit  variet  de  chambre,  auquel  il  estoit  tenu  de  la 
mesme  somme,  pour  trois  chevaulx  l'un  portant  l'autre,  c'est  assavoir  un  cheval 
de  poil  bay  à  longue  queue  que  icellui  seigneur  a  donné  à  Herpedenne,  un  autre 
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cheval  de  poil  moreau  à  longue  queue  lequel  pareillement  il  fist  donner  à  maistre 
Angle,  son  phisicien,  et  le  tiers  cheval  de  gris  fauve  à  longue  queue  qu'il  fist 
lors  mectre  en  son  escuierie,  lesquelz  chevaux  par  son  escuier  d'escuierie  Hugue- 
nin  du  Bois  ii  a  fait  prendre  et  achater  d'icellui  Thiery  ledit  pris,  [v°]  lequel  Thiery 
les  fist  à  lui  délivrer  par  Ernoul  Qotin,  orfèvre,  ainsi  que  tout  ce  que  dessus  est 
dit  puet  plus  à  piain  apparoir  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes 
et  donneees  à  Paris  le  vi^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit;  pour  ce  cy, 
par  vertu  desdictes  lettres,  quictance  sur  ce  dudit  Thiery  et  certifEcacion  dudit 
escuier  d'escuierie  sur  les  pris,  vendue  et  délivrance  desdiz  m  chevaux,  tout  cy 
rendu  à  court,  lesdiz  trois  cens  escuz  dudit  pris  valent 630  1. 

%77.  A  Pierre  Evin,  bourgois  de  la  ville  de  Bruges,  la  somme  de  80  frans  en  laquelle  feu 
mondit  seigneur  lui  estoit  tenuz  pour  la  vendue  et  deUvrance  d'un  cheval  rouge 
de  poil  bay  à  longue  queue  que  mondit  seigneur  a  fait  prendre  et  acheter  de  lui 
ledit  pris  par  Jehan  Dormoy,  son  escuier  d'escuierie,  et  icellui  donné  à  son  escuier 
et  eschançon  Jehan  de  Sercey,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes 
de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontouze  le  xx^  jour  de  décembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles,  quictance  dudit  Pierre 
et  certifEcacion  dudit  escuier  d'escuierie  Jehan  Dormoy  sur  l'achat,  pris  et  déli- 
vrance d'icellui  cheval,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  80  frans,  à  trente  sept  solz 
quatre  deniers  pièce,  valent 149  1.  6  s.  8  d.  (1) 

VII.  Somme  :  1.421  1.  5  s.  5  d. 


[foL  vi'^'^iii] 

AUTRE  DESPENSE  POUR  voiAGES  DE  CONSEILLERS  et  autres  officiers  de  monseigneur  pour  le 
temps  de  ce  présent  compte. 

Premiers 

9678.  Au  seigneur  de  Belleforiere,  chevalier,  chambellan  de  feu  monseigneur  le  duc  Jehan 

derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  la  somme  de  vint  escuz  monnoie  royal  que 
ledit  receveur,  par  commandement  de  mondit  seigneur,  lui  a  bailliez  et  délivrez 
comptans  pour  aler  de  son  commandement  et  ordonnance  en  certains  lieux  secrez 
pour  aucunes  ses  besoingnes  et  affaires  qui  grandement  lui  touchoient,  comme  il 
appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes  dudit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en 
sa  ville  de  Lille  le  iiii^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu 
desdictes  lettres  et  quictance  sur  ce  dudit  seigneur  de  Belleforiere,  tout  cy  rendu  à 
cour,  lesdiz  20  escuz  valent,  au  pris  de  <  42  gros  viez  >  30  gros  fors  l'escu, 
<  42  hvres  parisiz  >  qui  font  monnoie  de  ce  compte.  . .    <  36  1.  15  s.  >    35  1. 

9679.  A  Jehan  Coquet,  clerc  de  Jehan  de  Noident,  nagaires  conseilher  et  receveur  gênerai 

des  finances  de  <  feu  >  mondit  seigneur  le  duc,  <  et  à  présent  conseilher,  treso- 

(1)  En  marge  :  Soit  affermé  par  le  receveur  que  il  a  paiez  les  frans  au  pris  cy  dessous. 
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rier  et  gouverneur  gênerai  des  finances  de  monseigneur  le  duc  son  filz  >  la  somme 
de  203  frans  15  solz  tournois  monnoie  royal,  <du  pris  de  vint  six  solz  huit  deniers 
parisiz  forte  vieze  monnoie  de  Flandres  chacun  franc  >  (1)  laquelle  feu  mondit 
seigneur  lui  devoit  et  estoit  tenuz  pour  163  jours  entiers  commençans  le  m''  jour 
de  juillet  l'an  mil  cccc  et  seize  et  fenissans  le  xii^  jour  de  décembre  ensivant  oudit 
an,  durant  lequel  temps  par  commandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur  il 
a  vaquié  en  tenant  le  compte  de  sadicte  recepte  générale  desdictes  finances,  qui 
valent  à  20  solz  parisiz  par  jour,  que  en  la  présence  de  ses  conseilliers  maistre 
Eustace  de  Lattre  et  Jehan  de  Pressy,  mondit  seigneur  lui  a  tauxé  et  ordonné 
prenre  et  avoir  de  lui  pour  chacun  des  jours  dessus  diz,  pour  lui  iii^  et  trois  che- 
vaulx  qu'il  lui  convenoit  tenir,  pour  ce  que  lors  il  menoit  et  conduisoit  en  la  com- 
paignie  et  ou  service  d'icellui  seigneur  certaine  finance  qu'il  lui  avoit  fait  baiUier  en 
garde  pour  iceile  distribuer  par  son  ordonnance,  laquelle  lui  seul  n'eust  peu  conduire 
ne  mener  seurement,  mesmement  qu'il  lui  failloit  recouvrer  devers  lui  les  acquis 
de  ce  que  par  sadicte  ordonnance  et  commandement  il  bailloit  et  delivroit,  pour 
iceulx  valoir  es  comptes  d'icelui  receveur  gênerai  son  maistre,  ladicte  somme  de 
203  frans  15  solz  tournois,  ainsi  que  de  [v°]  tout  ce  que  dessus  est  touchié  puet  plus 
à  plain  apparoir  par  les  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  don- 
nées en  sa  ville  de  Lille  le  xiii^  jour  dudit  mois  de  décembre  l'an  mil  CCCC  et  seize  ; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles,  quictance  d'icellui  Jehan  Cocquet  par  laquelle  il 
afferme  en  sa  conscience  avoir  vaquié  ou  service  de  mondit  seigneur  par  les  jour- 
nées, pour  les  causes  et  en  la  manière  que  dit  est,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  203 
frans  15  solz  tournois,  valent,  à  26  solz  8  deniers  parisiz  fors  pièce,  271  livres  13  solz 
4  deniers,  qui  font  monnoie  de  ce  compte . . .  316  1.  18  s.  9  d.  ob.  demi  poit.  (2) 

9680.  A  Clais  Valerets,  bourgois  de  la  ville  de  Bruges,  la  somme  de  31  escuz  9  solz  parisiz,  du 
pris  de  30  gros  forte  vieze  monnoie  de  Flandres  chacun  escu,  que  du  commande- 
ment et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  ledit  receveur  lui  a 
paiee,  bailliee  et  dehvree  pour  estre  aie  devers  lui  ou  mois  d'octobre  l'an  mil  cccc 
et  seize,  ainsi  que  mandé  lui  avoit,  en  la  ville  de  Valenchiennes,  d'ilec  le  avoir  suy  à 
Douay  et  à  Lille  pour  besoingnier  avecques  lui  sur  le  fait  de  certaine  finance  que  il 
lui  trouva  audit  Bruges,  pour  convertir  ou  fait  de  sa  despense  et  des  habillemens 
par  lui  ordonnez  pour  cause  de  son  voyage  et  alee  vers  France  et  pour  son  retour 
audit  Bruges,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  les  lettres  patentes  de  mondit 
seigneur  sur  ce  faictes  et  données  audit  Lille  le  xii^  jour  de  février  l'an  mil  quatre 
cens  et  seize  dessus  dit;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres,  quictance  dudit  Clais 
Valerets  et  certifiicacion  de  Jehan  Mainfroy,  en  son  vivant  conseilher  de  feu  mondit 
seigneur,  sur  tout  ce  que  dit  est,  cy  rendu  à  court,  lesdiz  31  escuz  9  solz  parisiz 


(1)  En   marge  :    Roié   pour   ce   que   le   receveur  (2)  En  marge  :  Loquatur  pour  ce  que  il  semble 

gênerai  doit  paier  son  clerc  à  cause  de  ses  gaiges  que   ledit   Coquet   ne   doit   prendre   aucuns   gaiges 

pour  le  fait  de  son  office  excercer,  et  suposé  que  de  monseigneur,  lui  estant  ou  service  de  son  maistre, 

monseigneur  y  fust  tenus,  les  gaiges  par  jour  sont  et  que  lesdiz  gaiges  par  jour  sont  trop  excessiz. 
trop  exessifz. 
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dudit  pris,  valent  47  livres  3  solz  6  deniers  parisiz  fors,  qui  font  monnoie  de  ce 
compte 55  1.  9  d.  (1) 

9681.  A  Gautier  Poulain,  nagaires  clerc  de  Jehan  Utenhove  pour  le  temps  qu'il  fu  receveur 
gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  et  depuis  clerc  dudit  receveur,  lequel,  du  comman- 
dement et  ordonnance  de  monseigneur  de  Roubais,  maistre  Eustache  de  Lattre, 
Godefroy  Le  Sauvaige  et  Jehan  Mainfroy,  conseillier  de  feu  mondit  seigneur,  se 
parti  de  la  ville  de  Lille  le  xxvi^  jour  de  novembre  l'an  mil  CCCC  et  seize  que  ledit 
Utenhove  son  maistre  fu  deschargié  de  ladicte  recepte  générale,  et  d'iiec  s'en  ala 
à  Gand  devers  ledit  Utenhove,  son  maistre,  pour  là  extraire  toutes  les  charges  et 
assignacions  estans  sur  ladicte  recepte  générale  de  Flandres,  chargans  les  années 
avenir  depuis  ledit  jour  en  avant,  et  icelles  avoir  porté  en  la  ville  de  Bruges,  où 
il  vaqua  par  longtemps  en  besoingnant  sur  ce,  soubz  et  en  la  compaignie  desdiz 
Roubais,  Godefroy  et  Mainfroy,  et  rescrivant  lesdictes  charges  et  celles  qui  par 
l'ordonnance  de  mondit  seigneur  avoient  esté  envolées  par  messeigneurs  des  comp- 
tes de  ladicte  ville  de  Lille  audit  Bruges,  icelles  mettant  tous  ensemble,  et  autrement 
faisant  pluseurs  ordonnances  et  aviz  par  escript  pour  sur  ce  faire  finance  pour 
icellui  seigneur,  et  d'iiec  s'en  ala  avec  (2)  [fol.  vi^^  iiii]  lesdis  de  Roubais  et  Ber- 
thelemi  Le  Vooght  es  villes  de  Gand,  Tenremonde,  Malines  et  Alost  et  d'iiec  audit 
Bruges  pour  cause  d'icelle  finance,  où  il  vaqua  jusques  au  ix^  jour  de  janvier  ensi- 
vant  oudit  an  que  ledit  Berthelemi  Le  Vooght,  lors  receveur  de  Flandres,  le  retint 
pour  son  clerc,  ouquel  temps  sont  comprins,  rabatu  vi  jours  que  à  deux  fois  il  fu 
et  séjourna  devers  ledit  Utenhove,  le  nombre  de  trente  huit  jours  tous  entiers,  et 
pour,  par  commandement  et  ordonnance  desdiz  de  Roubais  et  Godefroy  et  Main- 
froy, avoir  séjourné  en  ladicte  ville  parmi  son  retour  ou  pays  de  Flandres  par  l'es- 
pace d'autres  dix  jours  fenis  le  xxviii^  jour  dudit  mois  de  janvier,  en  besoignant 
en  ladicte  Chambre  d'iceuLx  comptes  et  ailleurs,  tant  sur  le  fait  de  Testât  des  assi- 
gnacions levées  pour  cause  du  bel  fremail  de  feu  mondit  seigneur  comme  autre- 
ment, montent  ces  deux  parties  et  voyaiges  ensemble  à  48  jours  entiers,  desquelz 
ledit  Gautier  n'avoit  aucunement  esté  satisfait,  et  pour  ce  feu  mondit  seigneur, 
à  l'umble  supplicacion  d'icellui  Gautier,  considéré  ce  que  dit  est,  a  mandé  à 
mesdiz  seigneur  des  comptes  que,  s'il  leur  appert  par  certifficacion  soufSsante 
dudit  seigneur  de  Roubais  ou  autrement  deuement  ledit  Gautier  avoir  vaquié  esdiz 
voyaiges  par  les  journées  et  pour  les  causes  dessus  dictes,  ilz  lui  tauxent  pour 
chacun  d'iceulx  48  jours  telz  gaiges  qu'ik  verront  qu'il  sera  à  faire  de  raison, 
lesquelz  gaiges  par  eulz  ainsi  tauxez  icelui  feu  seigneur  a  volu  et  euLx  mandé  par 
eulx  estre  alloué  es  comptes  que  a  à  rendre  ledit  Berthelemi  Le  Vooght  de 
ladicte  recepte  générale  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres 
patentes  de  mondit  feu  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille 
le   ix^  jour   de  mars  l'an   mil  CCCC   et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes 

(1)  En    marge    :    Il    doit    la    certifiBcacion    dudit  est  le  mandement  demouré  devers  la  court. 
Mainfroy.  Ledit  Gautier  en  est  depuis  payé  en  la  fin  de  ce 

(2)  En  marge  :  Loquatur  et  appere  de  la  certiffi-  compte  pour  les  causes  y  declairees. 
cacion.  Roié  par  faulte  de  ladicte  certifficacion  et 
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lettres,  cerlifficacion  dudit  seigneur  de  Roubays  et  quictance  dudit  Gautier,  tout 
cy  rendu  à  court  pour  lesdiz  48  jours,  pour  chacun  desquels  mesdiz  seigneurs,  en 
interinant  le  contenu  desdictes  lettres,  ont  tauxé  et  ordonné  audit  Gautier  prendre 
et  avoir  de  monseigneur  (blanc),  qui  à  ce  pris  monte  pour  lesdiz  48  jours  à  la  somme 
de  {blanc)  et  valent  monnoie  de  ce  compte  (blanc). 

9682.  A  maistre  Thiery  Gherbode,  conseillier  de  monseigneur  et  de  feu  monseigneur,  que 

Dieu  pardoint,  la  somme  de  20  frans  d'or  monnoie  royal  que  feu  mondit  seigneur 
lui  devoit  pour  un  voyaige  qu'il  fist  ou  mois  de  may  mil  CCCC  et  dix  sept  devers 
icellui  seigneur  en  sa  ville  de  Hesdin,  ainsi  que  mandé  lui  avoit  pour  la  confeccion 
de  certaines  grans  lettres  patentes  que  ilec  il  lui  ordonna  faire,  ouquel  voyage  ledit 
maistre  Thiery  vaqua  en  alant,  besoingnant  et  retournant,  du  xvi^  jour  dudit  mois 
que  pour  ce  se  parti  de  son  hostel  à  Lille  jusques  au  xxv«  jour  d'icellui  mois  qu'il 
retourna  en  sondit  hostel,  où,  tous  lesdiz  deux  jours  incluz,  sont  10  jours,  lesquelz 
à  deux  [vo]  frans  monnoie  dicte  par  jour  que  mondit  seigneur  pour  ce  lui  a  tauxé  et 
ordonné  prendre  et  avoir  de  lui  oultre  et  par  dessus  sa  pension  ordinaire,  montent 
à  ladicte  somme  de  20  frans  d'or,  laquelle  icelui  seigneur  a  mandé  audit  receveur 
que  des  deniers  de  sa  recepte  il  en  paie  sondit  conseillier,  comme  il  appert  plus  à 
plain  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  falotes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xi^  jour 
de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  sept;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit 
maistre  Thiery  par  laquelle  il  afferme  en  sa  consience  avoir  vaquié  oudit  voyage 
par  lesdiz  dix  jours  entiers,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  vint  frans,  valent  à  vint 
six  solz  huit  deniers  parisiz  fors  pièce,  26  livres  13  solz  4  deniers,  qui  font  monnoie 
de  ce  compte 31  1.  2  s.  2  d.  ob.  demi  poit. 

9683.  A  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  nagaires  conseillier  de  feu  mondit  seigneur  et 

maistre  de  ses  comptes  audit  Lille,  la  somme  de  723  livres  14  solz  3  deniers  demi 
poitevin  parisiz  monnoie  de  ce  compte  qui  deue  lui  estoit,  laquelle  ledit  Berthelemi 
Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  Flandre,  lui  a  paiee,  bailUee  et  délivrée  tant  pour 
pluseurs  voyaiges  par  lui  fais  par  l'ordonnance  de  feu  mondit  seigneur  et  de  mon- 
seigneur le  conte  de  Charrolois  son  filz,  comme  pour  certaines  parties  et  sommes  de 
deniers  que  ledit  maistre  Berthelemi  avoit  paiez  à  aucunes  personnes,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  deux  ses  lettres  de  quictance  contenans  assercion  en  sa 
conscience  d'avoir  fait  lesdiz  voyaiges  et  paie  icelles  parties  en  la  manière  que  cy 
après  et  en  deux  rooles  de  parchemin  en  la  fin  desquels  lesdictes  lettres  dudit 
maistres  Berthelemi  sont  escrites  est  tout  au  long  declairé;  et  combien  que  par 
vertu  desdictes  lettres  d'icellui  maistre  Berthelemi  et  de  certaines  lettres  closes  à 
ce  servans  ledit  receveur  gênerai  de  Flandres  ait  paie  à  icellui  maistre  Berthelemi 
ladicte  somme  de  723  livres  14  solz  3  deniers  demi  poitevin  parisiz,  jasoit  ce  aussi 
que  le  mesme  maistre  Berthelemi  par  sesdictes  lettres  afferme  lesdiz  voyaiges  et 
autres  parties  avoir  fais  et  paiees  par  le  commandement  et  ordonnance  tant  de 
feu  mondit  seigneur  comme  de  mondit  seigneur  le  conte  ayant  pour  lors  le  gouver- 
nement et  administracion  desdiz  pays  de  Flandres  et  d'Artois  par  la  manière  et  y 
vaquié  par  les  journées  declairez  esdiz  rooles,  ainsi  que  en  cas  semblable  mesdis 
seigneurs  des  comptes  ont  acoustumé  de  faire,  toutesfois,  pour  ce  que  de  présent 
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ledit  maistre  Berthelemi  n'est  point  ou  service  de  monseigneur  qui  à  présent  est 
ne  maistre  de  ses  comptes  en  ladictes  Chambre,  il  a  fait  double  que  iceuLx  mesmes 
messeigneurs  de  sesdiz  comptes  à  Lille  puissent  mectre  et  faire  difficulté  à  passer 
iceulx  voiages  pour  la  causes  dicte  sanz  sur  ce  avoir  mandement  de  mondit  seigneur, 
dont  il  l'en  a  très  humblement  suppUé,  et  pour  ce  icellui  mesme  seigneur,  vueillans 
user  de  bonne  foy  envers  icellui  maistre  Berthelemi,  actendu  que  lesdiz  voiages  ont 
par  lui  esté  fais  pour  les  besoingnes  et  affaires  d'icellui  feu  seigneur  son  père  et  les 
siennes  mesmes,  et  la  greigneur  partie  par  vertu  des  lettres  closes  de  mesdiz  deux 
seigneurs,  a,  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  au  siège  devant 
Melun  le  x^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  vint,  mandé  à  mesdiz  seigneurs  de 
ses  comptes  que  tous  lesdiz  voyaiges  fais  par  le  devant  dit  maistre  Berthelemi  en  la 
[fol.  VI''''  y]  manière  et  pour  la  cause  dicte  et  à  lui  paiez  par  ledit  receveur,  ilz 
allouent  et  passent  es  comptes  d'icellui  mesme  receveur  à  pris  raisonnable  et  tel 
que  ledit  maistre  Berthelemi  prenoit  de  feu  mondit  seigneur  son  père  quant  il 
aloit  hors  de  sadicte  ville  de  Lille  en  ses  affaires  et  que  l'un  d'iceulx  messeigneurs 
de  ses  comptes  a  acoustumé  de  prendre,  par  rapportant  avec  sesdictes  lettres  la 
declaracion  bien  au  long  desdis  voyages  par  rooles  au  bout  desquelz  soit  la  quic- 
tance  d'icelui  maistre  Berthelemi  contenant  assercion  en  sa  conscience  d'avoir 
fais  iceulx  voyaiges  en  la  manière  et  pour  les  causes  declairez  esdiz  rooles,  avec  les 
lettres  closes  par  vertu  desquelles  iceulx  voyaiges  ont  esté  fais  sanz  contredit  ou 
difficulté  aucuns,  car  ce  lui  plaist  ainsi  estre  fait,  et  desquels  voiages  et  parties 
paiees  s'ensuit  la  declairacion  de  la  première  certifficacion  dudit  maistre  Berthe- 
lemi faicte  le  xiiii«  jour  d'aoust  l'an  mil  CCCC  et  dix  huit  : 

Premièrement,  ledit  maistre  Berthelemi  se  parti  de  ladicte  ville  de  Lille,  par  vertu 
de  certaines  lettres  closes  de  feu  mondit  seigneur  escriptes  en  sa  ville  d'Arras  le 
vi«  jour  d'aoust  mil  cccc  et  xvii,  pour  aler  devers  Berthelemi  Le  Vooght,  commis 
avec  lui  à  la  recepte  de  l'ayde  de  cent  mille  doubles  escuz  derrainement  octroyez 
à  feu  mondit  seigneur  par  son  commun  pais  de  Flandres,  pour  faire  certaine  finance 
sur  icellui  ayde,  et  s'en  ala  à  l'Escluse  et  d'ilec  revint  à  Bruges  avec  ledit  Le 
Vooght,  ouquel  voyaige  il  vaqua,  en  faisant  ce  que  mondit  seigneur  leur  avoit 
mandé  et  retournant  à  son  hostel  audit  Lille,  jusques  au  XYI*^  jour  dudit  mois 
d'aoust  incluz,  où  sont  9  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  à  Lille  par  vertu  de  certaines 
lettres  closes  de  mondit  seigneur  de  Charrolois  le  lundi  xvi^^  jour  de  septembre  cccc 
dix  sept  pour  aler  à  Gand  devers  icellui  seigneur,  ainsi  que  mandé  lui  avoit  pour 
parler  à  lui  du  fait  de  sa  despense  tant  ordinaire  comme  extraordinaire  pour 
l'année  commençant  oudit  mois  de  septembre  que  mondit  seigneur  le  duc  avoit 
ordonné  estre  prins  sur  l'ayde  jusques  à  29.000  escuz,  pour  lequel  fait  appointier 
mondit  seigneur  de  Charrolois  commanda  audit  maistre  Berthelemi  soy  traire  à 
Bruges  devers  le  receveur  de  Flandres  son  compaignon,  où  aussi  estoit  Phillebert 
de  Chantemelle,  son  chambellan,  qui  actendroit  ledit  appointement,  auquel  lieu 
de  Bruges  ledit  maistre  Berthelemi  se  transporta  et  yllec  fu  l'appointement  et 
assignacions  de  mondit  seigneur  de  Charrolois  avisées  et  baillées  par  escript  audit 
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Chantemelle,  ouquel  voiage  le  devant  nommé  maistre  Berthelemi  vaqua,  alant, 
besoingnant  et  retournant  à  son  hostel  audit  Lille,  jusques  au  lundi  xx^  jour  dudit 
mois  incluz,  où  sont  5  jours; 

Item,  que  ledit  maistre  Berthelemi  a  paie  à  Laukin  Le  Saghere,  messagier  de  la  ville 
de  Bruges,  pour  estre  alez  dudit  lieu  de  Bruges  devers  monseigneur  le  duc  porter 
lettres  closes  de  par  lesdiz  receveurs  dudit  ayde  et  aussi  Testât  d'icellui,  lequel  [v°] 
mondit  seigneur  il  trouva  à  Montrouge,  ouquel  voiage  ledit  Laukin  vaqua  alant, 
séjournant  devers  mondit  seigneur  en  actendant  sa  response  et  retournant  audit 
Bruges,  <  jusques  >  depuis  le  xx^  jour  de  septembre  qu'il  se  parti  dudit  Bruges 
jusques  au  IIII«  jour  d'octobre  ensivant,  où  tous  incluz  sont  quinze  jours,  qui 
montent,  à  24  gros  pour  jour  qu'il  a  acoustumé  prenre  de  ladicte  \'ille  de  Bruges, 
18  livres; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  par  vertu  de  certaines  lettres 
closes  de  mondit  seigneur  de  Charrolois  le  venredi  premier  jour  d'octobre  cccc  duc 
sept  pour  aler  à  Gand  devers  icellui  seigneur  ainsi  que  mandé  lui  avoit,  lequel  mon- 
seigneur de  Charrolois  ledit  Berthelemi  trouva  à  Courtray  pour  s'en  aler  à  Wervy,  qui 
lui  dist  que  la  journée  estoit  remise  au  lundi  ensivant  à  estre  audit  Gand,  et  que 
lors  ledit  Berthelemi  y  fust  sanz  y  faire  faulte,  ouquel  voiage  ledit  maistre  Berthe- 
lemi vaqua,  alant  au  dit  Courtray,  illec  besoignant  devers  mondit  seigneur  de 
Charrolois  et  retournant  audit  Lille,  jusques  au  second  jour  dudit  mois  d'octobre 
incluz,  où  sont  2  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  iiii^  jour  d'octobre  oudit  an 
pour  aler  audit  Gand  devers  mondit  seigneur  de  Charrolois  ainsi  que  mandé  lui  avoit, 
où  par  icellui  maistre  Berthelemi  et  Berthelemi  Le  Vooght,  son  compaignon,  à  la 
recepte  dudit  ayde  fu  audit  seigneur  baiilié  assignacion  sur  aucunes  des  bonnes 
villes  et  chastellenies  dudit  pays  de  leur  part  et  porcion  dudit  ayde,  jusques  à 
29.000  escus  pour  le  fait  de  sa  despense  et  de  celle  de  madame  la  contesse,  tant 
ordinaire  comme  extraordinaire,  d'un  an  entier,  ainsi  que  monseigneur  le  duc 
l'avoit  mandé  et  ordonné,  et  d'iiec  s'en  ala  à  Bruges  et  à  l'Escluse  pour  appointier 
du  fait  des  capitaine  et  sauldoiers  du  chastel  de  l'Escluse  qui  estoient  assignez  de 
leur  gaiges  d'aucun  temps  sur  ladicte  recepte,  esquelz  voyaiges  faisans  icellui 
maistre  Berthelemi  vaqua  jusques  au  xiiii»  jour  dudit  mois,  incluz,  où  sont  11  jours; 

Item,  que  ledit  Berthelemi  a  paie  à  Raoul,  filz  Jehan,  messagier  de  pié,  pour,  par 
ordonnance  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  ledit  maistre  Berthelemi  et  Berthelemi  Le 
Vooght  estre  aie  de  la  ville  de  l'Escluse  à  Hulst  devers  les  bailliz  des  Quatre  Mes- 
tiers  et  dudit  Hulst  porter  certaines  lettres  closes  des  dessus  nommez,  ensemble  la 
copie  des  lettres  de  commission  à  eulx  donné  par  icellui  seigneur  touchans  le  mour 
appartenant  à  mondit  seigneur  en  Flandres,  pour  icelles  faire  publier  es  lieux  où 
il  appartient,  où  sont  neuf  lieues,  paie  le  xiii^  d'octobre  cccc  dix  sept,  pour  chacune 
lieue  en  alant  et  retournant  12  deniers,  font  18  solz; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  son  hostel  audit  Lille  le  xvi«  jour 
d'octobre  ccccxvii  par  vertu  de  certaines  lettres  closes  de  monseigneur  le  duc  et 
ordonnance  de  monseigneur  de  Roubais  pour  aler  à  Bruges  et  ylec  parler  au 
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receveur  gênerai  de  Flandres  et  faire  la  finance  de  tout  le  salpêtre  que  on  y  pourroit 
finer  pour  le  envoler  devers  lui,  ainsi  que  escript  avoit  [fol.  vi'"'  vi]  audit  sire  de 
Roubais,  et  aussi  pour  ilec  faire  toute  la  finance  qui  trouver  se  porroit,  à  reprenre 
sur  ledit  ayde,  où  il  vaqua,  alant,  besoingnant  et  retournant,  jusques  au  XXIIII^ 
jour  du  devant   dis  mois  incluz,  où  sont  9  jours; 

Item,  que  ledit  maistre  Berthelemi  a  paie  audit  Lauquin  Le  Zaghere,  messagier 
dudit  Bruges,  pour  estre  aie  dudit  lieu  devers  mondit  seigneur  porter  lettres  closes 
de  par  lesdiz  receveurs,  par  lesquelles  ilz  lui  signiffioient  pluseurs  choses  touchans 
le  fait  dudit  ayde  et  ie  bien  dudit  seigneur,  lequel  Laukin  le  trouva  à  Chartres  et 
vaqua  oudit  voyage  alant,  besoignant  et  retournant  audit  Bruges,  par  37  jours 
commençans  le  xxv^  jour  d'octobre  ccccxvii  qu'il  se  parti  dudit  Bruges  et  fenis- 
sant  le  derrain  jour  de  novembre  ensivant  oudit  an  qu'il  arriva  audit  Bruges,  qui 
valent  audit  pris  de  24  solz  par  jour,  44  livres  8  solz; 

Item,  que  ledit  maistre  Berthelemi  a  paie  à  Jehan  de  Le  Waerde,  dit  de  Hollande, 
serviteur  de  Guerart  de  Le  Zipe,  escuier  d'escuierie  de  monseigneur  le  conte  de 
Saint  Pol,  pour  faire  ses  despens  en  venant  de  devers  monseigneur  le  duc  d'environ 
Paris  par  deux  fois  en  Flandres  devers  lesdis  receveurs  poursuir  la  délivrance  des 
cottes  d'armes,  baniere,  pignons  et  autres  besoingnes  qui  ont  esté  faictes  à  Bruges 
pour  Testât  et  habillement  de  mondit  seigneur  de  Saint  Pol,  par  sa  quictance 
faicte  XXIII  d'octobre  ccccxvii,  6  escuz  de  quarante  gros  viez  l'escu,  valent  12 
livres  (1)  ; 

Item,  que  ledit  maistre  Berthelemi  a  paie  à  Gillet  de  l'Aubel  pour  estre  aie  à  cheval 
de  Lille  à  Aire  devers  Guillaume  de  Rabeque  porter  lettres  closes  de  par  ledit 
Berthelemi,  faisans  mencion  que  mondit  seigneur  le  avoit  ordonné  son  bailly 
d'Yppre,  pour  savoir  s'il  le  vouldroit  accepter,  par  la  forme  et  manière  que  mondit 
seigneur  en  avoit  escript,  où  ledit  Gillet  vaqua,  alant  dudit  Aire  à  Saint  Omer  où 
ledit  Guillaume  estoit  lors,  séjournant  et  retournant,  par  6  jours  fenis  le  penultime 
jour  de  décembre  ccccxvil,  qui  montent  à  demi  franc  pour  jour  trois  frans,  de 
33  gros  vielle  monnoie  de  Flandres  pièce,  4  livres  19  solz; 

Item,  qu'il  a  pareillement  paie  à  Coppin  Cherisier,  messagier  de  pié,  pour  estre 
aie  dudit  LiUe  à  Bruges  le  xxv^  jour  de  janvier  ccccxvil  devers  Loy  du  Bois,  clerc 
du  bailliage  de  Bruges,  quérir  160  livres  4  solz  parisiz  fors  qu'il  devoit  de  reste  pour 
cause  de  certaines  dixièmes  deniers  de  fief  venduz  ou  compte  dudit  bailliaige  oudit 
mois  de  janvier,  que  mondit  seigneur  a  ordonné  estre  convertis  es  ouvraiges  de 
son  hostel  appelle  la  Salle  audit  Lille  et  en  son  chastel  ilec,  où  il  y  a  alant  et  retour- 
nant 12  heues,  sont  24  lieues,  à  douze  deniers  pour  lieue,  monte  24  solz; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  lundi  xxviii*  jour  de  mars 
cccc  dix  huit  après  Pasques  pour  aler  à  Arras  devers  mondit  seigneur  de  Charrolois, 
qui  mandé  l'avoit  ilec  venir  devers  lui  ledit  jour,  pour  aucunes  nouvelles  à  lui 
survenues  de  monseigneur  son  père,  pour  [v°]  lesquelles  il  avoit  nécessairement  à 

(1)  En    marge    :   Il    doit   ladlcte    quictance  dudit  de  Le  Waerde. 
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parler  audit  Berthelemi,  où  il  vaqua  alant,  besoingnant  et  retournant  audit  Lille 
jusques  au  jeudi  derrenier  jour  dudit  mois  de  mars  incluz,  où  sont  4  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  lundi  xviii^  jour  d'avril 
mil  cccc  et  dix  huit  après  Pasques  pour  aler  à  Bruges  achater  ilec  pour  mondit 
seigneur  six  cens  martres  de  zweghe  avec  certaine  quantité  de  draps  d'or  et  de  soye 
dont  mondit  seigneur  avoit  escript  à  lui  et  à  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur 
gênerai  de  Flandres,  où  il  vaqua  alant,  besoingnant  pour  ledit  fait  audit  Bruges  et 
retournant  audit  Lille  jusques  au  xxix*  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont  12  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  du  dit  Lille  le  mardi  xvii^  jour  de  may  oudit 
an  pour  aler  audit  Bruges  et  ilec  achater  certains  draps  d'or  et  de  soye  pour  mondit 
seigneur  et  monseigneur  de  Saint  Pol,  où  il  vaqua  alant,  besoignant  et  retournant 
audit  Lille  jusques  au  xix^  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont  3  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  mercredi  xxiiii*  jour  dudit 
mois  de  may  pour  aler  audit  Bruges  devers  monseigneur  de  Neufchastel  qui  mandé 
l'avoit  ilec  venir  pour  lui  baillier  certaines  lettres  closes  qu'il  avoit  de  par  mondit 
seigneur  le  duc,  adreçans  audit  maistre  Berthelemi  et  au  receveur  gênerai  de 
Flandres  touchans  certaine  ambaxade  où  mondit  seigneur  l'avoit  ordonné  aler  ou 
pays  d'Espaignie  et  oyr  ce  qu'il  lui  avoit  à  dire  sur  ladicte  matière,  où  ledit  maistre 
Berthelemi  vaqua  alant  dudit  Bruges  et  d'ilec  à  Gand  avec  ledit  seigneur  de  Neuf- 
chastel devers  monseigneur  de  Charrolois  pour  avoir  aviz  avec  lui  et  ceuLx  du 
Conseil  de  monseigneur  son  père  sur  ledit  fait,  où  il  fu  par  mondit  seigneur  ordon- 
né audit  maistre  Berthelemi  demourer  jusques  à  ce  qu'il  seroit  conclud  avec  les 
Quatre  Membres  de  Flandres  tant  sur  le  fait  de  la  monnoie  comme  de  l'ayde,  séjour- 
nant auxdiz  heux  pour  les  causes  dictes  et  autrement  pour  les  affaires  de  mondit 
seigneur  le  duc  jusques  au  vi^  de  juing  cccc  dix  huit  incluz,  où  sont  14  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  ladicte  ville  de  Lille  le  derrain  jour 
dudit  mois  de  juillet  cccc  dix  huit  pour  aler  à  Yppre,  d'ilec  à  Bruges  et  à  Gand  pour 
monstrer  sa  commission  de  la  recepte  dudit  ayde  aux  loys  d'ilec  et  à  celle  du  Franc, 
ainsi  qu'il  est  acoustumé  de  faire  aux  Quatre  Membres  de  Flandres,  où  il  vaqua 
alant,  besoignant  en  chacun  desdiz  lieux  et  mesmement  audit  heu  de  Bruges  devers 
monseigneur  le  conte  de  Charrolois  lors  estant  ilec  qui  mandé  l'avoit  par  ses  lettres 
closes  venir  vers  lui  pour  certaines  besoingnes  declairez  en  icelles,  retournant  audit 
Lille  à  son  hostel,  jusques  au  ix^  jour  d'aoust  ensivant  oudit  an,  l'un  et  l'autre 
incluz,    où   sont    10  jours; 

[fol.  vi"''  vu] 

Montent  lesdictes  journées  vaquées  par  ledit  maistre  Berthelemi  79  journées,  qui 
montent  à  deux  frans  pour  jour  158  frans,  et  valent  à  26  solz  8  deniers  parisiz 
forte  monnoie  nagaires  ayant  cours  en  Flandres  le  franc,  deux  cens  dix  hvres 
treize  solz  quatre  deniers,  et  les  parties  paiees  par  icellui  maistre  Berthelemi 
quatre  vins  une  livre  neuf  solz  febles,  qui  font  à  ladicte  forte  monnoie  soixante 
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une  livre  un  soit  neuf  deniers;  pour  ces  deux  parties,  271  livres  15  solz  1  denier 
parisLz  fors,  valent  monnoie  de  ce  présent  compte...   317  1.  11  d.  demi  poit. 

Item,  s'ensuit  la  declaracion  de  la  seconde  certificacion  d'icellui  maistre  Berthelemi 
faite  le  xii^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  : 

Premièrement,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  son  hostel  à  Lille  le  samedi 
xx^  jour  d'aoust  cccc  et  dix  huit  pour  aler  à  Bruges  devers  Berthelemi  Betin, 
marchant  de  Luques,  qui  lui  avoit  apporté  le  xiiii^  jour  dudit  mois  lettres  de 
créance  sur  lui  de  monseigneur  le  duc  de  Bourgogne,  en  laquelle  il  bailla  charge 
audit  maistre  Berthelemi  d'estre  audit  Bruges  ledit  samedi  ou  le  dimenche  ensi- 
vant  pour  parler  avec  ceulx  de  la  loy  d'ilec  sur  le  fait  de  ladicte  créance,  ouquel 
voiage  ledit  maistre  Berthelemi  a  vaquié  tant  en  alant,  besoingnant  audit  Bruges 
comme  en  retournant  audit  Lille  jusques  au  samedi  XXVII®  jour  dudit  mois  in- 
cluz,  où  sont  8  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  mercredi  xxviii^  jour  de  sep- 
tembre cccc  dix  huit  pour  aler  à  Arras  devers  monseigneur  le  conte  de  Charrolois 
qui  par  ses  lettres  mandé  l'avoit  venir  vers  lui  pour  aucunes  besoingnes  qui  très 
grandement  lui  touchoient,  où  il  vaqua  alant,  besoingnant  et  retournant  à  sondit 
hostel  jusques  au  venredi  xxx"  et  derrenier  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont 
3  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  audit  Lille  le  xyh*^  jour  de 
décembre  ccccxviii  pour,  de  l'ordonnance  et  commandement  de  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois,  aler  en  la  compaignie  de  maistre  Jehan  Sarrote  à  Bruges, 
tant  devers  le  receveur  gênerai  de  Flandres  pour  besoingner  avec  ledit  receveur 
sur  l'appointement  de  la  despense  de  mondit  seigneur  pour  ceste  présente  année, 
comme  devers  ceulx  de  la  loy  dudit  Bruges  pour  savoir  Testât  du  vu®  denier 
que  monseigneur  a  es  revenues  d'icelle  ville,  d'ilec  à  Gand,  à  Audenarde  et  à 
Courtray  pour  requérir  ceulx  des  loys  d'icelles  villes  aucunes  choses  enchargees 
par  mondit  seigneur  de  Charrolois  auxdiz  Sarote  et  Berthelemi,  ouquel  voyage 
il  a  vaquié  en  alant  dudit  Lille  esdiz  heux,  y  besoingnant  et  retournant  à  sondit 
hostel,  jusques  au  samedi  xxiiii«  jour  dudit  mois,  tous  incluz,  où  sont  8  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  à  Lille  le  xxvi®  jour  dudit 
mois  de  décembre  oudit  an  pour  aler  en  la  compaignie  dudit  Sarrote  à  Arras 
devers  mondit  seigneur  de  Charrolois  faire  sa  relacion  de  tout  ce  que  fait  et  be- 
soingnié  [v°]  avoit  esté  par  lesdis  Sarrote  et  Berthelemi  es  choses  avant  dictes, 
où  il  vaqua  alant,  besoingnant  et  retournant  à  sondit  hostel  jusques  au  xxvin® 
jour  dudit  mois  tout  incluz,  où  sont  3  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  audit  Lille  le  xxiii*  jour  de 
janvier  oudit  an  cccc  et  dix  huit  pour  aler  à  Arras  devers  mondit  seigneur  de 
Charrolois,  qui  mandé  l'avoit  par  ses  lettres  closes  escrites  ledit  jour  venir  vers 
lui  pour  aucunes  choses  qui  grandement  touchoient  monseigneur  le  duc  son  père 
et  ses  pays,  où  il  vaqua  alant,  besoingnant  et  retournant  audit  Lille  jusques  au 
xxvii"^  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont  5  jours; 
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Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  audit  Lille  le  xxii^  jour  de 
février  oudit  an  cccc  dix  huit  pour,  en  la  compaignie  de  maistre  David  Housse, 
du  commandement  de  mondit  seigneur  de  Charrolois,  aier  à  Bruges  aveuc  lui, 
où  estoient  assemblez  les  Quatre  Membres  du  pays  de  Flandres,  pour  respondre 
à  mondit  seigneur  d'aucunes  choses  par  lui  requises  et  aussi  pour  mectre  appoin- 
tement  et  accord  tant  entre  ceulx  du  Franc  et  de  Bruges  comme  les  bouchiers 
et  poissonniers  de  ladicte  ville,  où  il  vaqua  alant,  besoingnant  audit  Bruges  et 
retournant  audit  Lille  jusques  au  premier  jour  de  mars  ensivant  incluz,  où  sont 
8  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  audit  Lille  le  vi«  jour  du 
mois  d'avril  oudit  an  ccccxviii,  du  commandement  et  ordonnance  de  mondit 
seigneur  le  conte,  pour  aler  à  Courtray  avec  ledit  seigneur  où  estoient  assemblez 
lesdiz  Quatre  Membres,  tant  pour  respondre  à  mondit  seigneur  sur  certaines 
requestes  comme  pour  aviser  sur  le  fait  de  l'entérinement  de  ladicte  monnoie, 
auquel  heu  de  Courtray  il  fu  ordonné  audit  maistre  Berthelemi  par  mondit 
seigneur  et  son  conseil  de  soy  traire  à  Bruges  devers  aucuns  de  la  loy  dudit  Bruges 
pour  les  induire  à  faire  à  mondit  seigneur  bonne  response  sur  la  requeste  par  lui 
faicte  ausdiz  Quatre  Membres  à  la  journée  remise  audit  Courtray  à  Gand  au  lundi 
aprez  Quasimodo,  ouquel  volage  ledit  maistre  Berthelemi  vaqua,  alant,  besoi- 
gnant  esdiz  heux  de  Courtray  et  Bruges  et  retournant  audit  Lille  jusques  au 
xi'=  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont  6  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  audit  Lille  le  xxiiii^  jour 
d'avril  cccc  dix  neuf,  du  commandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur  le 
conte  de  Charrolois,  pour  aler  à  Gand  où  ledit  seigneur  estoit  et  les  Quatre  Membres 
dudit  Flandres  ylec  assemblez,  pour  bailher  la  responce  à  mondit  seigneur  le 
conte  sur  pluseurs  choses  par  lui  à  eulx  requises  touchans  tant  la  seurté  et  deffense 
dudit  pays  à  l'encontre  des  Anglois,  comme  pluseurs  autres  choses,  et  d'ilec  à 
Bruges  avec  maistre  Jehan  Sarrote,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  dudit 
seigneur,  et  le  receveur  gênerai  de  Flandres,  devers  ceulx  de  la  loy  pour  appoinc- 
tier  avec  eulx  d'aucunes  assignacions  que  avoit  icellui  seigneur  sur  la  ville  de 
Bruges  pour  le  fait  de  sa  despense,  bailhees  par  ledit  receveur  de  Flandres, 
[fol.  vi''^viii]  ouquel  voiage  ledit  maistre  Berthelemi  vaqua,  aland,  besoingnant 
auxdiz  heux  de  Gand  et  de  Bruges  et  retournant  audit  Lille  jusques  au  vi^ 
jour  de  may  ensivant  incluz,  où  sont  13  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  xvi''  jour  de  may  cccc  dix 
neuf,  de  l'ordonnance  et  commandement  de  mondit  seigneur  de  Charrolois,  pour 
aler  à  Bruges  en  la  compaignie  de  maistre  Jehan  Sarrote,  maistre  de  la  Chambre 
aux  deniers  dudit  seigneur,  devers  le  receveur  generalde  Flandres  pour  aidier  et 
adviser  sur  le  fait  du  furnissement  des  assignacions  que  devoit  bailher  ledit 
receveur  pour  la  despense  d'icellui  seigneur  montant  unze  mille  escuz,  ce  qui  fu 
fait  et  icelles  assignacions  délivrées  audit  Sarrote,  et  aussi  pour,  aveuc  Guillaume 
Le  Martin,  varlet  de  chambre  et  tailleur  de  robes  de  monseigneur  le  duc,  aidier 
à  achater  des  draps  d'or,  d'argent,  velveaux,  martres  sebelines  et  de  zweghe  et 
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aussi  de  fin  gris  pour  faire  et  fourer  piuseurs  habiz  pour  mondit  seigneur  le  duc 
et  dont  icellui  seigneur  avoit  escript  pour  la  délivrance  audit  maistre  Berthelemi, 
et  pareillement  pour  audit  Bruges  faire  faire  du  commandement  de  mondit 
seigneur  le  duc  et  pour  lui  deux  douzaines  de  hanaps  à  pié  tous  dorez,  chacun  du 
poix  de  trois  mars  de  Troyes,  à  un  esmail  à  ses  armes  au  fons,  ainsi  que  escript 
et  mandé  lui  avoit,  ouquel  voyaige  tant  alant,  besoignant  audit  Bruges  pour  les 
choses  dessus  dictes  comme  retournant  audit  Lille,  il  vaqua  jusques  au  xxii^  jour 
dudit  mois  tout  incluz,  oîi  sont  7  jours; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  sondit  hostel  audit  Lille  lexiii^  jour  de 
juing  ensivant  oudit  an  ccccxix  pour  aler  à  Courtray,  d'ilec  à  Audenarde  et  à 
Grandmont  pour  savoir  à  ceubc  des  loys  desdictes  villes  le  taux  et  à  combien  ilz 
estoient  imposez  pour  ceuix  de  Gand  es  10.000  doubles  escuz  par  avant  ottroiez 
par  le  commun  pais  de  Flandres  à  mondit  seigneur  le  conte  et  à  madame  le  con- 
tesse  de  Charrolois,  esquelles  villes  ledit  maistre  Berthelemi  trouva  que  lesdiz 
de  Gand  leur  avoient  escripte  leur  dicte  porcion  et  mandé  que  l'argent  ilz  en- 
volassent aux  trésoriers  de  ladicte  ville  de  Gand  quinze  jours  après  la  Saint  Jehan 
prochain  cccc  dix  neuf,  avec  leur  porcion  du  second  terme  de  l'ayde  de  cent  mille 
doubles  escuz,  pour  laquelle  cause  icelui  maistre  Berthelemi  se  tray  incontinent 
devers  la  ioy  dudit  Gand  pour  eubc  remonstrer  le  contenu  de  leurs  dictes  lettres 
et  que  à  eubc  n'appartenoit  point  de  recevoir  lesdiz  aides  mais  audit  maistre 
Berthelemi  et  au  receveur  gênerai  de  Flandres  qui  à  ce  estoient  commis  par 
mondit  seigneur  duc  et  monseigneur  le  conte  son  filz,  en  euls  requérant  que  de 
ce  ilz  voulsissent  rescripre  par  toute  leur  dicte  chastellenie  en  eulx  mandant  que 
leurs  porcions  ilz  payassent  à  iceulx  commis,  nonobstant  ce  que  paravant  escript 
avoient,  laquelle  chose  Hz  consentirent  en  tant  qu'il  touchoit  ledit  ayde  des 
100.000  doubles  [v°]  escuz  seulement,  et  en  obtint  ledit  maistre  Berthelemi 
leurs  lettres,  ouquel  voyage  il  vaqua  alant,  besoignant  et  retournant  à  sondit 
hostel  jusques  au  xviii^  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont  6  jours; 

Item,  que  ledit  maistre  Berthelemi  a  paie  aux  messagiers  de  ladicte  ville  de  Gand 
pour  porter  par  toute  ladicte  chastellenie  de  Gand  lesdictes  lettres,  par  marchié 
à  eulx  fait  par  ledit  maistre  Berthelemi  du  pris  de  trente  six  gros  nouvelle  monnoie 
de  Flandres  chacun  franc,  4  frans; 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  heu  de  Lille  le  xxi^  jour  de  juing  oudit 
an  quatre  cens  dix  neuf,  de  l'ordonnance  de  mondit  seigneur  le  duc,  pour  aler 
à  Bruges  avec  et  en  la  compaignie  de  maistre  George  de  Marc,  secrétaire  du  roy 
nostre  sire  et  de  mondit  seigneur  le  duc,  et  de  Guillaume  Sanguin,  pour  requérir 
à  Raphaël  Spinghel,  marchant  de  Jennes,  qu'il  voulsist  délivrer  en  prest  à  icellui 
monseigneur  le  duc  certains  joyaux  qu'il  avoit  de  lui  en  gaiges  pour  tout  le  mois 
de  juillet,  ce  qu'il  a  fait  hberalment  parmi  certaine  seureté  sur  ce  à  lui  faicte  tant 
par  ledit  maistre  Berthelemi  comme  autres,  ouquel  voyage  il  a  vaquié,  alant  audit 
Bruges,  besoignant  ilec  sur  ledit  fait  et  retournant  à  sondit  hostel,  jusques  au 
premier  jour  de  juillet  ensivant  oudit  an  tout  incluz,  où  sont  11  jours; 

36. 


572  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ÉTAT  BOURGUIGNON 

Item,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  dudit  Lille  le  vi«  jour  dudit  mois  de  juillet 
l'an  dessus  dit,  de  l'ordonnance  que  dessus,  pour  aler  pié  à  paie  avec  iceulx  maistre 
George  de  Marc,  Guillaume  Sanguin  et  Philippe  Raponde  en  France  devers 
mondit  seigneur  le  duc,  qui  lui  portoient  les  joyaux  dont  cy  dessus  est  faicte 
mention,  pour  monstrer  à  icellui  seigneur  Testât  et  les  lettres  de  tout  ce  que  par 
icellui  seigneur  ledit  maistre  Berthelemi  avoit  receu  et  dispensé,  lequel  mon- 
seigneur le  devant  nommé  maistre  Berthelemi  trouva  à  Corbueil,  qui  d'ilec  ala  à 
Ponthoise  et  depuis  à  Saint  Denis,  ouquel  voiage  ledit  maistre  Berthelemi  a 
vaquié  alant  devers  icellui  seigneur,  le  poursuivant,  besoignant  avec  lui  et  re- 
tournant audit  Lille  jusques  au  iii*^  jour  d'août  incluz,  où  sont  29  jours; 

Montent  cesdictes  journées  vaquées  par  ledit  maistre  Berthelemi  107  journées, 
qui  montent  à  deux  frans  pour  jour,  deux  cens  quatorze  frans,  valent  à  trente 
sept  gros  quatre  deniers  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres  le  franc  399  livres 
9  solz  4  deniers  parisiz  et  la  partie  paiee  par  icellui  maistre  Berthelemi  quatre 
frans,  qui  valent  au  pris  de  trente  six  gros  dicte  nouvelle  monnoie  pièce  7  livres 
4  solz  parisis,  pour  ces  deux  parties  dicte  monnoie 406  1.  13  s.  4  d.; 

Et  montent  ensemble  toutes  lesdictes  sommes  des  voyaiges  faiz  et  parties  paiees 
par  ledit  maistre  Berthelemi  à  ladicte  somme  de  723  livres  14  solz  3  deniers  demi 
poitevin,  comme  il  appert  par  lesdictes  deux  lettres  de  certifficacion  [fol.  vi""  ix] 
dudit  maistre  Berthelemi,  pour  ce  cy  par  vertu  desdictes  lettres  de  mondit  sei- 
gneur cy  rendues  à  court,  ensemble  icelles  mesmes  certifficacions,  lesdiz .... 
723  1.  14  s.  3  d.  demi  poit. 

9684.  A  Godefroy  Le  Sauvaige,  conseilUer  de  mondit  seigneur  et  son  bailli  de  l'Eaue  à 
l'Escluze,  lequel  par  commandement  et  ordonnance  tant  de  monseigneur  lors 
estant  conte  de  Charrolois  et  de  messeigneurs  du  Conseil  à  Gand  comme  d'autres 
des  conseilUers  et  officiers  de  mondit  seigneur,  dont  Dieux  ait  l'ame,  a  fait  les 
voyaiges  es  lieux,  pour  les  causes  et  y  vaquié  par  les  journées  et  en  la  manière  qui 
s'ensuit  : 

Premièrement,  ledit  Godefroy,  par  vertu  de  certaines  lettres  closes  de  Jehan  de 
Pressy,  aussi  conseillier  de  mondit  seigneur,  se  parti  de  son  hostel  audit  l'Escluse, 
où  fait  sa  demeure,  le  jeudi  xvi*^  jour  du  mois  de  septembre  Tan  mil  cccc  et  dix 
sept,  et  ala  à  Bruges  devers  ledit  de  Pressy  pour  aidier  à  aviser  où  l'en  pourroit 
avoir  finance  sur  Tayde  de  cent  mille  doubles  escuz,  où  il  vaqua,  alant,  séjournant 
et  retournant  à  sondit  hostel,  jusques  au  samedi  ensivant  oudit  an,  où  sont  3  jours; 

Item,  pareillement  se  parti  ledit  Godefroy  de  son  hostel  par  vertu  de  certaines 
lettres  closes  dudit  de  Pressy  et  de  Jehan  Utenhove,  mourmaistre  de  Flandres,  le 
venredi  xxnii®  jour  de  septembre  Tan  dessus  dit,  et  ala  à  Bruges  devers  les  dessus 
nommez  pour,  avec  eubc,  ensemble  ledit  receveur,  avoir  aviz  où  l'en  porroit  trouver 
finance  tant  sur  ledit  ayde  comme  sur  le  demaine,  et  firent  certaine  requeste  de  par 
mondit  seigneur  à  ceubc  du  Franc  et  pareillement  à  aucuns  officiers  d'icellui 
seigneur  qui  de  par  eubc  estoient  mandez  pour  faire  certain  prest,  en  quoy  ledit 
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Godefroy   vaqua,   tant  alant,   besoingnant   comme   retournant  en  sondit  hostel, 
jusques  au  mardi  ensivant,  où  sont  5  jours; 

Item,  le  v«  jour  de  novembre  l'an  dessus  dit,  ledit  Godefroy  par  vertu  de  certaines 
lettres  de  mondit  seigneur  le  conte  se  parti  de  sondit  hostel  et  ala  à  Bruges  devers 
icellui  seigneur  qui  ylec  l'avoit  mandé  pour  aucunes  choses  dont  il  avoit  à  parler 
à  luy,  oii  il  vaqua  comme  dessus  par  deux  jours  fenis  le  vii^  jour  dudit  mois,  pour 
ce,  lesdiz  2  jours; 

Item,  le  x«  jour  de  novembre  l'an  dessus  dit,  ledit  Godefroy  par  vertu  de  certaines 
lettres  closes  de  mondit  seigneur  le  conte  se  parti  de  sondit  hostel  de  l'Escluse  et 
ala  à  Bruges  devers  lui,  qui  ilec  l'avoit  mandé  aler  pour  aucunes  choses  dont  il 
avoit  à  parler  à  lui,  auquel  heu  parmi  son  aler  et  retourner  il  vaqua  par  4  jours  entiers 
fenis  le  xiiii«  jour  dudit  mois  de  novembre  l'an  dessus  dit,  pour  ce  cy  lesdiz 
4  jours; 

Item,  le  derrain  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit,  ledit  Godefroy  se  parti  de 
son  hostel  par  vertu  de  certaines  lettres  closes  de  mondit  seigneur  le  conte  et  ala 
devers  lui  en  sa  ville  de  Bruges,  ainsi  que  mandé  lui  avoit  pour  le  fait  du  naviere 
que  icellui  seigneur  vouloit  avoir  appresté  pour  aler  en  Hollande,  où  il  vaqua  par 
trois  jours  fenis  le  second  jour  de  février  l'an  dessus  dit,  pour  ce,  lesdiz  3  jours; 

Item,  le  xxviiie  jour  de  février  ensivant  oudit  an,  ledit  Godefroy  se  parti  de  sondit 
hostel  par  vertu  de  certaines  lettres  closes  de  mondit  seigneur  le  conte  et  ala  devers 
lui  en  la  ville  [v°]  de  Gand,  ainsi  que  mandé  lui  avoit,  pour  aucunes  choses  dont 
il  avoit  à  parler  à  lui,  où  il  vaqua,  alant,  besoingnant  et  retournant,  par  l'espace  de 
trois  jours  entiers  fenis  le  xx«  jour  du  mesme  mois  et  an  dessus  dit,  pour  ce  cy,  les- 
diz 3  jours; 

Item,  le  xiiii^  jour  d'avril  mil  cccc  et  dix  huit  après  Pasques  le  dessus  nommé 
Godefroy  se  parti  de  sondit  hostel  à  l'Escluse  et  ala  par  vertu  de  certaines  lettres 
closes  de  messeigneurs  de  Conseil  à  Gand  devers  eulx  ilec,  ainsi  que  mandé  lui 
avoient  pour  aucunes  besoingnes  touchans  feu  mondit  seigneur  dont  ilz  avoient 
à  parler  à  lui,  auquel  lieu  il  vaqua,  tant  y  alant,  séjournant  comme  retournant,  jus- 
ques au  dimenche  soir  après  ensivant  oudit  mois,  où  sont  4  jours; 

Et  le  xv^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  ledit  Godefroy  se  parti  de  son 
hostel  audit  l'Escluse,  et  ala  par  vertu  de  certaines  lettres  closes  de  mondit  seigneur 
le  conte  devers  lui  audit  heu  de  Gand,  où  il  l'avoit  mandé  pour  aucunes  choses 
touchans  feu  mondit  seigneur  son  père  dont  il  avoit  à  parler  à  lui,  pourquoy  il 
vaqua  parmi  son  retour  jusques  au  xyiii*  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont  4  jours; 

Et  montent  ensemble  toutes  lesdictes  journées  vaquées  par  ledit  Godefroy  au 
nombre  de  vint  huit  jours,  pour  chacun  desquelz  jours  feu  mondit  seigneur,  que 
Dieux  absoille,  par  ses  lettres  patentes  données  à  Pontoise  le  xix*  jour  de  juing  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf,  a  tauxé  et  ordonné  à  icellui  Godefroy,  son  conseilher,  deux 
frans  monnoie  royal,  et  montent  à  ce  pris  à  la  somme  de  cinquante  sLx  frans,  ainsi 
qu'il  appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et 
quictance  dudit  Godefroy  contenant  affirmacion  en  sa  conscience  d'avoir  vaquié 
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esdiz  voyages  par  le  temps  dessus  dit,  cy  rendue  à  court,  lesdiz  56  frans  valent 
à  <  37  gros  4  deniers  parisiz  pièce  >  26  solz  8  deniers  fors  pièce,  qui  font  mon- 
noie  de  ce  compte <  104  1.  10  s.  8  d.  >  87  1.  2  s.  2  d.  ob.  demie  poit.  (1) 

9685.  A  Antoine  Parlevin,  clerc  de  Jehan  Utenhove,  conseillier  de  monseigneur  et  nagaires 

receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  et  commis  à  recevoir  les  60.000  doubles 
escuz  accordez  à  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  par  son  commun  pays  de 
Flandres,  auquel,  après  qu'il  ot  donné  à  congnoistre  à  feu  mondit  seigneur  com- 
ment, pour  avoir  certains  acquis  touchans  ses  faiz  et  besoingnes  et  tant  à  cause 
de  ladicte  recepte  générale  comme  dudit  ayde  qu'il  avoit  recouvrez  de  lui  et  d'au- 
cuns ses  conseilliers  et  officiers  en  fait  de  finance,  lesquelz  depuis  qu'il  avoit  esté 
deschargié  desdiz  offices,  obstans  les  guerres  et  divisions  du  royaume,  il  n'avoit 
encore  jusques  alors  peu  recouvrer,  pour  ce  que  de  sondit  pays  et  conté  de  Flan- 
dres l'en  a  mauvaisement  et  à  grant  danger  peu  aler  devers  lui  pour  le  péril  des 
chemins,  par  ordonnance  dudit  Jehan  Utenhove  il  estoit  aie  de  la  ville  de  Gand, 
où  sondit  maistre  fait  sa  demeure,  jusques  en  la  ville  de  Pro\ins,  et  d'ilec  l'avoit 
suy  Jusques  à  Pontoise,  et  que  en  poursivant  ce  que  dit  est  il  avoit  vaquié  conti- 
nuehnent  depuis  le  xxiiii^  jour  de  mars  cccc  dix  huit  jusques  au  premier  jour 
de  [fol.  Vl^^x]  juillet  CCCC  dix  neuf,  où  sont  99  jours  tous  entiers,  en  suppliant 
très  humblement  à  ycellui  seigneur  que  pour  lesdictes  journées  lui  pleust  à  tauxer 
et  ordonner  telz  gaiges  qu'il  lui  plairoit,  mondit  seigneur  pour  chascun  desdiz 
99  jours  a  tauxé  et  ordonné  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données 
audit  Pontoize  le  premier  jour  de  juillet  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf  huit  solz  parisiz 
monnoie  royal,  et  montent  ensemble  à  ce  pris  à  la  somme  de  quarante  neuf  frans 
et  demy  monnoie  dicte,  et  oultre  a  volu  et  mandé  audit  receveur  que  il  lui  paie 
icelie  somme  de  49  frans  demi,  ce  qu'il  a  fait;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes 
lettres,  quictance  d'icellui  Anthoine  et  certifficacion  dudit  Utenhove  à  ce  servant, 
tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  49  frans  demi  dudit  pris  de  37  gros  4  deniers  pièce, 
valent 92  1.  8  s.   (2) 

9686.  Au  devant  dit  Gautier  Poulain,  secrétaire  de  feu  mondit  seigneur,  lequel  par  les 

ordonnances  de  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseillier  et  maistre  des  comptes 
de  mondit  feu  seigneur,  et  dudit  receveur,  se  parti  de  ladicte  ville  de  l'Escluse 
le  premier  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  pour  aler  devers  icellui  seigneur 
en  la  ville  de  Provins,  où  lors  il  estoit,  pour  besoingnier  avec  lui,  de  par  lesdiz 
maistre  Berthelemi  et  receveur,  sur  aucunes  matières  touchans  grandement  son 
demaine  de  Flandres  et  aussi  le  fait  de  ses  finances,  ainsi  qu'il  appert  par  lettres 
patentes  dudit  seigneur  données  à  Pontoize  le  premier  jour  de  juillet  l'an  mil 
CCCC  et  dix  neuf,  dont  il  ne  veult  en  icelles  estre  faicte  autre  ne  plus  ample  mencion, 
ouquel  voiage  ledit  Gautier  vaqua  continuelment,  lui  iii^  de  personnes  et  trois 
chevaulx  qu'il  prinst  en  sa  compaignie  pour  passer  plus  seurement  en  alant  devers 

(1)  En  marge  :  Il  doit  ladicte  quictance  et  les  lettres  II  a  rendue  ladicte  quictance. 

<  et  certifEcacion  >    closes  dont   <  devant  est  >  (2)  En  marge  :  Il  doit  certifficacion  dudit  Utenhove. 

dessous  est  faicte  mencion.  Reddidit. 
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ledit  seigneur  à  très  grans  missions  et  despens  pour  la  chierté  des  vivres  qui 
pendant  ledit  temps  a  esté  oudit  pays,  depuis  ledit  premier  jour  de  mars  jusques 
audit  premier  jour  de  juillet,  par  l'espace  de  122  jours  ;  et  encore  lui  failli  vaquier 
tant  pour  avoir  expedicion  totale  de  mondit  seigneur  comme  pour  soy  retourner 
devers  ledit  receveur  à  l'Escluze  8  jours,  sont  en  tout  130  jours  entiers  (1),  pour 
chacun  desquelz  jours  feu  mondit  seigneur,  par  ses  lettres,  ayans  regart  et  consi- 
deracion  du  longtain  et  pereilleux  voyaige  que  le  dessus  nommé  Gautier  a  fait 
pour  les  causes  avant  dictes,  à  la  charge  des  gens  et  chevaulx  qu'il  a  eue  et  à  la 
despense  que  pour  ce  il  lui  a  convenu  faire  comme  dit  est,  à  icellui  Gautier  a  tauxé 
et  ordonné  prenre  et  avoir  de  lui  franc  et  demi  monnoye  royal,  du  pris  de  37  gros 
4  deniers  de  sa  nouvelle  monnoye  de  Flandres  chacun  franc,  qui  font  ensemble 
la  somme  de  195  frans  monnoie  dessus  expressee,  en  mandant  audit  receveur  que 
ladicte  somme  il  paiast  ou  feist  paier  audit  Gautier  Poulain,  son  secrétaire,  et  par 
rapportant  avec  lesdictes  lettres  quictance  soussignée  d'icellui  Gautier  et  certiffi- 
cacion  dudit  maistre  Berthelemi  A  La  Truye  sur  le  partement  d'icellui  mesme 
Gautier  pour  aler  devers  icellui  seigneur,  comme  dit  est,  il  a  volu  icelle  somme 
estre  allouée  [v°]  es  comptes  dudit  receveur  ou  de  cellui  qui  par  son  ordonnance 
paiee  l'auroit  par  messeigneurs  de  ses  comptes  à  Lille,  ausquelz  par  sesdictes 
lettres  il  a  mandé  que  ainsi  le  facent  sanz  contredit,  non  obstant  que  par  certaines 
ses  lettres  il  eust  volu  et  ordonné  que  ses  chevaliers  et  chambellans  ne  preinssent 
de  lui  pour  voyages  qu'ilz  feroient  pour  ses  affaires  que  trois  frans  par  jour,  ses 
conseilliers  deux  frans,  et  autres  ses  gens  et  serviteurs  à  l'avenant,  et  que  s'aucune 
chose  leur  en  estoit  tauxé  plus  avant  ilz  n'en  feussent  paiez  aucunement,  et  que  se 
paiez  en  estoient  il  ne  feust  passé  ou  alloué  es  comptes  du  paiant,  et  quelconques 
restrinccions,  ordonnances,  man démens  et  deffenses  à  ce  contraires;  pour  ce  cy, 
par  vertu  desdictes  lettres,  ladicte  certifficacion  du  dessus  dit  maistre  Berthelemi 
et  quictance  d'icellui  Gautier  sur  ce  que  dit  est,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz 
195  frans  dudit  pris  valent 364  1.  (2) 

9687.  Audit  Gautier  Poulain,  pour  du  commandement  et  ordonnance  de  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois  avoir  aie  de  l'Escluse  en  la  ville  de  Gand  pour  parler  avec 
aucuns  des  gens  de  mondit  seigneur  du  fait  de  la  despense  d'icellui  seigneur, 
afin  d'en  avoir  appointement  dudit  receveur  gênerai  de  Flandres,  son  maistre  (3), 
et  aussi  assignacion  de  certain  billon  qui  fu  prins  envers  Orchies  et  amené  à  le 
Monnoie  de  mondit  seigneur  à  Gand,  et  avec  ce  pour  avoir  aviz  sur  les  nouvelles 
fermes  de  Dunkerke,  ouquel  volage  en  alant,  besoingnant  et  retournant  en  l'ostel 
dudit  receveur  à  l'Escluse,  il  vaqua  par  l'espace  de  cinq  jours  entiers,  fenis  le 
xxviii*  jour  d'aoust  mil  cccc  et  dix  neuf;  <  item,  par  commandement  et  ordon- 
nance que  dessus,  ledit  Gautier  retourna  audit  Gand  le  penultime  jour  desdis 


(1)  En  marge  et  gratté   :   <  Loquatur  pour  le  rendue  ladicte  certifEcacion,  et  ledit  Gautier  présent 
pris  des  journées.  >  à  la  reddicion  de  ce  compte  s'est  tenu  pour  content 

(2)  En  marge  :  Il  doit  ladicte  certifficacion  dudit  de  la  somme  cy  dessoubz. 
maistre  B.  et  quictance  dudit  Gautier.  Il  l'a  depuis  (3)  En  marge  :  Loquatur. 
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mois  et  an  pour  baillier  quictance  de  sondit  maistre  de  la  somme  de  trois  mille 
une  livres  dix  solz  parisiz  monnoie  de  Flandres,  à  quoy  montoit  ledit  billon, 
auquel  fu  lors  enioinct  de  dire  à  icellui  receveur  qu'il  apportast  son  estât  pour  le 
monstrer  aux  comptes  des  baillis  ou  mois  de  septembre,  et  vaqua  en  ce  faisant 
et  retournant  devers  icelui  receveur  son  maistre  par  l'espace  de  quatre  jours 
entiers  fenis  le  second  jour  de  septembre  dessus  dit  incluz,  ainsi  qu'il  appert  par 
certifficacion  de  maistre  Jehan  Sarrote,  secrétaire  et  maistre  de  la  Chambre  aux 
deniers  de  mondit  seigneur,  faicte  soubz  son  saing  manuel  le  iiii^  jour  dudit  mois 
de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit.  >  pour  ce,  par  vertu  de  icelle 
et  par  especial  d'un  mandement  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  donné  à 
Pontoize  le  xix^  jour  de  juing  oudit  an  mil  cccc  et  dix  neuf  cy  rendu  à  court  avec 
quictance  du  dessus  dit  Gautier,  ledit  mandement  adreçant  à  messeigneurs  des 
Comptes  à  Lille,  par  lequel,  pour  les  causes  et  consideracions  ainsi  declairees  en 
icellui,  feu  mondit  seigneur  a  volu  et  ordonné  que  pour  tous  les  voyages  et  pour 
toutes  les  journées  que  ledit  receveur  et  ses  clers  feroit,  ont  fais  par  commande- 
ment de  mondit  seigneur  ou  de  monseigneur  son  filz  et  d'autres,  oultre  et  par 
dessus  les  voyaiges  qu'ilz  dévoient  faire  sur  ses  gaiges  de  300  frans  [fol.  vi^'^xi] 
dont  esdictes  lettres  est  plus  à  plain  faicte  mencion,  mesdiz  seigneurs  des  Comptes 
à  Lille  tauxent  gaiges  telz  et  selon  ce  que  il  leur  semblera  qu'il  sera  à  faire  de 
raison  et  que  leur  discrecion  devra,  et  iceubc  gaiges  par  eubc  ainsi  par  eulx  tauxez, 
passent  et  allouent  es  comptes  d'icellui  receveur  sanz  contredit,  car  ainsi  ce  lui 
plaist  estre  fait,  et  audit  receveur  l'a  ottroyé  de  grâce  especial,  se  mestier  est, 
par  sesdictes  lettres;  icy,  pour  <  lesdis  deux  voyaiges,  qui  montent  seulement 
à  neuf  jours  entiers  au  >  ledit  voiage  fait  à  Gand  pour  le  fait  de  Dunkerke  et 
dudit  billon  5  jours  <  à  luy  >  tauxé  le  pris  de  ung  franc  par  jour  <  que  mesdiz 
seigneurs  ont  >  pour  <  ce  >  ceste  fois  <  tauxé  et  ordonné  >  audit  Gautier 
<  la  somme  de   >  ,  et  valent,  à  33  solz  le  franc 8  1.  5  s. 

9688.  A  Jehan  Gherlof,  bailli,  Jehan  le  Buzere,  nagaires  receveur,  et  Victor  de  Bavedamme, 
nagaires  bourgmaistre  de  la  ville  de  l'Escluse,  la  somme  de  six  vins  un  frans 
demi,  de  37  gros  4  deniers  parisiz  monnoie  de  Flandres  chacun  franc,  en  quoy 
monseigneur  qui  à  présent  est  estoit  tenu  à  eulx  pour  les  causes  qui  s'ensivent, 
c'est  assavoir  :  pour  18  jours  entiers  qu'ilz  ont  vaquié  à  aler,  besoingnier  par  vertu 
de  ses  lettres  de  commission  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xi*^  jour 
d'avril  l'an  mil  cccc  et  dLx  huit  avant  Pasques  et  autres  ses  lettres  closes  escriptes 
le  xix^  jour  de  may  ensivant  es  villes  d'Anvers  et  de  Middelborch,  pour  l'appoin- 
tement  et  traittié  des  dommaiges  fais  par  aucuns  des  gens  de  monseigneur  le  duc 
de  Bavière  à  pluseurs  des  subgiez  de  mondit  seigneur,  marchans,  manans  et 
habitans  en  ses  pays  et  conté  de  Flandres  durant  la  guerre  qui  derrainement  a  esté 
ou  pays  de  Hollande,  assavoir  est  depuis  le  iiii*'  jour  de  may  cccc  et  dLx  neuf 
que  iceubc  bailli,  receveur  et  bourgmaistre  se  partirent  de  leurs  hostelz  pour  estre 
audit  heu  d'Anvers  à  une  journée  qui  au  vi''  jour  d'icellui  mois  se  y  tint  pour  ladicte 
cause,  lesquelz  y  vaquèrent  en  alant,  demourant  et  retournant  à  leurs  diz  hostelz 
jusques  au  xili''  jour  d'icellui  mois  incluz,  où  sont  entiers  10  jours; 
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Item,  depuis  le  derrain  jour  ensivant  que  seniblablement  ilz  se  partirent  de  leurs 
diz  hostelz  pour  estre  audit  lieu  de  Middelbourch,  à  la  journée  qui  se  y  tint  pour 
la  mesme  cause  le  premier  jour  de  juillet  après  ensivant,  lesquelz  pareillement  y 
vaquèrent,  tant  alant  comme  demourant  et  retournant  jusques  au  vii*^  jour  dudit 
mois  de  juillet  incluz,  qui  font  8  jours  entiers; 

Et  montent  lesdictes  journées  à  dix  huit  jours,  pour  chacun  desquels  mondit  sei- 
gneur leur  a  tauxé  et  ordonné  6  frans  monnoie  dessus  dicte,  c'est  assavoir  à  chacun 
d'eulx  2  frans,  pour  ce  cy  lesdiz  18  jours,  qui  valent  audit  pris  108  frans; 

Item,  qu'ilz  paierent  à  deux  chevaucheurs  qu'ilz  envolèrent  porter  lesdictes  lettres 
de  commission  et  closes  de  mondit  seigneur  receues  par  deux  fois,  de  l'Escluse, 
l'un  es  villes  de  Gravehnghes,  Dunkerke,  Neufport  et  Oostende,  et  l'autre  à  Gand, 
Tenremonde  et  ailleurs  où  besoing  estoit,  pour  signifier  auxdiz  dommagiez  ladicte 
journée  d'Anvers  afin  qu'ilz  apportassent  par  devers  eulx  la  declaracion  de  leurs 
plaintes  et  doléances,  à  laquelle  journée  il  en  ot  pluseurs,  lesquelz  [v^]  chevau- 
cheurs vaquèrent  en  faisant  lesdiz  deux  voyaiges  par  14  jours  entiers,  qui  montent, 
à  demi  franc  dicte  monnoie  pour  chacun  jour,  7  frans; 

Item,  qu'ilz  paierent  à  un  autre  chevaucheur  qu'ilz  envoierent  par  devers  mondit 
seigneur  après  ladicte  journée  tenue  audit  lieu  d'Anvers  pour  lui  rapporter  ce 
que  audit  lieu  avoit  esté  besoingnié,  lequel  vaqua  en  ce  faisant  par  cinq  jours 
entiers,  qui  montent,  au  pris  de  demi  franc  par  jour,  2  frans  demi; 

Item,  qu'ilz  paierent  à  icellui  mesme  chevaucheur  qu'ilz  envoierent  devers  messei- 
gneur  du  Conseil  audit  heu  de  Gand,  leur  signifier  ce  qu'ilz  avoient  besoingnié 
audit  heu  de  Middelborch,  lequel  chevaucheur  pour  ce  faire  vaqua  par  deux  jours, 
qui  montent  au  pris  dessus  dit,   1  franc; 

Et  encore,  qu'ilz  paierent  à  ung  autre  chevaucheur  pour  ce  que  aucuns  bienvueil- 
lans  d'icellui  pays  de  Flandres  leur  avoient  signiffié  que  ceulx  de  Durdrecht  avoient 
entencion  de  venir  grever  ledit  pays  de  Flandres,  laquelle  chose  iceulx  bailli, 
receveur  et  bourgmaistre  escrivirent  et  ordonnèrent  audit  chevaucheur  aler  en 
le  ville  d'Arras,  cuidant  y  avoir  trouvé  mondit  seigneur,  dont  il  estoit  party,  et 
pour  ce  le  poursuy  jusques  audit  Gand,  ouquel  voiage  faisant  ledit  chevaucheur 
vaqua  par  six  jours  entiers,  qui  montent,  audit  pris  de  demi  franc  par  jour,  3  frans  ; 

Lequel  pris  de  demi  franc  par  jour  icellui  seigneur  a  pareillement  tauxé  ausdiz 
chevaucheurs,  toutes  lesquelles  parties  dessus  dictes  montent  ensemble  à  ladicte 
somme  de  six  vins  un  franc  et  demi,  ainsi  qu'il  appert  plainement  par  lettres 
patentes  d'icellui  mesme  monseigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille 
le  XVII''  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  expédiées  au  dos  par  Jehan 
de  Pressy,  trésorier  dudit  seigneur,  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  et  les- 
dictes lettres  de  commission  et  closes  de  mondit  seigneur,  avec  quictance  desdiz 
bailli,  receveur  et  bourgmaistre  de  l'Escluse,  contenant  assercion  d'avoir  vaquié 
en  faisant  les  choses  dessus  dictes  par  le  temps  et  jours  cy  devant  declairez,  lesdiz 
six  vins  un  franc  demy,  valent  audit  pris 226  1.  16  s. 


578  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ÉTAT  BOURGUIGNON 

9689.  A  maistre  Jehan  de  Gand  (1),  secrétaire  de  monseigneur,  la  somme  de  quarante  deux 

frans  monnoie  royal,  que  ledit  receveur,  par  commandement  et  ordonnance  tant 
de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint,  comme  de  monseigneur  son  filz,  à  lui 
fait  par  deux  leurs  lettres  patentes,  les  premières  et  celles  de  feu  mondit  seigneur 
données  à  Provins  le  xx^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  et  les  auties  et 
celles  de  monseigneur  qui  ores  est  données  à  Arras  le  xxii"  jour  de  novembre 
l'an  dessus  dit,  lui  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  pour  les  causes  qui  s'ensivent, 
assavoir  est,  pour,  par  l'ordonnance  de  messeigneurs  de  la  Chambre  du  conseil 
à  Gand,  estre  parti  de  ladicte  Chambre,  où  feu  mondit  seigneur  l'avoit  ordonné 
son  notaire,  le  mardi  xiiii*  jour  de  décembre  cccc  et  dix  huit,  et  aie  devers  mondit 
seigneur  son  filz,  qui  lors  estoit  en  ladicte  ville  d' Arras,  pour  lui  remonstrer 
[fol.  vi'^''xii]  comment  les  députez  des  Quatre  Membres  de  son  pays  de  Flandres 
avoient  requis  auxdictes  gens  du  Conseil,  pour  tant  que  la  nouvelle  monnoie 
que  lors  faisoit  forgier  oudit  pays  n'y  estoit  point  encore  assez  multipliée  pour  la 
marchandise  en  estre  exercée  en  icellui,  sanz  autre  monnoie  estrange  y  avoir  cours 
que  les  florins  de  Durdrecht,  de  Rijn  et  de  Ghelres,  et  aussi  les  Hayes,  deffenduz 
par  les  ordonnances  desdictes  monnoies,  lesquelz  par  faulte  de  multiplicacion 
de  ladicte  monnoie  estoient  permis  avoir  cours  à  certain  pris  jusques  au  Noël 
CCCC  dix  huit,  peussent  encore  estre  allouez  oudit  pays  jusques  à  la  Saint  Jehan 
cccc  et  dix  neuf,  et  pour  autres  causes  dont  ilz  l'avoient  chargié  de  parier  à  mondit 
seigneur,  et  mesmement  pour  le  débat  estant  entre  ceulx  de  Bruges  et  du  Franc, 
afin  de  à  ce  estre  pourveu,  laquelle  requeste  mondit  seigneur  le  filz,  par  l'adviz 
et  deliberacion  desdictes  gens  de  son  Conseil  à  Gand,  de  ses  Comptes  à  Lille, 
et  d'autres  estans  vers  lui,  accorda,  dont  ledit  maistre  Jehan  de  Gand  fist  les 
lettres,  qui  furent  envoiez  aux  bailliz  et  autres  officiers  de  Flandres,  et  après  ce 
demoura  devers  mondit  seigneur  par  son  ordonnance  pour  le  servir  oudit  office 
de  secrétaire  et  aidier  à  expédier  pluseurs  grosses  charges  qui  à  mondit  seigneur 
estoient  survenues  de  par  feu  mondit  seigneur  son  père  et  autrement,  et  pour 
tout  ce  faire  vaqua  jusques  au  ix*  jour  de  janvier  ensivant  oudit  an  cccc  et  dix 
huit  qu'il  retourna  audit  lieu  de  Gand  tout  incluz,  où  sont  28  jours,  à  24  solz 
parisiz,  monnoie  royal  que  feu  mondit  seigneur  lui  a  tauxé  et  ordonné  par  ses- 
dictes  lettres  avoir  pour  ce  de  gaiges  de  lui  pour  chacun  desdiz  jours,  montent 
à  ladicte  somme  de  quarante  deux  frans;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  deux 
lettres  de  mesdiz  seigneurs,  certifficacion  d'icellui  monseigneur  le  filz  contenant 
que  ledit  maistre  Jehan  a  esté  devers  lui  pour  les  causes  dessus  dictes,  et  quictance 
d'icellui  maistre  Jehan  par  laquelle  il  afferme  en  sa  conscience  avoir  vaquié  oudit 
volage  par  le  temps  dessus  declairé,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  42  frans  du  pris 
de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce  vdent 78  1.  8  s. 

9690.  A  Modart  de  Ael,  receveur  des  exploiz  et  condempnacions  de  la  Chambre  du  conseil 

à  Gand,  la  somme  de  87  hvres  12  solz  parisiz  monnoie  de  Flandres,  qui  deue  lui 
estoit,  ainsi  qu'il  appert  par  lettres  patentes  de  monseigneur  données  en  sa  ville 

(1)  En  marge  :  Hic. 
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d'Arras  le  xxviii*  jour  de  novembre  cccc  et  dix  neuf,  pour,  du  commandement 
exprès  de  mondit  seigneur  à  lui  fait,  environ  avoit  alors  deux  ans,  et  par  vertu 
de  certaines  lettres  patentes  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  pour 
la  somme  de  L200  livres  parisiz,  en  quoy  Jehan  Canart  et  autres  ses  compaignons, 
eschevins  en  la  ville  de  Lille,  en  l'an  mil  cccc  et  douze  avoient  par  certaine  sen- 
tence esté  condempnez  par  messeigneurs  du  Conseil  audit  Gand  au  profit  de 
feu  mondit  seigneur,  avoir  prins  et  emprisonné  ledit  Jehan  Canart,  non  obstant 
l'appellacion  interjectee  par  lesdiz  eschevins  de  la  (1)  [v°]  dicte  sentence,  pour 
laquelle  prinse  ledit  Modart  fist  pluseurs  despens,  tant  pour  espier  ledit  Canart 
à  son  retour  qu'il  fist  de  la  foire  d'Anvers  oîi  il  estoit  lors  aie,  comme  pour  le 
poursuir  en  alant  de  ladicte  ville  de  Gand  vers  ladicte  ville  de  Lille  jusques  à 
Haeriebeque  où  il  le  rataint,  et  pour  le  avoir  mené  ou  chastel  de  mondit  seigneur 
à  Gand  et  après  à  Ruplemonde,  en  quoy  il  vaqua  par  diverses  journées,  acom- 
paignié  de  pluseurs  compaignons  qui  lui  aidierent  à  faire  ladicte  prinse,  lesquelz 
despens  depuis  par  l'ordonnance  de  mondit  seigneur  ont  esté  tauxez  par  mesdiz 
seigneurs  du  Conseil  à  Gand,  et  pour  ce  icellui  seigneur  par  sesdictes  lettres  a 
volu  et  mandé  à  son  trésorier  Jehan  de  Pressy  que  de  ladicte  somme  il  feist  paier 
ledit  Modart  par  ledit  receveur  de  Flandres,  sur  lequel  ledit  trésorier  a  veriffié 
ledit  mandement,  et  depuis  icellui  mesme  receveur  en  a  paie  le  mesme  Medaert; 
pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  de  mondit  seigneur,  ladicte  certifficacion 
d'iceulx  messeigneurs  du  Conseil  sur  ladicte  tauxacion,  et  quictance  du  dessus 
dit  Modart  montant  à  ladicte  somme,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz. . .  87  1.  12  s.  (2) 

%9L  Audit  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  Flandres,  la  somme  de  cent 
soixante  deux  frans,  du  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  monnoie  de  Flandres 
pièce,  qui  deuz  lui  estoient,  et  lesquelz  monseigneur  qui  à  présent  est  lui  a  tauxez 
et  ordonnez  prendre  et  avoir  de  lui  pour  les  voyaiges  extraordinaires  par  lui  fais 
tant  ou  pays  de  Flandres  et  en  la  seignorie  de  Malines  comme  en  la  conté  d'Artois, 
en  la  manière  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  pour  du  commandement  et  ordonnance 
de  mondit  seigneur  et  par  vertu  de  certaines  ses  lettres  closes  escriptes  à  Gand 
le  XVII^  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  estre  parti  de  la  ville  de  Lille, 
oîi  il  estoit  lors  pour  les  comptes  des  bailliz,  le  xix^  jour  d'icellui  mois,  et  estre 
aie  devers  mondit  seigneur  audit  Gand  pour  parler  à  lui  d'aucunes  choses  qui 
grandement  lui  touchent,  duquel  lieu  il  retourna  à  l'Escluse,  et  vaqua  en  ce 
faisant  par  6  jours  entiers  fenis  le  xxiiii^  jour  dudit  mois;  et  audit  l'Escluse 
il  trouva  certaines  lettres  closes  de  messeigneurs  de  ses  Comptes,  par  lesquelles 
entre  autres  choses  ilz  lui  mandoient  de  par  icellui  seigneur  que  sanz  delay  il  alast 
devers  eulx  en  la  Chambre  d'iceulx  comptes  pour  monstrer  les  estât  et  lettres 

(1)  En    marge    :    Loquatur,    pour    ce    que    ledit  (2)  En  marge  :  Loquatur  pour  l'amende,  et  sont 

Modart  est  paie  du  voyaige  cy  dessous  par  le  premier  les  lettres  demeurées  devers  la  court, 
compte  M.  Régnant,  commis  à  recevoir  l'extraordi-  Geste   partie   est   cy  passée   quant   au  receveur, 

naire    de    monseigneur    de    Charroloiz,    lequel   fait  mais  ledit  Modart  est  chargié  de  icelle  somme  par 

illec  recepte  de  ladicte  amende  de  600  escus  dudit  son  in°  compte  des  exploiz  de  la  Chambre  à  Gand. 
Canart. 
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de  ses  recepte  et  despence,  et  incontinent  il  s'en  ala  devers  mondit  seigneur, 
mesdiz  seigneurs  Jehan  de  Pressy,  trésorier,  et  Guy  Guillebaut,  receveur  gênerai 
des  finances  d'icellui  seigneur  audit  Lille,  où  il  fist  et  monstra  sesdiz  estât  et 
lettres;  et  d'ilec  s'en  ala  par  ordonnance  dudit  seigneur  en  sa  ville  de  Bruges  pour 
aucune  besoingnes  que  enjoinct  lui  avoit,  où  il  vaqua  jusques  au  vi^  d'octobre 
ensivant,  où  sont  12  jours  entiers;  item,  le  Vii^  jour  dudit  mois  d'octobre  il  suy 
mondit  seigneur  et  entra  en  sa  compaignie  à  Malines  quant  il  y  fist  sa  première 
entrée,  d'ilec  pareillement  le  suivy  jusques  en  sa  ville  de  Lille,  et  de  là  en  sa  ville 
d'Arras  où  lors  il  fist  aussi  sa  première  entrée  comme  conte  d'Artois,  ouquel 
voyaige  il  vaqua  par  l'espace  de  vint  cinq  jours  entiers  feniz  le  premier  jour  de 
novembre  ensivant  excluz;  item,  dudit  lieu  d'Arras  [fol.  vi"^  xiii]  il  retourna  en 
icelle  ville  de  Lille  ledit  premier  jour  dudit  mois,  où  icellui  seigneur  lui  manda 
qu'il  actendeist  la  venue  ilec  de  sondit  trésorier,  ce  qu'il  fist,  et  de  la  mesme  \dlle 
s'en  ala  avec  ledit  trésorier  en  la  ville  de  Bruges  pour  lui  aidier  à  besoingnier 
sur  le  fait  des  emprunts  et  appointement  de  finance  qu'il  fist  lors  faire  avec  Phe- 
lippe  Raponde,  Marc  Guideçon,  Berthelemi  Betin  et  les  marchans  des  nacions 
de  Gennes,  de  Catheloingne  et  autres,  ensemble  avec  les  bonnes  gens  de  la  loy 
de  sadicte  ville  de  Bruges,  ouquel  voyage  il  vaqua  par  l'espace  de  18  jours  entiers 
fenis  le  xviii<^  jour  d'icellui  mois  incluz;  item,  le  xix^  jour  dudit  mois  de  novembre 
ledit  receveur  se  parti  dudit  Ueu  de  Bruges,  en  le  compaignie  desdiz  trésorier, 
Philippe,  Marc  et  Berthelemi,  pour  aler  par  ladicte  ville  de  Lille  devers  mondit 
seigneur  en  sadicte  ville  d'Arras,  pour  cause  de  son  nouvel  estât  et  de  certaines 
finances,  où  il  vaqua  continuelment,  parmi  trois  jours  pour  son  retour,  par  l'espace 
de  20  jours  entiers  fenis  le  viii«  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  incluz; 
et  montent  tous  lesdiz  volages  ensemble  au  nombre  de  quatre  vins  <  un  >  un 
jours  entiers,  pour  chacun  desquelz  jours  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  patentes 
données  en  sa  ville  d'Arras  le  v^  jour  dudit  mois  de  décembre  l'an  dessus  dit, 
a,  de  sa  grâce  especial,  tauxé  et  ordonné  audit  receveur  et  volu  et  lui  ottroyé  qu'il 
ait  et  prengne  de  lui  deux  frans  monnoie  royal,  du  pris  de  37  gros  4  deniers  de  sa 
monnoie  de  Flandres  pièce,  qui  font  ladicte  somme  de  162  frans,  en  mandant  à 
mesdiz  seigneurs  de  ses  comptes  à  Lille  que  icelle  somme  ilz  allouent  es  comptes 
et  rabatent  de  la  recepte  d'icelluy  receveur  sanz  difficulté  aucune,  par  rapportant 
icelles  ses  lettres  tant  seulement,  pourveu  qu'il  seroit  tenu  de  affermer  en  sa  cons- 
cience iceubc  voymges  avoir  fais  es  beux,  pour  les  causes  et  y  vaquié  par  les  journées 
dessus  declairees,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres.  Pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelles  et  lettre  de  certifficacion  dudit  bailb  contenant  assercion  en  sa 
conscience  d'avoir  fait  et  séjourné  en  iceubc  voyaiges  par  le  temps  et  ainsi  que  dit 
est,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  cent  soixante  deux  frans,  dont  obstant  certain 
don  que  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  patentes  données  le  premier  jour  de 
juillet  cccc  vint  et  un  rendu  cy  après  ou  chapitre  de  dons  et  remissions,  luy  a  fait 
pour  et  en  recompensacion  des  frais,  missions  et  despens  qu'il  a  fais  en  chevau- 
chant extraordinairement  par  ledit  pais  de  Flandres  pour  les  besoingnes  et  affaires 
tant  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  comme  d'icellui  monseigneur 
son  filz,  non  touchant  le  fait  de  son  office  par  tout  le  temps  qu'il  a  esté  receveur 
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de  Flandres,  icellui  mesme  receveur  fait  icy  rabat  et  deduccion  de  soixante  douze 
frans  pour  trente  six  jours  qu'il  a  vaquié  par  les  81  jours  dessus  dis  dedens  ledit 
pays  de  Flandres  en  la  manière  dessus  touchée;  reste  qu'il  prent  icy  pour  le 
demeurant  90  frans,  valent  audit  pris 168  1.  (1) 

%92.  Audit  receveur  de  Flandres,  la  somme  de  soixante  douze  frans  dudit  pris  à  lui  deue 
pour  les  causes  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir  pour,  du  commandement  et  ordon- 
nances de  mondit  seigneur,  le  iiii^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  dix  neuf,  estre 
parti  de  son  hostel  à  [v°]  l'Escluse,  oiî  il  fait  sa  demeure,  et  aie  en  la  ville  de  Gand 
devers  Jehan  Utenhove  et  Jehan  Camphin,  conseilliers  de  mondit  seigneur,  aus- 
quelz  ensemble  icellui  seigneur  avoit  enjoinct  eubc  traire  en  pluseurs  lieux  en  sa 
chastellenie  de  Gand  et  à  Malines  pour  faire  certains  emprunts,  auquel  heu  de 
Gand  monseigneur  l'evesque  de  Tournay,  chancelher  de  mondit  seigneur,  les 
fist  séjourner  par  certain  temps,  et  dudit  lieu  de  Gand  il  s'en  ala  avec  ledit  Uten- 
hove es  villes  et  chastellenies  de  Tenremonde,  Waize  et  es  Quatre  Mestiers,  pour 
faire  requeste  de  par  icellui  seigneur  à  eubc  et  à  pluseurs  prelas  et  gens  d'eghse 
qu'ilz  feissent  certain  prest  et  finance,  ouquel  voiage,  parmi  soy  retournant  en 
sondit  hostel,  il  vaqua  par  l'espace  de  18  jours  entiers,  fenis  le  xxi«  jour  dudit 
mois  ;  et  pour,  le  xxiiii^  jour  dudit  mois  de  janvier,  par  commandement  et  ordon- 
nance que  dessus,  estre  derechief  party  de  sondit  hostel  et  aie  à  Gand  devers 
ledit  Utenhove  et  maistre  Jehan  de  Le  Keythulle,  duquel  heu  eux  trois  se  trairent 
en  la  ville  de  MaUnes  pour  requerre  à  ceuLx  d'iceUe  ville  et  aussi  de  la  ville  de 
Heiste,  que  à  mondit  seigneur  ilz  feissent  aucun  ayde,  et  d'ilec  s'en  retournant 
ledit  Utenhove  et  receveur  devers  icellui  seigneur  et  sondit  trésorier  en  sa  ville 
d'Arras  pour  faire  leur  rapport  de  ce  que  besoingnié  avoient  ou  fait  dessus  dit, 
et  aussi  pour  prenre  appointement  sur  le  fait  de  certaine  finance,  en  quoy  faisant, 
séjournant  et  retournant  audit  l'Escluse  il  vaqua  par  autres  dix  huit  jours  fenis 
le  viii«  jour  de  février  incluz  l'an  dessus  dit;  et  montent  ensemble  lesdictes 
journées  vaquées  par  ledit  receveur  trente  six  jours,  qui  font  à  deux  frans  par  jour 
que  pour  ce  icellui  seigneur  lui  a  tauxé  et  ordonné  prenre  et  avoir  de  lui,  ladicte 
somme  de  soixante  douze  frans  dudit  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers 
parisiz  pièce,  ainsi  que  il  appert  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce 
faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  sixiesme  jour  desdiz  mois  et  an,  par  les- 
quelles ycellui  mesme  seigneur  mande  à  messeigneurs  de  ses  comptes  audit  Lille 
que  ilz  allouent  ladicte  somme  es  comptes  dudit  receveur,  en  rapportant  sesdictes 
lettres,  parmi  ce  qu'il  affermera  en  sa  conscience  avoir  fait  iceulx  voyaiges  comme 
dit  est.  Pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  et  lettre  de  affirmacion  de  ycellui 
receveur  d'avoir  fait  yceuk  voiaiges  es  Ueux,  et  y  vacquié  par  les  journées  cy 
dessus  exprimez,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  soixante  douze  frans,  desquelz  ledit 
receveur,  obstant  ledit  don  à  lui  fait  pour  la  cause  declairee  sur  la  partie  prece- 

(1)  En  marge  :  Loquatur  pour  les  voyaiges  faiz        en  Flandres  veu  un  don  à  lui  fait,  si  comme  il  appert 
en  Flandres,  et  au  regart  d'icellui  d'Artois  il  semble        ou  chappitre  de  dons  cy  après, 
qu'il  se  doit  passer,  et  soit  pour  lesdiz  voyaiges  faiz 
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dente,  ne  prent  ycy  que  <  trente  six  >  <  six  >  24  frans  seulement  pour  <  les 
dix  huit  >  12  jours  que  il  a  vacquié  pour  le  voyaige  par  lui  fait  <  es  villes  de 
Malines  et  de  >  de  Malines  à  Arras  comme  dit  est,  valent  audit  pris  (1)  [fol.  vi"" 
xiiii]  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  parisiz  pièce. . .    <  67  1.  4  s.  >  44  1.  16  s. 

9693.  Au  devant  nommé  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  la  somme  de  42  frans,  de  37  solz 
4  deniers  parisiz  chacun  franc,  qui  deue  luy  estoit,  et  laquelle  ledit  receveur  lui  a 
payée  pour  certains  voyages  par  luy  fais,  tant  par  l'ordonnance  de  feu  mondit 
seigneur  comme  de  monseigneur  son  filz  qui  à  présent  est,  es  heux,  pour  les 
causes,  y  vacquié  par  les  journées  et  en  la  manière  qui  s'ensuit  (2)  : 

Premièrement,  se  parti  ledit  maistre  Berthelemi  de  son  hostel  de  Lille  le  jeudi  X^ 
d'aoust  ccccxix  pour  aler  à  Bruges  devers  Berthelemi  Betin,  marchant  de  Luques, 
demeurant  à  Bruges,  tant  pour  ensemble  parler  à  aucuns  des  plus  notables  bourgois 
d'icelle  ville  et  traitier  secrètement  avec  eulx  sur  le  fait  du  renouvellement  de  la 
loy  dudit  Bruges  à  l'entencion  de  mondit  seigneur,  et  la  charge  de  ce  baillier 
aux  dessus  nommez  Berthelemis  à  leur  derrain  parlement  dudit  seigneur  à  Saint 
Denis  en  France,  comme  pour  faire  aucunes  choses  secrètes  à  eubc  lors  ordonnées 
par  icellui  seigneur,  ouquel  voyaige  le  devant  nommé  maistre  Berthelemi  vaqua, 
alant,  besoingnant  et  retournant,  jusques  au  xx^  jour  dudit  mois  incluz,  où  sont 
11  jours; 

Item,  se  party  ledit  maistre  Berthelemi  de  son  hostel  audit  Lille  le  xxix«  jour 
d'icellui  mois  d'aoust  pour  aler  à  Bruges  recevoir  ilec  de  Loys  Le  Blasere  les  24  tasses 
à  pyé  d'argent  dorez  que  il  lui  avoit  fait  faire  pour  mondit  seigneur,  et  lui  envoler 
par  son  commandement  en  France,  duquel  Ueu  il  se  retray  à  Gand  de  l'ordonnance 
de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois  à  la  journée  ilec  tenue  sur  le  fait  de  la 
distencion  estant  entre  madame  la  vicontesse  de  Meaux  et  madame  de  Montagu, 
sa  seur,  esquelz  voyages  faisans  icellui  maistre  Berthelemi  vaqua,  alant,  besoin- 
gnant esdiz  heux  et  retournant  à  sondit  hostel,  et  pour  les  causes  dessus  dictes 
par  10  jours; 

Montent  toutes  lesdictes  journées  vacquees  par  ledit  maistre  Berthelemi  au  nombre 
de  21  jours,  qui  font  à  deux  frans  par  jour  42  frans,  et  valent,  audit  pris  de  37  gros 
4  deniers  pièce,  78  hvres  8  solz  parisiz  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert 
par  un  roole  de  parchemin  où  toutes  lesdictes  journées  sont  au  long  declairees, 
contenant  quictance  et  assercion  dudit  maistre  Berthelemi  en  sa  consience  d'avoir 
fais  lesdiz  voyages.  Pour  ce  cy,  par  vertu  d'icellui  roole  cy  rendu  à  court,  et  aussi 
d'un  mandement  rendu  cy  devant  sur  la  partie  dudit  maistre  Berthelemi,  lesdiz 
42  frans   dudit   pris,   valent 78   1.   8  s. 

VIII.  Somme  :  2.080  1.  12  s.  5  d.  poit.  demi. 

(1)  En  marge  :  Loquatur  pour  ce  qu'il  semble  Passé  seulement  12  jours  pour  le  volage  fait  à 

qu'il  prengne  trop  de  jours  pour  ledit  voyaige  fait        Arras,  et  en  ce  rabatu  6  jours  pour  le  voiage  de 
à  Arras,  attendu  qu'il  comprent  ens  cellui  de  Gand        Malines. 

et  de  Malines.  (2)  En  marge  :  Loquatur  comme  es  autres  voyaiges 

touchans  ledit  maistre  Berthelemy  cy  devant. 
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[vo] 
AUTRE  DESPENSE  POUR  MESSAGERIES  FAITES  pour  le  temps  de  ce  présent  compte 
PremieTS 

9694.  A  Heine  Finart,  chevaucheur  de  mondit  seigneur,  la  somme  de  6  livres  <  parisiz  > 

parisiz  forte  monnoie  de  Flandres,  pour  certain  voyaige  et  messageries  qu'il  a  fais 
pour  les  besoingnes  et  affaires  de  feu  monseigneur  de  Bourgoingne,  que  Dieux 
absoille,  de  sa  Chambre  des  comptes  à  Lille,  laquelle  somme  ledit  receveur  lui  a 
paiee  par  l'ordoimance  de  messeigneurs  desdiz  comptes  à  Lille,  ainsi  qu'il  appert 
par  cedule  de  mesdiz  seigneurs  donnée  le  xyiii^  jour  de  juillet  l'an  rail  cccc  et 
dix  huit,  cy  rendue  à  court;  pour  ce  cy,  lesdiz  6  livres  parisiz  fors,  valent  à  monnoie 
de  ce  compte 7  1_ 

9695.  Audit  receveur  de  Flandres,  la  somme  de  six  escuz,  de  quarante  gros  nouvelle  monnoie 

de  Flandres  pièce,  qu'il  a  paiee,  baillée  et  délivrée  aux  personnes,  pour  les  causes 
et  en  la  manière  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  : 

A  Alardin  Desoubz  la  Rive,  messagier  de  pié,  demourant  à  Lille,  pour  le  premier 
jour  de  novembre  quatre  cens  et  dix  neuf  avoir  porté  lettres  closes  à  ceuk  de  la  loy 
de  la  ville  d'Yppre  et  de  la  chastellenie  de  Berghes,  afin  que  ilz  apportassent  ou 
envoyassent  leur  estât  de  ce  qu'ilz  avoient  payé  de  leur  part  et  porcion  de  l'ayde 
des  cent  mille  doubles  escuz  derrainement  accordez  à  feu  monseigneur,  que  Dieu 
pardoint,  par  son  commun  pays  de  Flandres,  et  dudit  lieu  de  Berghes  avoir  porté 
lettres  au  bailli  de  Fumes  pour  venir  devers  mondit  seigneur  ou  son  trésorier 
et  gouverneur  gênerai  de  ses  finances,  Jehan  de  Pressy,  de  20  solz  l'escu,  16  solz; 

A  Heine  Finart,  chevaucheur,  pour  le  v«  jour  d'icellui  mois  avoir  hastivement  porté 
lettres  au  bailli  et  chastellain  de  Bevre,  ensemble  aux  mayeurs  de  Kieldrecht  et 
Verrebrouc,  par  lesquelles  leur  estoit  mandé  qu'ilz  feissent  commandement 
de  par  icellui  seigneur  à  tous  qu'il  appartient,  que  ilz  ne  paiassent  au  seigneur 
de  Breauté  le  terme  de  saint  Rémi  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  ne  autres  [fol.  vi""  xv] 
arreraiges  à  lui  deuz  à  cause  de  la  seignorie  et  terre  de  Bevre,  32  solz; 

A  Hans  Van  Vuerst,  aussi  chevaucheur,  pour,  le  xx^  jour  dudit  mois  de  novembre, 
estre  parti  de  la  ville  d'Arras  et  avoir  porté  lettres  closes  de  par  icellui  seigneur  à 
messeigneurs  de  sa  Chambre  du  conseil  à  Gand  touchant  le  payement  des  fermes 
bailhez  ou  pays  de  Flandres  à  forte,  vieze,  feble  et  nouvelle  monnoye  de  Flandres, 
et  avoir  actendu  leur  response,  où  il  vaqua  par  six  jours,  pour  ce  48  solz; 

A  lui  encores,  pour,  le  penultiesme  jour  du  mesme  mois  de  novembre,  avoir 
porté  certaines  lettres  d'icellui  seigneur  à  messeigneurs  de  ses  comptes  à  Lille 
touchant  ledit  fait  des  fermes,  et  ylec  avoir  actendu  leur  response  sur  ce,  dudit 
pris,  24  solz; 

Montent  ces  parties  ausdiz  six  escuz  de  quarante  gros  dicte  monnoie,  lesquelz 
mondit  seigneur  veult  et  mande  par  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  d'Arras 
le  iiii*  jour  de  décembre  oudit  an  mil  cccc  dix  neuf  à  mesdiz  seigneurs  de  ses 
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comptes  allouer  es  comptes  et  rabatre  de  la  recepte  dudit  receveur  sanz  contredit 
ou  difficulté  aucuns,  en  rapportant  sesdictes  lettres  seulement;  pour  ce,  par 
vertu  d'icelles  cy  rendues  à  court,  lesdiz  escuz  six  dudit  pris  pièce  valent. . .  12  1. 

9696.  Audit  receveur,  la  somme  de  six  escuz  cinq  solz  six  deniers,  dudit  pris  de  40  gros 
monnoie  de  Flandres  l'escu,  qu'il  a  paiee,  baillée  et  délivrée  aux  personnes,  pour 
les  causes  et  en  la  manière  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  : 

A  Jehan  Van  Oudenarde,  messagier  de  pié,  demeurant  à  Gand,  pour,  le  xxii^  jour 
du  mois  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  neuf,  avoir  porté  lettres  closes  de  Jehan 
Utenhove,  conseilUer  de  mondit  seigneur,  et  dudit  receveur  à  ceulx  de  la  ioy  de  la 
ville  de  BiervUet,  par  lesquelles  ilz  requeroient  auxdiz  de  BiervUet,  de  par  mondit 
seigneur,  que  devers  eulx  ilz  feussent  en  la  ville  de  Hulst  à  certain  jour  après  ensi- 
vant,  et  d'ilec  avoir  porté  semblables  lettres  closes  au  bailli  dudit  Hulst  afin  que 
en  icelle  ville  il  feist  assembler  les  loys  des  Quatre  Mestiers,  et  pour  d'ilec  avoir 
porté  autres  lettres  closes  aux  eschevins  de  Chaefftinghes,  afin  qu'ilz  feussent 
devers  eulx  audit  heu  d'Ulst,  et  pour  son  retour  en  ladicte  ville  de  Gand,  dudit 
pris  de  20  solz  l'escu,  11  solz; 

A  Coppin  Le  Neve,  pour  dudit  Hulst  avoir  porté  lettres  closes  d'iceulx  Utenhove 
et  receveur  à  Bornem,  Ruplemonde,  Nieneve,  Grandmont  et  Eenam,  aux  abbez, 
prieur  et  eschevins  d'ilec,  afin  qu'ilz  feussent  à  un  certain  jour  devers  iceulx  en 
ladicte  ville  de  Gand,  et  pour  son  retour,  audit  pris,  16  soiz  6  deniers; 

A  Hughe  Arnouldssone,  pour  avoir  porté  autres  lettres  aux  eschevins  de  Waize, 
afin  que  à  un  jour  nommé  ilz  feussent  assamblez,  à  l'encontre  des  dessus  diz, 
à  Saint  Nicolas  en  Waize,  le  xvi^  jour  dudit  mois  de  janvier,  10  solz; 

A  Macs  Aelbrecht,  demeurant  audit  Gand,  pour  estre  parti  le  xviii*  jour  dudit  mois 
sur  un  cheval  de  louaige,  et  aie  à  Lille  devers  Jehan  de  [v°]  de  (sic)  Pressy,  trésorier 
d'icellui  seigneur,  porter  lettres  closes  des  dessus  diz  qui  contenoient  ce  qu'ilz 
avoient  besoingniez  sur  le  fait  des  enprunts  et  aydes  que  ordonné  leur  avoit  faire, 
de  par  ledit  seigneur,  où  il  vaqua  par  trois  jours  entiers,  à  lui  bailhé,  parmi  neuf 
solz  parisiz  pour  le  louage  dudit  cheval,  30  solz; 

A  Jehan  Van  Aelst,  demeurant  à  Tenremonde,  pour,  le  xxv^  jour  dudit  mois  de 
janvier,  avoir  porté  lettres  closes  desdis  conseiUiers  auxdiz  Ueux  de  Bornem, 
Ruplemonde,  Nieneve  et  Grandmont,  devers  aucuns  des  abbez,  prevostz  et  esche- 
vins d'iceuk  lieux,  afin  que  les  aucuns  alassent  à  Malines  devers  lesdiz  Utenhove, 
receveur,  et  maistre  Jehan  de  Le  KeythuUe,  ses  conseiUiers,  et  les  autres  aussi 
devers  eubc  audit  heu  de  Gand,  pour  ce  12  solz; 

A  Willem  Michiels,  demeurant  audit  Malines,  pour,  le  xxvii«  jour  dudit  mois, 
avoir  porté  lettres  d'iceulx  conseiUiers  à  ceulx  de  la  Ioy  de  la  viUe  de  Heiste,  afin  que 
le  lendemain  ilz  feussent  devers  eubc  audit  Mahnes,  et  pour  son  retour,  4  solz; 

A  maistre  Regnault  Joudrier,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  qui  les  avoit  paiez, 
assavoir  est  :  à  un  messagier  de  la  ville  de  Bruges  qui,  par  révérend  père  en  Dieu 
monseigneur  l'evesque  de  Tournay,  chanceUier  de  mondit  seigneur,  fu  envoyé 
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devers  lui  en  sa  ville  d'Arras  le  iii^  jour  de  janvier,  et  lui  porta  lettres  de  sondit 
chancellier  touchant  le  discort  estant  entre  ceulx  de  Bruges  et  du  terroir  du  Franc 
aveuc  des  Quatre  Membres  de  sondit  pays  de  Flandres,  lequel  y  fu  à  cheval,  et 
pour  son  retour  audit  Bruges,  30  solz; 

Et  à  Jehan  de  Le  Walle,  aussi  messagier  à  cheval,  demourant  audit  Bruges,  pour, 
le  vii^  jour  dudit  mois,  avoir  porté  lettres  de  sondit  chancellier  en  sa  ville  d'Yppre 
à  ceuLx  de  la  loy  d'ilec,  afin  qu'ilz  envoyassent  en  sa  ville  de  Gand  pour  aviser 
aucun  bon  appointement  sur  le  discencion  desdiz  de  Bruges  et  du  Franc,  et  pour 
son  retour  audit  Bruges,  dudit  pris  de  vint  solz  l'escu,  12  solz  parisiz; 

Montent  ensemble  lesdictes  messageries  paiez  par  ledit  receveur  à  ladicte  somme 
de  six  escuz  cinq  solz  six  deniers  parisiz,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  viUe  de  Peronne  le 
VI''  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes 
lettres  et  de  deux  certifficacions,  l'une  dudit  Jehan  Utenhove  et  l'autre  du  devant 
nommé  maistre  Regnauit,  à  ce  servant,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  6  escuz 
5  solz  6  deniers  dudit  pris,  valent 12  1.  Ils. 

9697.  A  Gautier  Poulain,  clerc  dudit  receveur  de  Flandres,  seize  solz  parisiz  monnoie  de 

Flandres  qu'il  avoit  paiez  à  Alardin  Souffletostee,  compaignon  laboureur,  pour 
son  salaire  d'estre  aie  de  par  messeigneurs  [fol.  vi'^''  xvi]  de  la  Chambre  des 
comptes  à  Lille  en  la  ville  d'Yppre  devers  messire  Gilles  Walins,  chevalier,  bailU 
dudit  lieu,  ainsi  qu'il  appert  par  cedule  de  maistre  Dreue  Sucquet,  conseillier 
de  mondit  seigneur  et  premier  maistre  de  ses  comptes  en  icelle  ville  de  Lille, 
faicte  en  papier  soubz  son  saing  manuel  le  xvi«  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc 
et  dix  neuf  cy  rendue,  pour  ce  cy,  lesdiz 16  s. 

IX.  Somme  :  32  1.  7  s. 

[v°] 

9698.  <  AUTRE  DESPENSE  POUR  >    OUVRAIGES  ET  refeccions  nécessaires    de   chasteaulx 

et  de  maisons,  pons,  molins,  dicquaiges,  et  autres  ediffices  <  paiez  par  ledit 
receveur  gênerai  de  Flandres  pour  le  temps  de  ce  présent  compte  >  faiz  par  le 
temps  de  ce  présent  compte  pour  le  prouffit  et  utihté  d'iceulx,  en  la  manière  qui 
s'ensuit  : 

9699.  EN  l'ostel  de  monseigneur  APPELLE  LE  Walle  en  sa  ville  de  Gand,  depuis  le  xii^ 

jour  d'octobre  l'an  Mccccxvi  jusques  au  xv^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  xvii. 

Premiers  : 

Matières  et  ouvrages  de  bois  audit  hostel 

A  Jehan  de  Meeren,  marchant  de  bois,  demourant  en  ladicte  ville  de  Gand,  pour 
avoir  livré  dix  neuf  pièces  de  bois  de  chesne,  employez  pour  les  nouveaux  chie- 
vTons  fais  pour  le  toix  et  couverture  d'un  estable,  appelle  l'estable  Jehan  d'Alost, 

HIST.   DE  FRANCE.  —  DOC.   FIN.,  V.  —  COMPTES  BOURGUIGNONS,   lU.  37 

lUPElUERIE    hATlONALE. 


586  COMPTES  GÉNÉRAUX  DE  L'ÉTAT  BOURGUIGNON 

tenant  au  muret  de  la  maison  de  la  forge  en  la  basse  court  dudit  hostel,  duquel 
estable  les  viez  chievrons  et  l'autre  ouvraige  de  bois  estoient  aie  à  ruyne,  tellement 
que  la  couverture  s'etoit  désolée  et  par  pièce  effonsé  et  du  tout  cheu  à  terre,  au 
pris  de  10  solz  parisiz  chascune  pièce  de  bois,  valent  9  livres  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  pièces  de  bois  appeliez  plates,  mises  et  tenans  lieu 
sur  le  muret  dudit  estable  par  desoubz  les  debouts  desdiz  chievrons,  à  13  solz 
parisiz  pièce,  valent  26  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  quinze  pièces  de  bois  de  chesne  appeliez  filieringhe, 
emploiez  les  aucuns  de  travers  de  l'estable,  et  les  autres  boutans  par  dedens  à  la 
couverture  dudit  estable,  pour  le  soustenir,  ainsi  que  ledit  ouvraige  le  désire,  à  six 
solz  parisiz  la  pièce,  valent  4  livres  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  cent  cinquante  piez  d'aisselles  molles  employez  à  une 
paroit  servant  par  dedens  ledit  estable,  et  à  la  mengoire  des  chevaulx  au  mesmes 
lieu,  pour  ce  30  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  22  pièces  de  bois  appeliez  sperren,  emploiez  es  chievrons 
du  tois  et  couverture  de  nouvel  fais  à  une  maison,  qui  se  tient  par  derrière  à  la  pes- 
cherie,  en  la  basse  court  dudit  hostel  et  servant  à  ycelle  posterie,  de  laquelle  maison 
par  pourreture  et  ruyne  le  viez  [fol.  vi'"'xvil]  toix  se  failli  et  chey  par  pièces  du 
tout  à  terre,  à  4  solz  parisiz  la  pièce,  valent  4  livres  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  11  pièces  de  chesne  emploiez  du  travers  par  dedens 
ladicte  maison  pour  la  couverture  soustenir,  et  à  l'ouvraige  des  fenestres  y 
servans,  à  6  solz  parisiz  la  pièce,  valent  3  livres  6  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  deux  pièces  de  bois  de  chesne,  appeliez  platen,  sur 
lesquelz  lesdiz  chievrons  tiennent  heu,  à  16  solz  parisiz  pièce,  33  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  75  piez  de  planques  de  chesne,  32  solz;  à  lui  pour 
100  planques  d'orme,  27  solz,  tous  emploiez  ou  plancquits  et  aux  parois  de 
ladicte  pesterie,  partout  où  besoing  fu,  et  à  lui  pour  avoir  livré  trois  aisselles 
d'anemarche  soiez,  employez  aux  fenestres  servans  à  la  maison  de  ladicte  pesterie, 
à  12  solz  parisiz,  monte  3  hvres  11  solz; 

A  Jehan  Le  Roede,  marchant  de  bois  demourant  en  ladicte  ville  de  Gand,  pour 
avoir  hvré  deux  cens  cinquante  piez  de  planques  de  chesne,  emploiez  tant  ou  plan- 
quits  et  enclosure  de  la  privée  servant  à  la  chambre  de  madame  de  Charrolois,  à  la 
gyole  où  l'en  met  le  haine  tiersel,  aux  mengoires  des  chevaux  de  nouvel  faictes 
en  la  maison  où  l'en  met  les  tourbes  et  en  l'estable  Jehan  d'Alost  joingnant  la 
forge  en  la  basse  court,  comme  pour  la  reparacion  de  pluseurs  pissines  de  chevaux 
en  l'estable  de  monseigneur,  en  l'estable  Jehan  d'Alost,  et  en  pluseurs  austres 
estables  dudit  hostel  où  besoing  en  fu,  à  44  solz  parisiz  le  cent,  monte  pour  lesdiz 
250  piez  desdictes  planques,  5  hvres  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  350  piez  d'aisselles  molles,  emploiez  tant  au  planquiz  du 
retrait  de  la  chambrede  monseigneur,  à  la  refeccion  de  ladicte  gyole,  au  dreçoir  en  la 
cuisine,  pour  un  nouvel  huis  servant  à  la  privée  en  la  basse  court,  comme  pour 
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reparer  et  restouper  pluseurs  traux  es  planquits  de  pluseurs  chambres  et  loges 
dudit  hostel,  à  22  solz  parisiz  le  cent,  sont  3  livres  17  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  de  bois  de  cuer  de  chesne  emploie  en  deux  casses,  ausquelz 
sont  appenduz  deux  huys,  l'un  servant  à  la  porte  qui  est  ou  muret  par  laquelle 
on  va  à  la  maison  de  l'aumosne,  et  l'autre  à  la  porte  du  gardin  où  l'en  garde  le 
cherf  qui  à  présent  est  oudit  hostel,  paie  pour  le  bois  de  chesne,  casse  36  solz 
parisis,  monte  pour  les  deux  casses  3  livres  12  solz; 

Alui,  pour  avoir  livré  9  aisselles  d'anemarche  soiez  à  une  taille,  à  5  solz  parisiz  la 
pièce,  et  6  aisselles  d'anemarche  non  soiez  à  4  solz  parisiz  la  pièce,  tous  emploiez 
tant  pour  deux  nouveaux  huis  fais  et  servans  à  la  chambre  où  sont  logiez  les  damoi- 
selles  de  madame  de  Charrolois,  pour  un  nouvel  huis  servant  à  la  foriere  comme 
pour  un  petit  dreçoir  servant  à  la  chambre  de  monseigneur,  monte  3  livres  9  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  4  piécettes  de  bois  de  chesne  emploiez  tant  pour  l'ouvraige 
desdiz  huis  servans  à  la  chambre  des  damoiselles  madicte  dame,  comme  pour  une 
appoye  servant  aux  degrez  de  la  chambre  Jehan  de  [vo]  Fretin,  à  4  solz  parisiz  la 
pièce,  valent  16  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  5  pièces  appeliez  sperren,  les  trois  emploiez  en  l'ouvraige 
de  bois  fait  à  la  privée  servant  à  la  chambre  de  monseigneur,  et  les  autres  deux 
desoubz  le  planquiz  en  la  chambre  madame  de  Charrolois  au  heu  où  cellui  plan- 
quits a  esté  ouvert  et  levé  pour  encachier  les  ras  qui  y  estoient  grandement,  à 
4  solz  parisiz  pièce,  20  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  6  bouges  de  lattes  emploiez  tant  pour  deux  gyoles  d'esprivier 
estans  sur  la  mote  dudit  hostel,  comme  pour  l'ouvraige  de  planquement  fait  en 
la  chambre  de  madicte  dame  de  Charrolois,  à  deux  solz  parisiz  la  bouge,  sont 
12  solz; 

A  Jaquemin  Bernart,  charreton,  pour  avoir  mené  de  son  charriot  et  cheval  toutes 
lesdictes  parties  de  bois  des  heux  où  cellui  bois  a  esté  prins  audit  hostel  de  le 
Walle  par  pluseurs  fois,  pour  ce  18  solz; 

Vacacions  et  ouvraige  manuel  pour  les  ouvraiges 
de  charpentaige  dessus  nonomez  faiz  oudit  hostel 

A  maistre  Jehan  Douter,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  faire  et 
charpenter  les  chievrons  et  autres  ouvraiges  de  bois  servans  aux  toix  et  couver- 
tures de  l'estable  Jehan  d'Alost,  tenant  à  la  maison  de  la  forge  en  la  basse  court, 
la  refeccion  et  reparacion  d'une  maison  tenant  et  servant  à  la  pesterie  dudit 
hostel,  desquelz  estable  et  maison  les  toix  et  autres  ouvrages  de  bois  estoient  du 
tout  failliz  et  cheuz  par  terre,  comme  dit  est  cy  dessus,  pour  faire  et  charpenter 
deux  casses  de  bois  servans  aux  huis  de  deux  portes  en  la  basse  court  cy  devant 
nommez  pour  faire  les  mengoires  et  rastelliers  des  chevaux  en  la  maison  où  l'en 
met  les  tourbes,  et  en  l'estable  Jehan  d'Alost  pour  reparer  les  rastelliers,  mengoires 
et  pissines  des  chevaux  en  pluseurs  lieux  et  estables  dudit  hostel  partout  où 

37. 
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besoing  fu,  pour  faire  et  charpenter  un  huis  servant  à  la  foriere  en  la  basse  court, 
deux  huys  servans  à  la  chambre  des  damoiselles  madame  de  Charrolois,  pour 
reparer  et  refaire  le  dreçoir  en  la  cuisine  et  l'estavehe  du  tailleur  de  madicte  dame, 
pour  reparer  le  planquis  et  faire  autre  ouvrage  de  charpentage  en  la  chambre 
de  madicte  dame  et  aux  privées  servans  à  icelle  chambre  et  à  la  chambre  de  mon- 
seigneur, et  pluseurs  autres  menues  parties  d'ouvrage  et  de  charpentaige  fais  en 
pluseurs  lieux  dudit  hostel,  par  trente  huit  jours  entiers,  à  8  solz  parisis  par  jour, 
sur  ses  despens  15  hvres  4  solz; 

A  Mathiis  Le  Vijlre,  charpentier  pour  avoir  ouvré  de  son  estât  ausdiz  ouvrages  et 
charpentages  par  34  jours  demi  à  8  solz  parisiz  par  jour,  sur  ses  despens,  valent 
13  hvres  16  solz; 


[fol.  vi'"'xviii] 

A  Jehan  de  Kele,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  auxdis  ouvraiges 
de  charpentaige,  pour  avoir  reparé  et  restoupé  pluseurs  traux  es  plancquis  tant  du 
retrait  de  monseigneur  comme  de  pluseurs  autres  chambres  et  loges  dudit  hostel, 
et  pour  avoir  reparé  les  tables  et  estaux  et  pluseurs  autres  menuz  ouvraiges  de 
charpentage  oudit  hostel,  par  cinquante  jours  entiers,  à  7  solz  parisiz  par  jour, 
sur  ses  despens  17  livres  10  solz; 


Matières  de  pierres,  brique,  pavement,  chaulx,  sablon  et  argille  emploiez 
es  ouvrages  de  maçonnerie  et  placquement  fais  oudit  hostel 

A  Gheroulf  Goedhals,  pour  avoir  Uvré  quinze  cens  de  brique  emploiez  tant  pour 
reparer  la  maçonnerie  des  pissines  en  l'estable  des  chevaux  de  madame,  à  la 
refeccion  du  four  qui  est  en  la  cuisine,  en  la  reparacion  de  la  cheminée  de  la 
foriere,  pour  une  nouvelle  fenestre  faicte  et  maçonnée  ou  muret  joingnant  à  la 
tourelle  empres  la  chambre  de  madicte  dame  comme  en  pluseurs  autres  heux 
nécessaires,  à  4  solz  parisiz  le  cent,  sont  3  livres; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  blanques  pierres  de  Brabant  emploiez  à  la  reparacion 
de  la  cheminée  qui  est  en  la  chambre  madame  de  Charrolois  et  en  l'ouvraige 
de  la  fenestre  faicte  ou  muret  empres  ladicte  tourelle,  pour  ce   12  solz; 

A  Joosse  Rose,  pour  avoir  livré  4  cens  de  tieulles  à  paver,  emploiez  tant  en  la  repa- 
racion des  pavemens  de  la  chambre  de  monseigneur,  du  retrait  d'icelle  chambre, 
comme  pour  la  refeccion  es  estres  des  queminees  en  la  chambre  madame  de 
Charrolois,  en  la  chambre  de  ses  damoiselles,  de  la  foriere,  et  ailleurs  où  besoing 
fu,  à  8  solz  parisiz  chacun  cent,  sont  32  solz; 

A  Jehan  de  Le  Watre,  pour  avoir  hvré  deux  muys  de  chaulx  emploiez  tant  oudit 
ouvraige  de  maçonnerie  comme  pour  remettre  et  reparer  la  gottiere  de  pierre 
gisant  par  terre  et  servant  à  la  sausserie  en  la  basse  court  dudit  hostel,  à  dix  huit 
solz  parisiz  le  muy,  valent  36  solz; 
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A  Rommin  Stoclin,  pour  avoir  livré  quatre  bennelees  de  sablon,  emploiez  oudit 
ouvraige  et  maçonnerie,  à  16  deniers  parisiz  la  bennelee,  sont  5  solz  4  deniers; 

A  Rogier  Le  Clerc,  pour  avoir  livré  deux  quarees  d'argille  emploiez  pour  placquier 
deux  gyoles  d'esprivier  et  en  autre  ouvraige  de  placquement  oudit  hostel,  à  3  solz 
parisiz  la  quaree,  valent  6  solz; 


Ouvrîiige  manuel  et  vacacions  de  journées  pour  lesdiz  ouvraiges 
de  maçonnerie  et  placquement 

A  Ernoul  de  Le  Poêle,  maçon,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  faire  et  maçonner 
le  dessus  dit  ouvraige  de  maçonnerie  et  pour  refaire  et  maçonner  tout  de  nouvel 
le  four  en  la  cuisine  et  pour  reparer  la  gottiere  de  pierre  servant  [\°]  à  la  sauserie 
en  la  basse  court  dudit  hostel,  par  neuf  jours  et  demi,  à  dix  solz  parisiz  par  jour, 
sur  ses  despens,  valent  3  livres  15  solz; 

A  Clais  Baghelmin,  maçon,  pour  avoir  ou^Té  de  son  mestier  audit  ouvraige  de 
maçonnerie  par  deux  jours  entiers,  à  dix  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  sont 
20  solz; 

A  Jehan  Busse,  varlet  audit  Ernoul  de  Le  Poêle,  maçon,  pour  avoir  servy  cellui 
Emoul  en  faisant  ledit  ouvraige  de  maçonnerie  par  neuf  jours  et  demi,  à  cinq  solz 
parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  sont  47  solz  6  deniers; 

A  Jehan  Le  Proost,  placqueur,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  placquier  les 
g)'oles  dessus  nommez  et  pour  faire  autre  ouvraige  de  plaquement  oudit  hostel 
par  deux  jours  entiers,  à  10  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  sont  20  solz; 

Ouvraiges  de  couverture  de  thieuUe 

A  Jehan  de  Louvain,  couvreur  de  tieuUes,  pour  avoir  livré  les  tieulles,  chaulx, 
sablon,  lattes  et  clous  lattrez  emploiez  en  la  couverture  de  nouvel  faicte  à  la  maison 
tenant  à  la  pesterie  en  la  basse  court,  pour  avoir  couvert  de  tielles  icelle  maison 
et  pour  avoir  reparé  la  couverture  de  tieidle  deseure  la  chambre  de  monseigneur 
partout  où  besoing  fu,  tout  en  un  feur,  à  ses  despens,  à  lui  marchandé  par  Jehan 
du  Bois,  maistre  d'ostel  de  monseigneur  de  Charrolois,  pour  16  livres  16  solz; 

Audit  Jehan  de  Louvain,  couvreur  de  tielles,  pour  avoir  Uvré  trois  saqs  de  chaulx 
emploiez  pour  couvrir  de  tieulle  l'appentiz  sur  lequel  monseigneur  de  Charrolois 
a  acoustumé  de  jouer  à  la  palme,  pour  ce  13  solz  6  deniers; 

A  lui,  pour  avoir  Uvré  trois  cens  de  tieulles  emploiez  oudit  ouvraige  de  cou- 
verture de  tieulle,  pour  ce  10  solz; 

Audit  Jehan,  pour  avoir  ou\Té  de  son  mestier  pour  couvrir  de  tieulles  ledit 
appentich  une  journée  entière,  à  ses  despens,  pour  ce  10  solz; 

A  Jehan  Buusse,  manouvrier,  pour  avoir  servy  ledit  Jehan  de  Louvain  en  faisant 
ledit  ouvraige  par  une  journée,  sur  ses  despens,  5  solz; 
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A  maistre  Jehan  de  Heythuse,  voirier,  pour  avoir  livré  deux  fenestres  de  voirre 
emploiez  en  deux  fenestres  servans  en  la  chambre  de  monseigneur,  contenans 
icelles  fenestres  douze  piez  à  cinq  solz  le  pié,  sont  3  livres; 

A  lui,  pour  avoir  livré  quatre  verges  de  fer  emploiez  auxdictes  fenestres  de 
voirre  pour  les  asseurer,  pour  ce  4  solz; 

Ouvraiges  de  fer 

A  Roland  Busse,  fevre,  demeurant  audit  Gand,  pour  avoir  livré  six  cens  cinquante 
[fol.  vi''''xix]  doux  de  fer,  au  pris  de  huit  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  es  ouvraiges 
de  charpentage  cy  devant  expressé,  52  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  douze  cens  claux  de  fer,  à  4  solz  parisiz  le  cent,  emploiez 
oudit  ouvraige  de  charpentage,  pour  ce  48  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  1.600  doux  de  fer  à  testes  surestamés,  à  deux  solz  parisiz 
le  cent,  emploiez  comme  dit  est,  32  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  huit  cens  claux  de  fer  à  trois  solz  parisiz  le  cent, 
emploiez  oudit  ouvraige  de  charpentage,  24  solz; 

A  lui,  pour  avoir  reforgié  les  pentures  de  fer  tenans  à  l'uis  de  la  porte  du  gardin 
de  madame  de  Charrolois,  et  pour  avoir  livré  une  nouvelle  serure,  à  tout  huit 
clefz  servans  audit  huis  du  gardin,  24  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  serure  fremant  à  verrail,  à  tout  les  clefz  y  néces- 
saires servans  à  l'uis  du  ceUer  des  vins  de  madicte  dame,  de  18  solz;  à  lui,  pour 
une  serure  à  verrail  tenant  à  l'uis  du  ceUer  des  vins  de  mondit  seigneur  de  Char- 
rolois, 6  solz;  à  lui,  pour  14  nouveaux  clefz  servans  à  pluseurs  huis  des  maisons 
dudit  hostd,  et  pour  deux  pentures  et  deux  verraux  de  fer  emploiez  à  la  chambre 
de  monseigneur,  24  solz;  à  lui,  pour  une  penture  et  un  verrai!  de  fer  servans  à 
l'uis  de  l'estable  des  chevaulx  madame  de  Charrolois,  et  pour  avoir  rappointié  la 
serure  tenant  audit  huis  et  y  livré  deux  nouveaux  clefz,  14  solz;  à  lui,  pour  deux 
pentures  de  fer  enclauez  à  une  almaire  en  la  cuisine  de  mondit  seigneur,  et  d'avoir 
rappointié  la  serure  y  servant  et  avoir  livré  une  nouvelle  serure  à  deux  clefz  tenans 
à  l'uis  de  l'estable  des  chevaux  de  monseigneur,  16  solz;  montent  ces  parties 
3  livres  18  solz; 

Audit  Roland,  pour  avoir  livré  deux  nouvelles  serures  fremans  à  verrail,  l'une 
tenant  à  l'uis  de  la  porte  du  gardin  où  l'en  garde  le  cherf,  et  l'autre  à  l'uis  de  la  porte 
servant  à  la  maison  de  l'aumosne  dudit  hostel  et  pour  une  nouvelle  serure  tenant 
au  baquet  qui  est  es  fossez  dudit  hostel,  à  tout  les  clefz  y  servans,  32  solz; 

A  lui,  pour  avoir  rappointié  3  serures,  y  livré  deux  clefz  et  pour  deux  novelles 
serures  salans  à  tout  4  clefz  servans  à  la  foriere  dudit  hostel,  26  solz; 

Audit  Roland,  pour  avoir  hvré  une  nouvelle  serure  tenant  à  l'uis  de  la  chambre  de 
monseigneur  de  Charrolois,  une  nouvelle  serure  tenant  à  l'uis  de  madame  de 
Charrolois,  pour  deux  serures  fermans  à  verrail,  chacune  à  deux  clefz,  un  loquet 
à  deux  clefz,  deux  clefz  servans  à  une  serure  à  boiste,  d'avoir  rappointié  icelle 
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serure  à  boiste,  et  pour  avoir  livré  deux  verraux  de  fer,  à  tout  les  crampons  de  fer 
y  servans,  pour  tout  ce  32  solz; 

Audit  Roland  Buusse,  pour  avoir  rappointié  la  serure  tenans  à  l'uis  de  la  chappelle 
et  pour  avoir  reforgié  ung  fer  appelle  clauwe  et  livré  les  doux  de  fer  y  servans, 
11  solz; 

[vo] 

A  lui,  pour  avoir  rappointié  une  serure  et  livré  deux  clefz  y  servans  et  une  clenque, 
à  tout  les  crampons  de  fer  y  nécessaire,  6  solz  parisiz;  à  lui,  pour  une  serure  à 
verrail  et  deux  crampons  de  fer  y  appartenans,  et  pour  remettre  4  verroux  et 
livrer  les  crampons  de  fer  y  servans,  8  solz  ;  à  lui,  pour  deux  pentures  de  fer,  3  solz, 
et  pour  doux  de  fer  employez  à  clouer  toutes  lesdictes  serures  en  pluseurs  lieux 
oudit  hostel,  16  solz;  à  lui,  pour  deux  pentures  estendues  et  servans  à  l'uis  de 
l'estable  des  chevaux  madame,  et  pour  une  clef  servant  à  la  serure  de  la  porte 
derrière  vers  les  prez  dudit  hostel,  6  solz;  à  lui,  pour  une  penture  de  fer  tenant 
à  l'uis  du  courtil  madame,  et  pour  une  serure  tenans  à  l'uis  de  la  chambre  oii  l'en 
met  les  charbons,  12  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré  une  petite  traille  de  fer  servant 
au  conduit  d'empres  la  cuisine,  pour  avoir  rappointié  une  serure  servant  à  la 
cuisine,  livré  quatre  crampons  de  fer  et  une  clef  y  nécessaire,  et  pour  une  serure 
saillant  aclauee  à  l'uis  d'une  estable  empres  la  privée  en  la  basse  court,  18  solz; 
à  lui,  pour  un  verrail  tenant  à  l'uys  de  la  chambre  de  madame,  à  tout  les  crampons 
de  fer  y  appartenans,  pour  une  clef  servant  à  la  serure  à  verrail  tenant  à  l'uis  de 
la  chambre  de  monseigneur  de  Charrolois,  pour  une  serure  à  verrail  tenant  au 
muret  au  debout  de  la  chambre  de  raadicte  dame,  et  pour  deux  serures  et  quatre 
pentures  de  fer  aclauez  à  une  almaire  estans  par  desoubz  les  degrez  en  ladicte 
chambre  de  madame,  30  soLz;  montent  ces  parties  4  livres  19  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  serure  à  le  clenque  tenans  à  l'uis  de  la  chambre  où  est 
logié  le  varlet  Guillaume  Bloq,  trois  loques  emploiez  en  la  concergerie,  une  clef 
servant  à  l'uis  de  la  loge  joingnant  la  cuisine,  une  clef  servant  à  la  serure  tenant  à 
l'uis  du  coulombier,  pour  une  clef  servant  à  l'uys  de  la  moyenne  chambre  et  pour 
une  vieze  serure  et  six  pentures  de  fer  tenans  et  aclauez  à  l'uis  par  lequel  on  va 
sur  la  mote  qui  est  es  fossez  au  debout  de  la  grant  salle  dudit  hostel,  pour  toutes 
cesdictes  parties  20  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  pentures  de  fer,  deux  gons  de  fer  y  servans  et  une 
serure,  à  tout  les  clefz  y  appartenans,  tout  employé  à  l'uys  de  la  tourelle  dudit 
hostel,  12  solz; 

Audit  Roland  Buusse,  pour  avoir  livré  une  serure  fermant  à  verrail  servant  à  la 
tresorie  dudit  hostel,  4  solz;  à  lui,  pour  deux  bendes  de  fer  enclauez  au  siège  qui  est 
en  la  grant  salle,  une  paire  de  pentures  de  fer,  à  tout  les  crampons  de  fer  y  servans, 
une  clenque  de  fer,  une  serure  à  trois  clefz  et  un  annel  de  fer,  tout  emploie  à  l'uis 
de  la  cuisine  de  monseigneur,  20  solz;  à  lui,  pour  un  verrail  de  fer,  à  tout  les 
crampons  de  fer  y  servans  emploie  à  l'uis  de  la  chambre  des  damoiselles  de 
madame,  pour  avoir  rappointié  une  serure  et  livré  une  clef  y  servans,  et  pour  ung 
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[fol.  vu"'']  verrail  de  fer,  à  tout  les  crampons  de  fer  y  appartenans,  6  solz;  à  lui, 
pour  deux  pentures  de  fer  estendues,  deux  verroux  de  fer,  à  tout  les  crampons 
de  fer  y  appartenans,  une  serure  à  clenque  avec  les  clefz  y  appartenans,  et  un  gon 
de  fer,  tout  à  un  huis  empres  la  cuisine  et  à  un  huis  de  la  chambre  desdictes 
damoiselles,  13  solz  parisiz,  montent  ces  parties  49  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  un  verrail  de  fer,  à  tout  les  crampons  de  fer  et  un  ghavet 
servant  à  une  cheminée  de  fer  emploie  à  un  huis  dudit  hostel,  une  serrure  servant 
à  l'uis  de  la  privée  desdictes  damoiselles,  6  solz;  à  lui,  pour  avoir  reforgié  un  verrail 
de  fer,  rappointié  une  serure  et  livré  une  clenque  de  fer,  à  tout  les  crampons  de  fer 
y  servans,  tout  emploie  à  l'uis  de  la  chambre  de  monseigneur,  8  solz;  à  lui,  pour 
avoir  Uvré  une  serure  à  l'uis  du  heu  où  l'en  met  les  tourbes  et  busche  par  dessoubz 
la  chambre  de  monseigneur  et  pour  quatre  pentures  de  fer  surestamés  emploiez 
au  nouvel  huis  servant  à  la  chambre  de  madame,  22  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré 
une  serure  sallant  fermant  à  deux  costez  et  pour  deux  pentures  de  fer,  tout  emploiez 
au  portai  qui  est  ou  gardin  madame,  12  solz,  montent  ces  parties  48  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  les  pentures  de  fer  et  quatre  serures,  à  tout  les  clefz  y  néces- 
saires, emploiez  à  l'uis  de  la  privée  servant  à  la  chambre  de  monseigneur,  24  solz; 
à  lui,  pour  une  serure,  à  tout  les  clefz  y  appartenans,  servans  à  l'uis  de  l'estable 
empres  la  forge  dudit  hostel,  6  solz;  à  lui,  pour  une  serure,  à  tout  les  clefz  et  autre 
ouvraige  y  nécessaire  emploie  à  l'uis  de  la  loge  où  l'en  met  le  foing  Saint  Moreels, 
8  solz;  à  lui,  pour  avoir  rappointié  une  serure  et  Uvré  une  clef  y  servant,  tenant  à 
l'uis  de  l'estable  dudit  Saint  Moreels  et  pour  avoir  rappointié  une  serure  et  livré 
deux  clefs  au  buihot  servant  à  l'uis  de  la  garde  robe  de  monseigneur  de  Bour- 
goingne,  6  solz;  montent  ces  parties  ensemble,  44  solz; 

Et  à  la  vesve  Jehan  de  Tronchines,  pour  avoir  livré  quarante  hentes  tant  de  pom- 
miers, poirriers,  comme  d'autres  fruis  tous  plantez  es  gardins  dudit  hostel,  à 
3  solz  6  deniers  parisiz  chacune  hente,  valent  7  livres; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  dessus  declairees  à  la  somme  de  cent  soixante 
treize  hvres  quatre  deniers  parisiz  febles,  valent  cent  vint  neuf  livres  quinze  solz 
trois  deniers  parisiz  forte  vieze  monnoie  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain 
par  lettre  de  certifficacion  de  Guillaume  du  Bois,  maistre  d'ostel  de  feu  mon- 
seigneur le  duc  de  Bourgoingne  derrain  trespassé,  dont  Dieux  ait  l'ame,  donnée 
soubz  son  seel  le  xxviii*  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  sept  et  escripte 
au  bout  d'un  rôle  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont 
au  long  declairez  contenant  quictance  des  personnes  dénommées  oudit  [v"] 
roole  et  pour  les  sommes  sur  eulx  et  sur  chacun  d'eulx  speciffiees;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz  129  livres  15  solz  3  deniers 
parisiz  dicte  forte  monnoye,  valent  monnoie  de  ce  compte 151 1.  7  s.  9  d.  ob. 

9700.  OUDIT  HOSTEL  de  le  Walle  depuis  le  xvi*'  jour  d'octobre  ccccxvii  jusques  au  xv^  jour 
de  décembre  sensivant  oudit  an  : 

A  Jehan  de  Louvain,  couvreur  de  tieuiles,  pour  avoir  livré  trois  milliers  cinq 
cens  de  tieuiles  emploiez  à  reparer  et  restouper  pluseurs  traux  qui  estoient  es  toix  et 
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couverture  de  tieuUe  de  l'estable  de  madame  de  Bourgoingne  et  de  Flandres  d'une 
maison  où  l'en  souloit  paravant  mettre  les  lyons,  empres  la  forge  de  la  maison,  sur 
laquelle  monseigneur  de  Ciiarrolois  est  acoustumé  de  jouer  à  la  palme  empres 
ladicte  forge,  comme  en  pluseurs  autres  lieux  dudit  hostel,  à  32  solz  parisiz  le 
millier,  sont  5  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  trois  muys  et  demi  de  chaulx  emploiez  oudit  ouvrage 
de  couverture  de  tieulle  et  en  autre  ouvraige  de  maçonnerie  cy  après  nommé, 
à  dix  huit  solz  parisiz  le  niuy,  3  livres  3  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  cent  cinquante  lattes  emploiez  oudit  ouvraige  de  cou- 
verture de  tieulle,  à  16  solz  parisiz  le  cent,  sont  24  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  8  cens  de  ciaux  lattrés  emploiez  oudit  ouvraige  de  cou- 
verture de  tieulle,  à  16  deniers  parisiz  le  cent,  sont  10  solz  8  deniers; 

A  Romin  Stoclin,  pour  avoir  livré  six  banelees  de  sablon,  à  18  deniers  parisiz  la 
banelee,  emploiez  oudit  ouvraige  de  couverture  de  tieulle  et  en  la  maçonnerie  du 
pavement  servant  à  la  queminee  en  la  chambre  de  mondit  seigneur  et  de  la  que- 
minee  qui  est  en  la  petite  salle  empres  ladicte  chambre,  9  solz; 

A  Emoul  de  Le  Poêle,  pour  avoir  livré  cent  cinquante  tieuUes  à  paver  emploiez 
au  pavement  de  queminees  et  îdlleurs  où  besoing  fu,  12  solz; 

A  Rogier  Le  Clerc,  pour  avoir  li'NTé  une  banelee  d'argille  emploiee  à  la  fournaise 
du  grant  chaudron  qui  est  en  la  cuisine  d'icellui  hostel,  3  solz; 

A  maistre  Jehan  de  Le  Heythuse,  voirier,  pour  avoir  fait  et  livré  deux  fenestres  de 
voirre  servans  en  la  cuisine  où  l'en  appareille  les  viandes  de  bouche  de  mon- 
seigneur tenans  dix  piez,  et  pour  avoir  restoupé  un  trau  en  la  fenestre  de  voirre 
servant  en  la  chappelle  dudit  hostel  tenans  un  pyé,  montent  ensemble  unze  piez, 
à  5  solz  parisiz  le  pié,  5  solz; 

A  Jehan  Matheeux,  pour  avoir  livré  les  voirieres  de  thoille  qui  sont  es  fenestres 
[fol.  vii'"'i]  de  la  cuisine  dudit  hostel,  tant  pour  dix  aulnes  de  toille,  les  tachettes 
de  fer,  le  bois  et  autres  estofifes  y  emploiez  comme  pour  la  façon  d'icelles  voirieres, 
46  solz; 

Vacacions  de  journées 

A  Jehan  de  Louvain,  couvreur  de  tieulle,  pour  avoir  ouvré  de  sonmestier  à  reparer 
et  restouper  de  tieulles  pluseurs  traux  qui  estoient  es  couverture  de  tieuUes  tant 
de  l'estabie  de  madame  de  Bourgoingne  comme  de  deux  maisons  qui  sont  empres 
la  forge  dudit  hostel,  par  5  jours  entiers,  à  8  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens, 
40  solz; 

A  Pierre  Yman,  varlet  dudit  Jehan  de  Louvain,  pour  avoir  servy  ledit  Jehan 
en  faisant  ledit  ouvraige  de  couverture  de  deulie  par  lesdiz  cinq  jours,  20  solz; 

A  Ernoul  de  Le  Poelle,  maçon,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  paver  le  pavement 
de  la  cheminée  en  la  chambre  de  monseigneur  et  de  la  cheminée  de  la  salle  empres 
ladicte  chambre  et  ailleurs  où  besoing  fu,  et  pour  reparer  la  maçonnerie  de  la  four- 
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naise  de  la  caudiere  en  la  cuisine  dudit  hostel,  par  deux  jours  entiers,  à  8  solz  par 
jour  à  ses  despens,  16  solz; 

A  Jehan  Le  Deckere,  variet  dudit  Emoul  de  Le  Poêle,  pour  avoir  servy  ledit 
Ernoul  en  faisant  ledit  ouvraige  de  maçonnerie  par  deux  jours  entiers,  à  4  solz 
parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  sont  8  solz; 

A  Gheevin  Boelt,  Lammin  de  Lorengne  et  Clais  metter  Hand,  manouvriers, 
pour  avoir  osté  les  ordures  de  la  queminee  qui  estoit  cheue  à  terre  et  falie  par  pou- 
reture  en  la  grant  cuisine  dudit  hostel,  en  ung  feur  sur  leurs  despens,  18  solz; 

A  maistre  Jehan  Douter,  Matheeux  Le  Bisere  et  Jehan  du  Fosset,  charpentiers, 
pour  avoir  osté  et  abatu  le  viez  ouvrage  de  bois  de  la  queminee  en  ladicte 
cuisine,  pour  lequel  ouvrage  faire  vaquèrent  par  ung  jour  entier,  chacun  à  8  solz 
sur  leurs  despens,  24  solz; 

A  Jehan  de  Kele,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  à  faire  et  charpenter  en  la  chambre 
Perrin,  tailleur  de  monseigneur  de  Charrolois,  une  parroit  d'aisselles  molles  et 
pluseurs  autres  ouvraiges  de  bois  en  icelle  chambre,  pour  avoir  reparé  deux  huys 
servans  à  la  cuisine  dudit  hostel,  une  gottiere  de  bois  et  une  table  à  taillier  les 
porees  en  icelle  cuisine,  pour  avoir  reparé  les  mengoires,  rastelUers  et  bailles  des 
chevaulx  en  l'estable  Guillaume  du  Bois,  maistre  d'ostel  audit  seigneur,  une 
fenestre  servant  à  une  estable  empres  le  fournois  en  la  basse  court  dudit  hostel,  et 
pour  avoir  reparé  les  tréteaux  et  tables  en  la  grant  salle  et  pluseurs  autres  ouvrages 
de  bois  nécessaires  ou  mesmes  hostel,  par  22  jours  entiers,  à  7  solz  parisiz  par  jour 
sur  ses  despens,  sont  7  livres  14  solz; 

A  Gille  Melis,  charpentier  de  neifz,  pour  avoir  restoupé  et  reparé  le  baquet  qui 
est  ou  fossé  dudit  hostel,  tant  pour  estofifes  à  ce  emploiez  comme  pour  l'ouvraige 
manuel,  16  solz; 

M 

Ouvraige  de  fer 

A  Roland  Buusse,  fevre,  pour  avoir  livré  deux  pentures  de  fer,  une  clenque  et 
deux  crampons  de  fer,  tout  emploie  à  une  fenestre  ser\'ant  à  l'estable  de  Jehan  de 
Buissy  empres  le  fernoir  en  la  basse  court  dudit  hostel,  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  serure,  à  tout  les  clefz  y  servans,  et  pour 
avoir  rappointié  une  autre  serure  et  livré  deux  clefz  y  servans  tenans  et  emploiez 
aux  huys  de  la  garde  robe  de  monseigneur,  14  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  serure  à  deux  clefz  emploie  au  wicquet  de  la  porte 
devant  le  pont  lewsch  dudit  hostel,  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  rapointié  une  serure  tenant  à  l'uis  de  l'estable  de  l'ostel  du  maistre 
d'ostel  de  monseigneur  de  Charrolois,  et  avoir  livré  une  clef  y  servant,  2  solz; 
à  lui,  pour  avoir  livré  trois  clefz  servans  à  la  serure  de  l'uis  de  la  loge  oîi  l'en  met 
le  foing  en  la  concergerie  dudit  hostel,  4  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré  deux  clefz 
servans  à  la  sauserie  en  la  basse  court  dudit  hostel,  3  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré 


RECETTES  GÉNÉRALES  DES  COMTÉS  DE  FLANDRE  ET  D'ARTOIS     595 

une  nouvelle  serure  et  les  clefz  y  servans,  emploiez  à  l'uys  de  la  porte  qui  est 
entre  les  deux  gardins  dudit  hostel,  12  solz;  et  pour  deux  pentures  de  fer  emploiez 
à  la  gyole  qui  est  sur  la  mote  dudit  hostel,  4  solz  parisiz,  montent  ces  parties 
25  solz; 

Audit  Roland  Baisse,  pour  avoir  livré  une  clef  servant  à  la  serure  tenant  à  l'uis  du 
celier  où  l'en  met  les  tourbes  dudit  hostel,  2  solz;  à  lui,  pour  avoir  rappointié 
une  serure  tenant  à  l'uis  de  la  porte  devers  les  prez  dudit  hostel,  2  solz;  à  luy, 
pour  avoir  livré  une  clef  servant  à  la  serure  tenant  à  l'uis  de  la  chambre  de  mon- 
seigneur de  Charrolois,  2  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré  deux  clefz  servans  à  une 
serure  tenant  à  l'uis  de  la  chambre  de  la  concergerie  et  pour  avoir  livré  six  clefz 
servans  à  l'uis  de  la  cuisine  dudit  hostel,  10  solz;  et  pour  avoir  reparé  et  reforgié 
3  viez  quemineaux  de  fer  servans  oudit  hostel,  8  solz,  montent  ces  parties  24  solz; 

Montent  ensemble  toutes  ces  parties  à  la  somme  de  trente  cinq  livres  neuf  solz 
huit  deniers  parisiz  febles,  valent  fors  26  hvres  12  solz  3  deniers  parisiz,  comme  il 
appert  plus  à  plain  par  lettre  de  certifficacion  de  Guillaume  du  Bois,  maistre  d'ostel 
de  feu  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne,  derrain  trespassé,  dont  Dieux  ait 
l'ame,  donnée  soubz  son  seel  le  xix<^  jour  de  décembre  l'an  mil  ccccxvii  escripte 
au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont 
au  long  declairez,  contenant  quictance  des  personnes  dénommées  oudit  roole, 
et  pour  les  sommes  sur  eulx  et  chacun  d'eulx  speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu 
d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz  vint  six  livres  douze  solz  trois  deniers 
parisiz  dicte  forte  monnoie,  valent  monnoie  de  ce  compte 31  1.  11  d.  ob. 


[fol.  VIl'^^Il] 

9701.  OUDIT  HOSTEL  depuis  le  xv«  jour  de  décembre  cccc  dix  sept  jusques  au  xxiiii^  jour 
dejuing  ccccxviii  ensivant. 

Premiers 

Les  parties  et  ouvraiges  de  bois 

A  maistre  Jehan  Douter,  pour  avoir  livré  aisselles  et  autres  parties  de  bois  de 
chesne  emploiez  en  un  coffre  fait  par  ledit  maistre  Jehan  pour  en  icellui  mettre  et 
garder  les  espices  de  madame  de  Charrolois,  27  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  quatre  pièces  de  bois  de  chesne  emploiez  pour  deux  casses 
de  fenestres  faictes  ou  muret  de  la  chambre  madicte  dame  pour  y  mettre  ses 
margolames,  à  7  solz  parisiz  la  pièce,  28  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  6  aisselles  d'anemarche  emploiees  esdictes  fenestres  de 
nouvel  faictes  en  ladicte  chambre  de  madame,  à  4  solz  6  deniers  parisiz  la  pièce, 
sont  27  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  une  grant  pièce  de  bois  emploiee  pour  un  nouvel  banc 
servant  à  despechier  la  char  en  la  cuisine  dudit  hostel,  et  pour  le  bois  de  chesne 
emploie  pour  les  piez  et  estançons  dudit  banc,  pour  ce  24  solz; 
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A  lui,  pour  avoir  livré  cinq  aisselles  d'anemarche  tailliez  à  une  taille,  emploiez 
à  un  nouvel  appentich  fait  oudit  hostel,  au  pris  de  4  solz  6  deniers  la  pièce,  sont 
22  solz  6  deniers  ; 

A  lui,  pour  avoir  livré  aisselles  et  bois  de  chesne  emploie  pour  une  fenestre 
servant  à  la  chambre  du  maistre  d'ostel  de  monseigneur  de  Charrolois,  9  solz; 

A  Jehan  Le  Roede,  marchant  de  bois,  pour  avoir  livré  une  pièce  de  planque  de 
chesne  et  deux  aisselles  molles  emploiez  ou  planquits  de  la  pissine  et  à  la  mengoire 
des  chevaux  en  l'estable  dudit  maistre  d'ostel  d'icellui  monseigneur,  18  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  six  pièces  de  bois  de  chesne  emploiez  tant  pour  une  plate 
gisant  par  terre  desoubz  les  posteaux  qui  soustiennent  les  bailles  oudit  hostel, 
en  un  postel  et  deux  bailles,  comme  pour  les  gistes  mises  du  travers  de  la  pissine 
par  dessoubz  le  planquits  dudit  estable,  32  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  trois  aisselles  molles  emploiez  au  portai  tenant  à  la  porte 
du  gardin  empres  le  servoir  dudit  hostel,  8  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré  aisselles  et 
lattes  emploiez  à  la  parroit  de  la  chambre  où  est  logie  damoiselle  Oursse,  8  solz, 
montent  16  solz; 

Audit  Jehan  Le  Roede,  pour  avoir  livré  30  bouges  de  lattes,  à  deux  solz  parisiz  la 
bouge,  quatre  pièces  de  bois  appeliez  sparren,  à  3  solz  parisiz  ia  pièce,  trois  cens 
piez  d'aisselles  molles,  à  24  solz  le  cent,  une  platte  de  bois  de  chesne,  8  solz  parisiz, 
dix  pièces  de  bois  de  chesne  à  3  livres  12  solz  le  cent,  tout  emploie  tant  pour 
drechier  et  mectre  à  point  les  vingnes  ou  gardin,  pour  reparer  la  parroit  en  la 
cuisine,  pour  pluseurs  traux  es  loges  en  pluseurs  lieux,  pour  reparer  les  [v°] 
pissines,  mengoires  et  rasteliers  de  l'estable  des  chevaux  de  madame,  en  l'estable 
empres  la  forge  et  en  pluseurs  autres  estables  dudit  hostel  de  le  Walle  à  Gand, 
montent  ces  parties   <  12  livres  6  solz  >    7  livres  18  solz  2  deniers  obole; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  escliielle  servant  ou  gardin  dudit  hostel  et  un 
nouvel  banc  tenant  lieu  devant  la  porte  deseure  sur  la  mote  d'icelui  hostel,  20  solz; 

A  Jehan  Le  Vos,  charreton,  pour  avoir  mené  de  son  char  et  chevauix  lesdictes 
parties  de  bois  oudit  hostel  de  le  Walle,  5  solz; 

Vacacions  de  journées  et  ouvraige  manuel  pour  les  ouvraiges 
de  charpentage  dessus  nommez 

A  maistre  Jehan  Douter,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  faire  et 
charpenter  ledit  ouvraige  de  charpentage  par  neuf  jours  entiers,  à  8  solz  par  jour 
sur  ses  despens,  3  livres  12  solz; 

A  Mathijs  Le  Vijlre,  charpentier,  pour  avoir  de  son  mestier  ouvré  à  faire  ledit 
ouvrage  de  charpentaige  par  10  jours  entiers,  à  8  solz  par  jour  sur  ses  despens, 
4  livres; 

A  Jehan  Le  Kele,  aussi  charpentier,  pour  semblablement  avoir  ouvré  oudit 
ouvraige  de  charpentaige  par  13  jours  entiers,  à  sept  solz  parisiz  par  jour  sur  ses 
despens,  4  livres  11  solz; 
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Matières  de  pierres,  briques,  pavement,  chaulx,  sablon  et  argille  emploiez 
es  ouvraiges  de  maçonnerie  fais  oudit  hostei 

A  Ernoul  de  Audeghem,  pour  avoir  livré  5  cens  de  briques  emploiez  tant  pour  deux 
fenestres  faites  ou  muret  de  la  chambre  de  madame  de  Charrolois,  pour  reparer 
les  contrecuers  des  queminees  en  l'oratoir  de  la  chappelle,  en  la  chambre  de 
monseigneur  de  Charrolois,  en  la  forie,  en  la  salle  où  madame  de  Charrolois  est 
acoustumee  de  disner,  en  la  chambre  de  Chantemelle,  en  la  chambre  de  la  pesterie, 
en  la  basse  court  comme  en  la  cuisine  dudit  hostei,  18  solz; 

A  Joosse  Rose,  pour  avoir  livré  deux  cens  de  tieule  à  paver  emploiez  tant  en  la 
reparacion  du  pavement  desdictes  cheminées  comme  ou  pavement  de  deux 
fours,  le  grant  et  un  plus  petit,  tout  de  nouvel  remis  en  la  pesterie  dudit  hostei,  à 
8  solz  parisiz  le  cent,  sont  16  solz; 

A  Jehan  de  Le  Watre,  pour  avoir  livré  cinq  saqs  de  chaulx  emploiez  oudit 
ouvrage  de  maçonnerie,  à  4  solz  6  deniers  le  sacq,  sont  22  solz  6  deniers; 

A  Rogier  Le  Clerc,  pour  avoir  livré  trois  banelees  de  sablon  emploiez  oudit 
ouvraige  de  maçonnerie,  à  18  deniers  la  banelee,  4  solz  6  deniers; 

A  Jehan  Le  Proost,  pour  avoir  livré  quatre  charretées  d'argille  emploiez  tant  [fol. 
vii'"'iii]  en  la  reparacion  et  refeccion  des  fours  en  la  pesterie  comme  pour  la 
paroit  en  la  cuisine  dudit  hostei,  à  3  solz  la  charee,  12  solz; 

Ouvraige  manuel  et  vacacion  de  journées  pour  lesdiz  ouvraiges  de  maçonnerie 

A  Ernoul  de  Le  Poêle,  maçon,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  reparer  et 
maçonner  les  pavemens  et  contrecuers  des  cheminées  cy  devant  declairez,  pour 
faire  deux  fenestres  ou  muret  de  la  chambre  de  madame  et  pour  refaire  et 
reparer  les  fours  en  la  pesterie  dudit  hostei,  par  douze  jours  entiers,  au  pris  de 
huit  solz  parisizpar  jour  sur  ses  despens,  sont  4  livres  16  solz; 

A  Jehan  de  Asackere,  varlet  dudit  Ernoul  de  Le  Poêle,  pour  le  avoir  servy  en 
faisant  ledit  ouvrage  de  maçonnerie  par  lesdiz  12  jours,  à  4  solz  par  jour  sur  ses 
despens,  48  solz; 

A  Jehan  Buisse  et  Jehan  de  Asackere,  laboureurs  de  bras,  pour  avoir  nécessaire- 
ment vuydié  et  nettoyé  les  puis  de  pierre  dudit  hostei,  l'un  estant  en  la  basse  court 
devant  le  grant  estable  des  chevaulx  de  monseigneur  de  Bourgoingne,  et  l'autre 
estans  sur  la  mote  devant  la  grant  salle  dudit  hostei,  et  pour  avoir  emporté  les 
ordures  qu'ilz  vuidierent  desdiz  puis,  en  un  feur  sur  leurs  despens,  48  solz; 

Ouvraige  de  fer  emploie  comme  dessus 

A  Roland  Buusse,  fevre,  demourant  à  Gand,  pour  avoir  livré  un  noquet  à  deux 
clefz,  et  à  tout  une  chesne  et  les  les  (sic)  crampons  de  fer  y  servans,  et  aveuc  ce  une 
autre  serure  à  deux  clefz,  tout  servant  à  la  chambre  des  garnisons  de  mondit 
seigneur  de  Charrolois,  24  solz; 
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Alui,  pour  avoir  livré  deux  pentures  de  fer  servant  à  une  almaire  et  pour  avoir 
rapointié  6  serures  de  fer  tenans  aux  huis  des  chambres  de  mondit  seigneur, 
12  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  serure  fermant  à  verrail  servant  à  l'uis  de  le  mote  au 
debout  de  la  grant  salle  dudit  hostel  et  pour  quatre  nouveaux  clefz  servans  à  la 
serure  de  la  porte  du  gardin  de  madicte  dame,  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  Uvré  deux  pentures,  à  tout  les  gons  de  fer  servans  à  un  nouvel 
huys  d'une  porte  du  nouvel  gardin  dudit  hostel  et  d'une  nouvelle  serure  fermant 
à  verrail,  à  tout  quatre  clefz  y  servans,  enclauez  et  tenans  audit  huis,  12  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  2  nouveaux  clefz  servans  à  la  serure  de  la  porte  du  gardin 
de  la  concergerie  dudit  hostel  et  pour  avoir  rappointié  une  serure  tenans  à  l'uys 
de  l'estable  de  icellui  hostel,  et  pour  deux  nouvelles  clefz  y  servans,  6  solz; 

Audit  Roland,  pour  avoir  rappointié  une  serure  tenant  à  l'uys  de  la  loge  où  l'en 
[v"]  met  le  foing  de  la  conciergerie  et  une  serure  fermant  à  l'uis  du  coulombier, 
à  tout  deux  nouvelles  clefz  y  servans,  6  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  deux  nouvelles  clefz  servans  à  deux  huis  de  ladicte 
concergerie,  6  solz,  et  pour  une  serure  fermant  à  verrail  à  trois  clefz  y  servans 
tenans  à  l'uis  d'une  chambre  en  la  basse  court  dudit  hostel,  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  deux  nouvelles  clefz  servans  à  la  serure  de  l'uis  de  l'estable 
où  l'en  garde  le  cherf  de  madame,  une  nouvelle  serure  fermant  à  verrail,  à  tout  les 
clefz  et  crampons  y  servans,  deux  pentures  de  fer,  tout  servant  à  l'uys  de  l'estable 
des  chevauk  du  maistre  d'ostel  de  mondit  seigneur  de  Charrolois,  et  pour  un 
verrail  de  fer,  à  tout  les  crampons  y  nécessaire  servans  à  l'uis  de  la  chambre  dudit 
maistre  d'ostel,  pour  tout  ce,  24  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  serure  à  trois  clefz  y  appartenans  tenans  à  l'uys 
de  la  sauserie  en  la  basse  court,  6  solz  ;  pour  trois  autres  serures  fermans  à  verrail 
servans  à  la  maison  de  ladicte  sauserie,  à  tout  les  clefz  y  servans,  18  solz;  pour 
avoir  hvré  quatre  pentures  de  fer  tenans  à  l'uis  du  courtil  de  madicte  dame, 
12  solz,  et  pour  une  traille  de  fer  aclavé  audit  huys,  13  solz  4  deniers,  montent  ces 
parties  36  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  une  serure  à  deux  clefz,  quarante  cinq  pièces  d'ouvraige  de 
fer  appeliez  tourets  emploiez  en  pluseurs  heux  dudit  hostel,  et  d'un  gon  de  fer, 
à  tout  le  crampon  de  fer  y  servant  emploie  à  un  huis  d'une  porte  dudit  courtil 
de  madame,  pour  tout  ce,  28  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  300  doux  de  fer,  à  8  solz  parisiz  le  cent,  200  autres  doux  de 
fer  à  4  solz  parisiz  le  cent,  pour  400  doux  à  3  solz  le  cent,  et  pour  1.200  d'autres 
claux  de  fer  appeliez  latlrez,  à  13  solz  parisiz  le  milher,  tous  emploiez  en  l'ouvraige 
et  pour  l'appointement  des  vingnes  dudit  hostel  cy  dessus  expressez,  montent 
59  solz  8  deniers; 

Montent  ensemble  ces  parties  à  la  somme  de  <  soixante  Uvres  six  solz  deux  de- 
niers >  55  hvres  18  solz  4  deniers  obole  parisiz  febles,  qui  valent  fors  quarante 
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<  cinq  >  une  livres  <  quatre  solz  sept  >  huit  solz  9  deniers  maille  parisiz, 
comme  il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Jaques  de  Buisseul, 
escuier,  conseillier  et  maistre  d'ostel  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois, 
donné  soubz  son  seel  le  xxvii^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dis  huit,  escripte 
au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont 
au  long  declairez;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court, 
lesdiz  quarante  cinq  li\Tes  quatre  solz  sept  deniers  maille  parisiz  dicte  forte  mon- 
noye,  vdent  monnoye  de  ce  compte...  <  52  1.  15  s.  4  d.  ob.  poit.>  48  1.  6  s.  11  d. 


[fol.   VIl'"'lIIl] 
OUDIT   HOSTEL 

Premiers  : 

Matières  et  estoffes 

9702.  A  Jaquemart  de  Gaiges,  pour  avoir  li\Té  vint  sept  cens  cinquante  escailles,  tous 
emploiez  en  la  reparacion  de  la  couverture  d'escaille  deseure  la  porte  estant  sur  la 
mote  devant  le  pont  levich  dudit  hostel  et  sur  les  trois  tourelles  d'icelle  porte  en 
pluseurs  lieux  partout  où  besoing  fu,  à  vint  huit  solz  parisiz  nouvelle  monnoye 
à  présent  ayant  cours  ou  pays  de  Flandres  le  cent,  montent  38  livres  10  solz; 
A  lui,  pour  avoir  livré  7.500  doux  de  fer  servans  et  emploiez  oudit  ouvraige 
decouverture  d'escaille  sur  ladicte  porte  et  sur  les  tourelles  d'icelle,  à  douze 
solz  parisiz  le  millier,  montent  4  livres  10  solz; 

Audit  Jaquemart  de  Gaiges,  pour  avoir  livré  vint  cinq  cens  cinquante  escailles 
emploiez  à  la  reparacion  des  couvertures  d'escaille  sur  l'oratoir  de  la  chappelle 
sur  ladicte  mote,  sur  la  maison  de  la  privée  servans  à  la  chambre  de  monseigneur, 
sur  une  maison  empres  les  estuves  et  sur  la  tourelle  qui  est  en  la  moyenne  du 
pont  passant  les  fossez  derrière  vers  le  gardin  dudit  hostel,  au  pris  de  vint  huit 
solz  parisiz  le  cent,  montent  35  livres  14  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  8  mille  de  clous  de  fer  servans  et  emploiez  oudit  ouvraige 
de  couverture  d'escaille  sur  l'oratoir,  sur  la  maison  de  la  privée,  sur  la  maison 
empres  les  estuves,  et  sur  la  tourelle  estans  sur  le  pont  derrière  dudit  hostel  cy 
dessus  nommez,  à  12  solz  le  millier,  montent  4  livres  16  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  1.300  escailles  emploiez  à  la  reparacion  des  couvertures  d'es- 
caille tant  sur  le  tourelle  qui  est  par  dessus  la  cuisine  dudit  hostel,  sur  la  pannetrie 
au  bout  de  la  grant  salle  comme  sur  la  porte  avec  les  deux  tourelles  et  sur  la  couver- 
ture des  degrez  servans  à  icelle  porte  en  la  basse  court  derrière  les  prez  dudit 
hostel,  audit  pris  de  vint  huit  solz  parisiz  le  cent,  montent  18  livres  4  solz; 

Audit  Jaquemart  de  Gaiges,  pour  avoir  livré  3.200  doux  de  fer  servans  et  emploiez 
oudit  ouvraige  de  couverture  d'escaille  sur  la  tourelle  de  la  cuisine,  sur  la  panne- 
trie et  sur  la  porte  en  la  basse  court,  à  tout  les  tourelles  et  couverture  des  degrez 
d'icelle  porte,  à  douze  solz  parisiz  le  millier,  montent  28  solz  5  deniers; 
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A  lui,  pour  avoir  livré  deux  aisselles  d'anemarche  emploiez  par  dessoubz  une 
goutiere  de  plong  servant  à  la  maison  joingnant  les  estuves  dudit  hostel,  à  cinq 
solz  parisiz  la  pièce,  montent  10  solz; 

M 

A  Jehan  Le  Vos,  pour  avoir  mené  de  sa  carette  et  chevaulx  lesdiz  escailles  de  la 
maison  dudit  Jaquemart  de  Gaiges  jusques  audit  hostel  de  monseigneur,  7  solz; 

Vacacion  de  journées  et  ouvraige  manuel  dudit  ouvraige  de  couverture  d'escailles 

Au  devant  nommé  Jaquemart  de  Gaiges,  couvreur  d'escaille,  pour  [avoir]  ouvré 
de  son  mestier  pour  restouper  et  reparer  les  toix  et  couvertures  d'escaille  des 
maisons,  portes,  tourelles  et  ediffices  cy  dessus  nommez,  par  quarante  un  jours 
entiers,  à  10  solz  parisiz  dicte  monnoie  pour  chacun  jour  sur  ses  despens,  montent 
20  livres  10  solz; 

A  Martin  de  Louvain,  couvreur  d'escaille,  pour  aussi  avoir  ouvré  de  son  mestier 
audit  ouvraige  et  reparacion  de  couverture  d'escaille  par  36  jours,  à  dix  solz  par 
jour  sur  ses  despens,  montent  18  livres; 

A  Thomas  de  Tricht,  couvreur  d'escaille,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier 
audit  ouvraige  de  couverture  d'escaille  par  neuf  jours  et  demi,  à  dix  solz  parisis 
par  jour  sur  ses  despens,  4  livres  15  solz; 

A  Jaquemin  du  Bos,  couvreur  d'escaille,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  audit 
ouvraige  de  couverture  d'escaille  par  quatre  jours  et  demi  audit  pris  par  jour, 
montent  45  solz; 

A  Hennequin  d'Enghien,  couvreur  d'escaille,  varlet  dudit  Jaquemart  de  Gaiges, 
pour  avoir  ouvré  audit  ouvraige  et  reparacion  de  couverture  d'escaille  par  l'espace 
de  quarante  un  jours  entiers,  au  pris  de  cinq  solz  parisiz  par  jour,  sur  ses  despens, 
sont  10  livres  10  solz; 

Montent  ensemble  les  parties  dessus  declairees  à  la  somme  de  cent  soixante  livres 
quatre  solz  cinq  deniers  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandre,  ainsi  qu'il  appert 
par  lettre  de  certifficacion  de  messire  François  de  Haveskerke,  chevaUer,  bailh 
de  Gand,  donnée  sous  son  seel  le  iii^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit, 
escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  de- 
niers sont  au  long  declairez,  contenant  quictance  des  personnes  dénommées 
oudit  roole,  et  pour  les  sommes  sur  eulx  et  chacun  d'eulx  speciffiees;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz 160  1.  4  s.  5  d. 

OUDIT   HOSTEL 

9703.  A  Jehan  de  Louvain,  filz  Guillaume,  couvreur  de  lieulles,  auquel  par  ledit  Berthelemi 
[fol.  vu''''  v]  Le  Vooght,  receveur  de  Flandres,  fu  marchandé  en  tasche  de  recou- 
vrer et  restouper  bien  et  souffisaument  l'ostel  de  monseigneur  appelle  le  Walle 
audit  Gand,  tant  sur  la  mote  comme  en  la  basse  court,  partout  où  il  est  couvert 
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de  tieulles,  et  de  oster  toutes  les  tieulles  qui  sont  rompues  et  en  ce  lieu  remettre 
neuves,  et  pareillement  toutes  les  lattes  qui  sont  rompues  et  pourries  oster  et  y 
remettre  nouvelles,  tout  à  ses  frais  et  despens.  et  en  oultre  sera  tenu  de  retenir 
ledit  hostel  avec  ses  appartenances  de  couverture  de  tieulle,  ung  an  de  long  après 
ce  qu'il  aura  ledit  hostel  reviseté  et  restoupé  par  la  manière  dicte  et  ainsi  qu'il 
appartient,  et  le  retenir  contre  vent  et  pluye  en  la  manière  en  tel  cas  usé,  moyen- 
nant et  parmi  la  somme  de  vint  deux  livres  de  gros  vieze  monnoie  de  Flandres, 
que  ledit  Jehan  en  doit  avoir;  tous  lesquelz  ouvraiges  ledit  Jehan  de  Louvain 
a  fais  et  fait  faire  bien  et  souffisaument  en  la  manière  et  forme  dessus  declairees 
depuis  le  vi*  jour  de  juing  nul  cccc  dix  huit,  comme  par  gens  dignes  de  foy 
et  en  tel  cas  expers  a  esté  trouvé,  et  ainsi  les  doit  retenir  en  estât  d'icellui  jour  en 
un  an  après  ensivant,  ainsi  que  tout  ce  puet  plus  à  plain  apparoir,  tant  par  une 
lettre  de  recognoissance  d'icellui  Jehan  passée  par  devant  eschevins  de  la  ville 
de  Gand  faicte  le  vi<=  jour  de  juing  mil  cccc  et  dix  huit  comme  par  lettre  de  certif- 
ficacion  de  Jehan  Campliin,  bailli  de  Gand,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parche- 
min où  ledit  marchié  en  tasche  et  ouvraiges  fais  par  ledit  Jehan  de  Louvain  est 
au  long  declairé,  contenant  icelle  certifficacion,  quictance  dudit  Jehan  de  la  dicte 
somme  de  22  livres  gros  vielle  monnoie  de  Flandres,  qui  valent  231  livres  parisiz 
nouvelle  monnoie  d'icellui  pays  de  Flandres,  faicte  soubz  son  seel  le  iii«  jour 
d'avril  mil  cccc  et  dix  neuf  après  Pasques;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  deux 
lettres  cy  rendues  à  court,  lesdiz 231  1. 

9704.  OUDIT  HOSTEL  depuis  le  vii^  jour  d'octobre  ccccxviii  jusques  au  vi^  jour  de  mars 
ensivant  oudit  an  : 

Premiers 

Matières  et  estoÊFes 

A  Jehan  ser  Gherards,  plommier,  demeurant  en  ladicte  ville  de  Gand,  pour  avoir 
livré  sept  poises  six  pierres  deux  livres  de  nouvel  ploncq,  et  de  ce  rabattu  trois 
poises  quinze  pierres  trois  livres  pour  le  viez  [v°]  ploncq  à  lui  livré  du  plonq  de 
monseigneur  de  sondit  hostel,  demeure  de  ce  que  ledit  Jehan  a  hvré  de  son  plonq 
trois  poises  vint  pierres  cinq  <  pierres  >  livres  de  nouvel  plonc,  chacune  poise 
tenant  30  pierres  et  chacune  pierre  six  Uvres,  tout  cedit  plonc,  ensemble  les  trois 
poises  quinze  pierres  trois  livres  de  viez  plonc  à  lui  hvré  et  par  lui  refondu  et  emploie 
pour  trois  nouvelles  gottieres  de  plonq  de  nouvel  mises  et  servans  à  la  porte  qui  est 
à  la  mote  devant  le  pont  levich  dudit  hostel,  pour  une  nouvel  voye  de  plonc  mise 
et  tenans  heu  en  la  voye  de  pierre  qui  est  entre  les  deux  tourelles,  couvertes  de 
plonq  estans  au  debout  des  maisons  de  la  concergerie,  devant  les  fossez,  au  costé 
vers  les  prez  dudit  hostel  et  en  pluseurs  lieux  en  l'ouvraige  de  couverture  d'es- 
caille  qui  de  nouvel  s'est  fait  tant  deseure  la  dessus  dicte  porte  devant  le  pont 
levich,  deseure  l'alee  devant  la  chambre  de  monseigneur,  deseure  la  porte  der- 
rière en  la  basse  court  vers  les  prez  dudit  hostel,  comme  pour  un  bac  de  plong 
fait  pour  l'aisement  de  monseigneur  de  Charrolois,  payé  audit  Jehan  ser  Gherards 
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des  trois  poises  vint  pierres  cinq  livres  de  nouvel  plonq  par  lui  livré  de  son 
plonq,  à  9  livres  parisiz  la  poise,  par  marchié  à  lui  fait  par  maistre  Berthelemi 
A  LaTruye  au  nom  de  mondit  seigneur,  33  livres  5  solz; 

A  lui,  pour  avoir  refondu  à  ses  despens  les  trois  poises  quinze  pierres  trois  livres 
de  viez  plonq  à  lui  livré  du  plonq  de  monseigneur  comme  dit  est  cy  dessus,  à 
30  solz  parisiz  pour  la  poise,  selon  ledit  marchié,  5  livres  5  solz  6  deniers  ; 

A  lui,  pour  avoir  livré  148  livres  de  sauldure  et  demie  emploiez  à  saulder  les  trois 
nouvelles  gottieres  de  plonq  servans  à  la  porte  de  la  mote  devant  le  pont  levich, 
pour  restouper  et  resauder  la  platte  voye  de  plonc  d'icelle  porte,  les  deux  voies 
de  plonc  tourniant  entour  les  deux  tourelles  estans  au  debout  des  maisons  de  la 
conciergerie  vers  les  prez  dudit  hostel,  quatre  goutieres  de  plonq,  l'une  servant  à 
l'eschançonnerie,  les  autres  deux  à  la  grant  cuisine,  et  la  iiii^  à  la  salle  devant  la 
chambre  de  monseigneur  et  en  pluseurs  autres  goutieres  et  voyes  de  plonq  où 
besoing  en  fu,  au  pris  de  deux  solz  parisiz  la  livre  selon  ledit  marchié,  14  livres 
17  solz; 

A  lui,  pour  avoir  Hvré  300  doux  de  fer  servans  et  emploiez  oudit  ouvraige  de 
plonq,  à  3  solz  parisiz  le  cent,  9  solz; 

Vacacions  de  journées  pour  ledit  ouvrage  de  plonq 

Audit  Jehan  ser  Gherarts,  plommier,  et  à  Pierre  Fladier,  son  varlet,  pour  avoir 
ouvré  de  <  son  >  leur  mestier  à  mectre  en  leur  ouvraige  les  trois  gouttières  de  plonq 
servans  à  la  porte  de  la  mote  devant  le  pont  levich,  la  [fol.  vu''''  vi]  nouvelle  voye 
de  plonq  entre  les  deux  tourelles  qui  sont  couvertes  de  plonq  estans  au  debout  des 
maisons  de  la  conciergerie  vers  les  prez,  pour  resauder  les  voyes  de  plonq  tournians 
entour  icelles  deux  tourelles  es  quatre  goutieres  de  plonq,  l'une  servant  à  l'es- 
chançonnerie, les  autres  deux  à  la  grand  cuisine  et  la  iiii*^  en  la  salie  devant  la 
chambre  de  monseigneur,  par  quinze  jours  entiers,  à  quatorze  solz  parisiz  par  jour 
pour  eulx  deulx  sur  leurs  despens,  10  Uvres  10  solz; 

Audit  Jehan  ser  Gherarts  et  Jehan  de  Liere,  son  varlet,  pour  avoir  ouvré  de  leur 
mestier  à  avoir  restoupé  et  resaudé  les  gouttières  de  plonq  servans  à  la  porte  der- 
rière en  la  basse  court  devers  les  prez  dudit  hostel,  la  couverture  de  plonq  des 
deux  tourelles  qui  sont  deseure  la  maison  des  estuves  dudit  hostel,  et  en  pluseurs 
autres  lieux  où  besoing  en  fu,  par  six  jours  et  demi,  à  14  soLz  par  jour  pour  eulx 
deux  et  sur  leurs  despens,  monte  4  livres  11  sok; 

A  Jehan  Le  Bhec,  charreton,  pour  avoir  mené  de  son  charrete  le  viez  plonq  dudit 
hostel  de  le  Walle  jusques  en  la  maison  dudit  Jehan  ser  Gherards,  et  tout  le  nouvel 
plonq  de  la  maison  d'icellui  Jehan  jusques  audit  hostel  de  monseigneur,  6  solz; 

Matières  de  bois  emploiez  en  pluseurs  ouvraiges  et  refeccions  dudit  hostel 

A  Clais  le  Cupere,  pour  avoir  fait  et  hvré  trois  seaulx  de  bois,  les  deux  servans  au 
puis  de  pierre  qui  est  en  la  basse  court  devant  le  grant  estable  de  monseigneur. 
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et  le  III*  servant  à  mettre  eaue  benoite  en  la  chappelle  en  la  basse  court  dudit 
hostel,  12  solz; 

A  Gilles  de  Cassel,  pour  avoir  livré  700  lattes  de  bois  de  chesne  emploiez  tant 
en  la  couverture  de  tieulle  des  capiteaux  qui  sont  fais  par  dessus  la  maison  de  la 
grande  cuisine  dudit  hostel  comme  en  couverture  de  tieulle  d'un  estable  faicte  de 
nouvel  par  derrière  la  pesterie  dudit  hostel,  pour  ce  4  livres  18  solz; 

A  Jehan  de  Westrem,  pour  avoir  livré  18  bouges  de  lattes  de  fresne  emploiez 
tant  pour  l'ouvraige  de  placquement  de  la  cheminée  de  la  grant  cuisine  dudit 
hostel  comme  pour  les  parrois  de  terre  de  l'estable  de  nouvel  faicte  derrière  la 
pesterie  dudit  hostel,  au  pris  de  deux  solz  parisiz  la  bouge,  monte  36  solz; 

A  Jehan  de  Louvain  pour  avoir  hvré  une  pièce  de  bois  de  chesne  appellee 
voetlatte,  emploie  à  la  couverture  de  l'estable  derrière  la  pesterie  [v°]  et  des 
cappiteaux  deseure  la  grant  cuisine,  10  solz; 


Matières  de  tieulles,  briques,  chaulx  et  sablon 
emploiez  es  couverture  de  tieulle  et  maçonnerie  qui  s'ensivent 

A  Jehan  de  Louvain,  pour  avoir  livré  sept  milliers  de  tieulles  emploiez  en  la 
couverture  de  thielle  faicte  deseure  l'estable  de  nouvel  faicte  derrière  la  pesterie  et 
en  la  nouvelle  couverture  de  tieulle  sur  les  capiteaux  deseure  la  cuisine  dudit 
hostel,  au  pris  de  32  solz  le  millier,  sont  11  hvres  4  solz  (1); 

A  Jehan  Sausier,  pour  avoir  livré  4  cens  de  dures  briques  de  ia  Stekene  emploiez 
pour  faire  un  nouvel  contrecuer  en  la  grande  cuisine  dudit  hostel  et  ou  pavement 
d'icelle  cuisine,  à  6  solz  le  cent,  24  solz; 

Audit  Jehan  de  Louvain,  pour  avoir  livré  quatre  muys  de  chaulx  emploiez  en  la 
nouvelle  couverture  de  tieulle  deseure  l'estable  derrière  le  pesterie  et  deseure 
les  capiteaux  de  ladicte  cuisine,  à  17  solz  parisiz  le  muy,  sont  3  hvres  8  solz; 

A  Jehan  Sausier,  pour  avoir  livré  demi  muy  de  chauLx  emploie  en  la  maçonnerie 
du  contrecuer  et  pavement  en  la  cuisine,  et  pour  maçonner  ung  mur  qui  est  en 
icelle  cuisine  plus  hault  qu'il  n'estoit,  8  solz  6  deniers; 

A  Romin  Stochn,  pour  avoir  hvré  12  bannelees  de  sablon  emploiez  tant  pour 
l'ouvraige  de  couverture  de  tieulle  comme  de  maçonnerie  cy  dessus  nommez,  à 
18  deniers  parisiz  la  banelee,  sont  18  solz; 

A  Jehan  de  Louvain,  pour  avoir  hvré  vint  cinq  cens  doux  de  fer  lattrés  employez 
en  la  nouvelle  couverture  de  tieulle  tant  deseure  les  capiteaux  de  la  cuisine  comme 
deseure  l'estable  derrière  la  posterie,  à  quinze  solz  parisiz  le  millier,  sont  37  solz 
6  deniers; 

(1)  En  marge  :  Loquatur  en  tant  qu'il  touche  231  livres  cy  devant,  et  aussi  qu'il  semble  que  on  en 
les  couvertures  de  tieules  et  les  estoffes,  pour  ce  qu'il  ait  prins  semblable  despense  cy  devant  en  ia  pre- 
semble  que  elles  soient  comprinses  en  la  taches  de        miere  certifficacion  de  ce  chappitre. 

38. 
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Vacacions  de  journées  pour  les  ouvrages  de  couverture  de  tieulle  et  maçonnerie, 
placquement,  et  pour  charpentage,  par  ia  manière  qui  s'ensiet    : 

A  Jehan  de  Louvain,  couvreur  de  tieulie,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à 
couvrir  de  nouvel  de  tieuUes  les  deux  capiteaux  qui  sont  faiz  deseure  la  cuisine 
empres  la  grant  salle  dudit  hostel  et  sur  une  estable  de  nouvel  faicte  et  couverte  de 
tieulie,  derrière  la  pesterie  en  la  basse  court,  par  11  jours  entiers,  à  10  solz  parisiz 
Dar  jour  sur  ses  despens,  5  livres  10  solz; 

A  Jehan  Latte,  aussi  couvreur  de  tieulle,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit 
nouvel  ouvraige  de  couverture  de  tieulle  par  dix  jours  entiers,  à  dix  solz  parisiz 
par  jour  sur  ses  despens,  sont  5  livres  ; 

A  Wattier  de  Le  Bove,  varlet  dudit  Jehan  de  Louvain,  pour  avoir  servy  lesdiz 
[fol-  Yn'"'vii]  couvreurs  de  tieulle  en  faisant  ledit  nouvel  ouvraige  de  couverture 
de  tieulles  par  11  jours  entiers,  à  5  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  55  solz; 

A  Jehan  Sausier,  maçon,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  pour  avoir  fait 
etmaçonné  un  nouvel  contrecuer  à  y  faire  le  feu  en  la  grant  cuisine  dudit  hostel, 
pour  avoir  rappointié  le  pavement  en  icelle  cuisine,  et  pour  avoir  haulcié  un  muret 
qui  est  en  icelle  cuisine,  par  deux  jours  et  demi,  à  dix  soLz  parisiz  par  jour  sur  ses 
despens,  25  solz; 

A  Joosse,  varlet  dudit  Jehan  Sausier,  pour  le  avoir  servy  en  faisant  le  dit  ouvrage 
de  maçonnerie  par  deux  jours  et  demi,  à  5  solz  par  jour  sur  ses  despens,  sont 
12  solz  6  deniers; 

A  Gilles  Le  Hottre,  placqueur,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  faire  le  placque- 
ment de  la  cheminée  en  la  grant  cuisine  devant  la  salle  dudit  hostel  et  des  parrois 
de  terre  de  l'estable  de  nouvel  faicte  en  la  basse  court  derrière  la  pesterie,  par 
deux  jours  et  demi,  à  dix  solz  par  jour  sur  ses  despens,  25  solz; 

A  Jehan  de  Beke,  pour  avoir  servy  ledit  Gilles  Le  Hottre  en  faisant  ledit  ouvrage 
de  placquement,  par  deux  jours  demi,  à  5  solz  par  jour  sur  ses  despens,  12  solz 
6  deniers; 

A  Jehan  de  Beke,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  faire  et 
charpenter  la  nouvelle  estable  derrière  la  pesterie  en  la  basse  court,  un  nouvel  huys 
y  servant,  à  la  porte  de  la  forge,  avoir  asseuré  et  estançonné  un  appentich  qui 
est  empres  ladicte  forge,  avoir  fait  un  huys  par  lequel  on  va  au  gardin  empres  la 
porte  derrière  devers  les  prez,  avoir  fait  et  charpenté  les  deux  capiteaux  de  nouvel 
fais  deseurela  cuisine,  pour  avoir  reparé  le  capitel  du  puys  devant  la  grant  estable 
de  monseigneur  en  la  basse  court,  et  pour  avoir  restoupé  et  reparé  une  parroit 
d'aisselles  qui  est  devant  la  chambre  du  retrait  de  monseigneur,  par  vint  cinq  jours 
entiers,  à  six  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  7  livres  10  solz; 

Ouvraige  de  fer  emploie  oudit  hostel 

A  Mathieu  Bataille,  fevre,  demeurant  à  Gand,  pour  avoir  estoffé  et  garny  de 
bendes  et  de  manches  de  fer  les  deux  sceaux  de  bois  servans  et  appenduzau  puys  de 
pierre  en  la  basse  court  devant  la  grant  estable  de  chevaux  de  monseigneur,  24  solz  ; 
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A  Phelippe  Le  Crâne,  fevre,  pour  avoir  forgié  et  livré  une  nouvelle  chayne 
pesant  appendue  et  servant  audit  puis  de  pierre  devant  l'estable  de  monseigneur 
de  fer  66  livres,  à  vint  deniers  parisiz  la  livre,  sont  5  livres  10  solz; 

Audit  Philippe,  pour  avoir  reforgié  et  ralongié  quatre  vieses  chaynettes  de 
fer  servans  aux  deux  pons  l[e]vich  qui  sont  au  nouvel  pont  de  bois  par  lequel 
on  va  dudit  hostel  au  gardin  derrière,  3  livres  2  solz; 

A  lui,  pour  avoir  forgié  et  livré  deux  autres  nouvelles  chaynettes  de  fer  [v°]  aclauez 
et  servans  audit  pont  de  bois  et  des  ouvraiges  de  fer  qui  soustiennent  les  pierres 
desoubz  ledit  pont,  qui  font  le  contrepoix  des  pons  levich  d'icelui  pont,  tout 
pesant  20  livres  de  fer,  à  deux  solz  parisiz  la  livre,  40  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  paires  de  grandes  pentures  de  fer  aclauez  et  soustenans 
les  deux  pons  levich  du  nouvel  pont  de  bois  derrière  ledit  hostel,  pesans  58  livres 
de  fer,  à  18  deniers  parisiz  la  Uvre,  valent  3  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  1.600  doux  de  fer,  à  8  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  en  l'ou- 
vraige  et  charpentage  dudit  nouvel  pont  et  en  autre  ouvraige  de  carpentaige  cy 
devant  nommé,  6  livres  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  375  doux  de  fer,  à  16  solz  parisiz  le  cent,  emploiez 
oudit  charpentage  du  nouvel  pont,  3  livres; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  cens  cinquante  doux  de  fer,  à  32  solz  parisiz  le 
cent,  emploiez  en  l'ouvraige  dudit  nouvel  pont,  4  livres; 

A  lui,  pour  avoir  livré  cinq  cens  doux  de  fer,  à  4  solz  parisiz  le  cent,  emploiez 
oudit  ouvraige  de  charpentaige,  20  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  600  doux  de  fer,  à  3  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  en 
l'ouvraige  dudit  nouvel  pont,  18  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  24  cens  doux  de  fer,  à  deux  solz  parisiz  le  cent,  emploiez 
oudit  ouvraige  de  carpentaige  dudit  pont  et  des  autres  ouvraiges  de  bois  cy  devant 
nommez,  48  solz; 

A  Roland  Buisse,  fevre,  pour  avoir  rappointié  deux  serures,  et  y  livré  deux  nou- 
velles clefz  servans  à  un  huys  de  la  pesterie  en  la  basse  court,  4  solz;  à  lui,  pour 
avoir  livré  une  double  serure  à  trois  clefz  servans  à  l'uys  empres  la  chambre  de 
madame,  et  pour  deux  pentures  de  fer  aclavez  à  cellui  huys,  16  solz;  à  lui,  pour 
avoir  rappointié  la  serure  du  coulombier  et  livré  une  clef  et  un  long  crampon 
de  fer  y  servant,  5  solz;  à  lui,  pour  avoir  rappointié  deux  serures  servans  à  la  loge 
deseure  la  chambre  du  concierge,  et  avoir  livré  deux  clefz  y  servans,  4  solz; 
montent  ces  parties  29  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  quatre  pentures  de  fer  emploiez  au  nouvel  huys  de  la  porte 
servans  à  la  forge  dudit  hostel,  trois  verraux  de  fer  à  tout  les  crampons  y  servans, 
et  une  serure  fermant  à  verrail  à  deux  clefz  y  appartenans,  tout  ce  emploie  audit 
nouvel  huys,  pour  tout  3  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  paire  de  pentures  de  fer  aclauez  et  tenans  à  l'uys  de  la 
maison  du  portier  de  la  première  porte,  2  solz;  à  lui  pour  avoir  livré  une  clef 
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servant  à  la  serure  de  la  porte  derrière,  devers  les  prez,  2  solz;  à  lui,  pour  avoir 
livré  une  serure  à  tout  les  clefz  et  une  chaynette  de  fer  emploiez  au  nouvel  pont 
de  bois  derrière  ledit  hostel,  12  solz;  à  lui,  pour  deux  clefz  servans  à  la  serure 
de  l'uys  de  la  forie,  4  solz;  à  lui,  pour  une  paire  [fol.  vii'^'viii]  de  pentures  de  fer 
y  tenans  à  l'uys  de  l'estable  où  l'en  loge  les  bestes,  et  pour  une  serure  à  deux  clefz 
servans  audit  huis,  12  solz;  à  lui,  pour  une  serure  salant  à  deux  clefz  servans  à 
l'uis  de  la  maison  de  l'aumosne,  3  solz;  à  lui,  pour  avoir  rappointié  la  serure  tenant 
à  l'uis  de  l'estable  où  sont  logiez  les  chevaux  du  maistre  d'ostel  et  une  clef  y 
servant,  et  pour  avoir  rappointié  une  serure  et  livré  une  clef  servant  à  la  chambre 
deseure  les  estuves  du  dit  hostel,  4  solz;  à  lui,  pour  avoir  rappointié  la  serure 
tenans  à  l'uis  de  la  cuisine  et  livré  deux  clefz  y  servans,  d'avoir  rappointié  la  serure 
de  l'uys  de  la  chambre  de  monseigneur  et  livré  deux  clefz  y  servans,  et  pour  avoir 
hvré  une  penture  de  fer  tenant  à  l'uis  du  portier  de  la  première  porte  dudit  hostel, 
10  solz;  montent  ces  parties  49  solz; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  dessus  declairees  à  la  somme  de  cent  soixante 
une  Uvres  dix  huit  deniers  parisiz  monnoie  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus  à 
plain  par  lettres  de  certifficacion  de  Jaque  de  Buissul,  conseilher  et  maistre  d'ostel 
de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  donnée  soubz  son  seel  le  xxv^  jour  d'avril 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  après  Pasques,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin 
où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  au  long  decîairez,  contenant 
quictance  des  personnes  dénommées  oudit  roole  et  pour  les  sommes  sur  eulx 
et  chacun  d'eulx  speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  de  ycelle  certifficacion  cy  rendue 
à  court,  lesdiz 161  1.  18  d. 


9705.  A  LA  CHAPELLE  dudit  hostel  de  Le  Walle  depuis  le  premier  jour  de  septembre  l'an 
mil  CCCC  et  dix  neuf  jusques  au  xxiii'^  de  décembre  ensivant  oudit  an. 

Premiers  : 

Matières  de  bois  et  vacacions  de  journées  pour  descouvrir  le  clochier 
et  ouvrage  de  charpentage  d'icelle  chappelle 

A  Jaquemart  de  Gaiges,  pour  avoir  livré  soixante  une  pièces  de  bois  appeliez  en 
flamenc  sparren,  emploiez  à  faire  les  estallages  dedens  ladicte  chappelle  en  alant 
amont  parmi  la  couverture  d'icelle  chappelle  et  passant  par  dessus  ledit  clochier 
pour  oster  la  couverture  de  plonq  qui  y  estoit,  et  le  recouvrir  tout  de  nouvel 
d'escaille,  au  plus  grant  prouffit  et  seurté  desdiz  clochier  et  chappelle,  lesquelles 
parties  de  bois  sont  mises  en  garnison  oudit  hostel  [v°]  au  proufit  de  monseigneur, 
à  trois  solz  parisiz  pièce,  sont  9  livres; 

A  Jehan  Faillant,  cordier,  pour  avoir  livré  8  sweedes  de  corde  de  tille  emploiez 
esdiz  estallages,  à  deux  solz  parisiz  chacune  sweede,  sont  16  solz; 

A  Jaquemart  de  Gaiges,  Jehan  d'Enghien,  Ernoul  Buisse  et  Jehan  Buisse,  labou- 
reurs, pour  avoir  labouré  à  faire  et  charpenter  ledit  estallage  bien  et  seurement 
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comme  de  neccessité  estoit,  par  quatre  jours  entiers,  chacun  à  dix  solz  par  jour 
sur  ses  despens,  sont  8  livres; 

A  Jehan  ser  Gherards  et  Pierre  Fladier,  son  variet,  plommiers,  pour  avoir  ouvré  à 
descouvrir  ledit  clochier  de  la  couverture  de  ploncq  qui  y  estoit,  et  d'avaler  cellui 
plonq,  par  trois  jours  entiers  à  14  solz  parisiz  pour  eubc  deux  par  jour  sur  leurs 
despens,  sont  42  solz; 

Duquel  plonc  de  la  couverture  dudit  clochier  a  esté  recouvré  huit  poises  trois 
pierres  et  3  livres  de  plonq,  lequel  a  esté  baillié  audit  Jehan  ser  Gherards  au  pris  et 
feur  de  6  livres  15  solz  parisiz  la  poise,  monte  en  argent  pour  lesdiz  huit  poises  trois 
pierres  et  trois  hvres  de  plonc,  cinquante  quatre  hvres  quinze  solz  neuf  deniers 
parisiz,  de  laquelle  somme  ledit  Jehan  ser  Gherards  fera  ensengnement  pour  certain 
ouvraige  de  plonq  et  sauldure  par  lui  fait  et  livré  oudit  hostel  de  monseigneur  (1)  ; 

A  maistre  Jehan  Douter,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  oster  trois 
posteaux  qui  estoient  pourriz  et  failliz  des  huit  posteaux  de  bois  qui  font  les  huit 
caus  et  hors  de  la  cuve  dudit  clochier  entre  le  comble  de  la  chappelle  et  le  comble 
d'icellui  clochier,  de  faire  et  carpenter  trois  nouveaux  posteaux  de  bois,  chacun 
de  12  piez  de  long,  de  les  mectre  en  leur  ouvraige  yceulx  trois  nouveaux  posteaux 
et  les  autres  cinq  posteaux  de  bois  en  ladicte  cuve,  dont  les  debous  par  dessoubz 
envers  le  comble  de  la  chappelle  estoient  pourriz  et  failliz,  asseurer  de  longues 
pièces  de  bois  de  chesne  qui  y  sont  aclavez  et  mis  en  ouvraige,  et  pour  faire  nou- 
veaux lyens  et  ryoles  servans  et  tenans  lieu  en  8  pans  entre  les  posteaux  de  ladicte 
cuve  du  clochier,  comme  besoing  fu,  pour  ce  que  les  viez  lyens  et  rioles  de  bois 
esdis  pans  estoient  pourriz  et  fort  failliz,  tout  ledit  ouvraige  de  carpentage  fait 
du  bois  de  monseigneur  qui  estoit  en  garnison  oudit  hostel,  par  huit  jours  entiers,  à 
huit  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  sont  3  livres  4  solz; 

A  Jehan  Le  Muelenare,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  et  charpenté  oudit  ouvraige 
de  charpentaige  par  huit  jours  entiers,  à  huit  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens, 
sont  3  livres  4  solz; 

A  Pierre  Dullart,  aussi  charpentier,  pour  avoir  ou^Té  de  son  mestier  oudit  ouvrage 
de  charpentage  par  lesdiz  8  jours,  à  8  solz  par  jour  sur  ses  despens,  3  livres  4  solz; 

A  Leurens  Dillart,  charpentier,  pour  semblable,  3  livres  4  solz; 


[fol.  vii^^ix] 

A  Guillaume  Le  Muelnare,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  et  charpenté  audit 
ouvrage  de  charpentaige  par  8  jours  entiers,  à  cinq  solz  par  jour  sur  ses  despens, 
40  solz; 

(1)  En  marge  :  Soit  rendu  <  cy  après  >  en  recep-  Il  en  fait  recepte  cy  devant  en  plus  grant  somme 

te  ladicte  somme  de  54  1.  15  s.  9  d.  pour  ledit  plonc.        ou  chappitre  de  recepte  commune. 
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Matière  de  bois,  d'escaiHes,  de  plonq,  saudure  et  autres,  et  vaquacion  de  journées 
pour  la  couverture  d'escaille  dudit  clochier 

A  Jaquemart  de  Gaiges,  couvreur  d'escaille,  pour  avoir  livré  soixante  douze 
aisselles  d'anemarche  appareilliez  et  soyez  de  deux  tailles,  aclauez  et  emploiez  sur 
le  charpentage  dudit  clochier,  tant  tout  autour  de  la  cuve  qui  est  de  huit  pans 
entre  le  comble  de  la  chappelle  et  le  comble  dudit  clochier,  de  vint  quatre  piez 
de  hault  chacim  des  8  pans  et  quatre  piez  de  let,  comme  sur  le  comble  d'icellui 
cloquier  qui  a  par  dessus  ladicte  cuve  vint  huit  piez  de  hault,  pour  sur  lesdictes 
aisselles  ledit  clochier  couvrir  d'escailles,  ainsi  que  l'ouvrage  le  désire,  chacune 
desdictes  aisselles  à  deux  tailles  comme  dit  est,  à  six  solz  parisiz  pièce,  valent 
21  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  vint  un  millier  de  doux  lattrez,  emploiez  à  latter  lesdictes 
aisselles  d'anemarche,  ledit  clochier  tout  de  nouvel,  et  le  toix  de  la  chappelle 
es  heux  où  icellui  toix  a  esté  trauez  pour  y  passer  le  bois  de  l'estallage  dessus  dit, 
pour  sur  ce  faire  la  couverture  d'escaille  ainsi  que  l'ouvraige  le  désire,  à  12  solz 
le  millier,  sont  12  livres  12  solz; 

Audit  Jaquemart,  pour  avoir  livré  huit  milliers  deux  cens  d'escaille  emploiez  en  la 
nouvelle  couverture  d'escaille  dudit  clochier  et  en  la  reparacion  de  la  couverture 
d'escaille  de  ladicte  chappelle,  à  vint  huit  solz  parisiz  le  cent  desdictes  escailles, 
montent  114  livres  16  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  18.000  de  doux  de  fer  emploiez  en  ladicte  couverture 
d'escaille,  à  douze  solz  parisiz  le  millier,  10  livres  16  solz; 

A  Lievin  Le  Vos,  charreton,  pour  avoir  mené  de  son  quar  et  cheval  audit  lieu 
de  le  Walle  toutes  lesdictes  parties  de  bois  et  de  escailles,  pour  ce,  16  solz; 

Audit  Jaques  de  Gaiges,  couvreur  d'escaille,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier 
pour  latter  d'aisselles  d'anemarce  ledit  clochier  et  en  pluseurs  lieux  le  toix  de  la 
chappelle  et  sur  cellui  clochier  et  le  toix  de  la  chappelle  couvrir  d'escailles,  par 
soixante  huit  jours  entiers,  à  10  solz  par  jour  sur  ses  despens,  34  livres; 

A  Martin  de  Maghen,  couvreur  d'escaille,  pour  avoir  ouvré  à  latter  et  recouvrir 
ledit  clochier  et  sur  le  toix  de  la  chappelle,  par  soixante  huit  jours  entiers,  à  dix 
solz  par  jour  sur  ses  despens,  34  livres; 

A  Gherard  de  Wijc,  couvreur  d'escaille,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit 
ouvraige  de  couverture  d'escaille  soixante  huit  jours  entiers,  à  dix  solz  par  jour 
sur  ses  despens,  34  livres; 

[v°] 

A  Jehan  d'Enghien,  aussi  couvreur  d'escaille,  pour  semblable,  34  livres; 
A  Hannequin  de  Meghen,  couvreur  d'escaille,pour  avoir  ouvré  oudit  ouvrage  de 
couverture  d'escaille  par  68  jours  entiers,  à  cinq  solz  par  jour  sur  ses  despens, 
sont  17  livres; 
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A  Jehan  ser  Gherards,  plommier,  pour  avoir  livré  cinquante  une  pierres  de  plonq 
en  tables  emploiez  tant  par  deseure  le  toix  et  comble  dudit  clochier,  par  dessoubz  la 
croix  comme  tout  autour  ledit  clochier,  entre  la  jointure  des  deux  couvertures 
d'escaille,  assavoir  de  la  cuve  et  du  comble  d'icellui  clochier,  ainsi  que  l'ouvraige 
le  désire,  à  6  solz  parisiz  la  pierre,  monte  pour  les  cinquante  une  pierres  dudit 
plonc,  15  livres  6  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  vint  deux  livres  et  demie  de  saudure  emploiez  tant  pour 
resauder  la  croix  de  queuvre  fonduz  tenans  lieu  par  desssus  ledit  cioquier,  comme 
pour  icelle  croix  sauder  à  la  verge  de  fer  qui  soustient  ladicte  croix,  à  deux  solz 
parisiz  la  Uvre,  45  solz; 

Audit  Jehan  ser  Gherarts  et  Ernoul  de  Le  Vivre,  son  varlet,  plommiers,  pour  avoir 
ou\Té  de  leur  mestier  oudit  ouvraige  de  plonc  et  saudure  servant  audit  cioquier 
et  à  la  croix  d'icellui  clochier,  par  trois  jours  entiers,  à  14  solz  par  jour  pour  eulx 
deux  et  sur  leurs  despens,  42  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  cens  doux  de  fer  emploiez  oudit  ouvrage  de  plonc, 
à  trois  solz  parisiz  le  cent,  sont  6  solz; 

A  Jehan  Wanghemet,  pour  avoir  fondu  et  livré  un  coq  de  queuvre  fondus  mis  et 
commit  en  manière  de  pignacle  à  la  verge  de  fer  par  dessus  la  croix  dudit  clochier, 
cellui  coq  pesant  14  livres  de  queuvre,  à  huit  solz  parisiz  la  livre,  sont  5  livres  12 
solz; 

A  Jehan  de  Bassevelde,  pointre,  demeurant  à  Gand,  pour  avoir  suroré  ledit  coq 
de  queuvre,  44  solz. 

Ouvraige  de  fer  emploie  en  l'ouvraige  de  charpentaige  dudit  clochier 

A  Guillaume  Tuskaens,  fevre,  pour  avoir  livré  600  doux  de  fer,  à  8  solz  parisiz  le 
cent,  emploiez  tant  en  l'ouvraige  de  l'escaille  dudit  ouvraige  comme  ou  charpen- 
tage  dudit  clochier,  48  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  cinquante  doux  de  fer,  à  deux  deniers  parisiz  pièce, 
emploiez  oudit  charpentage,  valent  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  400  doux  de  fer,  à  8  solz  le  cent,  et  deux  cens  doux  de 
fer,  à  4  solz  parisiz  le  cent,  tous  emploiez  oudit  ouvraige  de  charpentaige,  40  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  douze  grans  clous  de  fer  emploiez  oudit  charpentage 
[fol.  vu'"''  x]  à  douze  solz  parisiz  pièce,  et  deux  bendes  de  fer  aclauez  à  la  roe  à 
laquelle  la  cloche  dudit  clochier  pent,  à  deux  solz  parisiz  chescune  desdictes 
bendes,  montent  ensemble  <  20  solz  >    16  solz; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  cy  dessus  declairees  à  la  somme  de  trois  cens 
quatre  vins  une  livres  <  dix  sept  >  treize  solz  quatre  deniers  parisiz  monnoie  de 
Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Jehan 
Camphin,  bailli  de  Gand,  donnée  soubz  son  seel  le  \i<^  jour  de  janvier  l'an  mil  CCCC 
et  dix  neuf,  escripte  ou  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et 
sommes  de  deniers  sont  au  long  declairez,  contenant  quictance  des  personnes 
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dénommées  oudit  rooie  et  pour  les  sommes  sur  euix  et  chacun  d'eulxspeciffiees; 

pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelie  certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz 

381  1.   <  17  s.  >    13  s.  4  d. 


9706.  OUDIT  HOSTEL  depuis  le  xviii^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  xviii  jusques  au  xii^ 
de  mars  cccc  et  xix  : 

Premiers  : 

Ouvraige  manuel  et  vacacion  de  journées  pour  appointer  en  quarure  les  bois 
de  chesne  et  autres  prins  par  mandemens  de  monseigneur  es  bois  de  Winthy,  à 
le  Weede,  à  le  Dorent  et  empres  Ga^Te,  emploiez  es  pons  de  nouvel  fais  oudit 
hostel  et  es  autres  ouvraiges    et  charpentaiges  cy  aprez  declairez. 

A  Thierry  Pontman,  quareur  de  bois,  pour  avoir  taillié  et  mis  en  quarure  pluseurs 
pièces  de  bois  de  chesne  et  autres  emploiez  en  l'ouvraige  de  charpentage  dudit 
hostel  des  328  pièces  de  bois,  que  grans  que  petiz,  tant  de  chesne  comme  autres, 
des  trois  cens  cinquante  et  trois  pièces  de  bois  par  le  baiUi  d'Alost  envolez  audit 
hostel  de  le  Walle,  desquelz  de  25  pièces  est  fait  enseignement  ou  compte  que 
ledit  bailli  rend  du  bois  prins  et  abatu  par  mandement  de  mondit  seigneur  es  bois 
dessus  nommez,  par  92  jours  entiers,  à  8  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  36  li- 
vres 16  solz; 

A  Jehan  de  Le  Bloume,  quareur,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  taillier  et 
mettre  en  quareure  pluseurs  pièces  dudit  bois  emploiez  esdiz  ouvraiges  de  charpen- 
taige,  par  34  jours  entiers,  à  huit  [v°]  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  montent 
13  livres   12  solz; 

A  Gossuin  Spruuthart,  quareur  de  bois,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  taillier 
et  mettre  en  quarure  pluseurs  pièces  dudit  bois  emploiez  esdiz  ouvraiges  de  char- 
pentaige  par  30  jours  entiers  audit  pris  de  huit  solz  par  jour  sur  ses  despens, 
12  hvres  16  solz; 

A  Jehan  Notebaert  et  Obvier  de  Le  Dale,  soyeurs  d'aix,  pour  avoir  ouvré  de  leur 
mestier  à  taillier  et  soier  tout  le  bois,  tant  seulles,  posteaux,  bauLx,  gistes,  corbeaux, 
roelles,  appoyeez,  planques  de  chesne  comme  autres  parties  emploiez  aux  deux  pons 
de  bois  de  nouvel  faiz  oudit  hostel,  le  bois  emploie  aux  nouvelles  estuves  faictes 
empres  la  concergerie  <  aux  deux  pons  de  bois  de  nouvel  fais  oudit  hostel  >  ,  au 
clochier  de  la  chappelle,  avoir  soyé  les  planques  de  chesne  emploiez  en  deux  loges 
empres  ladicte  concergerie  où  madicte  dame  a  esté  logée,  les  aisselles  d'une  parroit 
faicte  en  la  chambre  du  retrait  de  la  chambre  de  monseigneur,  grant  plenté  de 
planques  de  chesne,  posteaux,  bailles  et  bougons  emploiez  es  pissines,  mengoires, 
rastelUers  des  chevaulx  es  estables  en  la  basse  court  dudit  hostel,  les  planques  de 
chesne  emploiez  à  un  nouvel  huis  de  la  porte  de  la  maison  de  la  forge,  les  planques 
et  posteaux  emploiez  en  une  chambre  d'arnois  faicte  en  l'estable  des  chevaulx  de 
madame,  et  en  la  couverture  faicte  par  dessus  le  puich  qui  est  empres  l'estable 
des  chevaulx  de  monseigneur  en  ladicte  basse  court,  posteaux  et  roelles  emploiez 
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en  une  enclosure  faicte  devant  l'astable  des  chevaulx  de  madame  pour  y  mettre 
les  celles  des  chevaux,  les  parties  de  bois  emploie  en  la  refeccion  de  la  maison  où 
l'en  met  les  charios  madame  empres  la  chappelle  en  ladicte  basse  court,  les  parties 
de  bois  emploiez  au  capital  de  la  grant  cuisine  et  au  planquier  du  puisoir  servant  à 
icelle  cuisine,  les  planques  de  chesne  emploiez  à  un  nouvel  bacquet  qui  est  es  fossez 
dudit  hostel,  à  deux  huis  servans  à  le  alee  de  la  maison  de  la  lavendire,  à  un  huis 
servant  à  la  privée  de  la  dicte  maison,  à  un  huis  servant  au  coulombier  qui  est  en 
une  maison  sur  la  mote  et  à  un  huis  servant  à  un  estable  empres  le  vivier  de  ladicte 
basse  court,  les  quievirons  de  l'estable  des  vaches  qui  est  derrière  la  pesterie  en 
ladicte  basse  court,  160  piécettes  de  bois  soiez  en  quarure  emploiez  pour  enclore 
et  asseurer  contre  les  bestes  quarante  <  hentes  >  entes  plantées  ou  gardin  dudit 
hostel,  pour  soier  les  aisselles  de  bois  emploiez  à  un  aissehts  tenans  lieu  ou  trau 
qui  a  esté  fait  en  un  mur  devant  le  gardin  en  la  basse  court  pour  les  joustes  qui  se 
y  tenoient  et  pour  avoir  soyé  les  seuUes,  posteaux  et  rioles  emploiez  en  une  parroy 
de  bois  servans  aux  nouvelles  estuves  dudit  hostel,  pour  tout  ledit  ouvrage,  par 
62  jours  entiers,  chacun  à  8  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  montent 
49  hvres  12  solz; 


[fol.  vii'^"  xi] 

A  Guillebert  de  Bosthove  et  Olivier  de  Le  Dale,  scieurs  d'ays,  pour  avoir  soyé  et 
ouvré  de  leur  mestier  aux  ouvraiges  et  parties  de  bois  dessus  diz,  le  bois  emploie 
à  un  degré  servant  à  la  chambre  de  damoiselle  Oursse,  à  ung  degré  par  lequel  on 
va  devers  la  chambre  de  monseigneur,  à  un  degré  servant  à  une  tourelle  des  maisons 
dudit  hostel,  à  un  degré,  appoiees  et  planques  de  chesne  servant  et  emploiez  à  une 
loge  de  la  pesterie  en  la  basse  court,  où  sont  logiez  Jehan  de  Fretin  et  aucuns  des 
chappellains  de  monseigneur,  pour  avoir  soyé  pluseurs  pièces  de  bois  pour  les 
aisselles  emploiez  en  pluseurs  lieux  et  estables  dudit  hostel,  et  pour  avoir  soyé 
aisselles  d'une  grant  pièce  de  bois  d'ormel  emploie  en  une  table  de  nouvel  faicte  en 
la  taillerie  dudit  hostel,  par  92  jours  entiers,  chacun  à  8  solz  parisiz  par  jour,  sur 
ses  despens,  monte  73  livres  12  solz; 

A  maistre  Jehan  Douter,  charpentier,  pour  avec  pluseurs  ses  conipaignons  char- 
pentiers avoir  ouvré  et  charpenté  à  faire  et  charpenter  par  marchié  à  lui  fait  à  un 
feur  et  pris  de  deux  maistres  charpentiers  en  ladicte  ville  de  Gand  en  ce  expers  et  co- 
gnoissans,  un  nouvel  lyen  de  bois  appelle  jocq  à  trois  posteaux  et  une  nouvelle 
teste  de  bois  tenant  lieu  par  desoubz  le  pont  par  lequel  on  va  de  la  basse  court 
sur  la  mote  dudit  hostel,  pour  reparer,  revestir  et  asseurer  toutes  les  viezes  jocques 
d'icellui  pont  ainsi  que  de  nécessité  fu  et  l'ouvraige  le  desiroit,  et  pour  avoir  bien 
et  souffisamment  registé  et  replanquié  ledit  pont  tout  de  nouvel  et  les  appoiees 
d'icellui  pont  avoir  relié  de  nouveaux  corbeaux  ainsi  qu'il  appartenoit,  lequel 
ouvraige  manuel  a  esté  tauxé  par  Jehan  Droochbroot  et  Jehan  de  Le  Poêle,  maistres 
charpentiers,  par  serement  sur  les  despens  dudit  maistre  Jehan  Douter,  à  la  somme 
de  5  livres  18  solz  gros,  valent  70  livres  16  solz; 
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Audit  maistre  Jehan  Douter,  pour  avec  pluseurs  ses  compaignons  carpentiers 
avoir  ouvré  de  leur  mestier  en  un  feur  et  pris  comme  dessus,  à  faire  et  charpenter 
ung  pont  de  bois  passant  le  fossé  par  derrière  la  maison  de  ladicte  mote  vers  le  prayel 
dudit  hostel  tout  de  nouvel  tant  de  pillos  ou  fons  des  fossez,  seuiles  tenans  lieu 
sur  iceulx  pillos,  jocques  et  testes  de  bois  qui  soustiennent  ledit  pont,  et  tout  ledit 
pont,  gistes,  seuiles,  appoyees  et  plancquits  d'un  debout  jusques  à  l'autre,  à  deux 
pons  levich,  à  chacun  debout  un  des  pons  levich,  comme  de  tous  autres  ouvraiges 
de  bois  y  nécessaires,  et  pour  avoir  revesti  et  asseuré  l'ouvraige  de  bois  de  la  tou- 
relle qui  tient  lieu  par  dessus  en  la  moyenne  dudit  pont,  et  avoir  fait  un  nouvel 
degré  servant  à  icelle  tourelle,  duquel  pont  et  charpentage  l'ouvTaige  manuel  a  esté 
tauxé  par  iesdiz  maistres  charpentiers  par  leur  serement,  veu  le  grant  traveil  et 
péril  dudit  ouvraige,  à  la  somme  de  dix  livres  seize  solz  groz,  valent  129  livres  12  solz  ; 

A  icellui  maistre  Jehan  Douter,  pour  avec  pluseurs  autres  ses  compaignons  char- 
pentiers, [vo]  avoir  ouvré  de  leur  mestier,  en  un  feur  et  pris  comme  dessus,  à 
faire  et  charpenter  deux  degrez  servans  à  la  chambre  de  damoiselle  Oursse  et  à  une 
autre  chambre  empres  la  concergerie  dudit  hostel,  pour  avoir  replanquié  de  nou- 
velles planques  de  chesne  la  loge  devant  les  nouvelles  estuves,  pour  avoir  fait  deux 
nouveaux  baulx  et  mis  en  leur  ouvraige  en  la  grant  cuisine,  et  avoir  revesti  et 
reparé  de  nouvelles  ryoles  la  cheminée  d'icelle  cuisine,  ensemble  les  engins  y 
emploiez,  duquel  charpentaige  l'ouvrage  manuel  a  esté  tauxé  par  Iesdiz  maistres 
charpentiers  par  leurs  seremens,  veu  que  cellui  ouvraige  en  la  cuisine  a  esté  bien 
dangereux  et  périlleux  à  faire,  à  la  somme  de  deux  livres  unze  solz  groz  sur  ses 
despens,  valent  30  livres  12  solz; 

Audit  maistre  Jehan  Douter,  pour  avoit  fait  deux  piliers  de  bois  appeEez  en 
flamenc  chandeliers,  esuilliez  chacun  d'une  esuille  de  bois  au  debout  deseure 
tenans  lieu  par  dessoubz  les  deux  sommiers  de  la  loge  en  laquelle  sont  fait  les 
nouvelles  estuves  dudit  hostel,  pour  ladicte  loge  asseurer,  soustenir  et  estançonner 
par  dessoubz,  pour  avoir  fait  la  lambroissure  par  dedens  les  estuves  et  en  quarure 
entour  icelles  estuves,  fait  une  nouvelle  cassine  et  un  nouvel  huys  servant  aux 
estuves,  et  pour  avoir  fait  et  charpenté  deux  menues  fenestres  à  cassines  servans 
à  la  chambre  de  madame  empres  lesdictes  nouvelles  estuves,  et  avoir  livré  toutes 
les  aisselles  d'anemarce  nécessaires  et  emploiez  à  ladicte  lambroissure,  huys  des 
estuves  et  des  fenestres  en  la  chambre  madame  joingnant  icelles  estuves,  tout 
en  tasche  et  en  un  feur  sur  ses  despens,  pour  la  somme  de  36  livres; 

A  lui,  pour  avoir  livré  39  aisselles  d'anemarche,  à  une  taille,  emploiez  en  un 
nouvel  aissellits  faisant  parroy  et  alee  par  devant  lesdictes  nouvelles  estuves,  et 
pour  un  huys  servant  à  icelle  parroy,  à  5  solz  parisiz  pièce,  monte  9  Uvres  15  solz; 

A  Olivier  de  Le  Dale  et  à  Guilbert  de  Bosthove,  soyeurs  d'ays,  pour  avoir  soyé 
les  seuiles  et  ryoles  de  bois  employez  en  ladicte  parroy  de  bois  par  devant  et  aux 
deux  debous  desdictes  estuves,  par  deux  jours  entiers,  chacun  à  8  solz  par  jour, 
sur  ses  despens   32   solz; 

Audit  Jehan  Douter,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à  replanquier 
de  nouvel  l'alee  passant  par  devant  les  nouvelles  estuves,  la  loge  de  la  chambre  où 
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est  la  fournaise  desdictes  estuves,  et  pour  avoir  fait  et  charpenté  la  nouvelle  parroy 
de  bois  faisant  l'alee  par  devant  les  estuves  et  aux  debous  d'icelles  estuves,  par 
huit  jours  entiers,  à  8  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens,  3  livres  4  solz; 

A  Pierre  DuUart,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit  ouvrage  de 
charpentage  par  huit  jours  entiers,  à  8  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens, 
3  livres  4  solz  ; 

A  Guillaume  Le  Muelenare,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  oudit  ouvraige  de 
[fol.  vu'"'  xii]  charpentage  par  huit  jours  entiers,  à  huit  solz  parisiz  par  jour  sur 
ses  despens,  montent  3  livres  4  solz; 

A  Leurens  Dillart,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit  ouvrage  de  charpentage, 
par  8  jours  entiers,  à  5  solz  par  jour  sur  ses  despens,  40  solz; 

A  Jehan  Le  Kele,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit  ouvrage  de 
charpentage,  par  8  jours  entiers,  à  5  solz  par  jour  sur  ses  despens,  40  solz; 

Ouvraige  de  maçonnerie  des  nouvelles  estuves  et  autre  maçonnerie  en  pluseurs  lieux 

dudit  hostel 

A  Jehan  Sausier,  maçon,  pour,  avec  pluseurs  autres  ses  compaignons  et  variez, 
avoir  ouvré  de  leur  mestier  à  faire  et  maçonner  unes  nouvelles  estuves  en  une  loge 
joignant  la  chambre  où  madame  souloit  estre  logie  au  debout  de  la  maison  de  la 
concergerie  dudit  hostel,  assavoir,  d'avoir  maçonné  deux  murés  assiz  entre  deux 
loges  sur  les  deux  sommiers  de  la  première  loge  estendant  amont  jusques  aux 
sommiers  de  la  seconde  loge,  chacun  muret  de  12  piez  de  hault,  et  un  aultre  mur 
estendant  par  devant  lesdictes  estuves  et  par  lequel  on  entre  en  icelles,  qui  sont 
dix  piez  de  large  et  seize  piez  de  long,  pour  avoir  maçonné  ou  viez  muret  des 
estuves,  vers  les  fossez,  un  aystre  de  cinq  piez  de  let  et  sur  ce  maçonné  le  arc  tenant 
les  pos  de  terre  donnant  la  chaleur  es  estuves,  et  de  sur  ce  avoir  maçonné  une 
cheminée  portant  la  fumiere  de  la  fournaise  desdictes  estuves,  pour  avoir  maçonné 
ladicte  fournoise  tenans  la  chaudière  servant  aux  estuves,  pour  avoir  pavé  de  bri- 
ques la  loge  par  dedens  les  estuves,  et  pour  avoir  fait  et  maçonné  en  ladicte  cham- 
bre de  madame  une  nouvelle  fenestre  croisie  de  blanques  pierres  de  Brabant,  tant 
pour  avoir  livré  les  matières  de  brique,  blanques  pierres,  greys,  pots  de  terre,  chaulx 
et  sablon  emploiez  oudit  ouvrage  de  maçonnerie,  comme  pour  ledit  ouvraige 
manuel,  par  marchié  fait  audit  Jehan  Sausier  en  tasche  et  en  un  feur  sur  ses  des- 
pens, la  somme  de  huit  livres  de  gros,  valent  96  livres; 

Audit  Jehan  Sausier,  maçon  pour  avoir  livré  1.500  tieulles  de  pavement  emploiez 
ou  pavement  de  la  chambre  servant  aux  nouvelles  estuves,  de  la  chambre  baingnoire 
à  la  chambre  des  damoiseiles,  par  desoubz  la  chambre  madame,  en  l'aistre  de  la 
cheminée  de  la  grant  salle  dudit  hostel,  à  huit  solz  parisiz  le  cent,  montent  6  hvres; 

A  lui,  pour  avoir  livré  200  briques  emploiez  pour  estouper  la  maçonnerie  de  la 
fenestre  qui  estoit  en  la  chambre  madicte  dame,  8  solz,  et  pour  deux  blanques 
pierres  faisans  les  marchepiez  de  l'uys  par  dessoubz  par  lequel  [v°]  on  monte  en  la 
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chambre   damoiselle  Ourse,  et  d'un  autre  huys  servant  audit  hostel,   16  solz, 
montent  ensemble  24  solz; 

Audit  Jehan  Sausier,  pour  avoir  livré  cinq  muys  de  chaulx  emploiez  oudit 
ouvrage  de  pavement  et  maçonnerie  et  la  maçonnerie  de  trois  huis  tant  servant  à  la 
chambre  de  damoiselle  Oursse,  ou  muret  empres  le  gardin  madame,  comme  de  la 
maison  de  la  lavendire  du  dit  hostel,  à  18  solz  parisiz  le  muy,  monte  4  Uvres  10  solz; 

Audit  Jehan  Sausier,  pour  avoir  livré  treize  bennelees  de  sablon  emploiez 
oudit  ouvraige  de  pavement  et  maçonnerie,  à  seize  deniers  parisiz  la  bannelee, 
sont  17  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  halsters  de  sel  mis  et  emploie  sur  les  baulx  et  planc- 
quits  de  la  loge  sur  laquelle  est  maçonnée  la  fournaise  des  nouvelles  estuves,  afin 
que  le  feu  et  chaleur  de  la  fournaise  ne  puisse  grever  auxdiz  baulx  et  planquits  de 
ladicte  loge,  à  10  solz  parisiz  le  halstier,  monte  20  solz; 

Audit  Jehan  Sausier,  maçon,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit  ouvraige 
de  pavement  et  maçonnerie  par  dix  neuf  jours  entiers,  à  dix  solx  parisiz  par  jour 
sur  ses  despens,  9  livres  10  solz; 

A  Jehan  Daneels,  variât  dudit  Jehan  Sausier,  pour  le  avoir  servy  oudit  ouvraige 
de  maçonnerie  par  19  jours  entiers,  à  5  solz  parisiz  par  jour  sur  ses  despens, 
4  livres  15  solz; 

A  Jehan  de  Bellaer,  charreton,  pour  avoir  mené  de  sa  charrette  lesdictes  tieulles 
de  pavement,  briques,  et  blanques  pierres  oudit  hostel,  par  parties,  à  pluseurs 
fois,  12  solz; 

A  Gille  Le  Ottre,  placqueur,  pour  avoir  fait  une  terraise  d'argille  sur  le  planquis 
de  la  chambre  des  estuves  tenans  heu  par  dessoubz  le  pavement  de  ladicte 
chambre,  20  solz; 

A  Andrieu  Le  Baers,  cordier,  pour  avoir  livré  une  grande  corde  appellee  corde 
de  cable,  dont  l'en  a  chargié  à  char  et  deschargié  le  bois  cy  dessus  declairé, 
ladicte  corde  pesant  vint  quatre  livres,  à  deux  solz  parisiz  la  hvre,  sont  48  solz; 

A  Lievin  de  Le  Haye,  pour  avoir  livré  un  tonnel  de  harpoy  emploie  sur 
l'ouvrage  de  bois  du  pont  par  lequel  on  entre  en  la  basse  court  sur  la  mote  dudit 
hostel,  54  solz; 

A  Leurens  de  Le  Bonne,  charpentier  de  nefz,  pour  avoir  fait  et  charpenté  des 
planques  de  chesne,  soiez  des  bois  dessuz,  nommez  un  bacquet  servant  es  fossez 
dudit  hostel,  3  hvres  12  solz; 

A  Jehan  Le  Wulf  et  Gilles  de  Le  Beke,  pour  avoir  fait  la  chaucliie  sur  le  pont  de 
bois  alant  de  la  basse  court  sur  la  mote  dudit  hostel,  et  pour  avoir  reparé  une 
grande  fosse  qui  estoit  en  la  chaucie  empres  le  puis  en  ladicte  basse  court,  une 
grande  fosse  qui  estoit  au  dehors  de  la  derraine  porte  au  wez  de  la  rivière  devant 
les  prez  dudit  hostel,  et  pluseurs  traux  qui  estoient  en  la  chauchie  entre  les  deux 
portes  en  ladicte  basse  court,  par  11  jours  entiers,  chacun  à  8  solz  par  jour  sur 
leur  despens,  8  hvres  16  solz; 
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[fol.  VIl""  XIIl] 

A  George  de  Le  Sorghe,  varlet  desdiz  charpentiers,  pour  les  avoir  servy  à  faire 
ledit  ouvraige  de  cauchie,  par  11  jours  entiers,  à  4  solz  par  jour  sur  ses  despens, 
sont  44  solz; 

A  Roeger  le  Clerc,  pour  avoir  livré  16  bannelees  de  sablon  emploiez  oudit 
ouvrage  de  chauchie,  à  16  deniers  la  bannelee,  21  solz  4  deniers; 

Matières  et  ouvrage  manuel  pour  la  reparacion 
et  ouvrage  de  couverture  de  thieuHe  oudit  hostel 

A  Jehan  de  Louvain,  pour  avoir  livré  sept  cens  de  tieuUes  emploiez  à  restouper 
un  grant  trau  fait  au  comble  de  la  maison  au  debout  de  la  concergerie,  de  la  che- 
minée qui  y  est  faicte  de  nouvel,  servant  aux  nouvelles  estuves  dudit  hostel, 
23  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  cinquante  thieuUes  vannelles  emploiez  oudit  ouvrage  de 
couverture,  à  deux  deniers  parisiz  la  pièce,  sont  8  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  avoir  livré  un  muy  de  chaulx  emploie  oudit  ouvraige,  18  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  ime  bouge  de  lattes  emploiez  oudit  ouvraige  de  couverture 
de  thieulles,  7  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  banelees  de  sablon  emploiez  oudit  ouvraige,  2  solz 
8  deniers; 

Audit  Jehan  de  Louvain,  couvreur  de  tieulle,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  à 
faire  ladicte  reparacion  de  ladicte  couverture  de  tieulles  par  trois  jours  entiers,  à 
dix  solz  par  jour  sur  ses  despens,  30  solz; 

A  Christofre  Le  Brabantre,  couvreur  de  tieulles,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier 
oudit  ouvraige  de  couverture  de  tieulles,  par  trois  jours  entiers,  à  dix  solz  par 
jour,  sur  ses  despens,  30  solz; 

A  Gille  Everart,  varlet  desdiz  couvreurs  de  tieulles,  pour  avoir  servy  lesdiz 
ouvriers  en  faisant  ledit  ouvraige  par  trois  jours,  à  cinq  solz  parisiz  par  jour  sur  ses 
despens,  15  solz; 

Matières  et  ouvrage  de  plonc  et  de  saudure  et  vacacion  de  journées 
emploiez  es  ouvraiges  de  plonc  servans  aux  nouvelles  estuves 

A  Jehan  ser  Gherards,  plommier,  demourant  à  Gand,  pour  avoir  livré  ung  vaisseau 
de  plonq  à  y  mettre  les  eaues  esdictes  estuves,  pesans  quinze  pierres  et  trois  livres 
de  plonc,  pour  avoir  Hvré  un  autre  vaisseau  de  ploncq  tenant  lieu  es  estuves  par 
devant  l'autre  vaisseaul  de  plonc,  ouquel  les  eaues  du  premier  vaisseau  de  plonc 
se  vuident  et  entrent  par  deux  brocherons  tournans  de  queuvre,  pour  avoir  hvré 
une  plate  goutiere  de  plonc  et  une  autre  gouttière  de  plonq  tenans  lieu  ou  muret 
par  lequel  les  eaues  des  [v°]  estuves  se  vuident  es  fossez  dudit  hostel,  iceulx 
vaisseaux  et  deux  goutieres  de  plonq  pesans  quarante  six  pierres  quatre  livres 
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de  nouvel  plonc,  et  pour  avoir  livré  quinze  pierres  de  nouvelles  tables  de  plonc 
emploiez  et  environnez  entour  le  buyhot  de  la  cheminée  par  dehors  sur  la  couver- 
ture de  tieuUes  par  lequel  la  fumiere  de  la  fournaise  desdictes  estuves  se  vuide; 
montent  ensemble  ces  parties  de  nouvel  ploncq  deux  poises  dix  sept  pierres  une 
livres,  chacune  poise  de  30  pierres  et  chacune  pierre  de  six  livres,  à  neuf  livres 
parisiz  la  poise,  monte  23  livres  3  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  52  livres  de  saudure  emploiez  pour  sauder  les  vaisseaux  et 
goutieres  de  plonc  desdictes  nouvelles  estuves,  à  deux  solz  la  livre,  5  livres  4  solz; 

Audit  Jehan  ser  Gherards  et  Ernoul  de  Le  Vivre,  son  varlet,  pour  avoir  ouvré  à 
faire  et  sauder  les  vaisseaux  et  gouttières  et  ouvraiges  de  plonc  dessus  dit  par  six 
jours  et  demi,  à  14  solz  parisiz  pour  eulx  deux  par  jour  sur  leurs  despens,  valent 
4  livres  11  solz; 

Audit  Jehan  ser  Gherarts,  pour  avoir  livré  cent  doux  de  fer  emploiez  es 
ouvraiges  de  plonq  dessus  dis,  4  solz; 

A  Jaque  Le  Necquere,  pour  avoir  livré  deux  brocherons  de  queuvre  appeliez 
clefz  tenans  lieu  ou  grant  vaisseau  de  plonq  servant  esdictes  estuves,  et  par 
lesquelz  les  eaues  d'icellui  vaisseau  se  vuident,  48  solz; 

Ouvrages  de  fer  emploiez  tant  es  ouvrages  des  deux  pons  de  bois, 

es  ouvrages  des  nouvelles  estuves, 
comme  en  pluseurs  autres  ouvraiges  et  charpentages  dudit  hostel 

A  Phelippe  Le  Craene,  fevre,  demourant  à  Gand,  pour  avoir  livré  quatre  vins 
huit  grans  doux  de  fer  emploiez  es  ouvraiges  de  charpentage  des  pons  de  bois 
devant  et  derrière,  et  en  la  refeccion  de  la  tourelle  tenant  heu  en  la  moyenne  du 
pont  derrière  dudit  hostel,  à  12  deniers  parisiz  la  pièce,  sont  4  livres  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  six  cens  doux  de  fer  emploiez  ou  planquits  du  pont  par 
lequel  on  entre  de  la  basse  court  sur  la  mote  dudit  hostel,  à  trente  trois  solz 
quatre  deniers  parisiz  le  cent,  sont  10  livres; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  700  doux  de  fer,  à  seize  solz  parisiz  le  cent,  quatorze 
cens  cinquante  doux  de  fer,  à  8  solz  parisiz  le  cent,  tous  emploiez  es  ouvrages  des 
deux  pons  de  bois  comme  es  ouvraiges  de  charpentaige  en  plusieurs  lieux  dudit 
hostel,  valent  11  hvres  8  solz; 

A  lui,  pour  avoir  reforgié  et  ralongié  deux  vieses  chaynes  de  fer  et  avoir  hvré 
deux  menues  chaynes  de  fer,  chacune  chayne  plus  de  quatre  thoises  de  long, 
servans  aux  deux  pons  levich  du  pont  derrière  vers  [fol.  Vii""  xiiii]  le  prayel  dudit 
hostel,  5  livres; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  deux  engins  de  fer  qui  tiennent  le  contrepoix  desdiz 
deux  pons  levich,  40  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  paires  de  grandes  pentures  de  fer  tenans  et  aclauez 
ausdiz  pons  levich,  pesans  14  pierres,  chacune  pierre  de  6  livres,  à  neuf  solz  pari- 
siz, sont  6  livres  6  solz; 
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A  lui,  pour  avoir  livré  deux  clouieres  de  fer  faisans  l'asseurance  du  debout  dudit 
pont  derrière,  pour  le  bien  tenir  joingnant  à  la  teste  du  pierre  au  debout 
d'icellui  pont  vers  le  prayel,  pesans  20  livres,  à  12  deniers  la  livre,  sont  20  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  chayne  de  fer  servant  au  puich  qui  est 
sur  la  mote,  pesant  11  pierres,  à  dix  solz  la  pierre,  sont  5  livres  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  pentures  de  fer  et  une  verge  de  fer  servans  et 
tenans  lieu  aux  degrez  de  la  tourelle  qui  est  en  la  moienne  du  pont  derrière  ledit 
hostel,   12  soLz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  200  cloux  de  fer,  à  seize  solz  parisiz  le  cent  et  deux 
cens  cloux  de  fer  à  8  solz  le  cent,  emploiez  ou  charpentaige  du  capital  de  la  grant 
cuisine  et  en  l'ouvraige  de  pluseurs  tables  et  bans  dudit  hostel,  48  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  4.000  de  cloux  emploiez  à  la  cheminée  de  la  grant  cuisine 
ou  charpentage  de  pluseurs  autres  ouvraiges  dudit  hostel,  à  13  solz  4  deniers 
parisiz  le  milher,  sont  53  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  grande  chaudière  tenant  quarante  los,  à  tout  Its 
trois  clouieres  de  fer  y  servans,  tenans  lieu  en  la  fournoise  des  nouvelles  estuves 
dudit  hostel,  10  livres; 

A  Guillaume  Tuscaens,  pour  avoir  livré  trois  corbeaux  de  fer  d'un  debout  tenant 
lieu  ou  muret  des  nouvelles  estuves  vers  les  fossez,  et  de  l'autre  debout  aclauez  au 
sommier  de  la  loge  desdictes  estuves,  iesquelz  corbeaux  soustiennent  l'aistre  de  la 
fournaise  d'iceUes  estuves,  un  baulx  de  fer  qui  soutient  le  greys  qui  donne  la 
chaleur  de  ladicte  fournaise  aux  estuves,  deux  piliers  de  fer  qui  soustienent  ledit 
bauk  de  fer,  et  16  bougons  de  fer  sur  iesquelz  ledit  greis  est  assiz  par  dessus  la 
fournaise,  un  aultre  baubc  de  fer  tenans  lieu  par  dessus  ledit  greys,  et  sur  ce 
16  bougons  de  fer  qui  soustiennent  la  vaussure  de  brique  faisant  la  couverture  de 
ladicte  fournoise,  et  pour  avoir  livré  un  baulx  de  fer  qui  soustient  la  cheminée 
par  dessus  la  fournaise  et  qui  porte  la  fumiere  d'icelle  fournaise,  ensemble  une 
pièce  de  fer  appelle  boute,  tenans  lieu  parmi  ladicte  cheminée  pour  le  asseurer, 
tout  cedit  ouvraige  de  fer  pesant,  ensemble  les  gons  de  fer  emploiez  en  la  maçon- 
nerie des  fenestres  des  chambres  empres  lesdictes  estuves,  trois  cens  soixante  dix 
neuf  livres,  douse  deniers  parisiz  la  livre,  monte  18  livres  19  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  trois  verges  de  fer  servans  à  la  fenestre  de  [v°]  voirre 
des-dictes  estuves,  3  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  200  cloux  de  fer,  à  8  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  ou  plan- 
quits  de  la  loge  desdictes  estuves,  valent  16  solz  parisiz;  à  lui,  pour  avoir  hvré  600 
cloux  de  fer,  à  deux  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  en  la  lambroissure  desdictes 
estuves,  valent  12  solz;  à  lui,  pour  avoir  Hvré  cent  cloux  de  fer,  à  4  solz  parisiz  le 
cent,  emploiez  en  la  parroit  de  bois  desdictes  estuves,  et  400  cloux  de  fer,  à  18  deniers 
parisiz  le  cent,  6  solz;  et  pour  une  paire  de  pentures  de  fer  surestamés  et  roses 
aclauez  et  tenans  à  l'uis  desdictes  estuves,  12  solz;  montent  ces  parties  50  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  1.167  cloux  de  fer,  à  8  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  tant  ou 
plancquits  des  loges  de  la  chambre  madame,  de  la  chambre  baingnoire  empres  les 
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nouvelles  estuves,  ou  charpentage  d'icelles  estuves,  comme  en  pluseurs  autres 
ouvraiges  dudit  hostel,  4  livres  13  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  avoir  livré  350  doux  de  fer,  à  16  solz  parisiz  le  cent,  emploiez  en 
l'ouvraige  de  charpentage  dudit  hostel  cy  dessus  nommez,  56  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  800  doux  de  fer  surestamés,  à  18  deniers  parisiz  le 
cent,  emploiez  oudit  ouvraige  de  charpentaige,  12  sok; 

A  lui,  pour  avoir  livré  1.200  doux  de  fer,  à  2  solz  parisiz  le  cent,  emploiez 
oudit  ouvrage  de  charpentaige,  24  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  600  doux  de  fer,  à  4  solz  parisiz  le  cent,  et  300  doux 
de  fer,  à  3  solz  parisiz  le  cent,  tous  emploiez  oudit  ouvrage  de  charpentage,  monte 
33  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  serure  fermans  à  verrail,  aclauez  et  tenans  à 
un  uys  empres  le  chambre  de  madame,  à  tout  les  crampons  de  fer  y  servans,  12  solz; 
à  lui,  pour  avoir  hvré  8  paires  de  pentures  de  fer  aclauez  aux  fenestres,  ausquelz 
sont  mis  nouvelles  fenestres  de  voirre  en  la  chambre  de  madame,  à  5  solz  la 
paire,  valent  40  solz;  à  lui,  pour  autre  12  paire  de  pentures  appeliez  cricleden 
surestamés  et  roses  servans  'auxdictes  fenestres,  à  8  solz  la  paire,  valent  4  livres 
16  solz,  et  pour  avoir  livré  12  anneaux  de  fer,  à  tout  les  roses  de  fer  y  servans, 
6  solz  parisiz;  à  lui,  pour  avoir  hvré  6  verra ux  de  fer  dont  lesdictes  fenestres  se 
ferment,  et  pour  les  oeillés  de  fer  tenans  heu  es  colombes  de  pierre  desdictes 
fenestres,  esquelz  lesdiz  verraux  se  passent,  à  tout  12  crampons  de  fer  servans 
ausdiz  verraux,  paie  12  solz;  à  lui,  pour  avoir  hvré  24  verghes  de  fer  emploiez 
aux  fenestres  de  voirre  de  ladicte  chambre,  32  solz;  et  pour  avoir  ferré  le  catrol 
ouquel  la  chayne  de  fer  du  puich  cuert,  devant  l'estable  des  chevauLx  de  monsei- 
gneur en  la  basse  court,  20  solz;  montent  ces  parties  10  hvres  18  solz; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  deux  pentures  de  fer,  une  serure  à  clenque  de  fer  à  deux 
clefz,  un  crampon  de  fer,  un  aimeau  et  une  rose  de  fer,  à  tout  l'autre  ouvrage  de 
fer  y  servant,  tout  emploie  à  l'uis  de  la  parroy  de  bois  des  nouveUes  [fol.  vu''"  xv] 
estuves  dudit  hostel,  paie  16  solz;  à  lui,  pour  avoir  livré  une  paire  de  pentures  de 
fer  et  un  verrail  de  fer,  à  tout  les  crampons  y  servans,  tout  employé  à  l'uis  par 
dessoubz  par  devant  les  degrez  montans  devers  les  nouvelles  estuves  dudit  hostel, 
10  solz;  à  lui,  pour  avoir  hvré  deux  fers  tenans  à  la  roe  servant  à  la  cloche  de  la 
chappelle  dudit  hostel,  2  solz;  montent  ces  parties  28  solz; 

Ouvraige  de  voire  fait  et  hvré  oudit  hostel  de  le  Walle 

A  maistre  Jehan  de  Heytuse,  voirier,  demeurant  à  Gand,  pour  avoir  hvré  un 
nouvel  pan  de  voirre  emploie  en  une  fenestre  de  la  chambre  madame,  tenant 
3  piez  et  demi,  à  6  solz  parisiz  le  [pié],  monte  21  solz; 

A  lui,  pour  avoir  rappointié  et  mis  en  nouvel  plonq  un  autre  pan  de  voire 
servant  à  une  fenestre  de  la  chambre  de  madicte  dame,  tenans  trois  piez  et  demi, 
à  trois  solz  parisiz  le  pié,  monte  10  solz  6  deniers; 
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A  lui,  pour  avoir  restoupé  deux  traux  en  la  fenestre  de  voire  de  la  chappelle 
dudit  hostel,  2  solz  parisiz,  et  pour  avoir  restoupé  trois  traux  es  fenestres  de  voire 
servans  aux  estuves  dudit  hostel  appeliez  ruten,  six  solz  parisiz,  monte  ensemble 
13  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  pans  de  nouvel  voire  emploie  es  fenestres  de  la 
chambre  de  la  conciergerie  dudit  hostel,  tenans  neuf  piez,  à  6  solz  parisiz  le  pié, 
monte  54  solz; 

A  lui,  pour  avoir  repaire  et  remis  en  nouvel  plonc  une  fenestre  de  voire  tenant 
quatre  piez  et  demi,  dont  on  paie  pour  deux  piez  dudit  viez  ouvrage  ung  de 
nouvel  ouvraige,  monte  deux  piez  et  le  quart  d'un  pié  de  nouvel  ouvraige,  à  6  solz 
parisiz  le  pié,  monte  13  solz  6  deniers; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  deux  pans  de  nouvel  ouvTaige  de  double  voirre,  emploiez 
en  une  fenestre  des  nouvelles  estuves  dudit  hostel,  tenans  quatre  piez,  à  huit 
solz  parisiz  le  pié,  monte  32  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  six  pans  de  nouvel  ouvraige  de  voire,  emploiez  es 
fenestres  de  la  chambre  où  madame  souloit  estre  logie,  au  debout  des  maisons  de 
la  conciergerie,  empres  les  nouvelles  estuves  dudit  hostel,  au  lez  vers  les  fossez, 
tenans  21  piez,  à  6  solz  le  pié,  monte  :  6  livres  6  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  six  pans  de  nouvel  ouvraige  de  voire  emploiez  es 
fenestres  de  ladicte  chambre,  au  lez  vers  la  chappelle  dudit  hostel,  tenant  20  piez, 
à  6  sozl  parisiz  le  pié,  valent  6  hvres; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  une  nouvelle  fenestre  de  voirre  emploie  en  une  fenestre 
de  la  chambre  à  baingnier  empres  lesdictes  nouvelles  estuves,  tenans  trois  piez 
et  demi,  à  6  solz  parisiz  le  pié,  monte  21  solz; 

[vo] 

A  lui,  pour  avoir  hvré  dix  escuz  de  voirre  ouvrez  de  penonceaux  et  armes  de 
France  et  de  Bourgoingne  emploiez  en  la  chambre  (blanc)  (1),  chacun  escu  compté 
pour  trois  piez  de  commun  ouvraige  de  voire,  monte  pour  les  10  escuz  30  piez  de 
voire,  valent,  à  6  solz  parisiz  le  pié,  9  livres; 

Montent  ensemble  toutes  lesdictes  parties  cy  dessus  declairees  à  la  somme  de  802 
livres  6  solz  4  deniers  parisiz  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert  plus  à  plain  par 
une  lettre  de  certifficacion  de  Jehan  Camphin,  bailli  de  Gand,  donnée  soubz  son 
seel  le  xxviii«  jour  d'avril  l'an  mil  cccc  et  vint,  escripte  au  bout  d'un  roole  de 
parchemin  où  toutes  les  parties  et  sormnes  de  deniers  sont  au  long  declairez,  con- 
tenant quictance  des  personnes  dénommées  oudit  roole,  et  pour  les  sommes 
sur  euk  et  chacun  d'eulx  speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion 
cy  rendue  à  court,  lesdiz 802  1.  6  s.  4  d. 

(1)  En  marge  :  Declaire  quelle  chambre. 
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9707.  EN  L'OSTEL  et  ou  jardin  de  monseigneur  où  il  se  loge  en  la  ville  de  Bruges,  <  pre- 
miers >    <  depuis  >  en  l'année  fenie  à  Pasques  communaulx  l'an  mil  ccccxviii  : 

A  Pierre  Le  Cliien,  jardinier,  qui  a  vaquié  en  labourant  oudit  jardin  depuis  le  mois 
de  février  jusques  ou  <  mois  d'avril  >  au  jour  de  Pasques  ensivant,  qui  font 
<  soixante  dix  >  54  journées,  pour  chacun  jour  ung  gros,  valent  <  17  livres 
10  solz  >    13  livres  10  solz  (1)  ; 

A  lui,  pour  400  lattes,  à  24  gros  le  cent,  valent  4  livres  16  solz; 

A  lui,  pour  450  pieux,  à  32  gros  le  cent,  valent  7  livres  4  solz; 

A  lui,  pour  400  de  longues  vergues  pour  mettre  es  trailles  dudit  jardin,  au 
pris  de  12  gros  le  cent,  valent  2  livres  8  solz; 

A  lui,  pour  12  bottes  de  petites  verges  à  lyer  les  hayes,  au  pris  de  deux  gros  la 
bote,  valent  24  solz; 

A  lui,  pour  12  botes  d'osiere  pour  lier  les  trailles,  au  pris  de  trois  gros  la  bote, 
valent  36  solz; 

A  lui,  pour  700  doux  à  clouer  les  hayes,  au  pris  de  deux  gros  le  cent,  14  solz  ; 
A  lui,   pour  prieller   devant  la  galerie  de   monseigneur,  6  solz  gros,  valent 
3  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  refaire  le  siège  desoubz  le  grant  arbre,  4  solz  gros,  valent  48  soLz; 

A  lui,  pour  vint  sept  livres  de  cire  pour  la  chappelle,  au  pris  de  cinq  gros  la 
hvre,  valent  6  Uvres  15  solz; 

A  lui,  qui  fist  oster  des  ordures  des  couvreurs  de  tieulle,  qui  vinrent  desdictes 
couvertures,  25  charretées,  à  7  gros  la  charretée,  sont  25  solz; 

A  lui,  pour  avoir  nettoyé  et  rassemblé  les  ordures  desdiz  couvreurs  de 
[fol.  Vii^^XYi]  thieulle  par  quatre  jours,  à  cinq  gros  par  jour,  sont  20  solz; 

A  lui,  qui  nettia  et  rassembla  les  ordures  des  chevaux,  et  pour  les  avoir  osté, 
28  solz; 

Montent  ensemble  toutes  ces  parties  à  la  somme  de  <  cinquante  deux  >  48  Uvres 
parisiz  vielle  monnoie  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de 
certifficacion  de  Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges,  donnée  soubz  son  seel  le 
xxvii"^  jour  de  may  mil  cccc  et  dix  huit,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin 
où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  tout  au  long  declairez,  contenant 
quictance  de  la  personne  dénommée  oudit  roole,  et  pour  les  sommes  sur  lui  spe- 
ciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion,  ensemble  d'une  certifficacion 
de  Jehan  de  Halle,  concierge  dudit  hostel,  infixée  parmi  celle  dudit  Loys  Sallart, 
faicte  lesdiz  jour  et  an,  contenant  que  lesdiz  ouvraiges  ont  esté  bien  et  deuement 

(1)  En  marge  :  La  certifficacion  cy  rendue  porte  Pasques  qui  furent  xxvil  de  mars,  comprins  ens  les 

les  ouvrages  estre  faiz  en  une  année  fenie  à  Pasques  dimenches  et  festes,  où  sont  seulement  54  jours,  et 

ccccxvm,  ainsi  ne  peut  plus  avoir  de  jours  que  pour  pour  ce  diminuez  cy  dessoubz. 
le  mois  de  février  entier  et  jusques  audit  jour  de 
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fais  et  parfais  es  lieux  et  par  la  manière  dicte  cy  dessus,  tout  cj  rendu  à  court, 
lesdiz  <  52  >  48  livres  parisiz  vielle  feble  monnoie,  qui  valent  monnoie  de  ce 
compte <  45  1.  10  s.  >   42  1. 

9708.  OUDIT  HOSTEL,  en  l'année  mil  ccccxviii,  en  pluseurs  chambres,  etc. 
Premiers  : 

Pour  les  ouvraiges  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir,  pour  un  ouvrier  maçon  et  un 
varlet  qui  ont  ouvré  par  quatre  jours  à  quinze  solz  parisiz  pour  chacun  jour  pour 
eulx  deux,  valent  60  solz; 

Item,  pour  4  halsters  de  chaulx  emploie  esdiz  ouvrages,  à  8  solz  le  halter, 
valent  32  solz; 

Item,  pour  deux  bannelees  de  sablon,  2  solz; 

Item,  pour  deux  cens  de  pavement  petit,  24  solz; 

Item,  pour  un  cent  et  demi  de  grant  pavement,  4  livres  1  sol; 

Item,  pour  un  cent  d'autre  pavement  66  solz; 

Item,  pour  un  quartron  d'autre  grant  pavement,  30  solz; 

Montent  toutes  les  parties  dessus  dictes  emploiees  es  ouvrages  fais  en  pluseurs 
chambres  en  l'ostel  de  mondit  seigneur  audit  Bruges  à  la  somme  de  14  livres  15  solz 
parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  une 
lettre  de  certifficacion  de  Jaques,  seigneur  de  Buissul,  conseillier  et  maistre  d'ostel 
de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  donnée  soubz  son  seel  le  ii^  jour  de  décem- 
bre l'an  mil  cccc  et  xviii,  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  tout  au 
long  declairees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court,  les- 
diz   14  1.  15  s. 

[vo] 

9709.  ESDis  HOSTEL  ET  JARDIN  en  l'année  fenie  au  jour  de  Pasques  mil  ccccxix. 
Premiers  : 

A  Pierre  Lechien,  jardinier,  pour  avoir  vaquié  en  labourant  oudit  gardin  depuis 
le  mois  de  février  jusques  ou  mois  d'avril,  où  sont  soixante  dix  journées,  à  cinq 
gros  pour  chacun  jour,  monte  17  livres  10  solz  (1); 

A  lui,  pour  400  lattes,  à  24  gros  le  cent,  valent  4  livres  16  solz; 

A  lui,  pour  quatre  [cens]  cinquante  pieux,  à  32  livres  (2)  gros  le  cent,  7  livres 
4  solz; 

A  lui,  pour  400  de  longues  verghes  pour  mettre  es  trailles  dudit  gardin,  au  pris 
de  12  gros  le  cent,  valent  2  livres  8  solz; 

(1)  En  marge  :  Attendu  que  telx  frais  se  prennent  ne  compte  desdiz  prouffis,  comme  autresfois  a  esté 

sur  monseigneur  <  lez  >   et  que  le  concierge  lieve  fait,  et  qu'il  appert  par  le  II^  compte  P.  Tanerie. 
les    proufBz    desdiz   jardins,   ne   soient    iceulx  plus  (2)  Il  convient  de  rectifier  en  :  «  32  gros  ». 

prins  en  despense  sur  monseigneur,  se  ledit  concierge 
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A  lui,  pour  12  bottes  de  petites  verghes  à  lyer  les  hayes,  au  pris  de  deux  gros  la 
botte,  valent  24  solz; 

A  lui,  pour  douze  bottes  d'osiere  pour  loyer  les  trailles,  au  pris  de  trois  gros  la 
botte,  valent  36  solz; 

A  lui,  pour  700  doux  pour  clouer  les  hayes,  au  pris  de  2  gros  le  cent,  valent 
14  solz; 

A  lui,  pour  prieller  devant  la  galerie  de  monseigneur,  6  gros,  valent  3  livres 
12  solz; 

A  lui,  pour  refaire  le  siège  desoubz  le  grant  arbre,  4  solz  gros,  valent  48  solz; 

A  lui,  pour  27  livres  de  cire  pour  la  chappelle,  au  pris  de  5  gros  la  livre,  valent 
6  Uvres  15  solz  ; 

A  lui,  pour  avoir  fait  oster  des  ordures  des  couvreurs  de  tieulle  qui  venoient 
desdiz  couvreurs,  25  charetees,  au  pris  de  7  gros  chacune  charretée,  valent  25  solz; 

A  lui,  qui  nettia  et  rassembla  l'ordure  desdiz  couvreurs  de  tieulle  par  quatre 
jours,  à  cinq  gros  par  jour,  valent  20  solz; 

A  lui,  qui  nettia  et  rassembla  l'ordure  des  des  (sic)  chambres,  et  pour  les  oster, 
28  solz; 

A  lui,  qui  nettia  les  gottieres  dudit  hostel  et  osta  les  ordures,  lequel  y  vaqua 
par  quinze  jours,  à  cinq  gros  par  jour,  valent  3  livres  15  solz; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  cy  dessus  declairees  à  la  somme  de  cinquante 
cinq  livres  quinze  solz  parisiz  vielle  monnoie  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plus 
à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges,  donnée 
soubz  son  seel  le  vi^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  escripte  au  bout  d'un 
roole  de  parchemin  oîi  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  au  long  declai- 
rez,  contenant  quictance  de  la  personne  de  Pierre  Lechien  dénommé  oudit  roole 
des  sommes  sur  luy  escriptes;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle,  avec  une  autre  certiffi- 
cacion de  Jehan  de  Haie,  concierge  dudit  hostel,  infixé  parmi  celle  dudit  escouthete 
soubz  le  seel  dudit  Jehan,  faicte  ledit  vi^  jour  de  may  l'an  dessus  dit,  sur  les  par- 
ties d'ouvrages,  matières  et  estoffes  dessus  oudit  roole  speciffiees,  tout  cy  rendu 
à  court,  lesdiz  55  livres  15  solz  parisiz  dicte  vielle  monnoie  de  Flandres,  valent 
monnoie  de  ce  compte 48  1.  15  s.  7  d.  ob. 

[fol.  vii"'^  xvii] 
9710.  OUDIT  HOSTEL  de  Bruges,  pour  serures  et  autres  parties  de  fer. 

A  maistre  Clays  Steenackere,  serurier,  demourant  à  Bruges,  pour  avoir  refait  et 
rappareillié  à  pluseurs  et  diverses  fois  grant  quantité  de  serures  estans  et  servans 
à  l'ostel  de  mondit  seigneur  audit  heu  de  Bruges,  icelles  serures  avoir  desclauees 
et  destachees  et  reclauees  aux  huis  et  autres  choses  où  elles  servent,  et  y  hvré  et 
fait  grant  quantité  de  clefz  nouvelles  ou  lieu  d'autres  qui  estoient  rompues  et 
perdues,  pour  avoir  relyé  de  nouvel  une  paire  de  seaulx  servans  au  puis  d'icellui 
hostel,  et  livré  aussi  pluseurs  et  diverses  parties  de  claux  aussi  emploiez  es  affaires 
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dudit  hostel  depuis  le  jour  Nostre  Dame  mi  aoust  mil  cccc  et  dix  huit  jusques  au 
penultiesme  jour  du  mois  d'octobre  l'an  mil  iiii''  et  dix  neuf,  pour  tout  ce  15  livres 
16  solz  (1); 

A  lui,  qu'il  avoit  paie  à  maistre  Jaque  Le  Zwertvaghere,  charpentier,  pour  ung 
huys  par  luy  fait  et  livré  tout  de  nouvel,  ser\-ant  à  l'entrée  de  la  vaulte  dudit 
hostel,  parmi  ce  qu'il  hvra  le  bois  emploie  audit  huys,  60  solz; 

Montent  ensemble  ces  parties  à  la  somme  de  dix  huit  livres  six  solz  parisiz 
nouvelle  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert  par  une  lettre  de  certifficacion  de 
Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges,  donnée  soubz  son  seel  le  iii^  jour  de  novembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  en  laquelle  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont 
au  long  declairees,  contenant  quictance  d'icellui  maistre  Clais  de  ladicte  somme 
de  18  livres  6  solz  parisiz;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion,  tout  cy 
rendu  à  court,  lesdiz 18  1.  6  s. 

9711.  EN  L'OSTEL  de  mondit  seigneur  appelle  la  Monnoie  en  sa  ville  de  Bruges    <  en 
l'année  fenie  à>  es  mois  d'octobre,  novembre  et  avril  avant  Pasques  mil  cccc  xviii. 

A  maistre  Clays,  filz  Guillaume,  maçon,  pour  avoir  fait  tout  de  nouvel  ung  mur  de 
brique  de  deux  vergues  et  douze  piez  de  long,  de  unze  piez  de  hault  dessus  la  terre, 
et  de  brique  et  demie  d'espés  d'embas  jusques  à  la  moitié  d'icelluy,  et  le  surplus 
d'une  brique  d'espés  du  costé  de  nord  oost  dudit  hostel,  estendant  en  front  de  la 
rue  que  l'en  appelle  ser  Gherwints  strate,  et  en  icellui  laissié  le  vuyt  d'un  huys, 
lequel  mur  y  a  esté  fait  pour  la  clôture  dudit  hostel  ou  heu  du  pahs  de  bois  qui  y 
souloit  estre,  et  lequel  estoit  du  tout  aie  à  ruyne  et  perdicion,  et  pour  à  ce  avoir 
livré  à  ses  despens  les  estoffes  et  matières  à  ce  [v°]  emploiez  par  marchié  en  tasche 
à  lui  fait  par  ledit  receveur,  54  hvres; 

A  maistre  Jaque  Le  Zwertvaghere,  charpentier,  pour  oudit  nouvel  mur  avoir  fait 
tout  de  nouvel  un  huys  d'aix  d'anemarche,  et  pour  avoir  fait,  livré  et  assiz  une  nou- 
velle plate  de  bois  de  chesne  desoubz  une  nockiere  de  plonc  gisant  dessus  la  cuisine 
dudit  hostel  du  costé  de  zuud  west,  ou  lieu  d'une  qui  estoit  toute  rompue  et  pour- 
rie; item,  pour  aux  kievrons  d'icelle  cuisine  qui  respondent  et  reposent  sur  ladicte 
plate,  dont  le  bout  d'embas  estoit  tout  poury,  avoir  rascurez  et  à  chacun  d'iceubc 
mis  une  ralonge  d'autre  bois,  ainsi  que  besoing  estoit;  item,  pour  une  des  pissines 
de  l'une  des  estables  des  chevaulx  dudit  hostel  avoir  tout  de  nouvel  replanquié 
d'ais  de  chesne  et  le  crebe  et  rasteUier  d'icelle  estable  avoir  refait  et  remparé  en 
pluseurs  lieux  ainsi  que  neccessité  estoit,  et  pour  tout  le  bois  employé  audit  ou- 
vraige  avoir  livré  à  ses  despens  par  marchié  à  lui  fait,  18  hvres  12  solz; 

A  Jehan  Winke,  Jaque  Croes  et  Jaque  Roukeloos,  couvreurs  de  tieuHe,  pour  avoir 
ouvré  de  leur  mestier  et  avec  eulx  trois  leurs  variés,  chacun  par  neuf  jours  et  demi 
entiers,  pour  avoir  recouvert,  restoupé  les  traux,  et  reparé  la  couverture  de  la 

(])  En  marge  :  Roié  pour  ce  que  la  certifficacion        les  parties,  qui  a  esté  veue,  jettee  et  examinée,  et 
ne  contient  aucune  declaracion  des  parties.  pour  ce  icy  ladicte  somme  passée. 

Il  a  depuis  aporté  une  autre  certifficacion  contenant 
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greigneur  partie  des  hostelz  de  ladicte  Monnoie,  en  pluseurs  et  divers  lieux  ainsi 
que  nécessité  estoit  de  faire  pour  la  retenue  d'iceulx,  lesdiz  Jehan  Winke,  Jaque 
Croes  et  Jaque  Roukeloos  chacun  à  dix  gros  par  jour  et  leursdiz  variés  chacun  à 

5  gros  pour  chacun  jour,  montent  lesdictes  journées  audit  pris  21  livres  7  solz 

6  deniers; 

Audit  Jehan  Winke,  pour  neuf  heux  de  chaulx,  à  7  solz  parisiz  le  heut,  sont  63  solz 
parisiz;  pour  2.200  de  thielles  à  6  gros  le  cent,  sont  6  livres  12  soiz;  pour  75  autres 
thieuUes  appeliez  veneelen,  à  4  deniers  pièce,  valent  25  solz  parisiz;  pour  -vint 
tieulles  appelez  vuersten  et  12  autres  que  l'en  appelle  boeten,  à  8  deniers  pièce, 
valent  21  solz  4  deniers;  pour  un  cent  de  lattes,  32  solz;  et  pour  5  charretées  de 
sablon,  10  solz;  tout  emploie  à  ladicte  couverture  de  tieuUe,  montent  ces  parties 
de  matières  et  estofFes  14  livres  3  solz  4  deniers; 

A  Martin  Le  Grave,  pour  diverses  parties  de  claux  emploiez  aux  dessus  diz 
ouvrages  tant  à  ladicte  couverture  de  tieulle  comme  autrement,  48  solz; 

A  maistre  Jaque  Scaerphooft,  plommier,  pour  la  dessus  dicte  nockiere  de  plonq 
avoir  mis  à  point  sur  ladicte  nouvelle  plate  de  bois,  les  troux  en  icele  restoupé, 
10  solz  parisiz,  et  pour  25  livres  de  sauldure  à  ce  emploiez,  50  solz;  pour  ces  deux 
parties  3  livres; 

A  maistre  Clais,  filz  Guillaume,  serurier,  pour  au  dessus  dit  nouvel  huys  fait  oudit 
mur  avoir  fait  et  livré  deux  paires  de  pendans  de  fer,  une  serure  lanchant  et  deux 
clefz  à  icelle  servant,  un  aniel  avec  une  rose  et  un  verrail  de  fer  avec  les  crampons 
à  ce  appartenans,  4  hvres  12  solz;  item,  pour  avoir  fait  et  livré  cinq  crampons  de 
fer  emploiez  à  lier  les  grosses  pierres  [fol.  vu'"'  xviii]  gisans  dessus  le  muret  qui 
environne  le  puis  estans  en  la  place  dudit  hostel,  10  solz;  pour  cinq  livres  de  plonc 
emploie  à  ladicte  lyeure,  5  solz,  et  pour  pluseurs  vieses  serures  fermans  audit  hostel 
avoir  refaictes,  et  y  fait  aucunes  nouvelles  clefz,  avec  aussi  un  verrail  à  l'uis  de 
l'estable  des  chevaulx  et  les  crampons  à  ce  servans,  un  pendant  de  fenestre  fremant 
à  une  fenestre  de  la  salle  dudit  hostel,  vint  huit  solz  parisiz;  montent  ces  parties 
ensemble,  6  livres  15  solz; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  dessus  declairees  à  la  somme  de  cent  vint 
livres  cinq  solz  dix  deniers  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert 
plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges, 
donnée  soubz  son  seel  le  xv^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  escripte  au 
bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont 
au  long  declairees,  contenant  quictance  des  personnes  dénommées  oudit  roole  et 
pour  les  sommes  sur  eubc  et  chacun  d'eux  speciffiees  ;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
certifficacion   cy   rendue   à   court,    lesdiz 120  1.  5  s.  10  d. 

9712.  ou  CHASTEL  de  monseigneur  à  l'Escluse,  pour  la  reparacion  de  pluseurs  loges  et 
maisons  dudit  chaste!  en  l'année  mil  ccccxviii  : 

A  Hanekin  Werve,  pour  dix  journées  qu'il  ouvra  à  recouvrir  d'estrain  les 
maisons  des  portiers  à  la  barrière  dudit  chastel,  au  pris  de  10  solz  parisiz  par 
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jour,  montent  100  solz   parisiz   vielle  monnoie,  valent  monnoie  de  ce   compte 
4  livres  7  solz  6  deniers  ; 

A  Jehan  Le  Miieinare,  pour  claux  et  quatre  grans  crampons  pris  pour  la  maison 
desdiz  portiers,  et  pour  refaire  le  planquette  dudit  chastel,  dicte  vielle  monnoie, 
11  solz,  valent  monnoie  de  ce  compte,  9  solz  7  deniers  obole; 

A  Jehan  Hughezone  et  son  varlet,  pour  leur  salaire  d'avoir  replacquié  par  un 
jour  la  maison  desdiz  portiers,  à  5  solz  pour  chacun,  sont  10  solz  viez,  valent 
8  solz  9  deniers; 

Aux  porteurs  au  saq  de  l'Escluse,  pour  le  desquerquage  de  13  chesnes  qui 
estoient  sur  l'eaue  et  iceulx  mettre  à  terre,  36  solz  viez,  valent  31  solz  6  deniers; 

Auxdiz  portiers,  pour  iceulx  chesnes  avoir  porté  du  dam  Saint  Georges  dedens 
la  basse  court  dudit  chastel,  pour  chacun  chesne  15  solz  parisiz,  montent  neuf 
livres  quinze  solz  viez,  qui  font  dicte  monnoie  de  ce  compte  8  hvres  10  solz 
7  deniers  obole; 

A  Jehan  Robaut  et  son  compaignon,  soyeurs,  pour  13  journées  qu'ils  misdrent 
à  scier  aisselles  à  paver  la  salle  par  terre  de  l'ostel  du  capitaine,  à  dix  huit  solz 
pour  jour  eulx  deux,  monte  11  hvres  14  solz  viez,  valent  10  hvres  4  solz  9  deniers; 

A  Inghelbrecht  de  Dansique,  pour  deux  cens  de  danemarche  à  lui  achatez 
pour  [vo]  lambroissier  hault  et  bas  toute  la  salle  dudit  capitaine,  à  22  solz  gros  le 
cent,  pris  en  l'eaue,  montent  26  livres  8  solz  parisiz  'dicte  vielle  monnoie,  qui 
font  23  hvres  2  solz; 

A  un  batelier,  pour  avoir  mené  ledit  bois  en  sa  nef  jusques  au  dam  Saint 
George,  dix  solz  parisiz  viez,  valent  8  solz  9  deniers; 

A  pluseurs  porteurs  au  saq,  pour  avoir  porté  ledit  bois  dudit  dam  Saint 
George  oudit  chastel,  16  solz  parisiz  viez,  valent  14  solz; 

A  Jehan  de  Santés,  plommier,  et  son  varlet,  pour  un  jour  avoir  saudé  les 
noquieres  deseure  la  chappelle  dudit  chastel  en  pluseurs  heux,  22  solz; 

A  lui,  pour  24  livres  de  saudure,  à  deux  gros  la  livre,  monte  48  solz; 

A  Jehan  Robaut  et  son  compaignon,  soyeurs  d'ais,  pour  leur  salaire  d'avoir 
soyé  gistes  par  trois  jours  et  demi  pour  lambroissier  ladicte  salle  dudit 
capitaine,  à  18  gros  pour  jour  eubc  deux,  monte  63  solz; 

A  eulx,  pour  leur  salaire  d'avoir  soyé  cent  quatre  vins  et  deux  voyes  d'aisselles 
d'anemarche  pour  ledit  lambroissaige,  à  deux  estreUns  pour  chacune  voye,  monte 
<  9  hvres  7  solz  >    6  livres  1  sol  4  deniers; 

A  Liepin,  filz  Michiel,  couvreur  de  tieulle,  et  Jehan  Harcelle,  son  variet,  pour 
18  jour-  nées  qu'ilz  ont  couvert  sur  les  ediffices  dudit  chastel,  tant  sur  la  maison  et 
estable  des  chevaux  dudit  capitaine  comme  sur  la  chappelle,  et  generalment  sur 
le  logiz  des  saudoiers,  au  pris  de  15  gros  eubc  deux  pour  jour,  monte  13  hvres 
10  solz; 

A  Piètre  de  Salle  et  Ernoul  Willemssone,  son  variet,  pour  semblable  avoir  fait 
que  dit  est  par  17  jours  entiers,  à  15  gros  par  jour,  montent  12  hvres  15  solz; 
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A  Miquiel  Rouuc  et  Jehan  Utenbrande,  son  vaiiet,  couvreurs,  pour  semblable 
avoir  fait  par  18  jours  et  demi,  au  pris  de  15  gros  pour  jour  eulx  deux,  montent 
13  livres  17  solz  6  deniers; 

A  Jehan  de  Bairre,  pour  trois  cens  et  six  vaneaux  pris  de  lui  pour  emploier  en 
pluseurs  lieux  en  la  couverture  desdiz  logiz,  à  demi  gros  pièce,  7  livres  13  solz; 

Audit  Jehan,  pour  demi  cent  de  doubles  vaneaux,  à  deux  estrelins  la  pièce, 
mis  en  pluseurs  lieux  sur  iesdiz  logiz,  montent  33  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  61  festissures  au  pris  d'un  gros  pièce,  sont  61  solz; 

Audit  Jehan,  pour  12  arrestiers  de  lui  prins,  à  deux  estrelins  pièce,  et  pour 
quatre  tieulles  à  vanette,  de  un  gros,  montent  12  solz; 

A  Jacop  Rouq,  pour  son  salaire  d'avoir  amené  oudit  chastel  12  charretées 
de  sablon  à  faire  mortier  pour  couvrir  les  edifEces  dessus  diz,  à  cinq  estrelins 
pour  chacune  charretée,  monte  20  solz; 

A  Clais  de  Brabant,  pour  25  heux  de  chauk  achaté  à  lui  pour  faire  mortier,  à 
quatre  gros  demi  le  heut,  monte  112  solz  6  deniers; 

A  Pèlerin  de  Saint  Jaque,  demourant  à  Saint  Omer,  pour  autres  deux  heux 
de  chaulx  qu'il  y  eult  pou  achaté  à  lui  cinq  gros  le  heut,  sont  10  solz; 

A  Hughe,  porteur  de  tourbes,  pour  son  salaire  d'avoir  porté  Iesdiz  vint  sept 
[fol.  vu'"'  xix]  heux  de  chaulx  oudit  chastel,  à  un  gros  pour  chascun  heult, 
27  solz; 

A  lui,  pour  avoir  payé  l'estuertghelt,  2  solz; 

A  Clais  Stuic,  pour  cinq  cens  de  latte  achatee  à  lui  pour  relacter  en  pluseurs 
heux  les  ediffices  et  logis  dudit  chastel,  à  13  gros  le  cent,  monte  65  solz; 

Au  dessus  dit  Hughe,  pour  icelle  latte  porter  oudit  chastel  depuis  l'ostel  dudit 
Clais,  à  ung  gros  pour  cent,  sont  5  gros; 

A  Jehan  Apleman,  couvreur  de  tieulles,  et  son  varlet,  pour  avoir  ouvré  encores 
par  deux  journées  oudit  chastel  à  recouvrir  les  logiz  desdiz  compaignons,  20  solz; 

A  Jehan  Le  Muelnare,  canonnier,  pour  400  de  doux  prins  de  lui  pour  clouer 
les  aisselles  du  pavement  de  la  salle  dudit  cappitaine,  au  pris  de  trois  gros 
pour  cent,  montent  12  solz; 

Audit  Jehan,  pour  300  doux  lattrés  prins  pour  relatter  les  logiz  desdiz  saul- 
doiers,  à  deux  gros  pour  cent,  sont  6  solz; 

Audit  Jehan,  pour  1.200  de  claux  lattrés  pour  reclauer  en  pluseurs  lieux  les 
ediffices  et  logis  dudit  chastel,  à  quatre  gros  pour  cent,  monte  48  solz; 

A  lui,  pour  deux  milliers  de  claux  sanz  teste  pris  pour  clauer  les  aisselles  de 
lambrois-  saige  de  ladicte  salle,  à  deux  gros  le  cent,  monte  40  solz; 

A  Jehan  Witemauwe,  pour  1.100  de  claux  lattrés,  à  3  gros  le  cent  le  cent  (sic), 
33  gros;  item,  pour  700  doux  de  deux  gros  le  cent,  14  solz;  item,  pour  trois  quar- 
trons  de  grans  viez  claux,  à  quatre  gros  le  cent,  3  solz;  item,  pour  trois  quartrons 
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de  doux  picars  à  8  gros  le  cent,  6  solz;  lesquelz  daux  ont  esté  emploiez  en  pluseurs 
des  ediffices  et  logis  dudit  chastd,  qui  montent  56  solz; 

A  Jehan  Le  Maier,  pour  11  sapins  prins  à  lui,  à  trois  gros  pièce,  font  33  gros; 
item,  pour  deux  sapins,  de  deux  gros  et  demi  pièce,  sont  5  solz;  item,  pour  ung 
autre  sapin,  quatre  gros  et  demi,  lesquelz  sapins  ont  esté  mis  en  la  refeccion  des 
logiz  desdiz  compaignons,  montent  ces  parties  42  solz  6  deniers; 

A  Coppin  Damart,  pour  12  livres  de  viez  doux  pris  pour  reclauer  les  logiz 
desdiz  sauldoiers,  à  deux  estreUns  la  livre,  monte  8  solz; 

A  un  fondeur  de  cloches,  pour  le  rechangement  d'une  vielle  cloquette  qui  ne 
valoit  gueres  ou  riens,  pour  le  guet,  pesant  vint  livres,  à  une  nouvelle  cloche  pesant 
30  livres,  et  fu  allouée  la  vielle  estoffe  au  pris  de  deux  gros  la  livre,  et  la  nouvelle 
cousta  quatre  gros  la  livre,  qui  monte  en  change,  en  façon  et  en  estoffes  4  hvres; 

A  Jehan  Robaut  et  son  compaignon,  soyeurs  devant  nommez,  pour  leur  salaire 
de  soier  par  quatre  journées,  gistes  et  aisselles  pour  faire  une  nouvelle  planquette 
audit  chastel  pour  ce  que  la  vieze  ne  valoit  riens,  au  pris  de  16  gros  par  jour  pour 
euLx  deux,  monte  64  solz; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  declairees  à  la  somme  de  cent  quarante 
<  neuf  livres  quinze  solz  quatre  deniers  >  six  livres  11  solz  8  deniers  parisiz  nouvelle 
monnoie  de  Flandres,  ainsi  [v°]  qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certif- 
ficacion  de  messire  Guilbert  de  Lannoy,  chevaher,  conseillier  et  chambellan  de 
mondit  seigneur,  et  capitaine  dudit  chastel  de  l'Escluze,  donnée  soubz  son  seel 
le  xiiii<'  jour  du  mois  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  escripte  au  bout 
d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  au  long 
declairez,  contenant  quictance  des  personnes  dénommées  oudit  roole  et  pour  les 
sommes  sur  eulx  et  chacun  d'eulx  en  icellui  speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  de 
ladicte  certifScacion  et  d'un  mandement  de  feu  monsigneur,  que  Dieu  pardoint, 
donné  en  sa  ville  de  Lille  le  xvi»  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  rendu  à 
court  sur  le  compte  précèdent  en  semblable  chappitre,  ycelle  certifficacion  cy 
rendue  à  court,  lesdiz <  149  1.  15  s.  4  d.  >    146  1.  11  s.  8  d. 

9713.  A  LA  DOS  D'ASNE  estant  au  costé  d'oost  dudit  chastel  entre  les  fossez  d'icellui  et 
ceubc  de  la  ville  es  mois  de  may  et  juing  l'an  mil  ccccxix. 

A  Pierre  Hughezone,  charpentier,  pour  à  ladicte  dos  d'ane  du  costé  d'oost  avoir 
mis  dix  neuf  pillos  de  bois  de  chesne  de  24  piez  de  long  et  de  la  grosseur  de  neuf 
paux  en  quarure  parmi  la  moyenne,  ou  heu  d'autel  nombre  d'autres  pillos  qui 
estoient  rompuz,  cheuz  et  alez  à  ruyne;  item,  pour  avoir  mis  et  assiz  de  travers 
icelle  dos  d'ane  16  gros  baux  de  chesne,  d'environ  24  piez  de  long  et  de  11  paux 
en  quarure  au  mendre  bout,  que  l'en  appelle  en  flament  tanghen,  ou  heu  d'autres 
16  tanghes  qui  estoient  aussi  pourries  et  de  tout  aie  à  ruyne,  par  lesquelles  tanghes 
ladicte  dos  d'ane  est  du  tout  lyé  et  tenue  en  estât  ;  item,  pour  le  dessus  dit  costé 
d'oost  de  ladicte  dodane,  aussi  avant  que  les  dessus  dis  19  nouveaux  s'estendent, 
avoir  tout  de  nouvel  cloz  de  viez  aix  de  nef  de  chesne,  d'embas  jusques  en  hault. 
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et  en  oultre  tout  au  long  d'icelle  dos  d'ane  partout  où  besoing  faisoit  et  nécessité 
estoit,  le  semblablement  avoir  cloz  de  semblables  aix  ;  item,  pour  tout  au  long  d'icelle 
dodane  de  deux  costez  au  dehors  des  pilloz  viez  et  nouveaux  d'icelle,  avoir  fait 
et  mis  doubles  lyens  de  bons  bois  de  chesne  de  la  grandeur  et  grosseur  que  il 
appartient  audit  ouvraige  qu'en  l'en  appelle  en  flamenc  gordinghes,  et  pour  tout 
ledit  bois  et  autres  matières  emploiez  audit  ouvraige  avoir  livré  tout  à  ses  despens, 
par  marchié  à  lui  fait  par  ledit  receveur,  [fol.  viil'"']  quinze  livres  dix  solz  gros, 
valent  186  livres; 

Audit  Pierre  Hughezone,  pour  en  oultre  avoir  ouvré  de  son  mestier  par  trois 
jours,  pour  au  palis  qui  est  assiz  dessus  ou  milieu  et  de  travers  icelle  dos  d'ane  avoir 
fait  à  ch[ac]un  bout  d'icellui  palis  une  ele  de  bois  de  chesne,  afin  que  l'en  n'y 
puisse  passer  aucunement,  à  9  gros  pour  jour,  montent  lesdictes  journées  27  solz; 

A  lui,  pour  le  bois  et  autres  estofïes  emploiez  auxdictes  deux  eles,  28  solz; 

A  Ernoul  Fain,  fossoieur,  pour  ladicte  dodame,  après  ce  que  les  ouvrages  dessuz 
diz  y  ont  esté  fais  tout  au  long  d'icelle  de  deux  costez,  avoir  bien  et  deuement 
wasonné  de  wasons  et  emply  et  haulcié  de  terre  de  la  haulteur  et  ainsi  qu'il  appar- 
tenoit  estre  fait,  par  marchié  à  lui  fait  par  ledit  receveur,  18  livres; 

Montent  ensemble  toutes  ces  parties  à  la  somme  de  deux  cens  sept  hvres  cinq 
solz  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  une 
lettre  de  certifficacion  de  messire  Loys,  seigneur  de  Moerkerke,  chevalier, 
conseilher  et  chambellan  de  mondit  seigneur  le  duc,  et  capitaine  de  sa  ville  de 
l'Escluse,  donnée  soubz  son  seel  le  xix«  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 
escripte  au  bout  d'ung  roole  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de 
deniers  sont  au  long  déclarées,  contenant  quictance  des  personnes  dénommées 
oudit  roole  et  pour  les  sommes  sur  eulx  et  chacun  d'eulx  speciffiees  ;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelle  cy  rendue  à  court,  lesdiz 207  1.  5  s. 

9714.  A  LA  TOUR  de  Bourgoingne  assise  à  l'opposite  dudit  chastel  de  Bourgoingne  : 

A  Gherard  Van  Bâcle,  Symon  de  Grispere  et  Piètre  Slachinthout,  charpentiers, 
pour  avoir  ouvré  de  leur  mestier  chacun  par  huit  jours  entiers,  et  un  leur  varlet 
par  six  jours,  pour  avoir  fait  tout  de  nouvel  un  degrez  servans  à  l'entrée  devant 
ladicte  tour  de  la  largeur  et  haulteur  que  estoient  les  viez  qui  paravant  y  estoient, 
lesquelz  estoient  tous  pourriz  et  rompuz;  item,  pour  avoir  refait,  reparé  et  ren- 
forchié  bien  et  deuement,  ainsi  que  besoing  estoit,  Testai  de  bois  sur  lequel  le 
grant  pont  levich  et  aussi  le  petit  de  ladicte  entrée  devant  de  ladicte  tour  cliient 
et  reposent  quant  on  les  avale  pour  y  entrer  et  yssir,  et  auquel  estai  lesdiz  degrez 
sont  assiz,  et  pour  avoir  fait  et  assiz  tout  de  nouvel  devant  ladicte  tour  un  autres 
degrez  par  lesquelz  l'en  monte  hors  de  Teaue  sur  la  terre,  et  semblablement  un 
semblables  degrez  assiz  en  Teaue  au  mur  de  la  barrière  derrière  [v"]  du  costé 
d'oost  de  ladicte  tour,  par  lesquelz  l'en  monte  aussi  hors  Teaue,  et  avale  en  icelle 
quant  l'en  veult  entrer  ou  yssir  par  derrière  de  ladicte  tour  ou  lieu  d'uns  autres 
qui  estoient  tous  alez  à  ruyne,  ledit  Gherart  Van  Bâcle  et  sesdiz  deux  compaignons 
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à  10  solz  parisiz  chacun  par  jour,  et  leurdit  variet  à  5  solz  par  jour,  montent  13  livres 
10  solz; 

Audit  Gherard  Van  Bacie,  pour  4  bauk  de  bois  de  chesne,  32  solz  8  deniers 
gros,  pour  deux  autres  grosses  pièces  de  bois  5  solz  8  deniers  gros,  et  pour  pluseurs 
autres  menues  parties  de  bois,  28  gros,  tout  emploie  oudit  ouvrage,  monte  ledit 
bois  auxdiz  pris,  24  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  ledit  bois  avoir  fait  mener  par  eaue  en  un  vaissel,  de  Bruges  audit 
l'Escluse  jusques  à  ladicte  tour,  et  le  fait  porter  hors  dudit  vaissel  sur  terre 
devant  icelle  tour,  40  solz; 

<  Audit  >  A  Wouter  Gheenkin,  pour  cent  vint  cinq  piez  de  viez  aix  de  nefz 
aussi  emploiez  audit  ouvraige,  48  solz; 

A  Jehan  Le  Zeelandre  et  Coppin,  filz  Pierre,  soyeurs  d'aix,  pour  avoir  ouvré  de 
leur  mestier  pour  le  fait  dudit  ouvraige  par  trois  jours,  à  16  gros  pour  chacun 
jour  eulx  deux  ensemble,  sont  48  solz; 

A  Michiel  Bastin,  pour  48  livres  de  viez  grans  doux  appeliez  scerpelinghes 
aussi  emploiez  audit  ouvraige,  à  deux  estrehns  la  livre,  valent  32  solz; 

Montent  toutes  ces  parties  ensemble  à  la  somme  de  quarante  six  livres  dix  solz 
parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre 
de  certifïicacion  de  messire  Jehan  Blanquart  le  josne,  chevalier,  capitaine  de  la 
tour  de  Bourgoingne,  donnée  soubz  son  seel  le  xiin*^  jour  du  mois  de  décembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes  les 
parties  et  sommes  de  deniers  sont  au  long  declairees,  contenant  quictance  des 
personnes  dénommées  oudit  roole  et  pour  les  sommes  sur  eulx  et  chacun  d'eulx 
speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cy  rendue  à  court,  lesdiz  ...   46  1.  10  s. 

9715.  AUX  MOLINS,  pons,  escluzes  et  autres  ediffices  de  monseigneur  à  Harlebeque  depuis 
le  premier  jour  de  décembre  mil  ccccxvi  jusques  au  derrain  jour  d'aoust  mil 

CCCCXVII. 

Et  premièrement 

Achat,  marchiez  et  coustages  de  bois  et  autres  choses  pour  lesdiz  pons, 
espoyes,  moUns  et  autres  ediffices 

A  Gherard  de  Cattembeke,  pour  82  harbres  que  le  bailli  de  Harlebeke,  Jaque 
[fol.  viii'"'i]  de  Lichtervelde,  Gilles  Pipe  et  Jehan  Rose  ont  achaté  de  lui  pour  en 
faire  pillos,  planches  et  autres  choses  pour  lesdiz  pons,  espoies  et  molins,  48  Uvres; 

Audit  Jehan  Rose,  pour  lesdiz  arbres  avoir  fait  abatre,  paie  de  chascun  quatie 
solz  parisiz,  montent  ensemble  16  livres  8  solz; 

A  Jehan  Halsberch,  pour  quatre  planches  de  gauquier  pour  en  faire  ung 
scijfloop,  et  cousterent  5  livres; 

A  Gherart  Motus,  pour  20  chesnes  achatez  de  lui  par  les  dessuz  diz  au  pris  de 
vint  quatre  solz  parisiz,  monte  24  livres; 
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Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  fait  abatre  lesdiz  chesnes,  paie  de  la  pièce  quatre 
solz,  qui  monte  4  livres; 

A  Lammin  Vandewale,  pour  dix  chesnes  de  lui  achatez  par  les  dessuz  nommez 
au  pris  de  24  solz  parisiz  pièce,  montent  12  livres; 

Audit  Jehan  Rose,  pour  iceulx  avoir  fait  abatre,  à  quatre  solz  pièce,  40  sok; 

A  Michiel  Van  den  Dale,  pour  13  grans  chesnes  gisans  à  Meulembeke,  de  lui 
achatez  par  les  dessuz  diz,  dont  la  pièce  cousta  trois  livres  douze  solz,  montent 
ensemble  46  livres  16  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  fait  abatre  lesdiz  treize  chesnes,  à  six  solz 
parisiz  pièce,  montent  3  livres  18  solz; 

A  Matliijs  d'Audenarde,  par  marchié  à  lui  fait  par  lesdiz  baiUis  de  Harlebeke, 
Jaque  de  Lichtervelde  et  Gilles  Pipe,  pour  avoir  fait  une  nouvelle  nef  et  avoir  refait 
le  coing  du  molin  à  eaue,  et  à  ce  avoir  livré  crammen  et  pec  à  ses  despens,  8  livres  ; 

Maçonnerie  avec  pluseurs  menuz  frais  et  despens  de  manouvriers, 
despens  de  bouche  et  autrement 

A  Gilles  de  Grispere,  maçon,  pour  quatre  rauys  de  chaulx  emploie  au  trau  de 
l'espoie,  à  28  solz  le  muy,  monte  5  livres  12  solz; 

Audit  Gilles  de  Grispere,  pour  cinq  jours  et  demy  qu'il  a  ouvTé  de  son  mestier 
à  ladicte  espoye,  à  huit  solz  par  jour,  monte  44  solz; 

A  Haine  de  Jaghere,  aussi  maçon,  pour  semblablement  avoir  ouvré  à  ladicte 
espoye  par  cinq  joiurs  et  demi,  à  8  solz  par  jour,  sont  44  solz; 

A  Leurens  de  Malbrouck,  manouvrier,  pour  avoir  servy  lesdiz  cinq  jours  et 
demi,  à  quatre  gros  le  jour,  sont  22  solz; 

A  Clais  Zwaleve,  qid  semblablement  servy  lesdiz  maçons  par  cinq  jours  et 
demi,  à  quatre  solz  par  jour,  sont  22  solz; 

A  Daniel  de  Goudsmet,  pour  avoir  amené  ladicte  chaulx  à  ladicte  espoie, 
28  solz; 

A  Jehan  de  Jonghe,  pour  les  queuas  renfonser  à  chacune  fois  que  l'en  [v°]  aloit 
quérir  ladicte  chaulx,  10  solz; 

Audit  GiUis  Van  Grispere,  maçon,  pour  avoir  encores  ouvré  à  ladicte  espoye 
par  trois  jours,  à  8  soLz  le  jour,  sont  24  solz; 

Audit  Clais  Zwalue,  pour  avoir  ouvré  par  quatre  jours  et  demi  au  trau  de 
l'espoye,  à  quatre  solz  par  jour,  sont  18  solz; 

Audit  Clais  Zwalue,  pour  avoir  peschié  hors  de  la  Lijs  25  pierres  appeliez 
ordunsteenen,    paie   de    chacune   pièce    16   deniers,  monte  33  solz  4  deniers; 

A  Leurens  de  Malbrouc,  manouvrier,  pour  avoir  ouvré  au  trau  de  l'espoie  par 
1  jour,  pour  ce  4  solz; 

A  lui,  pour  un  cent  de  perches  emploiez  à  ladicte  espoye,  44  solz; 

A  Vanequin  et  Jaque  Loque,  pour  avoir  appareillé  une  pierre  de  molin,  6  livres; 
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Audit  Leurens  de  Malbrouc,  manouvrier,  pour  avoir  ouvré  cinq  jours  et  demi 
pour  hauicier  le  dam  joingnant  i'estaquits  de  bourees  et  de  terre,  à  quatre  solz 
parisiz  le  jour,    monte    22    solz; 

A  AJart  Scelpin,  qui  ouvra  ou  mesme  ouvrage,  à  4  solz  le  jour,  sont  36  solz; 

A  Jehan  Van  der  Helst,  lequel  a  ouvré  au  mesme  ouvraige  par  quatre  jours  à 
quatre  solz  le  jour,  sont  16  solz; 

A  Gilles  Zwalue,  qui  ouvra  audit  ouvraige  par  un  jour,  pour  ce  4  solz; 

Audit  Leurens  de  Malbrouc,  lequel  a  encores  ouvré  par  deux  jours  et  demi 
pour  faire  bourees  et  pour  en  hauicier  la  rue,  à  4  solz  le  jour,  sont  10  solz; 

Audit  Alart  Scelpin,  qui  ouvra  par  deux  jours  et  demi  au  mesme  ouvrage,  à 
quatre  solz  le  jour  sont  10  solz; 

Audit  Clais  Zwalve,  qui  a  ouvré  par  un  jour  pour  aidier  à  charger  le  bois,  4  solz; 

A  Daniel  Le  Goudsmet,  charton,  pour  avoir  amené  chesnes  par  6  jours,  à  les 
quérir  au  lieu  appelle  Roegiers  Veingoet  (sic),  hommeaux  et  autres  bois,  pour 
faire  pilios  et  ais  pour  les  pons  et  espoie,  et  pour  aidier  la  pierre  mectre  ou  mohn, 
à  18  solz  par  jour,  à  deux  chevaulx,  montent  lesdiz  6  jours  5  hvres  8  solz; 

A  Clais  Zwalue,  manouvrier,  pour  ou  mois  d'octobre  cccc  et  seize  avoir  aidié  à 
vuidieret  oster  hors  des  fossez  et  charger  le  bois  ou  lieu  appelle  en  flamanc  t'  Goet 
te  Gheest,  où  il  vaqua  par  16  jours  à  4  solz  par  jour,  sont  3  livres  4  solz; 

A  Leurens  de  Malbrouc,  aussi  manouvrier,  pour  pareillement  oudit  mois  par 
16  jours  avoir  ouvré  et  aidié  à  vuidier,  oster  et  charger  ledit  bois  audit  lieu,  à 
quatre  solz  par  jour,  monte  3  livres  4  solz; 

Audit  Clais  Zwalue,  pour  ou  mois  de  novembre  ensivant  avoir  aidié  à  abatre  un 
hommel  et  un  fresne,  et  pour  iceubc  et  trois  autres  fresnes  aidier  à  chargier  à 
Desselghem  par  trois  jours  et  demi,  à  4  solz  par  jour,  sont  14  solz; 

A  icellui  Clais  Zwalue,  pour  ou  mesme  mois  avoir  vaquié  par  11  jours  entiers 
pour  aidier  à  refaire  et  renforcier  le  dam  empres  le  molin  à  eaue,  lequel  [fol. 
VIII'"'  II]  dam  estoit  rompu  et  depechié  du  fleu  de  la  Lijs,  à  4  solz  par  jour, 
sont  44  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  qu'il  a  paie  pour  les  despens  de  bouche  de  pluseurs 
personnes,  charetons  et  autres  de  Zweveghem,  qui  amenèrent  bois  par  deux  jours 
dudit  lieu  de  Roeger  Boengaert  jusques  d'entre  le  molin  à  eaue  et  l'aidierent 
charger,  6  livres     5  solz; 

Charpenterie  et  autres  parties  ou  mois  de  décembre  ccccxvi 

A  Jehan  Rose,  maistre  charpentier  de  monseigneur  audit  heu  de  Harlebeke,  pour 
oudit  mois  avoir  ouvré  de  son  mestier  en  faisant  quevilles  et  appareillant  aisselles 
et  perches  pour  estofïer  le  trau  de  l'espoye  de  perches  et  de  aix,  et  pour  charpenter 
bois  de  mesplier  pour  refaire  le  long  pont  de  la  Lijs,  pour  estoiïer  perches  et  aix 
pour  le  trau  appelle  vrintgat,  et  pour  refaire  le  pont  lez  Boesers,  pour  esbochier  et 
esquarer  bois  pour  faire  les  aix  du  pont,  pour  cinq  alpes  mectre  au  waterwiel,  pour 
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mectre  une  nouvelle  boiste  ou  molin  à  eau,  pour  mettre  les  grans  fers  hors  et  ens, 
et  pour  retourner  et  appointier  le  spinewiel,  en  quoy  faisant  il  vaqua  par  24  jours, 
au  pris  de  7  solz  pour  jour,  monte  8  livres  8  solz; 

A  Hannequin  Rose  et  Wouterquin  Rose,  aussi  charpentiers,  qui  aidierent  ledit 
Jehan  Rose  à  faire  lesdiz  ouvrages  par  ladicte  espace  de  24  jours,  à  5  solz  le  jour, 
monte  12  livres; 

Ou  mois  de  janvier  oudit  an 

Audit  Jehan  Rose,  pour  oudit  mois  de  janvier  avoir  vaquié  24  jours  entiers  pour 
refaire  le  long  pont  de  la  Lijs,  pour  faire  zoemen  et  sceeden  pour  le  molin  à  vend, 
pour  renforcier  la  vieze  verge,  pour  refaire  le  pont  empres  Zwalus,  le  pont  appelle 
Clais  Elbrechts,  mectre  au  waterwiel  6  alpen,  ledit  waterwiel  renforcier,  ledit 
molin  à  eaue  enclore  et  renforcier  le  bac  de  pierres,  mettre  ens  une  nouvelle  boiste 
ou  mohn  à  eaue,  tourner  l'espine,  pour  le  harnois  te  vergherwene  oudit  molin, 
refaire  le  pont  lez  Boesers,  et  pour  estoffer  le  vsdntgat  de  pierres  et  d'aix,  au  pris 
de  sept  solz  par  jour,  montent  8  livres  8  solz; 

Ausdiz  Hanequin  Rose  et  Wouter  Rose,  pour  avoir  ouvré  de  leur  mestier  avec 
ledit  Jehan  Rose  par  l'espace  desdiz  24  jours,  à  chacun  5  solz  le  jour,  12  hvres; 

Ou  mois  de  février  ensivant 

Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit  mois  de  février  par 
l'espace  de  12  jours  pour  charpenter  le  bois  à  faire  les  aix  pour  le  pont  et 
l'espcye,  faire  quevilles,  appareillier  l'ais  de  l'espcye,  estoffer  le  trau  d'icelle  [v"] 
de  perches  et  d'ais,  mectre  ou  molin  d'eaue  un  nouvel  spinewiel  et  une  nouvelle 
boiste,  charpenter  une  voye  de  bois  de  mesplier  pour  le  molin  d'eaue  et  pour 
mettre  ou  water-  wiel  6  alpen,  audit  pris  de  7  solz  par  jour,  sont  4  hvres  4  solz; 

A  Hannekin  Rose  et  Wouter  Rose  dessus  nommez,  pour  semblablement  avoir 
ouvré  par  ledit  temps,  à  chacun  5  solz  par  jour,  sont  6  hvres; 

Audit  Jehan,  pour  oudit  mois  de  février  avoir  vaquié  par  12  jours  pour  faire 
quevilles  servans  à  l'espoye,  pour  tailher  perches  pour  ladicte  espoye,  appareillier 
aix  pour  icelle,  estoffer  le  trau  de  l'espoye  de  perches  et  d'aix,  refaire  le  long  pont 
de  la  Lijs,  les  grans  fers  du  mohn  à  vent  mettre  hors  et  ens,  le  spinewiel  aussi 
mectre  hors  et  ens  et  icellui  tourner,  pour  5  alpen  mettre  au  waterwiel,  et  ledit 
molin  à  eaue  aidier  à  mettre  à  cours,  et  pour  peser  la  verge  du  molin  à  vent,  à 
7  solz  par  jour,  sont  4  hvres  4  solz; 

A  Hanekiii  Rose  et  Wouter  Rose  dessus  diz,  qui  aidierent  à  ouvrer  ledit  Jehan 
Rose  oudit  mois  par  12  jours  à  faire  ledit  ouvrage,  à  chacun  5  solz  par  jour,  sont 
6  livres  ; 

Ou  mois  de  mars  ccccxvi 

A  Jehan  Rose,  lequel  ouvra  oudit  mois  de  mars  24  jours  à  faire  pinnes  pour  les 
molins  et  pour  esquarer  chesnes  pour  le  pont,  mettre  7  alpen  au  waterwiel,  refaire 
le  pont  empres  Zwalus,  refaire  le  pont  au  wintgat,  aler  quérir  deux  hommeaux  ou 
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lieu  appelle  Roeger  Boengoet,  faire  aix  pour  l'espoie,  pour  de  deux  hommeaux 
faire  deux  steenbedden,  et  pour  faire  un  cofiEre  pour  le  molin  à  eaue,  à  7  solz  par 
jour,  sont  8  livres  8  solz; 

Audit  Jehan  (sic)  Rose,  qui  aida  à  ouvrer  ledit  Jehan  Rose  par  lesdiz  24  jours  ou 
mesme  mois  et  ou\Tage,  à  5  solz  par  jour,  sont  6  livres; 

Ou  mois  d'avril  ensivant 

Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  d'avril  24  jours  pour  faire  quevilles 
et  estoffer  le  trau  de  l'espoye  de  perches  et  d'aix,  refaire  le  long  pont  de  la  Lijs, 
refait  le  pont  empres  Zwalus,  mettre  au  camwiel  6  boet  cammen,  pour  restouper 
le  hamois,  pour  5  alpen  mettre  au  waterwiel,  taiilier  perches  pour  l'espoye,  appa- 
reillier  aix  pour  icelle  rappointier  et  ratasseller  le  long  pont,  charpenter  chesnes 
pour  ledit  pont,  peser  une  des  verges  du  molin  à  vent,  et  pour  reclauer  de  quevilles 
les  perces  de  l'espoie,  à  7  solz  par  jour,  sont  8  livres  8  solz; 

A  Meukin  Rose,  qui  aida  à  ouvrer  ledit  Jehan  Rose  oudit  mois  d'avril  par 
l'espace  de  24  jours  oudit  ouvrage,  à  5  solz  par  jour,  montent  6  livres; 

[fol.  Yiii'^''  m] 

Ou  mois  de  may  ccccxvii 

Audit  Jehan  Rose,  pour  24  jours  qu'il  a  vaquié  à  estoffer  le  ivintgat  de  perches 
et  d'ais,  refaire  le  pont  empres  Boesers,  faire  quevilles  pour  l'espoye,  appareiUier 
perches  et  ais  pour  estoffer  ledit  speyegat,  refaire  le  pont  empres  Zwalus,  pour  un 
nouvel  harnois  appareiUier  et  mettre  au  camwiel  du  molin  à  eaue,  mettre  oudit 
molin  un  nouvel  scijfloop,  faire  une  nouvelle  boiste,  faire  et  mettre  6  alpen  au 
waterwiel,  et  pour  mettre  à  cours  ledit  mohn  à  eaue  à  7  solz  le  jour,  sont  8  livres 
8  solz; 

Audit  Meuwelken  Rose,  qui  aida  à  ouvrer  ledit  Jehan  Rose  par  24  jours  oudit 
ouvraige,  à  5  solz  pour  jour,  sont  6  livres; 

Ou  mois  de  juing  l'an  dessus  dit 

Audit  Jehan  Rose,  pour  24  joursqu'il  a  vaquié  pour  aidier  à  chargier  bois  au 
lieu,  appelle  Roegier  Boengoet,  et  le  deschargier  empres  l'espoie,  pour  icellui  bois 
charpenter  et  racourcier  pour  refaire  le  long  pont  de  la  Lijs,  refaire  le  petit  pont 
à  Bavecove,  pour  renforcier  le  waterwiel,  mettre  5  alpen  en  icelui,  peser  les  verges 
au  molin  à  vent,  refaire  les  degrez  d'icellui  moUn,  renforcier  le  camwiel  et  peser, 
encores  à  aler  quérir  autres  hommeaux  audit  lieu  pour  faire  ais  pour  les  pont  et 
espoie  dessus  dis,  et  pour  refaire  le  pont  au  wintgat,  pour  renforcier  le  steenbedde 
et  pour  charpenter  bois  de  mespher  pour  les  deux  molins,  à  sept  solz  par  jour,  sont 
8  livres  8  solz; 

Audit  Meeuwelkin  Rose,  qui  aida  ledit  Jehan  Rose  à  ouvrer  par  24  jours,  à  cinq 
solz  par  jour,  sont  6  livres; 
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Ou  mois  de  juillet  oudit  an 

Audit  Jehan  Rose,  pour  24  journées  qu'il  vaqua  oudit  mois  pour  charpenter  bois 
de  mesplier  servant  pour  le  molin  à  eaue,  refaire  le  pont  au  wintgat,  faire  quevilles 
appartenans  à  l'espoye,  taillier  perches  pour  l'espoye,  charpenter  bois  à  faire  aix 
pour  emploier  au  pont  et  à  l'espoye,  appareillier  l'espeyebert,  estoffer  le  wintgat 
de  perches  et  d'ais,  refaire  le  pont  empres  Zwalus,  pour  peser  les  verges  du  molin 
à  vent,  pour  5  nouveaulx  alpen  mettre  au  wintwiel,  les  renforcier  et  mettre  le  fer 
hors  et  ens  et  tourner  le  cleinwiel,  mettre  ens  une  nouvelle  boiste  pour  le  harnois 
te  vergherwene  et  le  camwiel  te  passene,  le  molin  à  eaue  mettre  à  son  cours,  refaire 
le  pont  [v°]  devant  le  molin  à  eaue,  pour  apprester  bootcammen  au  mohn  à  vent  et 
refaire  les  degrez  dudit  molin,  à  7  solz  par  jour,  sont  8  livres  8  solz; 

Audit  Meuwelkin  Rose,  qui  aida  Jehan  Rose  dessus  dit  à  ouvrer  par  24  jours 
ou  mesme  mois  et  ouvrage  dessus  dit,  à  5  solz  par  jour,  sont  6  livres; 

Ou  mois  d'aoust  l'an  dessus  dit 

Audit  Jehan  Rose,  pour  24  jours  qu'il  ouvra  de  son  mestier  pour  estoffer  le  trau 
de  l'espoie  de  perches  et  d'ais,  refaire  le  pont  empres  Zwalus,  et  aler  quérir  et  aidier 
à  charger  chesnes  ou  lieu  appelle  Roeger  Boengoet,  pour  faire  pillos  pour  le  pont, 
esquarer  un  hommel  pour  en  faire  aix  pour  le  pont;  item,  refaire  le  long  pont  de 
la  Lijs,  soier  les  testes  du  pont,  faire  les  cruuusbanden  et  posteaux  de  l'appoielle 
te  heine  et  les  corbeaux,  et  pour  charpenter  bois  de  mesplier  pour  les  spilien  et 
pour  le  sciveloop  te  verspillene  et  scutten,  mettre  trois  alpen  ou  waterwiel,  et 
le  waterwiel  peser  et  renforchier,  audit  pris  de  7  solz  par  jour,  monte  8  livres 
8  solz; 

Audit  Meeuwelkin  Rose,  qui  aida  à  ou\Ter  ledit  Jehan  Rose  dessus  dit  par 
lesdiz  24  jours  ou  mesme  mois  et  ouvrage,  à  5  solz  par  jour,  sont  6  livres; 

Journées  de  scieurs  d'aix 

A  Gillis  Stoghe,  soieurs  d'ais,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  oudit  mois  de 
décembre  cccc  et  seize  par  8  jours  et  demi  à  soier  un  steenbedde  et  un  nouvel 
ghereide,  sur  quoy  la  pierre  gist  ou  molin  à  vent,  et  pour  soier  alpen  et  stutter- 
linghen  qui  appartiennent  ou  mohn  à  eaue,  au  pris  de  dix  solz  par  jour,  sont 
4  hvres  5  solz; 

Audit  Gilles  Stoghe,  pour  encores  avoir  soyé  ou  mesme  mois,  par  9  jours,  450  ais 
pour  les  pont  et  espoye,  par  marchié  à  lui  fait,  40  solz  6  deniers; 

A  icellui  Gille,  pour  avoir  ouvré  en  janvier  ensivant  par  9  jours  pour  soyer 
shbomen  pour  le  long  pont  de  la  Lijs  et  pour  soyer  stutteriinghe  pour  le  molin 
à  eaue,  et  alpen,  à  10  solz  par  jour,  sont  4  hvres  10  solz; 

Audit  Gilles  Stoghe  pour  oudit  mois  de  février  avoir  soyé  aix  par  6  jours  et  demi 
pour  les  perches  pour  l'espoie,  à  10  solz  par  jour,  sont  3  livres  5  solz  ; 
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A  lui,  pour  ou  mois  de  mars  ensivant  avoir  soyé  par  8  jours  pour  les  steenbedden 
du  molin  à  eaue  et  les  planches  du  cofifre,  à  10  solz  par  jour,  montent  4  livres; 

A  lui,  pour  six  jours  qu'il  vaqua  ou  mois  d'avril  ensivant  pour  soier  perches 
pour  l'espoie  du  wintgat  sliboomen  à  Bavecove  et  stutterlinghe  pour  le  waterwiel, 
à  10  solz  par  jour,  sont  3  livres; 

A  lui,  pour  oudit  mois  avoir  soyé  600  aix  pour  iesdiz  pont,  au  pris  de  [fol. 
vin"''  ini]  neuf  solz  le  cent,  sont  54  solz; 

A  lui,  pour  en  may  ensivant  avoir  soyé  par  trois  jours  pour  aix  appeUez 
scipplanquen,  à  dix  solz  pour  jour,  sont  30  solz; 

A  lui,  pour  encores  avoir  soyé  oudit  mois  cinq  jours  et  demi  pour  faire  perches 
pour  l'espcye,  10  solz  par  jour,  sont  55  solz; 

A  lui,  pour  avoir  soyé  ou  mesme  mois  par  12  jours  pour  faire  sliboomen  pour 
Iesdiz  deux  pons,  et  pour  faire  zoemen  et  planches  de  chesne  pour  de  ce 
estoupper  l'estakijts,  pour  faire  clessen,  stutterlinghe  et  alpen  pour  ledit  moHn  à 
eaue,  à  dix  solz  le  jour,  monte  6  livres; 

A  lui,  pour  avoir  ou  mois  de  juing  cccc  dix  sept  soie  par  12  jours  pour  faire 
aisselles  pour  le  nouvel  pont  devant  Zwalus,  à  10  solz  par  jour,  sont  6  livres; 

A  lui,  pour  en  juillet  ensivant  avoir  soyé  six  jours  pour  faire  corben  qui 
appartiennent  à  la  nef  de  monseigneur,  et  pour  faire  alpen  et  stutterUnghe  qui 
appartiennent  au  waterwiel,  à  dk  solz  le  jour,  sont  3  Uvres; 

A  lui,  pour  à  l'entrée  d'aoust  oudit  an  avoir  par  l'espace  de  cinq  jours  soyé  bois 
ouquel  l'en  mist  la  pierre  ou  molin  à  eaue,  et  de  quoy  l'en  renforça  steenbeddes, 
et  pour  soyer  un  plain  speybert,  à  10  solz  par  jour,  monte  50  solz; 

A  lui,  qui  encores  a  soyé  par  trois  jours  et  demi  pour  soyer  aix  de  chesne  pour 
couchier  sur  le  mur  de  l'espoye  pour  sauver  ledit  mur  à  l'encontre  des  nefz  au 
passer  par  ilec,  à  10  solz  le  jour,  sont  35  solz; 

Ferronnerie 
A  Gilles  Van  der  Wedaghe,  fevre,  demourant  à  Harlebeke,  pour  150  claux 
appeliez  en  flamenc  mite  naglen  et  iceuk  emploiez  à  la  verge  du  molin  à  vent,  6  solz  ; 

A  lui,  pour  12  livres  de  claux  appeUez  hanghe  naglen,  refais  et  regrandis, 
servans  au  molin  à  eaue,  16  solz; 

A  lui,  pour  trois  wegghen  qui  pesoient  cinq  livres,  emploiez  ou  pin  de  l'asse, 
6  solz  8  deniers; 

A  lui,  pour  25  vierkin  naglen  emploiez  au  long  pont,  4  solz; 

A  lui,  pour  36  livres  de  doux  appeliez  binde  naglen,  appartenans  au  char, 
48  solz; 

A  lui,  pour  trois  binden  regrandis  de  9  livres  et  demi,  12  solz  8  deniers; 

A  lui,  pour  plates  et  hurtors  et  deux  bouten  pesans  ensemble  15  livres  et 
demie,   20    solz    8    deniers; 

A  lui,  pour  ferier  une  reuwe,  6  solz; 

40. 
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A  lui,  pour  24  desdiz  vierkin  naglen  emploiez  oudit  pont,  4  solz; 
A  lui,  pour  25  mite  naglen  emploiez  au  pont  devant  le  moUn  à  eaue,  1  sol  ; 
A  lui,  pour  400  doux  appeliez  penninc  naglen  et  100  vierkin  naglen,  48  solz; 
A  lui,  pour  200  penninc  naglen  et  50  vierkin  naglen,  tous  emploiez  à  l'estakijst, 
24  solz; 

A  lui,  pour  2  livres  et  demie  hurtre  naglen,  emploiez  à  la  verge  du  molin,  4  solz; 
A  lui,  pour  cinquante  penninc  naglen  emploiez  à  la  verge  du  molin  à  vent,  4  solz; 

[vo] 

A  lui,  pour  cinquante  vierkin  naglen  et  encores  25  vierkin  naglen,  12  solz; 

A  lui,  pour  cinquante  penninc  naglen  et  cinquante  vierkin  naglen  emploiez  au 
pont  empres  Zwalus,  6  solz; 

A  lui,  pour  150  penninc  naglen  emploiez  à  la  parroit  du  molin  à  eaue,  12  solz; 

A  lui,  pour  150  penninc  naglen  emploiez  au  pont  empres  Boesers,  12  solz; 

A  lui,  pour  38  vierkin  naglen,  6  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  cinquante  vierkin  naglen,  cinquante  penninc  naglen  et  cinquante 
mite  naglen  emploiez  au  long  pont,   14  solz; 

A  lui,  pour  8  loiens,  chacun  d'un  pié  de  long,  emploie  ou  wintgat,  36  solz; 

A  lui,  pour  cent  penninc  naglen  emploiez  au  pont  à  Bavecove,  8  solz; 

A  lui,  pour  cinq  crammen  et  deux  anckers,  qui  pesoient  neuf  livres,  emploiez 
audit  wintgat,    monte    12    solz; 

A  lui,  pour  9  livres  de  claux  appeliez  hurtre  naglen  emploiez  à  la  verge,  12  solz; 

A  lui,  pour  200  mite  naglen  emploiez  à  la  verge  du  molin  à  eaue,  8  solz; 

A  lui,  pour  6  loiens,  de  6  piez  de  long,  emploiez  à  la  verge  du  molin  à  eaue,  40  solz; 

A  lui,  pour  200  mite  naglen  emploiez  à  la  nef,  8  solz; 

A  lui,  pour  cinquante  vierkin  naglen  emploiez  au  waterwiel,  12  deniers; 

A  lui,  pour  huit  kerten  et  le  hoenkin  ferrez  de  la  rueve  derrière  pesans  quarante 
cinq  livres  et  demie,  monte  3  livres  8  deniers; 

A  lui,  pour  3  livres  de  doux  appeliez  brug  naglen,  emploiez  aux  degrez  du 
molin,  4  solz; 

A  lui,  pour  4  bouten  et  iceulx  avec  quatre  vingherlinghe,  quatre  sluutsels  et 
deux  hoghen  et  haces  emploiez  au  gouvernai  de  ladicte  nef,  tout  pesant  24  livres  et 
demie,  monte  22  solz  8  deniers; 

A  lui,  pour  faire  reswisier  et  racerer  les  marteaux  et  poinçons  desdiz  maçons, 
pour  ce  12  solz; 

Montent  toutes  ces  parties  ensemble  à  la  somme  de  quatre  cens  quarante  deux 
livres  douze  solz  silz  deniers  parisiz  vielle  feble  monnoie  de  Flandres,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Piètre  Le  Mach  et  Zoetart  Van 
den  Dale,  hommes  de  fief  de  mondit  seigneur,  Jaques  de  Lichtervelde  et  Gilles 
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Pipe,  commis  quant  à  Jaques  et  Gilles  par  ledit  receveur  à  veoir,  visiter,  marchant 
der  et  certiffier  les  ouvrages  nécessaires  estre  fais  aux  molins  à  eaue  et  à  vent,  pons, 
escluses,  wintgat  et  autres  ediffices  de  mondit  seigneur  audit  lieu  de  Harlebeke, 
faicte  et  donnée  soubz  leurs  seaulx  le  xxiiiie  jour  d'octobre  l'an  Mccccxvii,  escripte 
au  bout  d'un  roole  en  [parchemin]  ouquel  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers 
sont  tout  au  long  declairees,  contenant  quictance  des  personnes  et  pour  les  sommes 
sur  euLx  et  chacun  d'euLx  en  icellui  speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cer- 
tifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz  442  Uvres  12  solz  6  deniers  parisiz  dicte 
vielle  monnoie,  valent  monnoie  de  ce  compte 387  1.  5  s.  11  d.  poit. 

[fol.    VIII''''  v] 

AuXDis  mohns,  pons,  escluses  et  autres  ediffices  audit  Harlebeque,  depuis  la  mi 
aoust  l'an  mil  ccccxvii  jusques  au  mi  février  ensivant  : 

A  Jehan  Rose,  maistre  charpentier  de  monseigneur  audit  Harlebeke,  auquel 
Jaque  de  Lichtervelde  et  Gille  Pipe,  commis  à  veoir  et  visiter  les  ouvraiges  dudi 
Harlebeque,  de  l'ad\'is  et  consentement  de  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur,  et  de 
Roland  Dubois,  contrerolleur  de  Flandres,  a  esté  marchandé  de  faire  asseoir, 
reparer  et  renforcier  les  deux  pons  audit  Harlebeque,  en  la  forme  et  manière  et 
par  les  condicions  cy  après  deciairez,  pour  lesquelz  l'en  avoit  ja  paravant  encora- 
mencié  à  ouvrer  et  charpenter,  ainsi  que  de  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  une 
certifficacion  d'ouvraiges  fais  audit  avoir  de  Harlebeque,  fenissant  au  jour  de  la 
Chandeleur  l'an  mil  cccc  et  dix  sept  dessus  dit,  et  s'ensuit  la  manière  dudit 
marchié  :  premièrement  a  esté  marchandé  en  tasche  audit  Jehan  Rose  de  mectre 
et  asseoir  ou  grant  pont  de  la  Lijs  estant  derrière  l'ostel  de  Gilles  Pipe  14  sommiers 
et  vint  huit  pillos  ou  lieu  d'autres  qui  estoient  tous  pourris  et  de  iceulx  qui  pouriz 
estoient  oster  et  les  nouveaux  pillos  fichier  et  frapper  ens,  chacun  12  piez  de 
parfont,  et  les  lier  aussi  chacun  de  quatre  bons  liens  en  manière  de  braquons, 
et  tout  ledit  pont,  qui  est  deux  cens  et  cinquante  piez  de  long  et  14  piez  de  large, 
couvrir  de  bonnes  planches,  et  avecques  ce  de,  aux  deux  costez  dudit  pont,  faire 
bonnes  appoyelles  hottees,  tout  de  tel  bois  que  livré  lui  seroit,  et  a  esté  aux  des- 
pens  de  monseigneur  sur  ledit  ouvraige,  et  à  ce  livrer  et  faire  ou  faire  faire  à  ses 
despens,  tout  l'ouvraige  y  appartenans  tant  de  son  mestier  comme  des  soyeurs 
d'aix  et  autrement,  excepté  tant  seulement  la  ferronnerie  qui  se  doit  prendre  et 
paier  aux  despens  de  monseigneur;  item,  pareillement  a  esté  marchandé  à  lui  de 
faire  tout  de  nouvel  et  drecier,  estançonner  et  parfaire  un  nouvel  pont  ou  lieu 
d'un  autre  qui  souloit  estre  devant  le  moHn  à  eaue  sur  la  Lijs  audit  Harlebeke, 
lequel  estoit  tout  pourry  et  aie  à  ruyne,  et  de  icellui  faire  de  cent  et  cinquante  piez 
de  long  et  large  de  14  piez,  de  y  mectre  et  estançonner  dLx  sommiers  et  vint 
pillos  et  chacun  sommier  lier  de  trois  braquons,  et  lesdiz  pillos  qui  sont  long 
31  piez,  et  aussi  sont  les  28  cy  dessus  qui  sont  long  36  piez,  fraper  en  terre  chacun 
12  piez  parfont  du  moins,  et  dudit  pont  couvrir  tout  de  bonnes  planches  de 
14  piez  de  long,  et  à  icellui  puet  faire  de  deux  costez  bonnes  appoielles  bottées 
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et  à  ce  livrer,  faire  et  faire  faire  et  livrer  à  ses  despens  comme  dessus  tout  l'ouvraige 
de  charpentaige,  soyeurs  d'aix  et  autres  qu'il  appartendra,  excepté  le  ferraille 
tant  seulement,  pourveu  que  on  lui  doit  livrer  [v°]  comme  dit  est  tout  le  bois  qui 
entrera  et  sera  nécessaire  à  icellui  pont  devant  le  mesme  pont  et  tout  ce  que  dit 
est  pour  la  somme  de  vint  six  livres  de  gros  vielle  monnoie  de  Flandres,  qui 
valent  à  livres  parisiz  312  livres; 

Au  dessus  dit  Jehan  Rose,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  en  la 
derreniere  sepmaine  d'aoust  oudit  an  cccc  et  dix  sept  pour  appointier  bois  à 
mettre  ens  le  pierre  du  molin  à  eaue,  et  pour  le  steenbedde  renforcier  et 
asseurer,  et  avoir  fait  5  alpen  ou  pignes  à  la  roe  dudit  molin  par  l'espace  de  six 
jours,  à  7  gros  le  jour,  sont  42  solz; 

A  Woutre  Rose,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  avecques  ledit  Jehan  Rose  à 
faire  ce  que  dessus  est  dit,  où  il  vaqua  par  6  jours,  à  7  solz  par  jour,  sont  42  solz; 

A  Meeukin  Rose,  qui  vaqua  en  faisant  ledit  ouvrage  et  à  mectre  ens  une  nou- 
velle pierre  au  moUn  d'eaue,  y  asseoir  un  nouvel  steenbloc  et  une  nouvelle  boiste  à 
ladicte  pierre  servant,  pour  le  viez  fer  mectre  hors  et  mectre  un  nouvel  ens,  et  un 
sciveloop  mectre  ens,  faire  une  boiste  et  le  camwiel  renforcer  et  rasseurer,  et  le 
harnois  remectre  à  point,  et  le  molin  à  eaue  remettre  en  estât  de  moldre,  par 
l'espace  de  12  jours,  à  cinq  gros  le  jour,  sont  60  solz; 

A  Hannequin  Rose,  pour  avoir  aidié  le  dessus  dit  Jehan  Rose  par  12  journées 
oudit  mois  à  faire  ledit  ouvrage,  au  pris  de  cinq  solz  pour  jour,  sont  60  solz; 

A  Woutre  Rose,  pour  ou  mois  de  septembre  oudit  an  avoir  aidié  à  charger  les 
testes  et  pillos  du  pont,  qui  furent  amenez  sur  le  pont,  ouquel  ouvrage  ledit 
Woutre  vaqua  par  l'espace  de  cinq  jours,  au  pris  de  7  gros  par  jour,  sont  35  solz; 

Audit  Meeukin  Rose,  pour  à  ce  que  dit  est  avoir  semblablement  aidié,  où  il 
vaqua  par  cinq  journées,  audit  pris  de  5  solz  pour  jour,  sont  25  solz; 

Audit  Hannequin  Rose,  pour  semblablement  avoir  vaquié  en  faisant  et  aidant 
à  faire  ledit  ouvrage,  où  il  vaqua  par  ledit  temps,  pour  ce  25  solz; 

A  Jehan  Rose,  pour  ou  mois  d'octobre  avoir  vaquié  en  chargeant  certaine 
quantité  de  bois  qui  estoit  en  la  parroisse  de  Harlebeque,  et  fu  amené  sur 
l'espoye  audit  lieu  de  Harlebeque,  où  il  vaqua  un  jour,  pour  ce  7  solz; 

A  Meukin  Rose,  pour  avoir  aidié  audit  Jehan  Rose  à  chargier  ledit  bois  par  ung 
jour,  pour  ce  5  solz; 

A  Hannequin  Rose,  pour  y  pareillement  avoir  vaquié  par  un  jour,  pour  ce  5  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  par  quatre  jours  en  la  première  sepmaine 
dudit  mois  d'octobre  à  taillier  et  charpenter  fresnes  à  faire  perches  pour  l'espoye, 
et  aussi  pour  esquarer  hommeaux  à  faire  les  aix  de  ladicte  espoye  et  pluseurs 
grans  chevilles  servans  à  ladicte  espoye,  à  7  solz  par  jour,  sont  28  solz; 

A  Wouter  Rose,  pour  pareillement  avoir  aidié  à  faire  ledit  ouvraige  par  ledit 
temps  audit  pris  de  7  solz  le  jour,  sont  28  solz; 
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Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  de  novembre  par  l'espace  de  18 
[fol.  viii'"'vi]  jours  à  faire  un  nouvel  scijfloop  pour  le  molin  d'eaue  et  pour  appa- 
reilUer  et  charpenter  perches  et  planches  pour  l'espoie  et  bois  de  mesplier,  et 
pour  mectre  quatre  alpen  à  la  roe  du  molin  à  eaue  renforcier,  et  pour  reclauer 
perches  et  aisselles  de  l'espoye  au  pris  de  7  solz  pour  jour,  sont  6  livres  6  solz; 

Audit  Wouter  Rose,  pour  avoir  aidié  à  charpenter  oudit  ouvrage  par  18  jours, 
audit  pris  de  7  solz  le  jour,  sont  6  livres  6  solz; 

A  Meeukin  Rose,  pour  avoir  aidié  par  cinq  journées  ou  mesme  mois  à  chargier 
chesnes  à  Muelembeque,  et  iceulx  avoir  esbranchié  et  lyé  sur  un  quar,  au  pris 
de  cinq  solz  pour  jour,  sont  25  solz; 

A  Mannequin  Rose,  pour  semblablement  avoir  vaquié  à  faire  ce  que  dit  est, 
par  cinq  journées,  au  pris  de  cinq  solz  pour  jour,  sont  25  solz; 

A  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  de  décembre  par  24  journées  entières 
à  estoffer  le  wintgat  de  perches  et  aisselles,  et  pour  faire  sur  ledit  wintgat  une  nou- 
velle planche  et  pour  renforcier  les  corbeaux,  et  aussi  pour  atachier  6  alpen  à  la 
roe  dudit  molin  à  eaue;  item,  pour  faire  une  nouvelle  boiste  et  pour  faire  des 
quevilles,  et  avec  ce  pour  faire  pinnes  servans  à  icellui  molin,  et  aussi  pour  soyer 
perches  servans  à  ladicte  espoye,  et  pour  appareillier  planques  pour  icelle  espoye, 
et  pour  de  ce  restoffer  le  trou  et  recouvrir  le  mur  de  ladicte  espoye  pour  la  seurté 
d'icellui  mur  et  espoye,  et  avoir  mis  un  corbel  à  l'encontre  du  postel  de  ladicte 
espoye,  au  pris  de  7  solz  pour  jour,  sont  8  livres  8  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  de  janvier  par  24  journées  à  faire 
une  neufve  boiste,  pour  oster  la  vieze  et  pour  y  mettre  icelle  nouvelle  boiste,  et  la 
vieze  roe  oster,  et  pour  les  grans  fers  mettre  hors  et  ens,  et  pour  mettre  un  nouvel 
roet,  pour  clauer  6  alpen  à  la  roe  dudit  molin  à  eaue,  et  pour  ledit  roet  mettre  à 
cours,  et  pour  la  roe  de  l'eaue  ravoier  et  pour  racourchier  et  taiUier  aisselles  pour 
faire  perches  pour  l'espoye  et  le  wintgat,  et  pour  taillier  lesdictes  perches  pour 
ladicte  espoye,  et  aussi  faire  quevilles  servans  à  ladicte  espoye,  à  7  solz  pour  jour, 
sont  8  livres  8  solz; 

A  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  de  février  par  l'espace  de  12  journées 
à  taiUier  et  racourchier  chaulx,  pour  faire  gaines  pour  le  molin  à  vent,  et  pour 
appareillier  un  nouvel  sciveloop  pour  molin  à  eaue,  et  pour  arondir  le  roet  et 
pour  appareillier  les  fusées  et  autres  menuz  ouvraiges,  au  pris  de  sept  solz  pour 
jour,  sont   4   livres   4   solz; 

A  Wouter  Rose,  pour  avoir  charpenté  avecques  ledit  Jehan  Rose  à  faire  les 
ouvrages  dessus  dis  par  les  mois  de  décembre,  janvier  et  février  devant  diz,  où  il  a 
séjourné  par  l'espace  de  28  jours,  audit  pris  de  7  solz  le  jour,  sont  9  livres  16  solz; 

Soyeurs  d'aix 

A  Gilles  Stoghe,  pour  avoir  soyé  par  7  journées  ou  mois  d'aoust  perches  servans 
[v"]  à  l'espove,  et  aussi  pour  soyer  autres  bois  pour  remettre  la  pierre  ou  molin 
d'eaue,  au  pris  de  10  solz  pour  jour,  sont  3  livres  10  solz; 
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A  lui  et  son  compaignon,  pour  avoir  soyé  ou  mois  de  septembre  par  deux 
journées  et  demie  aisselles  pour  faire  gainnes  pour  ledit  molin  à  vent,  au  pris  de 
dix  solz   pour   jour,    sont    25    solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  avoir  soyé  aisselles  d'espoye  pour  le  wintgat 
ou  mois  d'octobre,  où  ils  vaquèrent  par  quatre  journées  au  pris  de  10  solz  parisiz 
le  jour,    sont   40   solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  avoir  soyé,  par  trois  journées  et  demye,  alpes 
servans  à  la  grant  roc  du  molin  audit  pris  de  10  solz  le  jour,  35  solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  avoir  soyé  par  7  journées  et  demie  ou  mois 
de  décembre  pillos,  fusées  et  lyens  à  couvrir  le  mur  de  l'espoye,  pour  la  doubte 
des  nefz,  et  pour  soyer  stutterUnghes  pour  la  grant  roe  du  molin  à  eaue,  audit 
pris  de  10  solz  par  jour,  sont  3  livres  10  soLz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  ou  mois  de  janver  avoir  soyé  850  aisselles  pour 
de  nouvel  restofifer  lesdis  deux  traux  de  l'espoye,  au  pris  de  neuf  soLz  le  cent, 
sont  3  livres   16  solz  6  deniers; 

A  lui  encores  et  sondit  compaignon,  pour  oudit  mois  de  janvier  avoir  soyé  bois 
en  quatre  pièces  pour  de  ce  faire  perches  à  mectre  au  wintgat,  et  aussi  aisselles  à 
refaire  le  planchier  dudit  molin  à  eaue  et  du  molin  à  vent,  à  quoy  ilz  besoingnerent 
par  cinq  jours,  audit  pris  de  dix  solz  le  jour,  sont  pour  eulx  deux  50  solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  avoir  encores  soyé,  par  dix  journées  et  demie, 
alpes  à  l'espoye  de  l'eaue,  et  aussi  pour  perches  servans  ou  trau,  et  aussi  pour 
l'autre  espoye,  audit  pris  de  10  solz  pour  jour,  sont  <  6  livres  10  solz  >  5  livres 
5  solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  avoir  soyé  par  quatre  journées  ou  mois  de 
février  gaines  servans  audit  molin  à  vent,  et  aussi  stutteriinghen  et  alpes  servans 
à  la  roe,  audit  pris  de  10  solz  pour  jour,  sont  40  solz; 

Ferronnerie 

A  Gille  de  Le  Wedaghe,  pour  avoir  livré  les  parties  qui  s'ensivent  par  tout  ledit 
temps,  et  premiers,  pour  70  livres  de  claux  appeliez  brugghe  naglen,  250  claux 
appeliez  vierkins  naglen,  200  d'autres  grans  claux  appeliez  brughe  naglen,  vint 
huit  livres  de  doux  appeliez  brughe  naglen,  aveuc  quatre  grans  crampons,  seize 
livres  et  demie  d'autres  grans  doux,  150  doux  appeliez  vierkin  nagles  et  52  livres 
de  doux  appeliez  brughe  naglen,  pour  toutes  lesdictes  parties  converties  et  em- 
ploiees  au  pont  que  l'on  a  de  nouvel  fait  sur  la  Lijs,  la  somme  de  15  livres  3  solz; 

A  lui,  pour  vint  cinq  doux  appeliez  penninc  naglen,  et  25  autres  doux 
appeliez  [fol.  viii'"^vii]  mite  naglen,  huit  bendes  de  fer  de  24  piez  de  long,  25  doux 
nommez  penninc  naglen,  100  claux  appeliez  mite  naglen,  et  100  autres  claux 
appeliez  penninc  naglen,  tout  emploie  au  moUn  à  eaue  et  au  lit  de  pierre  qui  y  a 
esté  fait,  pour  ces  parties  49  solz; 

A  lui  encores,  pour  25  claux  appeliez  mite  naglen  emploiez  au  werchuus  dudit 
Harlebeke,  demi  cent  d'autres  doux  appeliez  vierkin  naglen,  et  50  autres  claux 
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appeliez  penninc  naglen,  et  ces  deux  parties  emploiez  aus  planches  de  wintgat, 
quatre  ankeis  et  deux  crampons  pesans  31  livres  et  demie,  100  claux  appeliez 
penninc  naglen,  et  cinquante  autres  doux  appeliez  mite  naglen,  lesquelles  parties 
ont  esté  emploiees  à  ladicte  espoye,  cinquante  autres  claux  appeliez  penninc 
naglen  et  vint  cinq  autres  doux  appeliez  mite  naglen,  emploiez  comme  dessus, 
pour  ce  70  solz; 


Manouvriers,  et  autres  parties  et  ouvrages 

A  Daniel  de  Goudsmet,  pour  avoir  ouvré  par  cinq  journées  à  amener  sur  son 
char  et  à  deux  chevaulx  lesdiz  pillos,  sommiers  et  planches  pour  les  pons,  et  aussi 
à  faire  autres  menuz  ouvraiges  et  corrovees  à  amener  bois  sur  l'ouvrage  dessus 
dit,  à  dix  huit  solz  parisiz  par  jour,  sont  4  livres  10  solz; 

A  lui,  pour  avoir  amené  par  deux  journées  et  demie  de  l'ostel  de  Roeger 
Boengoet  hommeaux  pour  faire  le  slyboom,  et  bois  à  faire  des  appoyelles  servans 
au  neuf  pont,  au  pris  de  18  solz  parisiz  pour  jour,  sont  45  solz; 

A  lui,  pour  avoir  amené  à  six  chevaulx  de  Muelembeke  à  Harlebeke  jusques 
sur  ledit  ouvraige,  un  chesne,  au  pris  de  dix  huit  solz  pour  chacune  couple  de 
chevaulx  le  jour,  sont  54  solz; 

A  lui,  pour  avoir  amené  par  un  jour  pluseurs  fresncs  de  l'ostel  de  Roeger 
Boengoet  jusques  oudit  ouvraige  pour  faire  perches  servans  à  l'espoye,  audit 
pris  de  dix  huit  solz,  pour  ce  18  solz; 

A  Clais  Zwalue,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix 
sept  par  dix  huit  journées  et  demie  à  abatre  sauLx,  et  pour  refaire  et  reparer  le 
chemin  entre  lesdiz  deux  pons,  au  pris  de  4  solz  par  jour,  34  solz; 

A  lui,  pour  avoir  ouvré  oudit  mois  par  six  jours  et  demi  à  aidier  à  charger  les 
testes  et  pillos,  pour  iceulx  mener  empres  le  pont,  et  aussi  pour  avoir  aidié  à 
charger  bois  qui  estoit  sur  l'avoir  de  Roeger  Boingoet,  à  4  solz  parisiz  pour 
jour,  sont  26  solz; 

A  lui,  pour  avoir  chargié  ou  mois  d'octobre  par  cinq  journées  chesnes  à 
Meulembeque,  audit  pris  de  quatre  solz  pour  jour,  sont  20  solz; 

A  lui,  pour  avoir  ouvré  par  ung  jour  à  reparer  le  chemin  dessus  les  estaquiits 
dudit  Harlebeke,  4  solz; 

A  un  nommé  Le  Veneur,  pour  les  despens  de  bouche  faiz  en  son  hostel  par  [v°] 
pluseurs  personnes  de  la  parroisse  de  Harlebeque  qui,  à  tout  leurs  chars  et  chevaulx 
de  Harlebeque  alerent  quérir  à  l'ostel  et  avoir  de  Roeger  Boengoet  certain  bois 
amené  audit  Harlebeke  ou  mois  d'octobre  ccccxvii,  pour  emploier  au  molin  à 
eaue  dudit  lieu,  48  solz; 

A  Katherine  de  La  Planche,  pour  les  despens  de  bouche  fais  par  pluseurs 
autres  personnes  de  la  parroisse  de  Muelembeque,  pour  aussi  à  tout  leur  chars  et 
chevaulx  avoir  amené  d'ilec  pluseurs  chesnes  à  Harlebeque  oudit  mois  d'octobre 
Tan  mil  cccc  et  dix  sept,  3  livres  17  solz; 
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Au  dessus  nommé  Le  Veneur,  pour  les  despens  de  bouche  de  pluseurs  autres 
personnes  des  parroisses  d'Englemoustier  et  de  Rosebeke,  pour  oudit  mois  avoir 
amené  dudit  Meulembeke  et  de  l'avoir  de  Roeger  Boingoet  de  et  sur  leurs  chars 
et  chevaulx  certains  chesnes  et  autres  bois  audit  Harlebeke,  pour  le  convertir 
et  emploier  au  long  pont  de  la  Lijs  dudit  Harlebeke,  4  hvres  17  solz; 

A  Olivier  Helbusch,  pour  les  despens  de  bouche  de  pluseurs  autres  personnes 
qui  chargierent   ledit   bois   à   Meulembeke,    dispensé   37   solz; 

Au  coustre  de  l'église  parroischiale  de  Mousqueron,  pour  deux  voitures  et  demie 
de  bois  de  mesplier  de  lui  prins  et  achaté  pour  convertir  en  la  reparacion  des  roes 
desdiz  molins  de  Harlebeke  toutes  fois  que  mestier  en  seroit,  par  marchié  à  lui 
fait  5  livres  8  solz; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  dessus  dictes,  quatre  cens  cinquante  une 
livre  six  solz  six  deniers  parisiz  vieze  et  feble  monnoie  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert 
plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Symon  Carette,  bailli  de  Harlebeke, 
Pierre  de  Maech  et  Zoetart  Van  den  Dale,  hommes  de  fief  de  mondit  seigneur. 
Jaque  de  Lichtervelde  et  Gille  Pipe,  commis  à  faire  faire,  veoir  et  visiter  et  certiffier 
les  ouvrages  nécessaires  estre  fais  à  l'avoir  dudit  Harlebeke,  faicte  et  donnée 
audit  Harlebeke  le  xxiiii^  jour  de  septembre  ccccxviii,  escripte  au  bout  d'un 
rôle  de  parchemin  où  toutes  les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  au  long  declai- 
rees,  contenant  quictance  des  personnes  dénommées  en  icelui  rôle  et  pour  les 
sommes  sur  eulx  et  chacun  d'eulx  speciffiees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cy 
rendue  à  court,  lesdiz  451  livres  6  solz  6  deniers  parisiz  dicte  vielle  monnoie, 
qui  font  monnoie  de  ce  compte 397  1.  18  s.  2  d.  poit. 

9717.  AuxDis  molins,  pons,  espoyes,  vvdntgat  et  autres  parties  audit  Harlebeque  depuis 
la  mi  février  ccccxvii  jusques  à  la  mi  aoust  mccccxviii. 

Et  premièrement 

Achat  de  bois  et  charpentage 

A  Guillaume  de  Le  Dale,  demeurant  à  Oostrosebeke,  pour  l'achat  et  délivrance 
de  quatre  [fol  viii''-^viii]  grans  chesnes  dont  l'en  a  fait  les  appoyelles  du  grant 
pont  de  la  Lijs,  par  marchié  à  lui  fait  en  tasche,  parmi  25  solz  qui  par  les  charetons 
dudit  heu  et  autres  personnes  qui  aidierent  à  les  chargier  et  mener  d'ilec  jusques 
sur  l'ouvraige  dudit  pont  à  Harlebeke,  la  somme  de  10  livres  12  deniers; 

A  Jehan  Rose,  maistre  charpentier  de  monseigneur  audit  Haerlebeke,  pour  avoir 
ouvré  de  son  mestier  ou  mois  de  février  oudit  an  par  12  journées,  pour  appointier 
perches  et  aisselles  pour  estoffer  le  vrintgat  d'icelles  perches  et  aisselles,  et  pour 
avoir  refait  le  pont  empres  Boesers,  et  pour  faire  chevilles  pour  l'espoye,  et  pour 
quatre  alpes  asseoir  à  la  roe  du  moUn  à  eaue,  à  sept  solz  le  jour,  sont  4  Uvres  4  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  qui  vaqua  ou  mois  de  mars  par  24  journées  en  faisant  cent 
et  Tint  grosses  chevilles  pour  convertir  en  la  roe  du  molin  à  eaue,  et  pour  avoir 
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fait  de  nouvel  un  roet,  un  nouvel  hamois  et  une  boiste,  tout  servant  audit  molin  à 
eaue,  et  pour  ravoier  la  roe  du  molin  à  vent,  et  aussi  ravoier  la  roe  que  l'en  appelle 
en  flamenc  camwiel  dudit  molin  à  vent,  et  pour  avoir  refait  les  degrez  dudit  molin 
à  vent,  et  aussi  pour  refaire  le  pontel  ilec  sur  le  wintgat,  à  7  solz  le  jour,  sont 
8  livres  8  solz; 

A  Meeukin  Rose,  lequel  ayda  ledit  Jehan  Rose  de  son  mestier  ou  mesme  mois 
par  12  jours  oudit  ouvraige,  à  5  solz  parisLz  le  jour,  sont  3  livres; 

Audit  Jehan  Rose,  qui  vaqua  ou  mois  d'avril  ensivant  par  24  journées  pour  avoir 
chargié  aucuns  bois  sur  l'avoir  de  Roeger  Boengoet  en  la  parroisse  de  Harle- 
beque,  lequel  bois  fu  amené  sur  la  place  devant  lesdiz  molins  à  eaue  et  icellui 
racourchié,  et  aussi  aucuns  bois  avoir  osté  hors  d'un  fossé,  lequel  fu  emploie  au 
long  pont  de  la  Lijs,  et  avoir  restoupé  le  trau  de  l'espoie  de  perches  et  d'aisselles, 
et  pour  sept  pinnes,  que  l'en  appelle  en  flamenc  boetcammen,  pour  iceulx  mectre 
et  asseoir  en  icelui  camwiel  dudit  mohn  à  eaue,  et  pour  six  alpen  mis  ou  roet  de 
l'eaue,  à  sept  solz  le  jour,  sont  8  livres  8  solz; 

A  Meeukin  Rose,  qui  oudit  mois  aida  ledit  Jehan  Rose  à  chargier  ledit  bois 
par  12  journées,  et  icellui  tiré  hors  des  fossez  de  l'avoir  Roeger  Boingoet,  et 
à  le  amener  à  la  place  où  il  appartenoit  et  faire  les  autres  ouvraiges  dessus  diz,  à 
cinq  solz  le  jour,  sont  3  hvres; 

A  Mannequin  Rose,  qui  aussi  aida  en  icellui  mois  ledit  Jehan  Rose  à  charger 
ledit  bois,  et  tiré  hors  des  fossez  comme  dessus  de  l'avoir  Roeger  Baingoet,  et 
faire  les  autres  choses  dessus  dictes  par  l'espace  de  12  journées,  à  cinq  solz  le 
jour,  sont  3  livres; 

Au  dessus  nommé  Jehan  Rose,  pour  avoir  ouvré  ou  mois  de  may  de  sondit 
mestier  de  charpenterie  l'espace  de  24  journées,  de  avoir  apresté  [v°]  et  appareilhé 
alpen  pour  le  roe  du  molin  d'eaue,  et  ladicte  roe  renforchier  et  ravoier,  et  y  mis  des 
nouveaux  boujons,  et  pour  mettre  ens  5  alpen  en  ladicte  roe  du  molin  d'eaue,  et 
pour  ladicte  roe  ravoier,  que  l'en  appelle  camwiel,  et  icellui  mettre  à  point,  et  le 
petit  roet  ravoier  et  y  mis  une  nouvelle  boiste,  et  avec  ce  avoir  mis  et  assiz  huit 
boetcammen  oudit  camwiel  dudit  moUn  à  eaue,  à  7  solz  le  jour,  sont  8  hvres 
8  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  qui  ou  mois  de  juing  vaqua  par  24  journées  pour  avoir 
tiré  et  remis  aucuns  bois  qui  maisement  gisoient  à  Puthem,  et  aucuns  autres  bois 
avoir  chargiez  du  lieu  où  ilz  gisoient  devant  l'espoie  et  les  transporter  jusques  au 
long  pont  de  la  Lijs  pour  icellui  refaire  là  où  besoing  et  neccessité  estoit,  et  pour 
avoir  chargié  aucuns  chesnes  à  Puthem,  qui  furent  amenez  sur  le  pont  de 
Harlebeke,  au  pris  de  7  solz  le  jour,  sont  8  hvres  8  solz; 

A  Meeukin  Rose,  lequel  en  icellui  mois  aida  ledit  Jehan  Rose  à  charger  ledit 
bois  de  devant  l'espoye  et  aida  à  tirer  autre  bois  hors  des  fossez  audit  lieu  de 
Puthem,  du  heu  où  ilz  gisoient,  et  aussi  y  avoir  aidié  à  charger  aucuns  chesnes 
qui  furent  amenez  audit  Harlebeke  sur  le  pont,  où  il  vaqua  par  12  jours,  à  5  solz 
pour  jour,  sont  3  hvres; 
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A  Hannequin  Rose,  qui  oudit  mois  de  juing  aida  à  charger  ledit  bois  avec 
ledit  Jehan  Rose  et  icelui  bois  tirer  hors  des  fessez,  qui  furent  chargez  et  menez 
comme  dessus,  où  il  vaqua  par  12  jours,  à  5  solz  parisiz  le  jour,  sont  3  livres; 

A  Gilles  Stoghe  et  Jehan  Van  den  Bosche,  qui  semblablement  aidierent  ledit 
Jehan  Rose  audit  lieu  de  Puthem  à  chargier  ledit  bois,  oîi  ilz  vaquèrent  par  un 
jour  et  demi  en  icellui  mois,  chacun  à  4  solz  par  jour,  sont  12  solz; 

Audit  Jehan  Rose,  qui  ou  mois  de  juillet  vaqua  par  24  journées  à  appareillier 
bois  pour  en  renforcer  le  steenbedde  et  à  faire  un  nouvel  peulewe  à  mettre 
desoubz  l'asse,  sur  quoy  icelle  basse  se  tourne,  et  pour  avoir  mis  un  nouvel 
harnois  ou  camwiel  dudit  moUn  à  eaue  et  un  novel  roet  mettre  ens,  et  le  viez  fer 
oster  dudit  roet  et  y  mis  un  nouvel  fer  avec  une  nouvelle  boiste,  et  la  roe  dudit 
mohn  mectre  à  cours  et  avoyer  pour  mouldre,  à  7  solz  le  jour,  sont  8  Uvres  8  solz; 

A  Meeukin  Rose,  lequel  en  icelui  mois  aida  ledit  Jehan  Rose  à  faire  et  mettre 
à  point  ledit  mohn  d'eaue,  et  faire  les  autres  choses  dessus  dictes,  où  il  vaqua  par 
6  jours  à  cinq  solz  le  jour,  sont  30  solz; 

Soyeurs  d'aix 

A  Gillis  Stoghe  et  son  compaignon,  soyeurs  d'aix,  pour  avoir  soyé  ou  mois 
d'avril  par  deux  journées  et  demie  bois  pour  faire  stutteriinghe  pour  le  roet  du 
mohn  à  eaue,  à  dix  solz  parisiz  eubî  deux  par  jour,  sont  25  solz; 

[fol.  viii^^'^ix] 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  avoir  soyé  ou  mois  de  may  par  trois 
journées  et  demie  bois  pour  faire  gainnes  et  zoomen  pour  le  mohn  à  vent  audit 
pris  de  10  solz  eulx  deux  pour  jour,  sont  35  solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  ou  mois  de  juing  avoir  soyé  par  3  journées 
bois  pour  perches  pour  l'espoye,  audit  pris  de  10  solz  le  jour,  sont  30  solz; 

A  lui  et  sondit  compaignon,  pour  ou  mois  de  juillet  avoir  soyé  quatre  cens  et 
demi  d'aisselles  pour  l'espoye,  à  9  solz  le  cent,  pour  ce  40  solz  6  deniers; 

A  lui  encores  et  sondit  compaignon,  pour  oudit  mois  de  juillet  avoir  soyé 
par  un  jour  et  demi  alpen  pour  la  roe  du  molin  à  eaue,  pour  ce  15  solz; 

Manouvriers  et  autres  parties  de  despens 

A  Daniel  de  Goudsmet,  pour  avoir  chargié  sur  son  char  et  amené  de  la  parroisse 
de  Puthem  le  bois  dont  l'en  fist  l'engin  qu'il  failoit  avoir  pour  frapper  ens  les 
pilles  dudit  grant  pont  de  la  Lijs,  et  peur  faire  les  testes  et  pilles  pour  icellui 
pont  avec  croisiues  et  aisselles  de  pont,  et  pour  avoir  aie  à  l'avoir  de  Roegier 
Beingoet  pour  hommeaux,  et  aussi  pour  aisselles  pour  lesdiz  pons,  avec  aucuns 
sleyboemen  qui  tous  à  diverses  fois  furent  amenez  sur  ledit  pont,  où  il  vaqua 
par  six  journées,  à  18  gros  pour  chacun  jour,  5  livres  8  solz; 
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A  Roegier  de  Reepere,  cordier,  pour  avoir  fait  et  ouvré  de  son  mestier  aucuns 
cables  de  chanvre  pour  tirer  aucuns  bois  hors  des  fossez  qui  gisoient  à  l'avoir  de 
Roegier  Boengoet,  et  pour  iceuLx  cables  pareillement  avoir  emploiez  partout  sur 
l'ouvraige  et  du  petit  pont  devant  le  molin,  ainsi  que  besoing  estoit,  et  aussi  pour 
avoir  fait  cordes  de  tille  enbesoingnié  oudit  ouvraige,  5  livres  12  solz; 

A  Leurens  van  Malbrouch,  pour  avoir  ouvré  aidié  à  tirer  et  chargier  de  l'avoir 
de  Roeger  Beingoet  les  arbres  et  bois  dont  l'en  fist  les  pillos  et  testes  pour  le 
grant  pont  de  la  Lijs  qui  furent  amenez  sur  ledit  pont,  où  il  vaqua  par  trois 
journées,  à  4  solz  pour  chacun  jour,  sont  12  solz; 

A  Haine  Van  den  Boome,  qui  aida  à  chargier  le  bois  desdiz  pillos  et  testes 
dudit  pont,  où  il  vaqua  par  trois  journées  audit  pris  de  4  solz  le  jour,  sont  12  solz; 

A  Willequin  Van  den  Gavre,  pour  aussi  pareillement  avoir  par  trois  jours 
vaquié  à  aidier  et  chargier  le  bois  dont  on  fist  lesdiz  pillos  et  testes,  audit  pris  de 
quatre  solz  le  jour,  sont  12  solz; 

A  Jaquemin  Beengoet,  qui  semblablement  aida  par  un  jour  à  chargier  bois 
pour  faire  lesdiz  pillos  et  testes,  audit  pris,  pour  ce  4  solz; 

A  Wulf  de  Huvelaere,  11  solz  parisiz  pour  avoir  fait  refaire  et  reparer  son 
char,  lequel  se  rompy  en  amenant  un  chesne  de  l'ostel  dudit  Roeger  sur  ledit 
ouvrage  et  demoura  à  Leenbrughe,  pour  ce  cy  lesdiz  11  solz; 

[vo] 

A  Jehan  de  Le  Helst,  pour  son  salaire  d'avoir  ouvré  et  fouy  ou  molin  d'eaue 
aucuns  fossez  et  iceulx  arrière  remplis,  où  il  vaqua  par  deux  journées  et  demie 
à  4  solz  le  jour,  sont  10  solz; 

A  Gilles  Stoghe  et  son  compaignon,  lesquelz  aidierent  à  chargier  certains  chesnes 
à  Puthem,  chacun  par  un  jour  et  demi  à  4  solz  chacun  par  jour,  sont  12  solz; 

A  Gherart  de  La  Folie,  lequel  refist  et  repara  aucunes  roes,  limons  et  asses  de 
chars  qui  rompirent  en  amenant  aucuns  chesnes  dudit  lieu  de  Puthem  jusques 
audit  Harlebeque,  18  solz; 

A  un  nommé  Le  Veneur,  pour  les  despens  de  bouche  fais  par  pluseurs  personnes 
des  parroisses  de  Puthem  et  d'Iseghem,  qui  à  tout  leurs  chars  et  chevaulx 
avoient  amenez  d'ilec  pluseurs  chesnes  audit  Harlebeque  pour  convertir  en 
l'ouvraige  dudit  grant  pont  de  la  Lijs,  7  Uvres  10  solz; 

Ferronnerie 

A  Gillis  Van  den  Weedaghe,  fevre,  demourant  à  Harlebeke,  pour  avoir  fait  et 
livré  les  parties  de  claux,  ferraille  et  autres  choses  qui  s'ensivent  au  molin  d'eaue 
dudit  Hariebeke  :  premiers,  pour  deux  bendes  de  fer,  dix  piez  de  long,  13  solz 
4  deniers  parisiz,  emploiez  à  la  roe  d'eaue  dudit  molin  ;  item,  pour  un  novel  scive- 
loop,  3  livres;  item,  pour  cinquante  claux  que  l'en  appelle  mite  naglen,  2  solz, 
emploiez  ou  molin  à  vent  ;  item,  pour  soixante  vierkins  naglen,  12  solz,  emploiez 
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ou  wintgat;  item,  pour  cent  doux  appeliez  penninc  naglen,  et  vint  cinq  vierkins 
naglen,  12  solz,  emploiez  es  estaquits;  item,  pour  un  ancre,  deux  crampons  et 
quatre  grans  doux  pesans  13  livres  et  demie,  18  solz;  item,  pour  24  grans  claux, 
32  solz;  item,  pour  cinquante  vierkins  naglen  et  cinquante  claux  appeliez  penninc 
naglen,  12  solz,  emploiez  ou  lit  de  la  pierre  dudit  moUn  à  eaue;  item,  pour  18 
livres  de  grans  doux  emploiez  aux  wegghes  et  à  l'asse  du  moUn  à  eaue,  24  solz; 
et  pour  cinquante  doux  appeliez  vierkins  naglen,  8  solz,  emploiez  aux  degrez 
dudit  molin  à  vent,  pour  ce  cy,  pour  toutes  ces  parties,  la  somme  de  9  livres 
13  solz  4  deniers; 

A  lui,  pour  8  livres  de  claux,  10  solz  8  deniers;  item,  pour  100  doux  appeliez 
vierkins  naglen,  16  solz;  item,  pour  300  doux  appeliez  penninc  naglen,  24  solz; 
item,  pour  cinquante  doux  appeliez  penninc  naglen  et  cinquante  autres  doux 
appeliez  mite  naglen,  6  solz;  item,  pour  100  doux  appeliez  vierkins  naglen,  et  cent 
doux  appeliez  penninc  naglen  24  solz;  item,  pour  9  livres  de  grans  doux,  12  solz; 
item  pour  cinquante  doux  appeliez  vierkins  naglen  et  50  autres  doux  appeliez 
penninc  naglen,  12  solz;  item,  pour  quatre  cens  et  cinquante  doux  appeliez  vierkins 
naglen,  3  livres  12  solz  ;  item,  pour  cent  et  vint  cinq  doux  appeliez  vierlcins  naglen, 

24  solz;  item,  pour  15  livres  de  grans  doux,  20  soLz;  item,  pour  29  livres  de  grans 
doux,  38  solz  8  deniers;  item,  pour  seize  livres  de  doux,  21  solz  8  deniers;  item, 
pour  100  doux  appeliez  mite  naglen,  4  solz;  item,  pour  cinquante  doux  [fol. 
viii^^x]  appeliez  vierkins  naghelen,  8  solz;  item,  pour  6  livres  de  grans  doux, 
8  solz;  item,  pour  29  livres  de  grans  doux,  38  solz  8  deniers;  item,  pour  9  Uvres 
d'autres  doux,  12  solz;  item,  pour  10  livres  et  demie  de  claux,  14  solz;  item,  pour 

25  doux  appeliez  mite  naglen,  12  deniers  ;  et  pour  cinquante  doux  appeliez  penninc 
naglen,  4  solz;  montent  toutes  lesdictes  parties  converties  et  emploiez  au  long 
pont  sur  la  Lijs,  la  somme  de  21  livres  14  sok; 

A  Jehan  Bonnebroque,  fevre,  demourant  à  Courtray,  pour  avoir  fait  tout  de 
neuf  un  nouvel  fer  de  molin,  et  le  viez  fer  de  raoUn  reparé,  restamé  et  reforgié 
pour  s'en  aidier  au  besoing,  et  fait  un  nouvel  fer  appelle  rijne,  tout  servant  au 
moUn  à  eau  dudit  lieu  de  Harlebeke,  par  marchié  à  lui  fait  en  tasche,  34  livres; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  dessus  declairees  à  la  somme  de  cent  soi- 
xante neuf  livres  dix  deniers  parisiz  vielle  et  feble  monnoie  de  Flandres,  ainsi 
qu'il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Symon  Carrette,  bailli  de 
Harlebeke,  Pierre  de  Maech  et  Zoetart  Van  den  Dale,  hommes  de  fief  de  mondit 
seigneur  de  sa  court  et  juridicion  dudit  Harlebeque,  Jaque  de  Lichtervelde  et  de 
Gille  Pipe,  commis  à  faire  faire  veoir,  visiter  et  certiffier  les  ouvraiges  nécessaires 
estre  fais  à  l'avoir  dudit  Harlebeque,  faitte  et  donnée  soubz  leurs  seaulx  le  derre- 
nier  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  escripte  au  bout  d'un  roole  de 
parchemin  où  toutes  les  personnes  et  sommes  de  deniers  sont  tout  au  long  declai- 
rees, contenant  quictance  des  personnes  dénommées  oudit  roole,  et  pour  les  som- 
mes sur  eulx  et  chacun  d'eulx  en  icelui  specifliees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
certifficacion  cy  rendue  à  court,  lesdiz  169  livres  10  deniers  parisiz  dicte  vielle 
feble  inonnoye,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 147  l.  18  s.  2  d.  ob.  poit. 
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9718.  AUDIT  MOLiN  à  eauc  audit  Harlebeque 

A  Jehan  Rose,  charpentier,  ouquel  a  esté  marchandé  en  tasche  par  ledit  receveur 
en  la  présence  de  maistre  Roland  du  Bois,  Symon  Carette,  bailli  dudit  Harlebeque, 
Gillis  Pipe,  demeurant  ilec,  et  Gautier  Poulain,  de  refaire,  charpenter  et  ediffier 
de  nouvel  les  membres  du  molin  à  eaue  audit  heu,  tout  à  ses  despens,  excepté 
que  on  lui  doit  livrer  tout  le  bois  et  fer  qui  y  appartendra  selon  la  forme  et  manière 
qui  s'ensivent  :  premiers,  qu'il  y  mettra  de  nouvel  4  plates  au  fons  de  10  piez 
de  long  et  deux  feheres  de  20  piez  de  long  et  16  paulx  d'espés  en  la  quarure; 
item,  sur  lesdictes  4  plates  mettra  8  posteaux  de  6  piez  de  long  et  16  poch  d'espés; 
item,  sur  lesdictes  filières  deux  baulx  de  travers  de  10  piez  de  long  et  16  poch 
d'espés;  item,  ou  bas  estage  16  corbeaux  (1)  [v^]  et  sur  chacun  debout  deux 
doubles  croissees  appeliez  cruusbanden;  item,  sur  l'estage  bas  mettra  8  posteaux 
et  deux  filières,  de  20  piez  de  long  et  16  poch  d'espés;  item,  sur  ce  2  baulx  de 
travers  gisans  sur  lesdictes  fiheres,  de  10  piez  de  long  et  16  poch  d'espés;  item, 
sur  lesdictes  filières  mettra  8  posteaux  de  7  piez  de  long  chacun  et  16  poch  d'espés, 
avec  8  corbeaux  et  3  doubles  croissees  appeliez  crusbanden;  item,  en  cest  estage 
mettra  deux  bauk  de  travers  de  10  piez  de  long,  sur  lesquelz  tourne  le  fer  et  la 
pierre  dudit  molin;  item,  et  sur  ce  mettra  deux  fiheres  de  20  piez  de  long  et 
16  poch  de  lez,  sur  lesdiz  8  baubc  et  sur  lesdictes  deux  <  filières  >  pièces  de  bos 
appeliez  fiheres  mettra  deux  doubles  baux  ainsi  qu'il  appartendra  appeliez  dwers- 
balken;  et  sur  les  deux  fiheres  au  dessus  mettra  deux  doubles  croissees  appeliez 
cruusbanden,  la  traversée  où  gist  la  pierre  sus,  et  en  oultre  fera  la  roe  de  l'eaue, 
asse  et  camwiel  de  nouvel  ainsi  qu'il  appartendra;  item,  mettra  sur  ou  soubz 
chacun  debout  de  ladicte  asse  deux  baulx  sur  les  fiheres  au  moylong  de  8  piez 
de  long  et  10  paulx  d'espés  en  la  quarure,  et  sur  lesdiz  baulx  au  debout  de  ladicte 
asse  mettra  2  blox,  chacun  5  piez  de  long  et  20  poch  d'espés,  où  les  pannelettes 
sont  mis  et  ladicte  asse  se  tourne,  et  aussi  doit  refaire  la  parroit  de  nouvel  contre 
la  roe  de  l'eaue,  d'aisselles  nommez  etc.  ;  moyennant  et  parmi  la  somme  de  20  Uvres 
gros  monnoie  de  Flandres,  que  ledit  receveur  doit  pour  ce  paier  audit  Jehan  Rose, 
lesquelz  ouvraiges  et  marchié  en  tasche  ledit  Jehan  Rose  a  parfais  et  acompliz 
bien  et  deuement  par  la  manière  dessus  devisee  et  declairee,  comme  il  appert 
plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  faicte  et  passée  soubz  les  seaux  de 
Symon  Carette,  bailh.  Jaquemart  de  Haluin,  dit  de  Lichtervelde,  et  Loys  Asaert, 
hommes  de  fief  de  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne,  de  sa  court  et  seignourie 
dudit  Harlebeque,  le  xxim«  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  contenant 
quictance  dudit  Jehan  Rose  de  ladicte  somme  de  20  livres  de  gros  dicte  monnoie. 
Pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court,  iceulx  20  hvres 
gros,  valent  monnoie   de   ce   compte 240  1. 


(1)  En  marge  :  Il  doit  la  certifficacion. 
Reddidit. 
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[fol.  VIIl'"'Xl] 

9719.  AUX  MOLINS  (le  monseigneur  à  Ecloo. 

Et  premièrement  au  west  molin  dudit  lieu  depuis  le  viii'^  d'avril  iiii'^  quinze  avant 
Pasques  jusques  au  jour  de  Pasques  cccc  et  dix  neuf  : 

A  Gilles  Le  Meulenare,  dix  huit  solz  gros  qu'il  a  paiez  à  un  fevre  demeurant 
en  la  ville  de  Gand  pour  avoir  fait  et  livré  oudit  molin  un  nouvel  rijn,  un  nouvel 
collet  et  un  petit  fer  de  molin,  et  pour  avoir  rachaté  le  grant  fer,  pour  ce  18  solz 
gros; 

A  lui,  pour  lesdictes  pièces  de  fer  avoir  fait  amener  dudit  Eclo  à  Gand  et  d'ilec 
audit  Eclo  sur  un  char,  2  solz  6  deniers  gros; 

A  Boudin  Le  Gruutre,  principal  fermier  desdiz  molins,  pour  cinq  jours  que 
ledit  moUn  vaqua  en  faisant  ledit  ouvraige,  valent  au  pris  de  ladicte  ferme  ung 
soU  dix  deniers  maille  gros,  c'est  pour  ce  moulin  11  deniers  obole  gros; 

Audit  Gilles,  pour  avoir  livré  une  nouvelle  corde  au  devant  nommé  molin 
appelle  steen  reep,  6  solz  gros; 

A  lui,  pour  avoir  fait  faire  et  asseoir  ausdiz  molins  deux  lasschen,  chacun  de 
16  piez  de  long,  2  solz  gros  ; 

A  lui,  pour  avoir  livré  quatre  bendes  de  fer,  chacune  de  six  piez  de  long,  au 
pris  de  ung  gros  le  pié,  sont  2  solz  gros; 

A  lui,  pour  avoir  livré  audit  molin  cent  et  cinquante  gaines  de  chesne,  4  solz 
6  deniers  gros; 

A  lui,  pour  600  chevilles  de  chesne  qui  furent  emploiez  à  frapper  ens  lesdictes 
gainnes  es  volans  et  es  autres  vielles  gaines,  1  sol  8  deniers  gros; 

A  lui,  qu'il  a  paie  à  Ernoul  Bacheler,  pour  avoir  (blanc)  les  hecken  dudit  molin 
et  lesdiz  lasschen  où  il  vaqua  par  trois  jours,  à  8  deniers  gros  par  jour,  sont 
2  solz  gros; 

A  Boudin  Le  Grutere,  pour  six  jours  que  ledit  mohn  vaqua  en  faisant  lesdiz 
ouvraiges  de  charpentaige,  1  sol  1  denier  obole  gros; 

Audit  Gille,  pour  avoir  livré  audit  molin  un  nouvel  pestel  et  une  nouvelle 
verge,  10  solz  gros; 

A  lui,  pour  un  nouvel  lasch  appelle  lien  mis  à  ladicte  nouvelle  verge,  4  solz  gros; 

Audit  Ernoul  Bacheler,  auquel  fu  marchandé  de  asseoir  ladicte  verge  et  oster 
la  vieze  pour  8  solz  gros,  pour  ce  cy,  8  solz  gros; 

Audit  Gille,  pour  avoir  livré  trois  bouten  de  fer  pour  lier  au  plus  espés  de 
ladicte  verge  ainsi  qu'il  appartenoit,  2  solz  gros; 

A  lui,  pour  avoir  livré  trois  windbenden,  chacun  de  dix  piez  de  long,  dont 
ladicte  verge  au  plus  espés  fu  lyee  ainsi  que  l'ouvraige  le  requeroit,  au  pris  de 
quatre  estrehns  le  pyé,  monte  3  solz  4  deniers  gros; 

A  lui,  pour  avoir  hvré  3  quartrons  de  quevilles  de  fer  emploiez  es  devant  diz 
windbanden,  6  gros; 
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A  lui,  pour  avoir  livré  vint  doux  appeliez  wederbuc,  emploiez  à  ladicte  verge  et 
aumoUn  d'oost,  10  deniers  gros; 

[vo] 

A  lui,  pour  avoir  livré  200  doux  appeliez  hecysers  emploiez  à  ladicte  verge, 
6  deniers  gros; 

Audit  Baudin  Le  Grutere,  pour  deux  jours  que  ledit  molin  vaqua,  4  deniers 
obole  gros; 

A  lui,  pour  avoir  livré  audit  molin  un  grant  nouvel  lyen  appelle  lasch,  4  solz 
gros; 

Audit  Emoul,  pour  avoir  vaquié  par  4  jours  avec  son  varlet  à  mectre  ens  ledit 
lasch  4  solz  gros; 

A  lui,  pour  avoir  livré  trois  grans  bendes  de  fer  dont  ledit  lasch  fu  lyé  ou  plus 
espés,  chacune  bende  de  8  piez  de  long  et  à  4  estrelins  le  pié,  2  solz  8  deniers  gros  ; 

A  lui,  pour  avoir  fait  rappointier  les  trois  vielles  bendes  de  fer  servans  au  viez 
lasch,  pour  les  ilec  emploier  et  au  moUn  d'oost,  6  deniers  gros; 

A  lui,  pour  300  doux  de  fer  qui  furent  emploiez  esdictes  bendes,  3  deniers 
gros;  item,  trois  grans  doux  de  un  gros  la  pièce,  dont  ledit  lasch  ou  plus  espés  fu 
assemblé  et  lié,  et  12  autres  doux  appeliez  wederbuc  emploiez  à  ce,  à  un  estreUn  la 
pièce,  et  200  doux  appeliez  hecysers  emploiez  audit  ouvrage,  à  10  estrelins  le  cent, 
et  pour  12  grans  doux  à  1  gros  la  pièce  à  ce  emploie,  pour  tout,  2  solz  4  deniers 
obole  gros; 

Audit  Baudin,  pour  quatre  jours  que  ledit  moUn  vaqua  en  faisant  ledit 
ouvrage,  10  deniers  obole  gros; 

Audit  Gille,  pour  avoir  fait  faire  une  nouvelle  gauc  audit  moUn,  6  solz  gros; 

A  lui,  pour  avoir  fait  refaire  la  vanghe  dudit  moUn  qui  se  rompy  environ  la 
Saint  Rémi  cccc  et  dix  huit  et  livré  le  fer  à  ce  servant,  1  sol  4  deniers  gros; 

A  lui,  pour  avoir  Uvré  400  doux  appeliez  hecysers,  et  cinquante  doux  appeliez 
lasch  naglen  emploiez  en  tout  l'ouvraige  dessus  dit  et  à  aucunes  parties  cy  après 
declairees,  12  deniers  gros; 

Audit  Emoul  Bacheler,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  de  son  mestier  par  deux 
jours  à  remettre  à  point  le  legghere  dudit  molin  et  le  haulcier  ainsi  que  besoing 
estoit,  et  livré  le  bois  à  ce  nécessaire,  1  sol  4  deniers  gros; 

A  lui,  pour  avoit  fait  racherer  le  fer  dudit  mohn  et  pour  avoir  fait  amené 
dudit  molin  jusques  à  la  maison  du  fevre  8  bendes  de  fer  qui  furent  remis  à 
point  et  convertis  oudit  ouvraige,  12  deniers  gros; 

Audit  Emoul,  pour  avoir  remis  à  point  le  siège  dudit  molin  et  l'entremuise 
d'icellui,  et  à  ce  emploie  le  bois  qui  fu  osté  de  la  vieze  verge,  et  aussi  pour  avoir 
ouvré  à  la  grande  roe  dudit  molin  et  y  livré  aucun  bois,  où  il  vaqua  par  trois  jours, 
pour  tout,  2  solz  4  deniers  gros; 
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Audit  Boudin  Le  Grutere,  pour  trois  jours  que  à  trois  fois  ledit  moliu  vaqua  en 
faisant  ledit  ouvraige,  7  deniers  obole  gros; 

Audit  Ernoul,  pour  deux  jours  qu'il  vaqua  à  mettre  ens  12  pingnes  en  la  grant 
roe  dudit  molin,  12  deniers  gros; 

Audit  Gille,  pour  trois  bendes  de  fer  emploiez  à  la  roe  dudit  molin,  chacune 
de  deux  piez  et  demi  de  long,  à  quatre  estrelins  le  pié,  valent  10  deniers  gros; 

Audit  Bauduin,  pour  deux  jours  que  vaqua  ledit  molin,  ledit  ouvraige  faisant, 

5  deniers  gros; 

[fol.  VIII^^XIl] 

S'ensuit  l'ouvraige  fait  à  l'oost  molin  et  audit  west  molin  : 

Audit  Gille  Le  Muelenare,  pour  avoir  fait  faire  un  nouvel  rijn  et  un  nouvel 
colet  de  fer,  et  le  grant  et  petit  fer  racheré  et  remis  à  point,  12  solz  gros; 

A  lui,  pour  lesdiz  fers  avoir  envoyé  d'Eclo  à  Gand  et  d'ilec  ramené,  2  solz  gros  ; 

A  lui,  pour  avoir  livré  audit  molin  une  nouvelle  corde  que  on  appelle  steenreep, 

6  solz  gros; 

A  lui,  pour  cinquante  gaines  de  chesne  qu'il  a  livrez  et  emploiez  à  la  verge 
dudit  molin,  1  sol  6  deniers  gros; 

A  lui,  pour  12  nouveaulx  pignes  emploiez  à  la  roe  dudit  molin  et  pour  avoir 
fait  faire  une  nouvelle  queue  à  tourner  ledit  molin,  1  sol  4  deniers  gros; 

A  lui,  pour  12  grans  claux  appeliez  wederbuc  naglen,  à  12  mites  la  pièce,  et 
300  autres  doux  appeliez  bec  naglen,  à  3  gros  1  estrelin  le  cent,  emploiez  oudit 
ouvraige,  sont  1  sol  4  deniers  gros; 

Audit  Ernoul  Bacheler,  pour  avoir  vaquié  en  faisant  ledit  ouvraige  de  charpen- 
taige  par  trois  jours,  à  8  gros  le  jour,  sont  2  solz  gros; 

A  lui,  pour  cinquante  nouvelles  gaines  de  chesne  emploiees  en  la  verge  dudit 
oost  molin,  2  solz  gros; 

Audit  Gille,  pour  avoir  livré  deux  cens  cinquante  claux  appeliez  hecysers, 
convertis  à  ladicte  verge,  6  deniers  gros; 

A  lui,  pour  avoir  livré  deux  nouveaux  veieghen,  16  deniers  gros,  et  pour 
18  pignes  convertis  audit  molin,  18  gros,  sont  2  solz  10  deniers  gros; 

A  lui,  pour  12  windebanden  dont  lesdiz  veieghen  furent  lyez,  et  six  grans 
doux  dont  ilz  furent  clauez,  et  cinquante  doux  de  fer  dont  lesdiz  windebanden 
furent  clavez,  pour  tout  1  sol  9  deniers  gros; 

Audit  Ernoul  Bacheler,  pour  avoir  fait  lesdictes  deux  veieghen,  et  fait  et 
parfait  ladicte  grant  roe  et  autres  ouvraiges  dessus  diz,  où  il  vaqua  par  neuf  jours 
à  8  gros  le  jour,  sont  6  solz; 
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A  Boudin  Le  Grutere,  pour  quatre  jours  que  ledit  molin  d'oost  vaqua  avant  que 
on  peust  trouver  ouvrier  pour  faire  ladicte  grant  roe  et  veleghes,  et  pour  neuf 
jours  que  ledit  molin  vaqua  tendiz  que  ledit  Bachelier  les  fist,  et  pour  autres  trois 
jours  que  ledit  molin  vaqua  pendant  le  temps  que  on  fist  lesdiz  rijn,  colet,  grant 
et  petiz  fers,  aveuc  autres  ouvrages  dessus  declairez,  où  sont  16  jours,  pour 
ce  3  solz  3  deniers  gros; 

Audit  Bauduin,  pour  14  jours  que  ledit  molin  ne  molt  que  à  une  verge  et  deux 
volans,  et  deux  jours  qu'il  vaqua  quant  on  mist  ens  l'autre  nouvelle  verge,  et  est 
assavoir  que  ce  fu  ie  west  molin,  qui  font  ycy  cinq  jours  entiers,  pour  ce  1  sol 
1  denier  gros; 

Montent  ensemble  toutes  ces  parties  à  la  somme  de  sept  livres  quatre  solz  deux 
deniers  gros  vieze  monnoie  de  Flandres,  dont  en  compete  à  [v°]  payer  à  mon- 
seigneur la  moitié,  qui  monte  soixante  douze  solz  ung  denier  gros,  et  l'autre  moitié 
à  Bauduin  Le  Grutere  à  cause  de  sa  part  qu'il  a  esdiz  molins,  comme  il  appert 
plus  applain  par  une  lettre  de  certifficacion  de  Micliiel  Sersanders,  lieutenant  du 
bailli  d'Eclo,  Pierre  de  Westvorde,  Heinry  Ziloop  et  Jehan  Zeghers,  eschevins  de 
la  ville  dudit  heu  d'Eclo,  faicte  et  donnée  soubz  leurs  seauk  le  derrain  jour  de 
juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  escripte  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  toutes 
les  parties  et  sommes  de  deniers  sont  tout  au  long  declairees,  contenant  quictance 
des  personnes  dénommées  en  icellui  roole  et  pour  les  sommes  sur  euk  et  chacun 
d'eulx  speciffiees.  Pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  certifficacion  cy  rendue  à  court, 
lesdiz  soixante  douze  solz  un  denier  gros  dicte  vieze  monnoie,  qui  valent  à  hvres 
parisiz  monnoye  de  ce  présent  compte 37  1.  16  s.  10  d.  ob. 

9720.  AU  POLRE  de  Boterzande  lez  ia  ville  de  Biervhet  où  monseigneur  a  à  lui  appartenans 
14  mesures  de  terre,  depuis  le  xviii«  de  mars  mccccxvii  jusques  au  premier  de 
février  Mccccxix. 

A  Pierre  Alarts,  la  somme  de  cent  quatorze  livres  neuf  solz  parisiz  nouvelle 
monnoye  de  Flandres  qu'il  a  paiee  ou  nom  de  monseigneur  depuis  le  xviii^  jour  de 
mars  cccc  et  dix  sept  jusques  au  premier  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 
et  d'icellui  jour  jusques  à  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  vint  ensivant,  à  cause  et  pour 
la  porcion  desdiz  14  mesures  de  terre  pour  pluseurs  refeccions  et  reparacions  faictes 
pour  la  salvacion  de  ladicte  terre  aux  dicques  dudit  poire,  et  pour  au  dehors 
d'icellui  avoir  fait  aucunes  petites  dicques  que  l'en  appelle  en  flamenc  ducquers, 
et  pour  le  retenue  dudit  poire  contre  l'eaue  de  la  mer  ainsi  que  besoing  et  nécessité 
estoit,  au  pris  de  8  livres  3  solz  6  deniers  parisiz  dicte  monnoie  pour  chacune 
desdictes  14  mesures,  monte  pour  icelles  14  mesures  à  ladicte  somme  114  hvres 
9  solz  parisiz,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  une  lettre  de  certifficacion  des 
bourgmaistres  et  eschevins  de  la  ville  de  Bierdiet,  faicte  et  donnée  soubz  le  seel 
aux  causes  de  ladicte  ville  le  iiii^  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cy  rendue  à  court,  lesdiz 114  1.  9  s. 

X.  Somme  desdiz  ouvrages  :  3.936  1.  18  s.  7  d.  poit. 

41. 
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[fol.  VIIl'"'XIIl] 

VACAT   (1) 

M 

DENIERS  BAILLIEZ  PAR  MANDEMENT  de  monseigneur  et  autrement,  pour  convertir  ou  fait 
des  couvraiges,  tant  à  officiers  comme  à  autres  qui  en  doivent  compter  pour  le 
temps  de  ce  présent  compte. 

Premiers 

9721.  A  Gilles  Le  Mesre  (2),  receveur  de  Lille,  par  sa  lettre  faicte  le  premier  jour  de  may 

l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  la  somme  de  mille  escuz,  du  pris  de  trente  gros  forte 
vieze  monnoye  de  Flandres  l'escu,  que  feu  monseigneur  derrain  trespassé,  que 
Dieu  pardoint,  a  ordonné  à  lui  estre  bailliez  des  deniers  venans  et  escheans  de 
quins  deniers,  x*^  deniers,  rachats,  reliefz,  fourfaitures,  composicions,  legitima- 
cions  de  bastars,  escheoites  de  bastars,  d'estrayers,  amendes  jugées,  finances 
tauxees  de  anobfissemens,  d'admortissemens,  de  remissions,  dont  l'en  prent 
finances,  et  d'autres  semblables  exploiz  que  feu  mondit  seigneur  avoit  volu  estre 
emploiez  es  retenues  et  reparacions  de  ses  forteresses,  maisons,  fours,  molins, 
estangs,  et  autres  ediffices,  pour  iceulx  mille  escuz  estre  convertiz  et  emploiez  es 
reparacions  et  ouvrages  plus  nécessaires  estre  fais  en  son  chastel  audit  Lille  et 
non  ailleurs,  comme  plus  à  plain  puet  apparoir  par  lettre  d'icellui  feu  seigneur 
sur  ce  faictes  et  données  en  icelle  ville  de  Lille  le  xxviii^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc 
et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  deux  lettres  cy  rendues  à  court,  lesdiz  mille 
escuz  audit  pris  valent  quinze  cens  fivres  parisiz  fors,  qui  font  monnoie  de  ce 
compte L750  1. 

9722.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xiiii*  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  sept  dessus 

dit,  la  somme  de  quinze  cens  escuz  dudit  pris  de  trente  gros  fors  pièce,  des  deniers 
venans  et  escheans  comme  dessus,  pour  iceulx  L500  escuz  estre  convertis  et 
emploiez  en  nouveaux  ouvrages  que  feu  mondit  seigneur,  dont  Dieux  ait  l'ame, 
avoit  ordonné  estre  fais  en  son  hostel  appelle  la  Salle  audit  Lille;  pour  ce  cy,  par 
vertu  d'icelle  lettre  cy  rendue  à  court,  lesdiz  1.500  escuz  audit  pris  valent 
2.250  livres  parisiz  fors,  qui  valent  monnoie  de  ce  compte 2.625  1.  (3) 

9723.  A  Gilles  Haurre,  receveur  de  Lille,  par  sa  lettre  faicte  le  xv"  jour  de  janvier  l'an 

mil  cccc  et  xix,  la  somme  de  1.631  livres  10  solz  parisiz  nouvelle  monnoie  de 
Flandres,  des  deniers  venans  des  x®^  deniers  de  ventes  de  fiefz  et  biens  de  bastars 
pour  tourner  et  convertir  es  ouvrages  dudit  chastel  de  Lille  et  des  hostelz  de  la 


(1)  Le  folio  est  barré  entièrement  par  une  croix  ouvrages  de  la  Sale  de  Lille  feni  X  de  septembre 
de  saint  André.  ccccxix. 

(2)  En  marge  :  Sur  ledit  Giile.  Ces  deux  parties  (3)  En  marge  :  Loquatur  pour  ce  qu'il  l'a  baillée 
sont  rendues  par  le  compte  dudit  Giile  des  nouveaubc  sans  mandement. 
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Salle  et  de  la  Posterne  illec  (1);  [fol.  viii'"'xiiii]  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
lettre   cy  rendue  à  court,   lesdiz 1.631   1.  10  s. 

9724.  A  Bauduin  Oliviers,  chastellain  du  chastel  d'Audenarde,  par  sa  lettre  faicte  le  xiii^  jour 

de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  sept  devant  dit,  la  somme  de  deux  cens  escuz 
dudit  pris  de  30  gros  fors  l'escu,  que  feu  mondit  seigneur  avoit  ordonné  à  lui 
estre  bailliez  et  délivrez  des  deniers  venuz  et  escheuz  et  qui  vendroient  et  escher- 
roient  de  là  en  avant  des  quins  deniers,  x*^  deniers,  rachats,  reliefz  et  autres  parties, 
ainsi  que  cy  devant  sur  la  première  partie  dudit  Gille  Le  Maire  est  declairé,  pour 
iceulx  200  escuz  estre  convertis  à  faire  recouvrir  de  tieuUe  en  pluseurs  lieux  le 
chastel  dudit  Audenarde,  et  faire  en  icellui  pluseurs  autres  ouvrages  et  repara- 
cions  nécessaires  et  non  ailleurs,  comme  par  lettres  patentes  de  feu  mondit  seigneur 
sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xiiii^  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc 
et  dix  sept  dessus  dit  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles 
lettres  de  mondit  seigneur,  ensemble  de  ladicte  lettre  d'icellui  Bauduin,  qui  promet 
par  icelle  de  rendre  bon  compte  et  loyal  de  ladicte  somme  où  il  appartendra, 
lesdiz  200  escuz  audit  pris,  valent  300  livres  parisiz,  et  font  monnoye  de  ce 
compte 350  1.   (2) 

XI.  Somme  :  6.356  1.  10  s. 

9725.  DENIERS  BAiLLiÉs  À  MONSEIGNEUR  pour   en  faire  son  plaisir,  par  le  temps  de  ce 

présent  compte néant 

[vo] 
DENIERS    BAILLIEZ   À   OFFICIERS   QUI   EN   doivent   compter. 

Premiers 

9726.  A  Pierre  Macé  (3),  commis  à  la  recepte  générale  des  finances  de  feu  monseigneur 

le  duc  de  Bourgoingne,  conte  de  Flandres,  d'Artois  et  de  Bourgoingne,  derrain 
trespassé,  dont  Dieux  ait  l'ame,  par  sa  lettre  faicte  le  xxvii®  jour  de  septembre 
l'an  mil  cccc  et  quatorze,  levée  sur  Jehan  Utenhove,  receveur  gênerai  de  Flandres 
et  d'Artois,  la  somme  de  cinquante  huit  frans  monnoye  royal,  en  deniers  paiez 
à  maistre  Thierry  Gherbode,  conseillier  de  mondit  seigneur,  qui  deuz  lui  estoient 
pour  voyaiges  par  lui  fais  pour  ycellui  seigneur,  et  est  assavoir  que  ledit  Pierre 
Macé  a  autreffois  baillié  semblable  lettre  des  mesmes  somme  et  date  qui  a  esté 
adirée,  laquelle,  se  trouvée  estoit,  seroit  et  doit  estre  de  nulle  valeur,  et  en  oultre, 

(1)  En  marge  :  Sur  ledit  Gilles.  Geste  partie  est        Bauduin  de  ceste  charge,  fini  le  derrain  jour  de 
rendue  par  un  compte  particulier  dudit  Gille  des        décembre  Mccccxxvi. 

ouvraiges  faiz  es  chastel  et  maisons  de  monseigneur  (3)  En  marge  :  Sur  ledit  Pierre  Macé. 

à  Lille  feni  viii=  de  décembre  Mim'^  xxii.  Ledit   Pierre   Macé   rend   ceste   somme  par  son 

(2)  En  marge  :  Sur  ledit  Bauduin.  compte  de  ladicte  recepte  générale  feni  xvin  d'avril 
Mis  ou  livre  des  charges,  fol.  c  xxx  un.  ccccxv. 

Ceste   partie    est   rendue   par   ie   compte   dudit 
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que  au  dos  de  ladicte  descharge  avoit  escript  ce  qui  s'ensieut  :  Je,  Jehan  Utenhove, 
dénommé  au  blanc  de  ces  lettres,  certiffie  que  de  la  somme  de  cinquante  huit 
frans  dont  icelles  lettres  font  mencion  je  n'ay  aucune  chose  payé  ne  entens  à 
payer,  et  me  consents  que  elle  tiengne  lieu  es  comptes  de  Berthelemi  Le  Vooght, 
à  présent  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  escript  soubz  mon  saing 
manuel  le  premier  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit.  Ainsi  signé  :  Jehan 
Utenhove  (1).  Pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettre  <  et  certifficacion  >  certifïiee 
comme  dit  est,  cy  rendue  à  court,  lesdiz  cinquante  huit  frans,  valent  au  pris  de 
vint  six  solz  huit  deniers  parisiz  forte  vieze  monnoie  de  Flandres  pièce,  soixante 
dix  sept  livres  six  solz  huit  deniers  parisiz,  qui  font  à  monnoie  de  ce  compte. 
90  1.  4  s.  5  d.  poit.  (2) 

[fol.  viii'^xv] 

9727.  A  Jehan  de  Noident  (3),  conseillier  et  receveur  gênerai  de  toutes  les  finances  de  feu 

monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne,  par  sa  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  may  l'an 
mil  cccc  et  dix  huit  cy  rendue  à  court,  la  somme  de  184  frans  monnoye  royal, 
en  deniers  payés  à  lui  mesmes  pour  convertir  ou  fait  de  son  office;  pour  ce  cy, 
lesdiz  neuf  vins  quatre  frans  en  monnoye  royal,  valent  à  vint  six  solz  huit  deniers 
parisiz  forte  vieze  monnoie  de  Flandres,  qui  font  245  livres  6  solz  8  deniers  parisiz 
dicte  monnoye,  et  valent  monnoie  de  ce  compte 286  1.  4  s.  5  d.  poit. 

9728.  Audit  Jehan  de  Noident,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxv^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc 

et  dix  huit  cy  rendue  à  court,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la 
Chambre  aux  deniers  de  mondit  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son 
office,  la  somme  de  cent  escuz,  du  pris  de  trente  gros  dicte  forte  vieze  monnoie 
de  Flandres  l'escu,  valent  cent  cinquante  livres  parisiz,  qui  font  monnoie  de  ce 
compte 175  1. 

9729.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxx^  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  dessus  dit, 

aussy  cy  rendue,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Despouillettes,  conseilher  de  mondit 
seigneur,  lequel  les  avoit  bailliez  et  paiez  comptans  à  certaines  personnes  aus- 
quelles  mondit  seigneur  estoit  tenuz,  et  dont  ledit  Despouilletes  par  son  com- 
mandement et  ordonnance  s'estoit  obhgiez  envers  iceulx,  six  cens  escuz  monnoye 
royal,  valent  à  quarante  deux  gros  nouvelle  monnoye  dudit  pays  de  Flandres 
chacun  escu,  valent 1.260  1.  (4) 

9730.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  iiii^  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  devant  dit, 

levée  sur  maistre  Berthelemi  A  La  Truye  et  ledit  receveur,  commis  à  la  recepte 
de  l'ayde  de  100.000  doubles  escuz  accordez  à  feu  monseigneur  par  son  commun 
pays  de  Flandres,  la  somme  de  vint  quatre  mille  escuz,  appeliez  nouveaux  heaulmez 

(1)  En  marge  :  De  ceate  partie  prinse  autrefoiz  (2)  En  marge  :  Somme  :  90  1.  4  s.  5  d.  poit. 

en   despense   par  le   m^   compte   Jehan   Utenhove,  (3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Sur 

est  rechargié  ledit  Jehan  par  son  un"  derrain  compte  ledit  de  Noident. 

pour  les  causes  iilec  declaiiees.  (4)  En  marge  :  Loquatur  pour  la  monnoye. 
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d'or,  du  pris  chacune  pièce  de  quarante  gros  de  la  nouvelle  monnoie  que  l'en 
forgoit  lors  ou  pays  de  Flandres,  sur  la  recepte  dudit  receveur  de  Flandres  ordi- 
naire et  autrement,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Sarrote,  maistre  de  la  Chambre  aux 
deniers  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  pour  convertir  et  emploier  ou  fait 
de  la  despense  ordinaire  de  monseigneur  le  conte  et  de  madame  la  contesse  de 
Charrolois,  sa  compaigne,  pour  un  an  entier  commençant  le  premier  jour  dudit 
mois  de  septembre  et  fenissant  le  derrain  jour  d'aoust  ensivant  mil  cccc  et  dix  neuf 
incluz  l'an  révolu,  et  pour  tant  que  de  ladicte  somme  ledit  maistre  Jehan  n'a 
peu  estre  payé  sur  ledit  ayde  ledit  receveur  de  Flandres  l'en  a  contenté  tant  en 
lettres  d'assignacion  comme  en  deniers  comptans,  <  pour  ce  cy,  par  vertu  de 
ladicte  descharge  cy  rendue  à  court  avec  un  >  par  vertu  de  ung  mandement 
patent  de  feu  mondit  seigneur  sur  ce  fait  et  donné  à  Paris  le  vii^  jour  dudit  mois 
de  septembre  l'an  dessus  dit,  adreçant  ausdiz  maistre  Berthelemi  et  receveur 
de  Flandres,  par  lequel  il  a  mandé  à  eulx  et  à  chacun  d'eulx,  si  comme  à  lui  appar- 
tendra,  que  <  icelle  >  la  somme  de  28.000  heaumes  d'or,  au  pris  que  <  de  > 
(sic)  40  gros  pièce,  ilz  délivrent,  c'est  assavoir  audit  Sarrote  les  24.000  pour  la 
despence  ordinaire  de  mondit  seigneur  et  dame  de  Charrolois,  et  les  autres  4.000 
pour  leurs  despense  extraordinaire,  des  plus  clers  deniers  qu'ilz  pourroient  finer, 
<lesdiz  [v°]  vint  quatre  mille  escuz  dudit  pris,  valent..  48.000 1.  >  [fol.  viii^^xv  fin] 
par  lequel  mandement  mondit  seigneur  veult  et  mande  alloer  lesdiz  28.000  escuz 
es  comptes  desdiz  maistre  Berthelemi  Le  Vooght,  ensemble  ou  particulièrement, 
chacun  en  droit  soy,  par  messeigneurs  les  gens  de  ses  comptes  à  Lille  ;  pour  ce  cy, 
par  vertu  desdiz  mandement,  servant  pour  la  partie  ensivante  desdiz  4.000  heaumes, 
et  descharge,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  24.000  escuz  <  valent  >  appeliez 
heaumes,  valent  audit  pris  de  40  gros  pièce 48.000  1. 

[vo] 

9731.  A  lui  (1),  par  sa  lettre  faicte  lesdiz  jour  et  an,  levée  comme  dessus,  quatre  mille  escuz 

appeliez  heaumes,  telz  que  dit  sont,  sur  ladicte  recepte  ordinaire  et  autrement, 
en  deniers  paiez  à  Mahiet  Regnault,  clerc  des  offices  de  l'ostel  de  monseigneur 
le  conte  de  Charrolois  et  commis  de  par  lui  à  payer  sa  despense  extraordinaire, 
pour  convertir  et  emploier  ou  fait  de  la  despense  extraordinaire  de  mondit  seigneur 
le  conte  et  de  madame  la  contesse  de  Charrolois;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
et  dudit  mandement,  rendu  sur  la  prochaine  partie  cy  devant,  de  feu  mondit 
seigneur,  cy  rendue  à  court,  lesdiz  quatre  mille  escuz,  valent  audit  pris . . .   8.000  1. 

9732.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  viii''  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  cy 

rendue,  en  deniers  paiez  à  Jehan  de  Montjeu,  escuier  et  eschançon  de  mondit 
seigneur,  qui  deuz  lui  estoient  à  cause  de  ses  gaiges,  par  lui  pieça  desserviz, 
cinquante  frans  monnoie  royal,  valent  à  37  gros  4  deniers  parisis. . .  93 1.  6  s.  8  d.  (2) 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Sur  (2)  En  marge  :  Loquatur  pour  les  fians. 

ledit  de  Noident. 
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9733.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxvi'=  jour  de  mars  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez 

à  Jehan  de  Bascre  auquel  elle  estoit  deue  pour  avoir  amené  sur  ses  char  et  chevaulx 
la  grosse  bombarde  de  Brabant  en  l'armée  et  voyaige  par  mondit  seigneur  fait 
en  France  quant  il  fu  devant  Paris,  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  lettre  cy  rendue 
à  court,  391  frans  15  solz  tournois  monnoie  royal,  valent 731 1.  5  s.  4  d.  (1) 

9734.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xili^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  en 

deniers  paiez  à  Jehan  Le  Hibert,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  pour  papier, 
parchemin,  encre,  cire  et  autres  choses  nécessaires  pour  les  escriptures  d'icellui 
seigneur  depuis  le  xxviii^  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  jusques 
au  xxini^  jour  de  mars  lors  prochain  ensivant  incluz,  20  frans  dicte  monnoie, 
valent   comme    dessus 37   1.    6   s.    8    d. 

9735.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  des  mois  et  an  dessus  dit,  en  deniers  paiez  à 

monseigneur  de  Courtivron,  chancelher  de  feu  mondit  seigneur,  sur  ce  qui  lui 
puet  ou  pourra  estre  deu,  tant  à  cause  de  ses  gaiges  comme  autrement,  huit  cens 
cinquante  sept  frans  monnoie  royal  et  cinq  gros  quatre  deniers  parisiz  nouvelle 
monnoie  de  Flandres,  valent  lesdiz  frans  audit  pris  de  trente  sept  gros  quatre 
deniers  pièce 1.600  1. 

9736.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  iiii«  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  en 

deniers  paiez  à  Aelbrecht  Mares,  varlet  de  chambre  de  feu  mondit  seigneur, 
qui  deu  lui  estoit  de  reste  de  plus  grant  somme  à  lui  nagaires  donnée  par  icelui 
seigneur  en  recompensacion  des  pertes  et  domages  qu'il  a  euz  et  soustenuz  en  un 
certain  voyage  par  lui  fait  par  son  ordonnance  et  commandement,  vint  cinq  frans 
monnoie  dicte,  valent  audit  pris 46  1.   13  s.  4  d. 

9737.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xi«  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit, 

en  deniers  paiez  à  Jehanin  Vingnier,  huissier  d'armes  et  varlet  de  chambre  de 
mondit  seigneur,  sur  et  en  deduccion  de  la  some  de  600  frans  que  icellui  seigneur 
lui  donna  lors  en  augmentacion  de  son  mariage,  80  escuz  monnoie  royal,  valent. . . 
168  1.  (2) 

[fol.  VIIl'^'^XVl] 

9738.  A  Guy  Guilbaut,  conseilher  et  receveur  gênerai  des  finances  de  monseigneur  le  duc 

de  Bourgoingne,  conte  de  Flandres,  d'Artois  et  de  Bourgoingne,  qui  est  à  présent, 
par  sa  lettre  faicte  le  iiii*  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  cy  rendue  à 
court,  la  somme  de  cent  frans  monnoye  royal,  en  deniers  paiez  pour  tourner  et 
convertir  ou  fait  de  son  office;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  lettre  et  descharge, 
lesdiz  cent  frans,  valent  au  pris  de  37  gros  4  deniers  nouvelle  monnoie  de  Flandres 
pièce 186  1.  13  s.  4  d.  (3) 

(1)  En  marge  :  Hic.  Iste  vin   partes  acoiate  reddimtiir  per  primum 

(2)  En  marge  :  Somme  :  60.397 1. 16  s.  5  d.  poit.  compotiim  dicti  G.   Guilbaut  finitimi  m  ottobris 

(3)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Sur  Mccccxx,  fol.  vui  et  ix. 
ledit  Guilbaut. 
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9739.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xxvi»  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus 

dit,  cy  rendue,  la  somme  de  23.125  escuz,  du  pris  de  quarante  gros  dicte  nouvelle 
monnoye  de  Flandres  lors  ayant  cours  chacun  escu,  sur  ce  que  ledit  receveur  de 
Flandres  puet  et  pourra  devoir  à  mondit  seigneur  à  cause  de  sa  recepte  ordinaire 
et  extraordinaire,  en  deniers  paiez  tant  à  icellui  Guy  comptans  comme  en  assi- 
gnacions  qu'il  a  bailliez  sur  icelle  recepte  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  la 
despense  de  l'ostel  d'icellui  seigneur  et  du  voyage  et  armée  que  lors  au  plaisir 
de  Dieu  il  entendoit  briefment  faire  en  France;  pour  ce  cy,  lesdiz  vint  trois  mille 
cent  vint  cinq  escuz  dudit  pris,  valent 46.250  1. 

9740.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  premier  jour  de  décembre  l'an  dessus  dit,  en  deniers 

paiez  à  maistre  Thierry  Gherbode,  qui  deuz  lui  estoient  de  reste  de  plus  grant 
somme  pour  voyaiges  par  lui  fais  à  Calays  et  ailleurs,  quarante  frans  vinte  sept 
solz  parisiz,  dudit  pris  de  37  gros  4  deniers  la  pièce,  valent 76  1.  4  d. 

9741.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xvii^  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus 

dit,  en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  Dore,  nagaires  bailli  de  Lens,  pour  don  à  lui 
fait  par  mondit  seigneur  le  duc,  cent  frans  dudit  pris,  valent . . .    186  1.  13  s.  4  d. 

9742.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxi*  jour  de  janvier  oudit  an  mil  cccc  et  dix  neuf, 

sur  ladicte  recepte  extraordinaire,  en  deniers  paiez  audit  Guy  pour  tourner  et 
convertir  ou  fait  de  son  office,  la  somme  de  trois  mille  cent  soixante  dix  huit 
livres  dix  solz  parisiz,  du  pris  de  40  gros  dicte  nouvelle  mormoie  de  Flandres  la 
livre,  valent 6.357  1. 

9743.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit, 

en  deniers  paiez  à  maistre  Jehan  de  Le  Keythulle,  conseillier  de  mondit  seigneur, 
pour  voyaiges  par  lui  fais  pour  les  besoingnes  et  affaires  d'icellui  seigneur,  vint 
qfuatre  frans,  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  pièce,  valent 44  1.  16  s. 

9744.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  derrain  jour  dudit  mois  l'an  dessus  dit  pour  convertir 

ou  fait  de  son  office,  la  somme  de  nouvelle  monnoye  de  Flandres 35  1. 

9745.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  iiii«  jour  de  février  oudit  an  mil  cccc  et  dix  neuf,  en  [v**] 

deniers  payez  à  Boquet  de  Latre  auquel  ladicte  somme  estoit  deue  par  feu  mondit 
seigneur  le  duc  derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  deux  cens  frans  monnoye 
royal,  valent  au  pris  devant  dit 373  1.  6  s.  8  d.  (1) 

9746.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  v^  jour  dudit  mois  l'an  devant  dit,  en  deniers  paiez  pour 

convertir  es  affaires  d'icellui  seigneur,  huit  cens  escuz  d'or  de  France,  du  pris 
de  quarante  deux  gros  dicte  nouvelle  monnoie  de  Flandres  chacun  escu,  valent. . . 
1.680  1.  (2) 

9747.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  lesdiz  jour  et  an  en  deniers  comptans  pour  tourner  et  conver- 

tir ou  fait  de  son  office,  deux  cens  escuz  d'or  audit  pris,  valent 420  1. 


(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Sur  (2)  En  marge  :  Iste  n  partes  acolate  redduntur 

ledit  Guilbaut.  per  primum  compotum  dicti  G.  Guilbaut  ut  supra. 
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9748.  A  iceUui  Guy  GuHbaut  (1),  par  sa  lettre  faicte  le  xxix«  jour  de  mars  l'an  mil  cccc 
vint  et  ung  après  Pasques,  la  somme  de  deux  mille  six  cens  vint  sept  livres  deux 
solz  parisiz  monnoie  de  Flandres,  pour  un  compte  particulier  de  Marc  Guideçon, 
des  hoirs  et  ayans  cause  de  feu  Berthelemi  Betin,  marchans  de  Luques,  demourans 
à  Bruges,  et  de  Godefroy  Le  Sauvaige,  demeurant  à  l'Escluse,  que  ledit  Guy 
a  confessé  avoir  receu  dudit  Berthelemi  Le  Vooght,  fait  en  la  Chambre  des  comptes 
de  monseigneur  à  Lille,  de  et  sur  la  somme  de  12.244  livres  6  solz  parisiz  forte 
vieze  monnoie  de  Flandres,  qui  en  l'an  mil  cccc  et  seize,  de  l'ordonnance  de  feu 
monseigneur  derrain  trespassé,  cui  Dieu  face  mercy,  leur  fu  baillie  en  mains  par 
ledit  Berthelemi  Le  Vooght,  lors  receveur  de  Flandres,  pour  eulx  acquiter  de  la 
somme  de  6.041  escuz  deux  tiers  dont  ilz  estoient  obligiez  pour  feu  mondit  seigneur, 
par  lequel  compte,  qui  est  signé  de  Jehan  Malet,  clerc  desdiz  comptes,  le  xV^  jour 
de  février  l'an  mil  CCCC  et  vint,  il  appert  estre  deu  à  mondit  seigneur  le  duc 
ladicte  somme  de  2.627  livres  <  4  solz  parisiz  >  2  solz  parisiz,  duquel  compte 
ou  d'icelle  somme  ledit  Guy  Guilbaut  promet  respondre  ou  rendre  compte  au 
prouffit  d'icellui  seigneur  ainsi  qu'il  appartient;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
lettre  d'icellui  Guy  Guilbaut,  et  especialment  par  vertu  d'unes  lettres  patentes 
de  mondit  seigneur  le  duc  qui  est  à  présent,  donnée  en  sa  ville  de  Gand  le  xxviii'^ 
jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  vint,  icelles  lettres  patentes  contenans  comment 
de  la  partie  d'icellui  Berthelemi  Le  Vooght  a  esté  exposé  à  mondit  seigneur  que 
en  l'an  mil  cccc  et  seize,  par  commandement  dudit  feu  monseigneur  son  père,  et 
de  l'ordonnance  de  son  conseiller  et  premier  chambellan  le  seigneur  de  Roubais 
et  de  Herzelles,  et  de  Jehan  Mainfroy,  lors  conseilliers  d'icellui  feu  seigneur,  ledit 
Berthelemi  Le  Vooght  bailla,  es  mains  de  Marc  Guideçon,  de  feu  Berthelemi 
Betin,  marchans  de  Luques,  demourans  à  Bruges,  et  de  Godefroy  Le  Sauvaige, 
demeurant  à  l'Escluse,  bonnes  lettres  et  obligacions  qu'il  avoit  recouvré  par 
ses  lettres  de  recepte  de  pluseurs  renneurs,  receveurs,  héritiers,  fermiers  et 
autres  officiers  dudit  pays  de  Flandres,  montans  ensemble  à  ladicte  somme  de 
12.244  livres  6  solz  parisiz  dicte  vieze  forte  monnoye,  à  paier  à  pluseurs  paiemens 
eschans  entre  le  premier  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  sept  et  la  fin  de  juillet 
mil  cccc  et  vint,  pour  leur  seurté  et  eubc  acquiter  de  la  sonmie  de  6.041  escu 
deux  tiers,  [fol.  viii'"'xvii]  dont  les  deux  mille  neuf  cens  cinquante  escuz  estoient 
tous  en  or,  et  les  trois  mille  quatre  vins  unze  escuz  deux  tiers  estoient  du  pris  de 
trente  gros  dicte  forte  monnoye  pièce,  en  laquelle  somme,  à  la  requeste  et  pour 
et  ou  nom  de  feu  mondit  seigneur  ilz  s'estoient  obligiez,  avoient  respondu  et  fait 

(1)  En  marge  :  Geste  somme    de   2.627  1.    2   s.  ladicte   somme   ne   lui   soit  aucunement   passée   en 

e.st   rendue   par   le    second    compte   Guy   Guilbaut  despense  sans  veoir  ceste  partie,  et  les  lettres  rendues 

cy  nommé  feni  ui^  jour  d'octobre  Mccccxxi,   fol.  sur  ce,  et  y  avoir  bon  adviz,  mesmemenl  que  ceste 

II".  Toutesvoyes,  pour  ce  que  par  la  lettre  que  en  a  partie   a   esté   cy   passée   nonobstant    qu'il   ne   soit 

bailliee  ledit  Guilbaut  il  promet  respondre  du  compte  apparu  du  mandement  de  feu  monseigneur  et  du 

dont  ceste  partie  fait  mencion  ou  de  ladicte  somme,  papier  signé  de  Marc  Guidechon,  Berthelemi  Betin 

soit    prins    garde    que    se   ou   tamps   advenir   ledit  et  G.  Le  Sauvage,  selon  la  teneur  du  mandement 

Guilbaut  voloit  reprendre  en  despense  icelle  somme  de  monseigneur  cy  rendu, 
pour  deniers  renduz  et  non  receuz  ou  autrement. 
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leur  propre  debte  envers  aucuns  marchans  des  nacions  de  Gennes,  Florence, 
Venise,  Plaisance,  Millan,  Castille,  Luque  et  de  Piémont,  à  la  paier  aux  termes  de 
Chandeleur  cccc  et  dix  sept,  en  la  fin  de  juillet  cccc  et  dix  huit  et  au  terme  de 
Noël  ensuivant,  lesquelz  termes  estoicnt  beaucoup  plus  temprieux  que  les  jours 
de  payemens  ausquelz  ilz  dévoient  avoir  lesdiz  12.244  livres  6  solz  parisiz;  et  il 
feust  aussi  que  lors  ledit  receveur  n'eust  receu,  pour  son  acquit  desdiz  six  mille 
quarante  un  escuz  deux  tiers  audit  pris,  que  seulement  de  la  somme  de  neuf  cens 
quatre  vins  douze  livres  dix  solz  parisiz  dicte  forte  vieze  monnoye,  à  quoy  ilz 
montoient,  et  lesquelz  il  bailla  et  delevra  adont  pour  les  affaires  de  feu  mondit 
seigneur  son  père,  ainsi  lui  restoit  d'icelle  somme  avoir  acquit  de  la  somme  de 
2.251  livres  16  solz  parisiz  dicte  monnoie,  qui  font  à  monnoye  présentement  ayans 
cours  en  Flandres  lesdiz  deux  mille  six  cens  vint  sept  livres  deux  solz  parisiz, 
comme  il  disoit  de  ce  plus  à  plain  apparoir  par  un  livret  de  papier  fait  en  manière 
de  compte  particulier  soubz  les  saings  manuelz  desdiz  Marc,  Betin  et  Godefroy, 
par  lequel  ilz  promettent  tenir  compte  audit  exposant  de  ladicte  reste,  eubc  paiez 
et  contentez  desdiz  6041  escuz  deux  tiers  et  des  pertes  et  despens  que  pour  change 
et  autrement  s'en  pourroient  ensuir,  qui  devoit  tourner  à  la  charge  d'icelui  feu 
seigneur,  sur  quoy  icellui  exposant  eust  oudit  an  cccc  et  dix  sept  impetré  un 
mandement  dudit  feu  seigneur,  par  lequel  estoit  mandé  à  messeigneurs  des 
comptes  à  Lille  allouer  en  ses  comptes  toute  telle  somme  à  quoy  auroient  monté 
et  monteroient  lesdictes  parties;  et  combien  que  en  l'an  mil  quatre  cens  et  dix 
huit  Jehan  de  Pressy,  conseillier  dudit  seigneur,  et  ledit  exposant  eussent  requis 
audit  Marc  Guideçon,  lequel  seul  avoit  tenu  le  compte  du  payement  desdiz  six 
mille  quarante  un  escuz  deux  tiers,  que  il  leur  feist  compter  du  fait  dessus  dit, 
et  paiement  de  ce  qu'il  en  pourroit  devoir,  toutesvoies  il  leur  avoit  respondu 
en  termes  generaulx  qu'il  n'en  devroit  de  reste,  rabatu  lesdictes  pertes  et  mon- 
tances  de  change  et  autres  despens  pour  ce  fais,  que  environ  trois  ou  quatre 
livres  de  gros,  pour  laquelle  cause,  et  mesraement  que  ce  leur  sembloit  estre 
une  trop  <  plus  >  grant  perte  et  excessive  despense,  ilz  ne  vouldrent  ne  osèrent 
recevoir  ledit  compte;  et  depuis,  icellui  exposant,  qui  avoit  très  grant  désir  et 
affeccion  de  soy  affiner  et  rendre  son  derrain  compte  de  ladicte  recepte  générale 
de  Flandres,  veant  qu'il  avoit  pendant  oudit  fait  lesdiz  2.627  livres  2  solz  parisiz 
monnoie  de  Flandres,  et  que  sanz  iceubc  avoir  ou  au  moins  <  ses  >  lettres  de 
mondit  seigneur  qui  lui  vaulsissent  acquit  d'icelle  [v°]  somme  il  ne  pourroit 
furnir  sondit  compte  sanz  sa  très  grant  charge  et  préjudice,  a  de  mondit  seigneur 
obtenu  certaines  ses  lettres  patentes  adreçans  à  mesdiz  seigneurs  des  comptes, 
données  le  x^  jour  de  novembre  quatre  cens  et  vint,  par  lesquelles,  actendu  ce 
que  dit  est,  leur  estoit  mandé  et  commis  que  ledit  Marc  Guideçon  ou  son  clerc 
et  facteur  pour  lui,  et  se  mestier  estoit  ledit  Godefroy,  ilz  adjournassent  ou  feissent 
adjourner  et  constraindre  à  rendre  par  devant  eulx  le  compte  et  reliqua  de  et  sur 
les  sommes  dessus  dictes,  afin  que  dudit  reste  ledit  exposant  feust  deschargié, 
et  que  le  reste  que  à  ceste  cause  les  dessusdiz  Marc,  feu  Berthelemi  et  Godefroy 
pourroient  devoir,  feust  receue  et  exécutée  à  son  prouffit  pour  s'en  aidier  à  ses 
affaires,   ainsi   qu'il  appartenoit,    en   obtempérant   ausquelles   mesdiz   seigneurs 
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ont  tant  fait  que  lesdiz  Marc,  ensembie  les  hoirs  ou  ayans  cause  dudit  deffunct  et 
ledit  Godefroy  ont  depuis  rendu  ou  fait  rendre  ledit  compie  par  devant  lesdiz 
seigneurs  en  la  Chambre  d'iceulx  comptes,  par  lequel  compte,  sanz  y  comprendre 
lesdictes  pertes  de  change  et  autres  frais  qu'ilz  disoient  avoir  fais  à  ceste  cause, 
ilz  lui  doivent  de  reste  lesdiz  deux  mille  six  cens  vint  sept  livres  deux  solz  parisiz 
monnoie  à  présent  courant  en  Flandres,  si  comme  ledit  exposant  a  à  mondit 
seigneur  fait  apparoir  par  la  copie  dudit  compte  qui  fu  oy  en  sadicte  Chambre 
le  xv*"  jour  de  mars  l'an  dessus  dit;  et  jasoit  ce  que  ledit  reste  appartiengne,  ou 
au  moins  doive  tourner  en  l'acquit  et  descharge  dudit  exposant,  neantmoins, 
obstant  ce  qu'il  semble  par  ledit  compte  que  ladicte  somme  conipete  à  icellui 
seigneur  et  non  audit  exposant,  il  doubte  que  icelle  somme  mesdiz  seigneurs  ne 
lui  voulsissent  passer  en  la  despense  de  ce  présent  compte,  se  ce  n'estoit  que  sur 
ce  il  eust  lettres  patentes  dudit  seigneur  sur  telle  forme  que  le  cas  le  requiert, 
en  lui  humblement  requérant  icelles,  et  pour  ce,  mondit  seigneur,  eu  regard  et 
consideracion  à  tout  ce  que  dessus  est  touchié,  a  mandé,  commandé  et  expressé- 
ment enjoinct  à  mesdiz  seigneurs  de  ses  comptes  que,  se  par  les  papier,  cedule, 
mandemens,  compte  et  autres  choses  dessus  dictes  il  leur  appert  deuement  ladicte 
reste  ou  acquit  d'icelle  estre  deue,  competer  et  appartenir  audit  exposant,  eulx 
icelle  mesme  reste,  montant  ladicte  somme  de  deux  mille  six  cens  vint  sept  livres 
deux  solz  parisiz  dicte  monnoye,  allouent  et  passent  en  ce  mesme  compte  sanz 
contredit,  par  rapportant  sesdictes  lettres  patentes,  ledit  mandement  de  feu 
mondit  seigneur  son  père  sur  l'allouement  desdictes  parties,  le  devant  dit  papier 
signé  des  dessus  nommez  Marc,  feu  Berthelemi  et  Godefroy  (1),  ensemble  lettre 
ou  cedule  de  son  conseiilier  et  receveur  gênerai  de  toutes  ses  finances,  Guy  Guil- 
baut,  contenant  la  réception  de  la  copie  dudit  compte,  que  par  icellui  compte  il 
appert  que  lesdiz  deux  mille  six  cens  vint  [fol.  viii'"^xviii]  sept  livres  deux  solz 
parisiz  lui  estre  deuz,  et  en  oultre  que  dudit  compte  ou  d'icelle  somme  il  promet 
respondre  ou  rendre  compte  à  son  proufit  ainsi  qu'il  appartient,  par  vertu  aussi 
desdictes  lettres  de  feu  mondit  seigneur,  dont  Dieux  ait  l'ame,  tout  cy  rendu  à 
court,  lesdiz 2.627  1.  2  s.   (2) 

9749.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xx^  jour  de  may  mccccxxi,  en  deniers  paiez  comptans 

pour  le  fait  de  la  despense  de  l'ostel  de  mondit  seigneur,  280  escuz  de  40  gros 
monnoie  de  Flandres  pièce,  valent 560  1.  (3)  (4) 

9750.  A  Jehan  de  Velery  (5),  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  feu  mondit  seigneur 

le  duc  de  Bourgoingne,  conte  de  Flandres,  d'Artois  et  de  Bourgoingne,  derrain 
trespassé,  que  Dieu  face  mercy  à  l'ame,  par  sa  lettre  faicte  le  xxx^  jour  de  may 
l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  en  deniers  paiez  à  Jehan  Pinot,  queux  de  monseigneur 

(1)  En  marge  :  Il  doit  ledit  mandement  de  feu         secundum  compotum  dicti  Guilbaut  finitum  ad  m*" 
monseigneur   et    ledit   papier   signé    desdiz   Marc,         diem  octobris  M  cccc  xxi,  fol.  II". 

Bertelimi  Betin  et  G.  Le  Sauvage.  (4)  En  marge  :  Somme  :  68.796  1.  11  s.  8  d. 

(2)  En  marge  :  Sur  ledit  Guilbaut.  (5)  En  marge  et  portant  sur  la  fin  de  la  page  : 

(3)  En  marge  :   Dicti  280  escuz  redduntur  per         Sur  ledit  Velery. 
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le  conte  de  Charrolois,  sur  ce  qui  lui  puet  estre  deu  à  cause  des  gaiges  de  feu 
Jehan  Pinot,  son  frère,  jadiz  queux  dudit  seigneur,  35  frans  monnoye  royal,  du 
pris  de  vint  six  solz  huit  deniers  forte  vieze  monnoye  de  Flandres  la  pièce,  qui 
font  quarante  six  Uvres  treize  soiz  quatre  deniers  parisiz,  et  valent  monnoye  de 
ce  compte 54  1.  8  s.  10  d.  ob.  demi  poit. 

9751.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxv^  jour  de  juillet  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez 

à  Jehan  d'Escaubeke,  pour  foing  et  avoine  pour  le  fait  de  la  despense  de  mondit 
seigneur,  vint  cinq  escuz  du  pris  de  trente  gros  forte  nouvelle  monnoye  de  Flandres 
l'escu,  valent  37  Uvres  10  solz  dicte  monnoye,  qui  font  moimoye  de  ce  compte 
43  1.  15  s. 

9752.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  comme  dessus,  en  deniers  paiez  pour  tourner  et 

convertir  ou  fait  de  son  office,  la  somme  de  soixante  neuf  escuz  quinze  solz  quatre 
deniers  dudit  pris  de  trente  gros  fors  l'escu,  valent  dicte  monnoye  cent  quatre 
<  vins  >  livres  treize  solz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte ....    122  1.  1  s.  10  d. 

9753.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  iiii^  jour  d'aoust  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez  à  maistre 

Dreue  Sucquet,  conseillier  et  maistre  de  la  Chambre  des  comptes  de  mondit 
seigneur  à  Lille,  et  Thomassin  de  Heiloy,  escuier  de  cuisine  de  mondit  feu  seigneur, 
pour  don  à  eubc  fait,  la  somme  de  deux  cens  cinquante  sept  frans  dix  huit  solz 
neuf  deniers  monnoye  royal,  du  pris  de  26  solz  8  deniers  forte  et  vieze  monnoye 
de  Flandres  la  pièce,  qui  font  343  livres  18  solz  4  deniers  parisiz,  et  valent  monnoye 
de  ce  compte 401  1.  4  s.  8  d.  ob.  demi  poit. 

9754.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  viii*^  jour  dudit  mois  l'an  devant  dit,  en  deniers 

paiez  à  maistre  Roland  du  Bois,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  pour  pluseurs 
parties  par  lui  paiees  pour  le  fait  de  mondit  seigneur,  360  escuz  6  solz  parisiz 
du  [y°]  pris  de  trente  gros  fors  l'escu,  valent  cinq  cens  quarante  livres  neuf  solz 
parisiz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 630  1.   <  14  s.  >  10  s.  6  d.  (1) 

9755.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xii^  jour  d'aoust  l'an  dessus  dit,  pour  convertir  et  emploier 

ou  fait  de  son  office  359  escuz,  de  quarante  gros  vielle  monnoye  de  Flandres  l'escu, 
valent  718  hvres  parisiz,  qui  font  à  monnoye  de  ce  présent  compte. . . .  628  1.  5  s. 

9756.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxv^  jour  de  septembre  oudit  an  cccc  et  dix  sept, 

en  deniers  paiez  à  Jaquemart  Prévost  et  autres  personnes  de  Lille,  pour  le  fait 
de  la  despense  de  mondit  seigneur  audit  Lille,  quatre  vins  quinze  escuz  douze  solz 
parisiz,  dudit  pris  de  trente  gros  l'escu,  valent  cent  quarante  trois  Uvres  huit  solz 
parisiz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 167  1.  <  17  s.  8  d.  >  6  s. 

9757.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxvi^  jour  desdiz  mois  et  an,  pour  tourner  et  con- 

vertir ou  fait  de  la  despense  de  mondit  seigneur  et  autres  affaires,  cent  escuz  dudit 
pris,  valent  cent  cinquante  Uvres  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte . . .   175  1. 

9758.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  premier  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  huit, 

en  deniers  paiez  à  maistre  Baude  des  Bordes,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  sur 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Sur  ledit  Velery. 
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ce  qui  lui  puet  estre  deu  à  cause  de  ses  gaiges,  cinquante  trois  escuz  six  solz  dudit 
pris,  valent  soixante  dix  neuf  livres  <  vint  solz  >  19  solz  parisiz  fors,  qui  font 
monnoye  de  ce  présent  compte 93  1.  5  s.  6  d. 

9759.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  iiii^  jour  desdiz  mois  et  an,  en  deniers  paiez  à 

monseigneur  l'evesque  de  Bethléem,  conseillier  et  confesseur  de  mondit  seigneur, 
sur  ce  qui  lui  puet  estre  deu  à  cause  de  ses  gaiges,  dix  escuz  dudit  pris,  valent 
15  livres,  qui  font  comme  dessus 17  1.  10  s. 

9760.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xv^  jour  de  juillet  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez 

à  joncheere  Jan,  escuier  et  eschançon  de  mondit  seigneur,  qui  lui  estoient  deuz 
de  reste  de  ses  gaiges  ordinaires  de  l'an  mil  cccc  et  quinze,  vint  deux  escuz  sept 
solz,  de  trente  gros  nouvelle  forte  monnoye  de  Flandres  l'escu,  qui  font  trente 
trois  livres  dix  solz  six  deniers,  valent  monnoye  de  ce  compte.  ...   39  1.  2  s.  3  d. 

9761.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xvii^  jour  desdiz  mois  et  an,  en  deniers  paiez  pour 

tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  la  somme  de  deux  mille  vint  cinq  escuz 
dix  solz  cinq  deniers,  dudit  pris  de  trente  gros  fors  l'escu,  valent  3.038  livres 
5  solz  7  deniers  obole,  qui  font  monnoye  de  ce  compte.  .  .  .   3.544  1.  13  s.  2  d.  ob. 

9762.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  iiii*'  jour  d'octobre  oudit  an  mil  cccc  et  dix  huit,  en 

deniers  paiez  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  36  escuz,  de  40  gros 
nouvelle  monnoye  de  Flandres  à  présent  ayant  cours  l'escu,  valent 72  1. 

9763.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xiiii'^  jour  Je  novembre  l'an  dessus  dit,  en  deniers 

paiez  à  maistre  Jehan  Seguinat,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  auquel  deuz 
estoient  pour  ses  gaiges  ordinaires  qu'il  a  et  prent  de  mondit  seigneur  trente 
escuz,  dudit  pris  de  quarante  gros  l'escu,  valent 60  1. 

9764.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xyiii*'  jour  desdiz  mois  et  an,  en  deniers  paiez  à  maistre 

Jehan  Forcier,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  qui  lui  estoient  deuz  de  reste  de 
ses  [fol.  Vlii-''^xix]  gaiges  ordinaires,  deux  cens  quatre  vins  frans  demi,  du  pris 
de  37  solz  4  deniers  parisiz  monnoye  de  Flandres  pièce,  valent.  .  .   523  1.  12  s.  (1) 

9765.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xx^  jour  desdiz  mois  et  an,  en  deniers  paiez  à 

Mahiet  Régnant,  commis  à  recevoir  les  deniers  ordonnez  pour  la  despense  extra- 
ordinaire de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  auquel  ilz  estoient  deuz,  la 
somme  de  deux  cens  cinquante  quatre  escuz  quatorze  solz  quatre  deniers,  du  pris 
de  quarante  gros  vielle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  valent  cinq  cens  neuf  livres 
huit  solz  huit  deniers  parisiz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte .  .  .   445  1.  15  s.  1  d. 

9766.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xxiii''  jour  de  novembre  oudit  an  quatre  cens  et  dix  huit, 

en  deniers  paiez  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  la  somme  de 
870  escuz  10  solz,  du  pris  de  quarante  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  l'escu, 
valent 1.741    1. 

(1)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Sur  ledit  Veiery. 
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9767.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  un''  jour  de  décembre  l'an  mil  quatre  cens  et  dix  huit 

dessus  dit,  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  cinquante  frans  monnoye 

royal,  du  pris  de  trente  sept  gros  quatre  deniers  parisiz  pièce,  valent 

93  i.  6  s.  8  d. 

9768.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xW^  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez 

pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  90  escuz,  du  pris  de  30  gros  <  forte 
monnoye  >  nagaires  ayant  cours  en  Flandres  l'escu,  valent  cent  trente  cinq  livres, 
qui  font  monnoye  de  ce  compte 157  1.  10  s. 

9769.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  comme  dessus,  en  deniers  paipz  pour  tourner  et  convertir 

ou  fait  de  son  office,  la  somme  de  cinq  cens  quarante  deux  escuz  dudit  pris  de 

30  gros  fors  l'escu,  valent  813  livres,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 

948  l.  10  s. 

9770.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  janvier  oudit  an  cccc  dix  huit,  en 

deniers  à  lui  bailliez  comptans  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  300  escuz, 
du  pris  de  quarante  gros  vielle  feble  monnoye  de  Flandres  l'escu,  valent  six  cens 
livres,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 525  l. 

9771.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  lesdiz  jour  et  an,  en  deniers  à  lui  bailliez  comptans  comme 

dessus,  cent  escuz,  dudit  pris  de  quarante  gros  febles,  valent  deux  cens  livres,  qui 
font  monnoye  de  ce  compte 175  l. 

9772.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xv<'  jour  de  janvier  l'an  dessus  dit,  en  deniers  paiez  à 

l'oste  du  Heaume  à  Lille,  qui  lui  estoient  deuz  pour  despence,  quatre  livres  quinze 
solz  six  deniers,  de  30  gros  forte  monnoye  de  Flandres  la  livre,  valent  7  livres 

3  solz  4  deniers,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 8  l.  7  s.  1  d.  ob. 

9773.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  x^  jour  du  mois  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  en 

deniers  paiez  à  maistre  Quentin  M[. . .]  (1)  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois, 
pour  don  à  lui  fait  par  ledit  monseigneur  le  duc  et  à  autres,  huit  vins  frans,  dudit 
pris  de  37  solz  4  deniers  parisiz  pièce,  valent 298  l.  13  s.  4  d. 

9774.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xv^  jour  dudit  mois  et  an,  en  deniers  paiez  à  Pierre 

Evin,  sergent  du  bailliage  de  l'eaue  à  l'Escluse,  pour  don  à  lui  fait  par  mondit 
seigneur,  quarante  frans  <  monnoye  royal  > ,  valent  audit  pris. . .  74  l.  13  s.  4  d. 

[vo] 

9775.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  premier  jour  du  mois  d'avril  mil  cccc  et  dix  huit  avant 

Pasques,  en  deniers  paiez  pour  tourner  et  convertir  ou  fait  de  son  office,  28  escuz 
16  solz  parisiz,  de  40  gros  vielle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  valent   <  43  h\Tes 

4  solz  >  58  livres  12  solz  <  feble  >  monnoye  dicte,  qui  font  monnoye  de  ce 
compte 50  l.  8  s.   (2) 


(1)  Le  parchemin  est  gratté,  et  cinq  ou  six  mots  (2)  En  marge  :  Sur  ledit  Velery. 

sont  illisibles. 
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9776.  A  lui,  ijar  autre  sa  lettre  faicte  le  xxix^  jour  d'avril  cccc  et  dix  neuf,  en  deniers  paiez 

à  Guillaume  Le  Martin,  varlet  de  chambre  et  tailleur  de  robes  de  mondit  seigneur, 
sur  ce  qui  lui  puet  estre  deu  à  cause  de  ses  gaiges  ordinaires,  cent  escuz,  de  42  gros 
nouvelle  monnoye  de  Flandres  pièce,  valent 210  1. 

9777.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  iiii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  en  deniers 

paiez  à  Jehan  Beauvarlet,  clerc  des  offices  de  l'ostel  de  mondit  seigneur,  sur  ce 
qui  lui  est  deu  à  cause  de  ses  gaiges  ordinaires,  trente  sept  frans  demy,  valent 
audit  pris  de  37  solz  4  deniers  parisiz  pièce 70  1. 

9778.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  lesdiz  jour  et  an,  en  deniers  paiez  à  monseigneur 

l'evesque  de  Bethléem,  conseillier  et  confesseur  de  mondit  seigneur,  sur  ce  qui 
lui  puet  estre  deu  à  cause  de  ses  gaiges  ordinaires,  30  frans  monnoye  dicte,  valent 
audit  pris 56  1. 

9779.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  les  jour  et  an  dessus  diz,  en  deniers  paiez  à  Guillaume  de 

Gonneville,  fourier  de  mondit  seigneur,  sur  ce  qui  lui  est  deu  à  cause  de  ses  gaiges 
ordinaires,  25  frans  dicte  monnoye,  valent  comme  dessus 46  1.  13  s.  4  d. 

9780.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  derrain  jour  de  novembre  mccccxviii,  en  deniers  paiez 

à  Guillemin  Dubois,  variet  de  fruiterie  de  monseigneur,  pour  reste  de  despense 
du  temps  passé  jusques  au  premier  jour  de  septembre  mccccxvii,  39  livres,  de 
40  gros  viez  la  Uvre,  valent 68  1.  5  s.  (1) 

9781.  A  maistre  Jehan  Sarrote  (2),  secrétaire  et  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de 

monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  par  sa  lettre  faicte  le  xiiii'^  jour  de  juing  l'an 
mil  cccc  et  dix  sept  cy  rendue,  la  somme  de  neuf  cens  trente  cinq  escuz,  du  pris 
de  45  gros  vielle  monnoye  de  Flandre  chacun  escu,  en  deniers  paiez  pour  convertir 
et  emploier  ou  fait  de  la  despense  de  mondit  seigneur  le  conte  et  de  madame  la 
contesse  de  Charrolois,  pour  ce  cy,  lesdiz  935  escuz  dudit  pris,  valent  2.103  livres 

15  solz  parisiz  febles,  qui  valent  à  nouvelle  monnoye  de  ce  compte 

1.840  1.   15  s.  7  d.   ob.  (3)  (4) 

9782.  A  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseilUer  de  feu  mondit  seigneur  de  Bourgoingne 

derrain  trespassé,  dont  Dieux  ait  l'ame,  et  maistre  de  ses  comptes  à  Lille,  par  sa 
lettre  faicte  le  xiiii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  huit  cy  rendue  à  court, 
la  somme  de  deux  mille  sept  cens  soixante  quinze  escuz,  dudit  pris  de  40  gros  (5) 
[fol.  ix"'']  vielle  monnoie  de  Flandres  l'escu,  qu'il  a  receu  dudit  receveur  par 
vertu  de  ses  lettres  de  recepte  et  par  les  mains  des  personnes  qui  s'ensivent,  c'est 
assavoir  : 

De  Loys  de  Haveskerke,  bailli  de  Courtray,  50  escuz  dudit  pris; 
De  Wouter  Mercian,  bailli  de  la  Salle  d'Yppre,  50  escuz; 

(1)  En  marge  :  Somme  :  11.541  i.  16  s.  9  d.  ob.  (4)  En  marge  :  Somme  :  1.840  l.  15  s.  7  d.  ob. 

(2)  En  marge  :  Sui  ledit  Sarrote.  (5)  En  marge  :  Sur  ledit  maistre  Bertelemi.  Ledit 

(3)  En  marge  :  Geste  somme  de  935  escuz  est  maistre  Bertelemi  les  rend  par  son  compte  parti- 
rendue  par  le  compte  dudit  Sarrote  feni  darrain  de  cuUer  de  pluseurs  deniers  par  lui  recem  du  temps 
décembre  ccccxvii,  fol.  primo.  du  duc  Jeban  feni  x  de  septembre  ccccxix. 
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De  Jehan  Le  Stoppelare,  bailli  du  Viesbourg  de  Gand,  20  escuz; 

De  Matheeus  Le  Telre,  bailli  de  Fumes,  100  escuz; 

De  Loys  Uten  Holle,  bailli  d'Alost,  80  escuz; 

De  Boudin  Janssone,  bailli  de  Hulst,  40  escuz; 

De  Pierre  Le  Vroede,  bailli  de  Monequereede,  20  escuz; 

De  Anthoine  Leunot,  bailli  d'Ardembourg,  60  escuz; 

De  Guillaume  de  l'Eespiere,  bailli  de  Douze,  30  escuz; 

De  Rogier  HeUin,  receveur  de  l'espier  de  Bruges,  50  escuz; 

De  Jehan  de  Le  Weghescede,  receveur  de  l'espier  de  Berghes,  100  escuz; 

De  Pierre  de  Waterleet,  receveur  gênerai  de  Cassel,  200  escuz; 

De  Henry  Tholuin,  watergrave  de  Flandres,  200  escuz; 

De  Jehan  Utenhove,  mourmaistre  de  Flandres,  200  escuz; 

De  Jehan  le  Buzere,  receveur  de  l'Escluse,  100  escuz; 

De  Henry  Le  Carbonnier,  receveur  des  nouveaux  acquestz  fais  es  bailliages  de 
Hesdin,  Saint  Orner,  Aire,  et  de  la  conté  de  Saint  Pol,  et  des  hommes  tenans  en 
fief  et  arrière  fief  de  mondit  seigneur  qui  ne  sont  point  alez  en  son  service  et  armée 
par  lui  mise  sus  en  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  500  escuz; 

De  Gille  Andries,  fermier  du  noble  du  herenc  contrefait  à  l'Escluse,  Neufport 
et  es  ydes  d'entre  icelles  villes,  600  escuz; 

Et  des  eschevins  et  cuerheers  de  la  chastellenie  de  Berghes,  par  les  mains  de 
Michiel  Le  Bil,  receveur  d'icelle  chastellenie,  300  escuz  de  cinquante  gros  viez 
pièce,  qui  font  à  escuz  dudit  pris  375  escuz,  qui  par  lesdiz  eschevins  et  cuerheers 
et  les  notables  de  ladicte  chastellenie  furent  donnez  à  mondit  seigneur  au  renou- 
vellement de  la  loy  d'icelle; 

Monte  ensemble  lesdictes  parties  à  la  somme  de  2.775  escuz  dudit  pris,  valent 

•  quatre  mi]  162  livres  10  solz  parisiz  fors,  qui  font  ycy  à  nouvelle  monnoye  de 

Flandres 4.856  1.  5  s.  (1) 

9783.  A  Mahiet  Regnault  (2),  lequel  mondit  seigneur  le  conte  de  Charrolois,  à  présent  duc 
de  Bourgoingne,  conte  de  Flandres,  d'Artois  et  de  Bourgoingne,  par  ses  lettres 
patentes  données  en  sa  ville  d'Arras  le  penultime  jour  de  mars  l'an  mil  cccc 
et  dix  huit  après  Pasques,  en  obtempérant  à  certain  mandement  que  la  royne 
de  France  et  feu  monseigneur  le  duc  son  père,  dont  Dieux  ait  l'ame,  lui  avoient 
fait,  par  leurs  lettres  patentes  et  closes,  de  lors  mectre  sus  gens  d'armes  et  de  trait 
pour  lever  le  siège  que  ja  longuement  avoient  tenu  et  tenoient  devant  la  ville  de 
Senhs  les  adverscdres  du  roy  nostre  sire,  de  la  royne,  de  feu  mondit  seigneur 
son  père,  et  de  lui,  pour  laquelle  chose  il  avoit  fait  son  [v°]  (3)  mandement  de 

(1)  En  marge  :  Somme  :  4.856  1.  8  s.  (sic).  (3)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Sur 

(2)  En  marge  :  Sur  ledit  Mahiet.  Geste  partie  est         ledit  Mahiet.   Ces  mi  parties   sont   rendues  par  le 
corrigée  à  l'autre  lez.  premier  compte  dudit  Mahiet  Regnault  de  la  despense 

extraordinaire  de  monseigneur  le  conte  de  Charroloiz. 
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pluseurs  gens  d'armes  et  de  trait  à  Grantvillier,  entre  Amiens  et  Beauvais,  au  pre- 
mier jour  d'avril  ensivant,  et  pour  ce  que  pour  le  paiement  desdiz  gens  d'armes 
il  avoit  ordonné  estre  levez  en  pluseurs  lieux  et  places  certaines  finances  par  Guy 
Guilbaut,  à  ce  commis  et  député,  icellui  mesme  seigneur,  confians  à  plain  de  ses 
sens,  loyauté  et  bonne  diligence  dudit  Mahiet  Régnant,  clerc  des  offices  de  son 
hostel  et  commis  à  paier  sa  despense  extraordinaire,  a  le  mesme  Mahiet  ordonné 
et  commis,  en  lui  donnant  povoir  par  sesdictes  lettres  de  paier  par  monstres  et 
reveues  et  autres  ensengnemens  toute  le  despense  qu'il  convendra  faire  pour  le 
paiement  desdictes  gens  d'armes  et  de  trait  qui  des  lors  estoient  en  garnison  à 
Pontoise,  Meulenc,  Poissy,  l'IUe  Adam  et  en  autres  lieux  et  places  qui  se  sont 
mises  et  mettoient  en  l'obéissance  de  feu  mondit  seigneur  ou  nom  du  roy  nostre 
sire,  et  aussi  de  paier  le  trait,  artillerie,  pouldre  de  canon,  messageries  et  autres 
habillemens  de  guerre  qu'il  convenoit  et  estoit  de  nécessité  d'avoir  pour  la  seurté 
et  défense  desdictes  villes  et  places,  et  generalment  de  toutes  choses  nécessaires 
audit  fait  ;  pour  laquelle  despense  conduire  icellui  seigneur  a  ordonné  et  commis 
audit  Mahiet  estre  bailliez  et  dehvrez  certaines  sommes  de  deniers,  tant  par  ledit 
Guy  Guilbaut  et  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseiilier  et  maistre  des  comptes 
de  feu  mondit  seigneur  à  Lille  et  commis  de  par  lui  à  recevoir  aucunes  finances 
comme  autres,  par  leur  baillant  ses  lettres  de  recepte,  lesquelles  il  a  volu  par  ses- 
dictes lettres  leur  valoir  et  porter  acquit  et  descharge  en  leurs  comptes  et  partout 
où  il  appartendra,  ainsi  que  par  icelles  mesmes  lettres  dont  copie  est  cy  rendue  à 
court,  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres 
et  aussi  par  lettre  de  recepte  dudit  Mahiet,  faicte  le  xV^  jour  d'avril  l'an  mil 
quatre  cens  et  dix  huit  aussy  cy  rendue,  la  somme  de  douze  cens  frans,  de  16  solz 
parisiz  monnoye  royal  la  pièce,  pour  tourner  et  convertir  tant  ou  paiement  des- 
dictes gens  d'armes  et  de  trait,  comme  en  artillerie  et  autres  habillemens  de  guerre 
nécessaires  pour  ledit  fait,  et  valent  iceulx  1.200  frans,  audit  pris  de  26  solz  8 
deniers  parisiz  fors  la  pièce,  1.600  livres,  qui  font  monnoye  de  ce  compte  . . . 
<  1.400  1.  >    1.866  1.  13  s.  4  d. 

9784.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xvii^  jour  dudit  mois  d'avril  mil  cccc  et  xviii 

cy  rendue,  700  frans  dicte  monnoye  royal,  du  pris  de  24  doubles  blans  pièce,  pour 
empioier  tant  ou  fait  de  ladicte  année  comme  en  autres  choses  nécessaires  par 
l'ordonnance  de  mondit  seigneur  de  Charrolois  ;  pour  ce,  lesdiz  700  frans  valent, 
audit  pris  de  26  solz  8  deniers  fors  pièce,  933  hvres  6  solz  8  deniers,  qui  font 
monnoye  de  ce  compte 1.088   1.    17   s.    9    d.    poit. 

9785.  A  lui,  par  sa  lettre  faicte  le  xxiii*  jour  d'avril  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  la  somme  de 

1.380  frans  monnoye  royal  dudit  pris,  pour  empioier  et  convertir  ou  paiement 
desdictes  gens  d'armes  et  autres  choses  nécessaires  pour  ledit  fait;  pour  ce  cy, 
iesdiz  1.380  frans,  valent  audit  pris  de  26  solz  8  deniers  pièce  1.840  livres  parisiz, 
qui  font  à  monnoye  de  ce  compte 2.146  1.  13  s.  4  d. 

9786.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xxiiiie  jour  dudit  mois  et  an,  la  somme  de  quatre 

cens  quarante  cinq  frans  dudit  pris,  pour  emjjloier  et  convertir  ou  paiement 
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[fol.  ix'"'  i]  desdictes  gens  d'armes  et  de  trait  et  autres  choses  nécessaires  et  pour 
ledit  fait  (1)  ;  pour  ce  cy,  iesdiz  445  frans,  valent  comme  dessus  593  livres  6  solz 

8  deniers  parisiz  fors,  qui  font  à  ladicte  monnoye  de  ce  compte 

692  i.  4  s.  5  d.  poit.  (2) 

9787.  Au  devant  nommé  Pierre  Macé  (3),  secrétaire  et  receveur  gênerai  des  finances  de 

madame  de  Bourgoingne,  qui  à  présent  est,  par  sa  lettre  faicte  le  xii^  jour  de 
novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  la  somme  de  cinq  cens  escuz,  de  40  gros  nou- 
velle monnoye  de  Flandres  l'escu,  que  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne  qui  est 
à  présent  a  fait  baillier  par  sondit  receveur  de  Flandres  et  commandé  délivrer 
audit  Pierre  Macé  pour  madicte  dame  et  ses  femmes  vestir  de  noir  et  elles  ordon- 
ner pour  le  dueil  de  feu  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne,  son  père,  derrenier 
trespassé,  que  Dieu  pardoLnt,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  tant  par  ladicte  lettre 
dudit  Pierre  comme  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données 
en  sa  ville  de  Gand  le  vu^  jour  dudit  mois  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  cy  rendues  à  court,  Iesdiz  500  escuz  dudit  pris, 
valent 1.000  1.  (4) 

9788.  A  lui,  la  somme  de  14.000  escuz,  de  40  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  l'escu, 

que  mondit  seigneur  le  duc  a  ordonné  et  mandé  à  sondit  receveur  estre  à  lui 
paiee,  bailliee  et  délivrée  des  deniers  de  sa  recepte,  tant  ordinaire  comme  extraor- 
dinaire, c'est  assavoir  :  pour  <  sa  >  la  despense  ordinaire  de  madicte  dame  de 
dix  mois  continuelz  commençans  le  premier  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et 
XIX  et  fenis  le  derrenier  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  vint,  à  1.200  escuz  pour  mois, 
sont  12.000  escuz,  et  sur  son  extraordinaire  d'un  an  entier  commençant  audit 
premier  jour  de  novembre,  et  fenissant  au  derrain  jour  d'octobre  ccccxx  dessus 
dit,  deux  mille  escuz,  sont  pour  tout  ensemble  Iesdiz  14.000  escuz;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelle  lettre  et  d'une  lettre  de  recepte  dudit  Pierre  Macé  faicte  le  xxviii^ 
jour  dudit  mois  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  xix  dessus  dit,  tout  cy  rendu  à  court, 
la  somme  de  <  six  cens  >  seze  cens  escuz,  du  pris  de  40  gros  dicte  monnoye 
l'escu,  que  icellui  receveur  lui  a  bailliee  en  une  sa  lettre  de  quictance  levée  sur 
le  maistre  de  la  moimoie  de  Flandres  donnée  le  xxviii^  jour  dudit  mois  de  no- 
vembre, pour  icelle  somme  tourner  et  convertir  ou  fait  de  la  despence  ordinaire  de 
madicte  dame,  et  valent  Iesdiz  1.600  escuz  audit  pris 3.200  1.  (5) 

9789.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  ledit  xxviii<*  jour  de  novembre  oudit  an  mil  cccc  et 

xix,  qui  est  de  la  somme  de  615  escuz,  audit  pris  de  40  gros  nouvelle  monnoye 
de  Flandres  l'escu  seulement,  la  somme  de  six  cens  escuz  audit  pris,  que  ledit 
receveur  de  Flandres  lui  a  bailliee  en  trois  ses  lettres  de  quictance  levées  c'est 


(1)  En  marge  :  Sur  ledit  Mahiet.  Rendue  comme  (4)  En  marge  :  Geste  partie  est  rendue  par  le 
dessus.  compte  dudit  Pierre  Macé  de  la  recepte  générale  de 

(2)  En  marge   :  Somme    :  5.794  1.  8  s.    <  7>  madicte  dame  feni  vni  de  juillet  ccccxxii. 

10  d.  ob.  (5)  En  marge  :  Geste  partie  est  rendue  par  le 

(3)  En  marge  et  portant  sur  la  fin  de  la  page  :  compte  dudit  Pierre  Macé  feni  derrain  de  décembre 
Sur  ledit  Pierre  Macé.  CCCCXX. 

42. 
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assavoir  l'une  sur  les  bonnes  gens  et  habitans  de  la  chastellenie  de  Berghes,  de 
300  escuz  qu'ilz  dévoient  à  cause  de  l'ayde  de  100.000  escuz  pieça  accordez  à 
feu  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne,  derrain  trespassé,  dont  [vo]  (1)  Dieux 
ait  l'ame,  l'autre  sur  ceulx  de  la  ville  de  Fumes  de  150  escuz  d'or,  à  42  gros  l'escu, 
qu'ilz  ont  accordez  à  mondit  seigneur,  à  reprendre  sur  leur  part  et  porcion  du  pre- 
mier ayde  qui  lui  sera  accordé  en  sondit  pays  de  Flandres,  et  l'autre  de  cent  cin- 
quante escuz  d'or  audit  pris  sur  ceulx  de  la  ville  de  Berghes,  que  semblablement 
ilz  ont  accordé  prester  à  mondit  seigneur,  à  reprendre  comme  dit  est;  pour  ce 
cy,  lesdiz  600  escuz  seulement,  qu'il  a  receuz  pour  tourner  et  convertir  ou  fait 
de  la  despense  extraordinaire  de  madicte  dame,  et  valent  audit  pris  de  40  gros 
dicte   monnoie   l'escu 1.200  1.  (2) 

9790.  A  lui,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  xviii^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 
1.000  escuz,  dudit  pris  de  40  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  qu'il  a 
receu  tant  en  argent  comptant  comme  en  pluseurs  lettres  de  quictance  dudit 
receveur  de  Flandres,  qu'il  lui  a  bailliees  sur  aucuns  bailliz  et  autres  officiers  de 
Flandres,  pour  icelie  somme  tourner  et  convertir  ou  fait  de  ladicte  despense  ordi- 
naire de  madicte  dame;  poiir  ce  cy,  lesdiz  mille  escuz  audit  pris,  valent.... 
2.000  1.  (3)  (4) 

XII.  Somme  :  150.718  1.  1  s.  10  d. 

9790  bis.  Autre  despense  pour  change  et  pertes  de  monnoyes  et  portages  de  deniers  à 
monseigneur  et  à  madame  pour  le  temps  de  ce  présent  compte néant 


[fol.  ix"''  II] 
AUTRE  DESPENSE  POUR  DENIERS  PAIEZ  TANT  en  acquit  de  monseigneur  comme  autrement. 

Premiers 

9791.  A  maistre  Roland  du  Bois  (5),  secrétaire  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint, 
et  contreroUeur  des  comptes  de  ses  officiers  de  Flandres,  la  somme  de  deux  cens 
soixante  quatorze  livres  sept  solz  un  denier  parisiz  vielle  monnoye  de  Flandres,  que 
ledit  receveur  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois, 
lui  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  par  commandement  et  ordonnance  de  mondit 
seigneur,  et  laquelle  somme  estoit  deue  par  mondit  seigneur  à  icellui  Roland  par 
la  fin  de  son  compte  des  deniers  par  lui  receuz  de  pluseurs  bois  et  chesnes  venans 
et  yssans  de  la  forest  et  du  bois  de  Nieppe,  rendu  en  la  Chambre  des  comptes  de 
mondit  seigneur  à  Lille  en  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  ouquel  compte  est  porté  la 

(1)  En  marge  et,  portant  sur  toute  la  page  :  Sur  (3)  £ra  marge;  Geste  partie  e3t  rendue  par  le  compte 
ledit  P.  Macé.                                                                        dudit  Pierre  feni  derrain  de  décembre  ccccxx. 

(2)  En  marge  :  Ledit  P.  Macé  rend  ladicte  somme  (4)  En  marge  :  Somme  :  7.400  1. 

par  son  compte  de  la  recepte  générale  de  madame  (5)  En  marge  et  portant  sur  toute  la  page  :  Soit 

feni  VIII  de  juillet  ccccxxii.  corrigié. 
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reste  d'un  sien  autre  compte  de  pluseurs  debtes  et  arrierages  par  lui  receuz, 
ainsi  qu'il  appert  plus  applain  tant  par  lettres  dudit  feu  seigneur  sur  ce  faictes  et 
données  en  sa  ville  de  Paris  le  xix"  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  comme 
par  une  cedule  de  ladicte  Chambre  des  comptes  escripte  le  vii"^  jour  d'octobre 
ensivant  oudit  an;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  patentes  et  cedule  et 
quictance  sur  ce  dudit  maistre  Roland,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  deux  cens 
soixante  quatorze  livres  sept  solz  un  denier  parisiz  dicte  monnoye,  valent  monnoie 
de  ce  compte 240  1.  1  s.  2  d.  ob.  demi  poit. 

9792.  A  maistre  Dreue  Sucquet,  conseillier  et  maistre  des  comptes  de  monseigneur  le 
duc  de  Bourgoingne  à  Lille,  la  somme  de  deux  cens  soixante  dix  neuf  frans  six 
solz  six  deniers  tournois  monnoye  royal,  que  ledit  receveur  lui  a  paiee,  bailliee 
et  délivrée,  et  laquelle  mondit  seigneur  devoit  audit  maistre  Dreue  par  la  fin 
de  son  compte  de  la  recepte  des  deniers  de  la  reformacion  mise  sus  ou  mois  d'aoust 
l'an  mil  CCCC  et  seize  en  la  conté  d'Artois  et  es  villes  et  chastellenies  de  Lille, 
de  Douay  et  d'Orchies,  rendu  en  la  Chambre  desdiz  comptes  de  mondit  seigneur 
à  Lille,  [v°]  ainsi  qu'il  appert  par  cedule  extraite  de  la  Chambre  desdiz  comptes 
sur  ce  faicte  et  escripte  en  icelle  le  iiii^  jour  de  janvier  l'an  mil  quatre  cens  et 
dix  huit  dessus  dit;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  et  aussi  d'une  quictance  sur  ladicte 
reste  d'icellui  maistre  Dreue,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  deux  cens  soixante  dix 
neuf  frans  six  solz  six  deniers  tournois  dicte  monnoye,  valent  au  pris  de  37  solz 
4  deniers  parisiz  pièce 521  1.  8  s. 

Xin.  Somme   :  761  1.  9  s.  2  d.  ob.    <  poit.  >    demi  poit. 

[fol.  IX'"'  m] 

AUTRE  DESPENSE  POUR  RENTES  <  REVENUES  et  autres  parties  >  rachatees  en  deschargeant 
<  et  augmentant  >  le  demaine  de  monseigneur  et  autrement  pour  le  temps  de 
ce  présent  compte. 

Premiers 

9793.  A  Berthelemi  Betin,  conseillier  et  maistre  d'ostel  de  mondit  seigneur,  tant  en  son  nom 
comme  pour  et  ou  nom  de  Fredric  Trente,  marchant  de  Luques,  la  somme  de 
5.376  escuz  <  d'or  >  de  France,  du  pris  de  quarante  gros  nouvelle  monnoye 
de  Flandres  chacun  escu,  pour  le  rachat  des  offices  de  escoutheterie  et  des  prisons 
en  la  ville  de  Courtray,  lesquelz  feu  mondit  seigneur  le  duc  Jehan  de  Bourgoingne 
derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  père  de  mondit  seigneur,  avoit  venduz, 
cédez  et  transportez  auxdiz  Fredric  et  Berthelemi  pour  pareille  somme  en  la 
forme  et  manière  qui  s'ensiet,  c'est  assavoir  :  ledit  office  d'escoutheterie  par 
lettres  dudit  feu  seigneur  données  en  sa  ville  de  Gand  le  premier  jour  d'octobre 
l'an  mil  cccc  et  xiiii,  confermees,  de  mondit  seigneur  son  filz,  lequel  avoit  esté 
audit  Berthelemi  Betin,  à  le  tenir  et  avoir  sa  vie  durant  pour  la  somme  de  3.744  es- 
cuz, de  30  gros  nouvelle  monnoie  lors  ayant  cours  en  Flandres  l'escu,  et  ledit  office 
des  prisons  et  cepperies  de  Courtray  par  autres  lettres  de  feu  mondit  seigneur. 
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confermees  par  monseigneur  son  filz  dessus  dit,  données  lesdiz  jour  et  an,  qui  avoit 
esté  vendu  et  delaissié  audit  Bertlielemi  pour  et  au  prouffit  et  durant  la  vie  dudit 
Fredric  Trente,  moyennant  la  somme  de  mille  six  cens  trente  deux  escuz  de 
France,  audit  pris  de  30  gros  monnoye  dicte  chacun  escu,  par  telle  condicion  que 
touteffois  qu'il  plairoit  à  lui  ou  à  ses  successeurs  contes  de  Flandre  reprendre  et  racha- 
ter  lesdiz  deux  offices,  faire  le  pourroient,  en  paiant  à  iceulx  Berthelemi  et  Fredric 
icelles  deux  sommes  montans  ensemble  à  ladicte  somme  de  5.376  escuz  de  France 
dudit  pris,  ainsi  que  par  lesdictes  lettres  de  feu  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  puet 
plus  à  plain  apparoir,  lesquelz  deux  offices  de  escoutheterie  et  prisons  et  cepperies 
audit  lieu  de  Courtray  mondit  seigneur  le  filz,  par  certain  accord  faict  entre  lui 
d'une  part  et  ledit  Berthelemi  tant  en  son  nom  que  comme,  pour  et  ou  nom  dudit 
Fredric  d'autre  part,  a  rachatez  et  reprins  pour  pareille  somme  de  5.376  escuz 
dudit  pris  de  40  gros  de  ladicte  nouvelle  monnoye  de  Flandres  à  présent  ayant 
cours  oudit  pays  chacun  escu,  laquelle  il  a  fait  paier  audit  Berthelemi  par  ledit 
Berthelemi  Le  Vooght,  son  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  comme  de 
toutes  les  choses  dessus  dictes  et  autres  puet  plus  à  plain  apparoir,  tant  par  les- 
dictes deux  lettres  de  feu  mondit  seigneur  comme  par  lettres  patentes  de  mondit 
seigneur  son  filz  sur  ce  [v°]  faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  xx^  jour  de 
novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  mesmes  lettres 
d'icellui  feu  seigneur  faictes  et  bailliees  sur  la  vendicion  et  transport  d'iceulx  offi- 
ces confermees  comme  dit  est,  saines  et  entières,  ensemble  lesdictes  lettres  paten- 
tes de  mondit  seigneur  son  filz  faictes  sur  ledit  rachat  et  quictance  souffisante  sur 
ce  dudit  Berthelemi  Betin,  tant  en  son  propre  nom  comme  pour  et  ou  nom  dudit 
Fredric,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  cinq  mille  trois  cens  soixante  seize  escuz, 
dudit  pris  de  quarante  gros  dicte  nouvelle  monnoie  de  Flandres  la  pièce,  valent. . . 
10.752  1. 

XIIIL  Somme  par  soy  :  10.752  1. 


[fol.   IX'"'  IIIl] 

DENIERS  PAIEZ  PAR  MANDEMENS  ET  cedules  tant  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint, 
comme  de  monseigneur  qui  à  présent  est,  et  autrement. 

Premièrement 

9794.  A  Jehan  Le  Sterre,  marchant  de  la  Hansse  d'Alemaigne,  la  somme  de  608  escuz  d'or 
de  France,  du  pris  de  30  gros  forte  vielle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  qui  deue 
lui  estoit  à  cause  de  certain  billon  qui  pieça  fu  prins  et  arresté  lez  la  ville  d'Aude- 
narde  et  amené  et  depuis  monnoye  en  la  monnoye  de  mondit  seigneur  en  Flandres, 
et  dont  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  bien  recors  que  autreffois  par 
l'advis  de  ceulx  de  son  Conseil,  en  faveur  et  à  la  requeste  des  Quatre  Membres  de 
son  pays  de  Flandres,  il  avoit  volu  et  ordonné  que  ledit  Jehan  le  Sterre  feust 
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restitué  dudit  billon  (1),  en  mandant  pour  ce  expressemment  audit  Berthelemi 
Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  sesdiz  contez  et  pays  de  Flandres  et  d'Artois,  que 
il  paiast  et  contentast  le  dessus  nommé  Jehan  de  tout  ce  que  il  trouveroit  par  le 
maistre  de  ses  monnoies  et  autres  qui  en  tel  cas  se  cognoissent  lui  estre  deu,  ce 
que  ledit  Sterre  disoit  monter  à  116  mars  d'argent,  et  neantmoins  il  ne  lui  estoit 
deu  à  cause  dudit  billon  prins  que  lesdiz  608  escuz  audit  pris,  que  ledit  receveur 
lui  a  paiez,  ainsi  que  de  ce  que  dit  est  appert  plus  à  plain,  tant  par  lesdictes  lettres 
de  feu  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  iii^  jour  de 
décembre  l'an  mil  cccc  et  seize  comme  par  lettre  de  certifficacion  de  Jehan  Gobe- 
let contenant  que  dudit  billon  qui  fu  prins  lez  ladicte  ville  d'Audenarde,  montant 
à  la  somme  de  quinze  cens  escuz  dudit  prix,  le  mesme  Jehan  Le  Sterre  y  avoit  le 
pris  et  valeur  desdiz  608  escuz,  lequel  ledit  Gobelet,  par  sadicte  lettre  faicte  le 
xxiiii<'  jour  de  may  l'an  mil  ccccxvii  cy  rendue  (2),  a  confessé  avoir  receuz  dudit 
Jehan  en  la  valeur  d'iceulx  608  escuz,  qui  ou  compte  précèdent  furent  royez  en 
semblable  chappitre,  pour  ce  qu'il  n'estoit  encores  apparu  à  messeigneurs  des 
Comptes  à  Lille  de  la  recepte  des  deniers  yssuz  desdiz  116  mars  d'argent,  et  aussi 
par  faulte  de  quictance  (3)  ;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  de  mondit  sei- 
gneur, ensemble  de  la  dessus  dicte  lettre  de  certifficacion  dudit  Jehan  Gobelet 
contenant  recepcion  sur  lesdiz  608  escuz,  et  quictance  dudit  Jehan  [v°]  de  ladicte 
somme,  iceulx  mesmes  608  escuz  audit  pris  de  trente  gros  fors  l'escu,  valent 
monnoye  de  ce  compte 1.064  1. 

9795.  Au  devant  dit  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur,  la  somme  de  136  escuz  13  solz  parisiz, 
dudit  pris  de  30  gros  forte  vieze  monnoie  de  Flandres  l'escu,  que  de  l'exprès  com- 
mandement et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur  il  a  bailliee,  payée  et  délivrée 
aux  personnes,  pour  les  causes  et  en  la  manière  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir; 

A  Phelippe  de  Zwevezelle,  drappier,  demeurant  à  Bruges,  pour  unze  aulnes  et 
1  quartier  de  noir  drap  dont  on  a  fait  8  harnois  pour  les  chevaulx  de  mondit 
seigneur,  7  escuz  6  solz  3  deniers; 

A  lui,  pour  1 1  aulnes  un  quartier  de  vert  gay  à  couvrir  lesdiz  harnois  au  pris  de 
13  solz  parisiz  l'aune,  7  escuz  6  solz  3  deniers; 

A  lui,  pour  43  aulnes  de  fin  blanchet  emploie  oudit  harnois,  28  escuz  12  solz; 

A  Leurens  Le  Boc,  seellier,  demeurant  à  Gand,  pour  son  salaire  d'avoir  fait  et 
ordonné  de  son  mestier  lesdiz  8  harnois  à  la  devise  et  au  mot  de  mondit  seigneur, 
64  escuz; 


(1)  En  marge  :  Loquatur,  et  soient  veues  les  lettres, 
pour  ce  que  de  l'autre  biHon  monseigneiu'  retint 
10  mars  d'argent,  et  par  les  lettres  portent  semblable, 
etc. 

(2)  En  marge  :  <  Ledit  Gobelet  a  confessé  avoir 
receu  pour  ledit  billon  608  escuz,  et  pareillement  par 
le  un*  et  derrain  compte  J.  Utenhove  ou  chapitre  de 
deniers  paiez  en  acquit,  en  a  confessé  avoir  receu  de 
Henry  Van  Giffe  pour  892  escuz,  qui  montent  en 
tout  1.500  escuz,  et  par  ung  compte  que  rend  Pierre 


Macé  de  la  despense  extraordinaire  de  monseigneur 
comme  conte  de  Charolois,  n'en  est  faicte  recepte  et 
despense  que  de  1.400  escus,  par  quoy  il  appert  que 
ledit  Gobelet  doit  respondre  du  résidu  montant  à 
100  escuz,  dudit  pris  de  30  gros  l'escu.  Si  soit  mis  en 
la  fin  de  son  compte  de  la  monnoie  par  lui  et  Andry 
Thomas  derrain  rendu,  pour  l'en  charger  ou  compte 
ensivant.  Mis  oudit  compte  dudit  Gobelet  et  Andry 
Thomas.  > 

(3)  En  marge  :  Soit  corrigé. 
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A  Hans  Van  Cuelne,  cousturier,  demourant  à  Bruges,  pour  avoit  fait,  taillié, 
fait  couldre  et  decopper  lesdiz  hamois,  4  escuz  16  solz; 

Audit  Leurens,  pour  trois  nouvelles  selles  qu'il  a  délivrées  pour  les  chevaubc 
d'icellui  seigneur,  à  36  solz  pièce,  valent  5  escuz  8  solz; 

A  lui,  pour  cinq  petiz  hamois  pour  lesdiz  chevaubc  à  aler  à  la  chasse,  au  pris  de 
dix  huit  solz  pièce,  sont  4  escuz  10  solz; 

A  Jaquemart,  esperonnier,  demourant  à  Bruges,  pour  six  paires  d'esperons 
pour  icellui  seigneur,  à  6  solz  la  paire,  sont  36  solz; 

A  lui,  pour  9  mors  de  brides  pour  lesdiz  chevaulx,  à  10  solz  pièce,  valent 
4  escuz  10  solz; 

A  lui,  pour  7  paires  d'esperons  pour  les  paiges  de  mon  dit  seigneur,  à  quatre 
solz  six  deniers  la  paire,  sont  31  solz  6  deniers; 

Audit  Leurens,  pour  du  commandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur 
estre  par  pluseurs  fois  aie  de  Gand  à  Bruges  pour  cause  desdiz  hamois,  et  pour 
iceulx  harnois  avoir  fait  porter  dudit  Gand  à  Bruges,  3  escuz  6  solz  ; 

A  lui,  pour  chanevez  en  quoi  lesdiz  harnois  furent  enfardelez,  15  solz;  item,  pour 
cordes  dont  lya  ledit  fardel,  2  solz  parisiz;  pour  un  tonnel  où  furent  mises  lesdictes 
selles,  harnois  et  autres  habillemens  appartenans  à  fait  de  guerre,  4  solz  parisiz; 
et  pour  avoir  payé  pour  la  voiture  desdictes  choses  qui  furent  menées  de  Bruges 
à  Lille,  50  solz,  pour  ce  3  livres  11  solz  (1); 

Montent  ensemble  lesdictes  parties  à  ladicte  somme  de  136  escuz  13  solz  parisiz; 
pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  de  feu  mondit  seigneur  et  quictance  desdiz 
Philippe,  Leurens,  Hans  et  Jaque,  de  et  sur  ladicte  somme,  lesdiz  136  escuz  13  solz 
parisiz,  audit  pris  de  30  gros  fors  l'escu,  valent  204  livres  19  solz  6  deniers  fors, 
qui  font  monnoie  de  ce  compte 239  1.  2  s.  9  d. 

9796.  A  Berthelemi  Betin,  conseillier  et  maistre  d'ostel  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu 
pardoint,  lequel  avoit  exposé  à  icellui  seigneur  comment  <il  feust  ce  que>  en  l'an 
mil  cccc  et  xiiii  il  l'eust  par  Jehan  Utenhove,  lors  son  receveur  gênerai  de  Flan- 
dres, fait  assigner  sur  Jehan  Lechien,  receveur  de  Bevre,  de  la  somme  de  1800 
livres  parisiz  [fol.  ix""  v]  forte  monnoye  de  Flandres  qu'il  lui  avoit  prestee  sur 
son  beau  fremail,  de  laquelle  il  lui  fist  depuis  baiUier  par  son  conseiUier  Jehan  de 
Pressy  à  qui  il  rendi  ladicte  assignacion  avec  la  lettre  de  seurté  que  de  lui  en  avoit 
ledit  Jehan  le  Chien,  pour  lui  en  aidier,  la  somme  de  dix  sept  cens  cinquante  huit 
livres  parisiz  monnoye  dicte,  toutteÊFois  il  lui  restoit  encores  à  paier  d'icelle  assi- 
gnacion la  somme  de  42  hvres  parisiz  d'icelle  monnoye,  comme  il  disoit  apparoir 
par  une  cedule  de  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de  mondit 
seigneur,  et  que  ja  feust  ce  aussi  que  depuis  par  autre  descharge  dudit  Utenhove, 
levée  sur  ledit  Jehan  le  Chien  le  x^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  quinze,  il  eust 


(1)  En  marge   :    H    doit    certiflScacion    de  Jehan   Dormoy,   escuier    d'escuyerie    de   monseigneur,    sur 
l'achat,  pris  et  délivrance  desdictea  parties. 
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esté  assigné  de  la  somme  de  mille  livres  parisiz  dicte  monnoye  (1)  que  pour  conver- 
tir tant  ou  rachat  de  pluseurs  ses  joyaux  qui  estoient  engaigiez  et  autrement  pour 
ses  affaires,  comme  pour  le  fait  de  la  despense  de  monseigneur  le  conte  de  Char- 
rolois,  son  filz,  il  lui  avoit  preste,  neantmoins,  obstant  ce  que  mondit  seigneur  avoit 
ladicte  terre  de  Bevre,  avecques  toutes  les  revenues  d'icelle,  donnée  à  son  chevalier, 
conseillier  et  chambellan,  le  sire  de  Breauté,  il  n'a  dicele  somme  de  mille  livres 
parisiz  peu  estre  paie  par  ledit  Jehan  le  Chien,  en  son  grant  préjudice;  et  pour  ce, 
feu  mondit  seigneur,  en  recognoissant  le  plaisir  que  oudit  prest  faire  lui  avoit  fait 
ledit  son  conseillier  et  maistre  d'ostel,  vueillans  s'en  acquiter  envers  hii,  comme 
raison  donnoit,  a  ordonné  audit  maistre  Berthelemi,  son  receveur  de  Flandres  et 
d'Artois,  de  prendre  devers  lui  ladicte  cedule  de  Vellery  et  assignacion  de  Jehan 
Utenhove,  qui  montent  ensemble  à  la  somme  de  mille  quarante  deux  livres  parisiz 
monnoie  dicte,  et  que  d'icelle  il  assignas!  ledit  son  maistre  d'ostel  sur  le  plus  prest 
et  apparant  de  sa  recepte  de  Flandres  (2),  et  mandé  à  messeigneurs  de  ses  comptes 
à  Lille  que  ladicte  somme  de  L042  livres  ilz  allouent  es  comptes  d'icellui  son 
receveur,  ainsi  et  par  la  manière  que  ces  choses  et  autres  est  plus  à  plain  faicte 
mencion  en  certaines  lettres  patentes  d'icellui  seigneur  sur  ce  faictes  et  données 
en  sa  \ille  de  Lille  le  xii"  jour  de  février  mil  cccc  et  xvi;  pour  ce  cy,  par  vertu 
d'icelles  lettres,  ensemble  desdictes  autres  lettres  patentes  et  de  seureté  d'icellui 
mesme  seigneur  sur  iceulx  mille  livres  que  avoit  ledit  Jehan  le  Chien  <  ladicte 
cedule  du  dessus  dit  Jehan  de  Velery  >  et  <  assignacion  >  ladicte  lettre  de  re- 
cepte du  devant  nommé  Jehan  Utenhove,  toutes  cy  rendues  à  court,  lesdiz 
<  1042  >  1.000  livres  dicte  forte  vieze  monnoie  de  Flandres,  valent  monnoie  de 
ce  compte <  1.215  1.  13  s.  4  d.  >    1.161  1.  13  s.  4  d.  (3) 

9797.  Audit  Berthelemi  Betin,  marchant  de  Luques,  demourant  à  Bruges,  pour,  ou  nom 
et  comme  substitut,  procureur  et  facteur  de  Fredric  Trente,  aussi  marchant  dudit 
Luques,  souffisaument  fondé  par  certaines  lettres  de  procuracion  et  instrument 
faictes  et  passées  par  devant  Pierre  Le  Hofsche,  dit  Tanre,  notaire  publique  appos- 
tolique  et  impérial  du  diocèse  de  Tournay,  aussi  demourant  audit  Bruges,  le  xxv^ 
jour  d'octobre  mil  cccc  et  dix  huit,  la  somme  de  quinze  cens  livres  parisiz  forte 
vieze  monnoie  de  Flandres,  laquelle  en  l'an  mil  cccc  et  xiiii  ledit  Fredric,  à  la 
requeste  et  prière  de  feu  mondit  seigneur,  lui  presta  pour  le  aidier  aux  affaires 
que  lors  il  avoit,  et  aussi  [v°]  pour  résister  aux  entreprinsej  de  ses  adversaîjîs 
qui  oudit  an  amenèrent  le  roy  nostre  sire  ou  pays  d'Artois  et  feirent  tenir  siège 
devant  sa  ville  d'Arras,  et  dont  il  l'avoit  fait  assigner  par  lettre  de  Jehan  Utenhove, 
lors  son  receveur  gênerai  de  Flandres  et  d'Artois,  levée  et  donnée  le  ^'i^  jour  de 
juillet  oudit  [an]  cccc  et  xiiii  sur  Jehan  le  Chien,  lors  receveur  de  la  terre  de  Bevre, 
qui,  moyennant  certaines  lettres  de  seurté  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et 

(1)  En  marge  ;  Sur  ledit  Jehan  Utenhove  pour  (3)  En  marge  :  Ladicte  cedule  dudit  Velery  lui  a 
lesdiz  1.000  livres  fors.                                                         esté  rendue  pour  ce  qu'elle  est  en  papier,  et  la  somme 

Ledit  Utenhove  en  a  fait  recepte  par  son  ni'        cy  dessoubz  corrigée,  et  que  par  ladicte  cedule  il  en 
compte  en  empruns.  promet  tenir  compte  et  baillier  acquit  audit  receveur. 

(2)  En  marge  :  Soit  corrigé. 
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données  en  sa  ville  de  Lille  le  iii<'  jour  de  juillet  oudit  an  cccc  et  xiiii,  s'estoit  obli- 
gié  envers  icellui  Fredric  de  lui  paier  ladicte  somme  de  (sic)  à  la  Renenghe  mil 
cccc  et  seize  (1),  et  pour  ce  que  mondit  seigneur  avoit  donné  ladicte  terre  de 
Bevre  avec  toute  la  revenue  d'icelle  à  son  conseillier  et  chambellan  le  seigneur  de 
Breauté,  icellui  Fedric  n'avoit  peu  par  ledit  Jehan  le  Chien  estre  paie  d'icelle  somme 
de  L500  livres  parisiz  monnoie  dicte,  en  son  grant  préjudice  et  dommaige,  si  avoit 
à  mondit  seigneur  sur  ce  requis  sa  provision,  et  icellui  seigneur,  consideracion  eue 
à  ce  que  ledit  Fedric  lui  avoit  hberalment  preste  ladicte  somme,  a,  en  usant  de 
bonne  foy  et  desirans  estre  acquitez  envers  icellui  Fedric,  mandé  à  sondit  receveur 
de  Flandres  que  des  deniers  de  sa  recepte  il  paiast,  baillast  et  délivras!  audit  Fedric 
icelle  somme  de  1.500  livres  parisiz  à  lui  deuz,  comme  dit  est,  ainsi  que  par  lettres 
patentes  d'icellui  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Bruges  le  penui- 
time  jour  de  juing  Tan  mil  CCCC  et  dix  sept  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelles  lettres,  sesdictes  lettres  de  seurté,  ladicte  lettre  du  dessus  dit 
Jehan  Utenhove  et  quictance  dudit  Berthelemi  Betin,  substitut,  procureur  et 
facteur  d'icellui  mesme  Fredric,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  1.500  livres  parisiz 
fors,  valent  à  monnoie  de  ce  compte 1.750  1.  (2) 

9798.  A  messire  Guillebert  de  Lannoy,  chevalier,  capitaine  du  chastel  de  l'Escluse  pour 
monseigneur  le  duc,  la  somme  de  54  li^Tes  13  solz  parisiz  vielle  monnoie  de  Flan- 
dres, que  ledit  receveur  de  Flandres,  en  obtempérant  aux  mandement  et  voioir 
de  feu  mondit  seigneur,  lui  a  paiee  pour  pareille  somme  qu'il  avoit  bailliee  et 
délivrée  aux  personnes  et  pour  les  causes  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir  (3)   : 

A  Jehan  Le  Backre,  pour  avoir  esté  quérir  le  canon  d'Ardrique  à  Saint  Omer, 
36  gros,  et  pour  ledit  canon  <  arrivé  >  <  amener  >  arrivé  ou  havene  pour  le 
amener  ou  chastel  de  mondit  seigneur  à  l'Escluse,  à  tout  le  ferraille,  40  gros, 
sont  3  livres  16  solz; 

A  Henry  Lof,  pour  510  hvres  de  fer  qu'il  a  forgié  pour  ledit  canon,  à  vint 
mites  chacune  livre,  sont  21  livres  5  solz; 

Audit  Henry,  pour  une  serure  servant  audit  canon,  6  gros,  pour  livre  et  deme 
de  gresse,  quatre  gros,  sont  10  solz; 

A  Guillaume  de  Triche,  pour  le  gros  marrien  pour  faire  le  siège  dudit  canon, 
pour  ce,  13  livres  8  solz; 

A  France  de  Courtbuson,  pour  quatre  pièces  de  bois  pour  en  faire  les  ruelles  du 
devant  dit  canon,  60  solz; 

A  Pierre  de  La  Rade,  charpentier,  pour  avoir  ouvré  douze  jours  et  demy  [fol. 
ix""  vi]  audit  canon,  à  huit  gros  le  jour,  valent  100  solz  ; 

A  Jehan,  filz  Symon,  aussi  charpentier,  pour  semblablement  avoir  ouvré  audit 
canon  par  23  jours  à  6  solz  pour  jour,  valent  6  livres  18  solz; 


(1)  En   marge   :  Ledit  Jehan   Utenhove   rend   la  (2)  En  marge  :  Soit  corrigié. 

somme  de   1.500  livres  fors  cy   dessoubz   par  son  (3)  En  marge  :  Garnison  d'un  canon,  et  soit  mis 

n"  compte  en  empruns.  en  l'inventoire  du  chastel  de  l'Escluse. 
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A  Pierre  Rauque,  maçon,  pour  deux  jours  et  deini  qu'il  y  a  maçonné  au  pris 
de  quatre  gros  pour  jour,  valent  10  solz; 

A  lui,  qu'il  a  paie  pour  trois  nates  à  couvrir  ledit  canon,  6  solz; 

Montent  toutes  ces  parties  à  ladicte  somme  de  54  livres  13  solz  parisiz  dicte  vielle 
monnoie  de  Flandres,  ainsi  que  par  certaines  lettres  patentes  d'icellui  seigneur 
sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Bruges  le  premier  jour  de  juillet  l'an  mil 
cccc  et  dix  sept  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles,  quic- 
tance  dudit  messire  Guillebin,  et  certifficacion  de  Jehan  des  Milliers,  maistre 
des  euvres  dudit  chastel,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  54  livres  13  solz  parisiz 

dicte   vielle   monnoie   de   Flandres,   valent   monnoie   de   ce   compte 

47  1.  16  s.  4  d.  ob. 

9799.  Audit  receveur  de  Flandres,  la  somme  de  45  escuz,  de  30  gros  forte  nouvelle  monnoie 

de  Flandres  pièce,  que  par  commandement  et  voloir  de  feu  mondit  seigneur,  et 
par  ordonnance  du  seigneur  de  Roubais,  de  Godefroy  Le  Sauvaige  et  de  Jehan 
Mainfroy,  ses  conseiUiers,  il  a  paiee,  bailliee,  et  délivrée  aux  personnes  qui  s'en- 
sivent,  c'est  assavoir  : 

A  Andrieu  de  La  Vaquerie  et  Jehan  du  Chesne,  clers  de  maistre  George  de  La 
Boede,  secrétaire  de  mondit  seigneur,  la  somme  de  vint  cinq  escuz  dudit  pris,  pour 
leur  paine  et  salaire  d'avoir  minué  en  papier,  grosse  en  parchemin,  et  registre  en  un 
registre  de  papier  pluseurs  grans  lettres  patentes  d'icelui  seigneur  données  et 
faictes  en  certains  blans  pour  la  seurté  de  certaines  villes,  renneurs,  receveurs 
et  fermiers  de  Flandres,  lesquelz  <  se  sont  >  s'estoient  obligiez  pour  cause  de 
certaine  finance  que  lesdiz  sire  de  Roubais,  Godefroy  et  Jehan  Mainfroy  firent 
nagaires  pour  et  ou  nom  de  mondit  seigneur  en  sa  ville  de  Bruges,  et  à  Jehan  de 
la  Lijs  et  Jehan  Ingle,  clers,  qui  furent  continuelment  e*  par  long  temps  en  la 
compaignie  dudit  Godefroy,  pour  leur  salaire  d'avoir  fait  pluseurs  escriptures, 
lettres  closes,  adviz  et  obhgacions  touchans  ledit  fait  de  ladicte  finance  et  autres 
affaires  d'icellui  seigneur,  vint  escuz  audit  pris,  ausquelz  clers  dessus  nommez 
mondit  seigneur  a  tauxé  et  ordonné  pour  les  causes  et  leur  salaire  dessus  diz 
ladicte  somme  de  quarante  cinq  <  frans  >  escuz,  comme  il  appert  plainement 
par  certaines  lettres  et  mandement  patent  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et 
données  en  sa  ville  de  Lille  le  xv^  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  sept;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres,  certifficacion  desdiz  Godefroy  et  Mainfroy  sur 
les  choses  dessus  dictes  et  quictance  d'iceulx  clers  à  ce  servans,  lesdiz  45  escuz 
audit  pris,  valent  67  livres  10  solz  parisiz,  qui  font  monnoie  de  ce  présent  compte 
78  1.  15  s.  (1) 

9800.  A  Thierry  de  Stavre,  garde  de  la  monnoye  de  mondit  seigneur  en  Flandres,  la  somme 

de  200  escuz,  de  45  gros  vielle  monnoye  de  Flandres  l'escu,  que  par  ordonnance 
d'icellui  seigneur  ledit  receveur  a  paiez  audit  Thierry,  qui  les  avoit  bailliez  et 
délivrez  comptans  es  mains  de  mondit  seigneur  pour  en  faire  ses  plaisir  et  volenté, 

(1)  En  marge  :  Il  doit  certifBcacion  dudit  seigneur  de  Robais  sur  le  paiement  de  ladicte  somme. 
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ainsi  que  par  mandement  [v°]  patent  de  mondit  seigneur  sur  ce  fait  et  donné 
en  sa  ville  de  Dijon  le  xxiii*  jour  d'avril  l'an  mil  CCCC  et  dix  huit  puet  plus  à 
plain  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  sur  ce  dudit  Thierry 
de  Starve  cy  rendue  à  court,  lesdiz  200  escuz  audit  pris  valent  450  livres  febles, 
valent  monnoye  de  ce  compte 393  1.  15  s. 

9801.  A  frère  Leurens  Pignon,  confesseur  de  monseigneur  le  conte  de  Charrolois,  la  somme 

de  45  frans  monnoie  royal  que  ledit  receveur,  par  commandement  et  ordonnance 
de  feu  mondit  seigneur  le  duc,  lui  a  paiee,  bailliee  et  délivrée,  et  laquelle  icellui 
seigneur  a  ordonnée  audit  frère  Leurens  pour  convertir  et  emploier  en  la  manière 
qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  :  pour  les  chappelains  qui  dirent  le  service  devant 
mondit  seigneur  le  conte  son  filz  et  madame  la  contesse  de  Charrolois,  sa  com- 
paigne,  le  jour  de  Pasques  flories,  le  grant  et  sainte  sepmaine,  et  le  jour  avecques 
les  festes  de  Pasques  communiaux  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf,  15  frans;  pour  les 
confessions  des  poures  gens  estans  en  l'ostel  de  sesdiz  filz  et  fille  qui  n'ont  aucuns 
gaiges,  dix  frans  ;  pour  les  secrètes  aumosnes  d'iceubc  ses  filz  et  fiUe,  10  frans  ; 
et  pour  le  retour  dudit  frère  Leurens  devers  mondit  seigneur  le  père,  dix  frans; 
et  montent  ensemble  lesdictes  parties  à  ladicte  somme  de  45  frans  dicte  monnoie, 
comme  il  appert  par  mandement  patent  d'icellui  seigneur  sur  ce  fait  et  donné  à 
Provins  le  v^  jour  de  mars  l'an  mil  CCCC  et  xviii;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelui 
mandement  et  quictance  dudit  frère  Leurens  cy  rendue  à  court,  lesdiz  45  frans, 
valent  à  37  gros  4  deniers  pièce  <  valent  > 84  1. 

9802.  Audit  Berthelemi,  receveur,  la  somme  de  392  escuz  5  solz  parisiz,  du  pris  de  30  gros 

vieze  et  forte  monnoye  de  Flandres  l'escu,  que  du  commandement  et  ordonnance 
de  feu  mondit  seigneur  il  a  paiee,  bailliee  et  dehvree  aux  personnes  cy  après 
nommez,  ausquelz  icellui  seigneur  estoit  tenu  et  devoit  ladicte  somme  pour  prest 
qu'ilz  lui  avoient  fait  chacun  particulièrement,  dont  ilz  avoient  délivré  les  deniers 
pour  et  ou  nom  de  lui  à  son  escuier  d'escuierie,  Jehan  Dormoy,  qui  depuis  les  lui 
avoit  bailliez  et  délivrez  comptant  pour  les  mectre  en  ses  couffres  et  en  faire  ses 
plaisir  et  voulenté,  et  desquelles  personnes  et  sommes  particulières  la  declaracion 
s'ensuit,  c'est  assavoir  (1)  : 

A  Godefroy  Le  Sauvaige,  bailli  de  l'Eaue,  50  escuz; 

A  Jehan  Gherlof,  bailli  de  la  terre  audit  l'Escluse,  50  escuz; 

A  Jehan  Le  Buzere,  receveur  dudit  l'Escluse,  30  escuz; 

A  Phelippe  Raponde,  conseillier  dudit  seigneur,  56  escuz  5  solz; 

A  Pierre  Boudins,  bailli  de  Bruges,  22  escuz  10  solz; 

A  Jehan  Breton,  bourgois  dudit  Bruges,  12  escuz; 

A  Pierre  Metteneye,  escouthete  de  MaUnes,  12  escuz; 

A  Gherart  Reups,  bourgois  de  Bruges,  6  escuz; 

(1)  En  marge  :  Soit  prins  garde  es  comptes  des  baillis  et  receveurs  cy  dessoubz  s'ilz  <  en  prennent  > 
se  paient  point  des  profiz  cy  dessoubz. 
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A  Boudin  Mareschal,  bourgois,  dudit  pris,  9  cscuz; 

A  Rogier  Hellin,  receveur  de  l'espier  de  Bruges,  6  escuz  15  solz; 

A  Jaque  de  Le  Vague viere,  demourant  audit  Bruges,  11  escuz  10  solz; 

A  Jaque  Haghelsteen,  demourant  audit  lieu,  6  escuz  15  solz; 

[fol.  IX^^VIl] 

A  Jehan  Le  Stoppelare,  bailli  du  Viesbourg  de  Gand,  9  escuz; 

A  Daniel  Husman,  bailli  d'Audenarde,  12  escuz; 

A  Guillaume  de  l'Espiere,  bailli  de  Donze,  12  escuz; 

A  Symon  Carette,  bailli  de  Harlebeke,  12  escuz; 

A  Matheeus  Le  Telre,  bailli  de  Fumes,  40  escuz  (1); 

Aux  bourgmaistres  et  eschevins  de  ladicte  ville  de  Fumes,  22  escuz  10  solz; 

A  Loys  Salart,  escouthete  de  Bruges,  12  escuz; 

Montent  ensemble  lesdictes  parties  à  la  somme  de  392  escuz  5solz,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données 
à  Provins  le  xiii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  dont  fait  cy  à  rabatre  que 
ledit  receveur  n'a  point  payé  auxdiz  de  Fumes,  lesdiz  22  escuz  12  solz;  pour  ce 
cy,  par  vertu  desdictes  lettres  de  mondit  seigneur,  quictance  desdictes  personnes, 
chacune  de  sa  porcion,  et  certifficacion  de  Jehan  Dormoy  à  ce  servant,  tout  cy 
rendu  à  court,  la  reste  d'icelle  somme,  qui  monte  369  escuz  15  solz  parisiz  dudit 
pris,  et  font  554  livres  12  solz  6  deniers  parisiz  fors,  qui  valent  monnoye  de  ce 
compte 647  1.  1  s.  3  d. 

9803.  Audit  Berthelemi  Le  Vooglit,  receveur,  la  somme  de  30  escuz,  du  pris  de  30  gros 

forte  et  vieze  monnoye  de  Flandres  chacun  escu,  que  du  commandement  et 
ordonnance  de  feu  mondit  seigneur  il  a  bailliee  et  délivrée  comptant  pour  et 
en  son  nom  à  Jehan  Dormoy,  escuier  d'escuierie  d'icellui  seigneur,  qui  depuis 
lui  a  baillié  icelle  somme,  tellement  qu'il  en  est  très  bien  contens,  ainsi  qu'il 
puet  plainement  apparoir  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes 
et  données  à  Provins  le  xiii''  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  xix;  pour  ce  cy,  par 
vertu  desdictes  lettres  de  feu  mondit  seigneur,  et  certifficacion  sur  ce  que  dit  est 
dudit  Jehan  Dormoy,  son  escuier  d'escuierie,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  30  escuz 
dudit  pris,  valent  45  hvres  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte. ...   52  1.  10  s. 

9804.  Audit  receveur,  la  somme  de  cinquante  cinq  escuz  cinq  solz  dix  deniers,  du  pris 

de  30  gros  fors  et  vieze  monnoye  de  Flandres  chacun  escu,  laquelle,  du  comman- 
dement et  ordonnance  de  feu  monseigneur  le  duc,  que  Dieu  pardoint,  il  a  paiee, 
bailliee  et  délivrée  à  son  escuier  d'escuierie  Jehan  Dormoy  pour  les  causes  qui 
s'ensuivent,  c'est  assavoir  (2)  :  pour  deux  mors  de  chevaulx  pour  les  chevaulx 

(1)  En  marge  :  li  doit  quittance  dudit  Matheeus  (2)  En  marge  :  Soit  ceste  partie  envoiee  à  Dijon 

Le  Teldere.  H  l'a  depuis  rendue.  pour  les  voiages  et  autres  parties  dudit  Dormoy. 
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d'icellui  seigneur,  20  solz;  pour  le  louage  d"un  cheval  et  la  despense  faicte  par 
un  varlet  et  ledit  cheval  qui  en  Fan  mil  cccc  et  seize  conduirent  avecques  icellui 
escuier  d'escuierie  dudit  seigneur  certains  ses  chevauix  qu'il  avoit  achatez  en 
son  pays  de  Flandres  oudit  an  cccc  et  seize  par  l'espace  de  8  jours  entiers,  72  solz 
parisiz;  et  sur  le  voyaige  que  oudit  an  il  et  Robert  Mariette,  clerc  d'offices  de 
mondit  seigneur,  firent  pour  certaines  ses  besoingnes  et  affaires  oudit  pays  de 
Flandres,  où  ilz  vaquèrent  par  grant  espace  de  temps,  50  escuz  13  solz  10  deniers 
parisiz,  comme  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  de  feu  mondit 
seigneur  faictes  et  données  à  Provins  le  xiii^  jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  [v°]  sur  ce  que  dit  est  dudit  Jehan  Dormoy  tout 
cy  rendu  à  court,  lesdiz  55  escuz  5  solz  10  deniers,  dudit  pris  de  30  gros  fors  l'escu, 

valent  82  livres  18  solz  9  deniers  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 

96 1.  15  s.  2  d.  ob. 

9805.  A  lui,  lequel  a  exposé  à  feu  mondit  seigneur,  dont  Dieux  ait  l'ame,  comment  feu 
Jehan  Mainfroy,  en  son  vivant  son  conseillier,  lui  estoit  tenu  de  bailher  acquit 
souffisant  de  pluseurs  sommes  de  deniers,  comme  il  disoit  apparoir  par  certaines 
ses  lettres  ou  cedules  faictes  en  papier  et  signées  de  son  saing  manuel,  et  que  il 
feust  ainsi  que  tantost  après  le  trespassement  dudit  deffunct  Jehan  Mainfroy 
ledit  receveur,  saichant  qu'il  y  avoit  certaines  lettres,  mandemens  et  cedules 
en  sa  ville  de  Lille,  dont  les  aucunes  ne  valoient  pas  leur  plain  acquit  et  n'estoient 
garnies  ainsi  qu'il  appartenoit,  mais  estoient  à  recouvrer  au  proufit  et  à  la  des- 
charge d'icellui  deffunct,  eust  impetré  d'icellui  seigneur  certaines  ses  lettres 
patentes,  par  vertu  desquelles  son  prevost  de  Lille  mist  main  auxdictes  lettres 
et  les  transporta  et  fist  délivrer  en  la  Chambre  de  ses  comptes  audit  Lille,  et 
depuis,  par  vertu  desdictes  lettres,  messeigneurs  de  sesdiz  comptes  en  délivrèrent 
les  aucunes  audit  receveur,  et  entre  les  autres  lui  eussent  dehvré  une  lettre  en 
parchemin  faicte  soubz  le  saing  manuel  de  Jehan  du  Buisson,  commis  de  par  lui 
à  recevoir  l'argent  en  quoy  ceubc  du  pays  de  Liège  ont  esté  condempnez,  donnée 
le  second  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix,  par  laquelle  il  confesse  avoir  receu 
dudit  feu  Mainfroy  une  lettre  de  descharge  du  receveur  gênerai  de  toutes  les 
finances  d'icellui  seigneur,  Jehan  de  Noident,  montant  à  la  somme  de  2.750  frans 
monnoie  royal,  et  que  sur  ce  il  n'a  paie  audit  feu  Mainfroy  que  la  somme  de 
1.235  frans  monnoie  dicte,  en  la  fin  de  laquelle  lettre  est  escripte  une  cedule 
de  ladicte  Chambre  dont  la  teneur  s'ensuit  : 

Il  appert  par  le  compte  dudit  Jehan  du  Buisson  rendu  en  la  Chambre  des  comptes 
à  Lille  qu'il  n'a  paie  sur  ladicte  somme  de  2.750  frans  que  la  somme  de  1.235  frans 
tant  seulement,  et  de  plus  ne  s'en  est  aidié  en  sondit  compte.  Escript  en  la  Chambre 
desdiz  comptes  le  xviii"^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  quatorze.  Ainsi  signé  : 
Guerin. 

Et  combien  que  ladicte  lettre  et  cedule  eust  par  mesdiz  seigneurs  des  comptes  esté 
bailhee  à  icellui  receveur,  pour  la  reste  entière  d'iceUe  montant  à  1.515  frans 
monnoie  dicte,  sur  et  en  deduccion  de  ce  qui  lui  puet  estre  deu  d'acquit  par 
lesdictes  cedules  dudit  deffunct,   comme  dit  est,  toutesvoyes  il  doubtoit  que 
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sanz  sur  ce  avoir  lettres  patentes  d'icellui  seigneur,  iceulx  messeigneurs  de  ses- 
diz  comptes  ne  lui  voulsissent  ou  deussent  passer  ne  allouer  en  ses  comptes  à  sa 
descharge  ladicte  somme  de  1.515  frans,  et  par  ce  eust  esté  en  aventure  d'icelle 
somme  perdre  sans  la  povoir  jamais  recouvrer  se  par  ledit  seigneur  ne  lui  eust 
esté  sur  ce  pourveu  de  remède  gracieux  et  convenable,  si  qu'il  disoit,  duquel  il 
lui  fist  requérir  et  supplier  très  humblement,  et  pour  ce  mondit  seigneur,  eu 
regart  et  consideracion  aux  choses  dessus  dictes,  incUnans  pour  raison  et  équité 
à  ladicte  [fol.  ix'^''vni]  supplicacion,  a  mandé  et  expressément  enjoinct  à  mesdiz 
seigneurs  des  comptes  que,  s'il  leur  appert  des  choses  dessus  dictes,  eulx  ladicte 
somme  de  L5i5  frans  monnoye  que  dessus  allouent  es  comptes  et  rabatent  de 
la  recepte  d'icellui  receveur  sanz  difficulté  ou  contredit,  par  rapportant  ses  lettres 
patentes  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize  le  xix^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc 
et  dix  neuf,  par  lesquelles  de  tout  ce  que  dit  est  cy  dessus  puet  plus  à  plain  apparoir, 
par  rapportant  aussi  lesdictes  lettres  dudit  Jehan  du  Buisson  et  cedule  d'icelle 
sa  Chambre  desdiz  comptes  escripte  en  icelle  tant  seulement  ;  pour  ce  cy,  par  vertu 
desdictes  lettres  patentes  de  mondit  seigneur,  d'icelles  lettre  dudit  du  Buisson 
<  et  cedule  de  >  veriffiee  en  ladicte  Chambre  comme  dit  est,  tout  cy  rendu  à 
court,  <  pour  ce  aussi  que  dudit  mandement  impetré  par  ledit  receveur  sur 
ladicte  main  mise  est  assez  apparu  à  mesdiz  seigneurs,  veu  qu'il  est  devers  eulx,  et 
que  par  vertu  d'icelui  ilz  lui  ont  délivré  ladicte  lettre  et  cedule,  et  mesmement 
leur  est  dueuement  apparu  des  cedules  dudit  deffunct  et  autres  choses  devant 
touchées,  tant  par  l'extrait  des  lettres  dudit  feu  Mainfroy  qu'ilz  ont  fait  et  tiennent 
devers  eulx,  comme  par  un  compte  particulier  rendu  par  ledit  receveur  en  la- 
dicte Chambre,  des  lettres  par  lui  receues  sur  les  acquis  que  lui  devoit  icellui 
deffunct  >  lesdiz  1.515  frans  dicte  monnoie  royal,  valent,  au  pris  de  26  solz 
8  deniers  parisiz  fors  pièce,  2.020  livres  parisiz,  qui  font  à  monnoie  de  ce  présent 
compte 2.356  1.    13   s.   4  d.   (1) 

9806.  A  Gautier  Poulain,  clerc  dudit  receveur,  la  somme  de  soixante  frans  monnoie  royal, 
du  pris  de  37  solz  4  deniers  parisiz  monnoie  de  Flandres  pièce,  laquelle  feu  mondit 
seigneur,  que  Dieu  pardoint,  lui  a  tauxé  et  ordonné  de  grâce  especial  (2)  par  ses 
lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize  le  xx^  jour  de  juing  l'an 
mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit,  pour  les  causes  et  consideracions  qui  s'ensuivent, 
c'est  assavoir  :  pour  papier,  parchemin,  encre  et  cire  et  autres  choses  nécessaires 
qu'il  a  livrez  depuis  qu'il  a  esté  ou  service  dudit  receveur  jusques  audit  jour, 
pour  le  fait  des  escritures  d'icellui  seigneur  et  de  ses  besoingnes  et  aflfaires  touchans 
ledit  office  de  recepte  et  autrement,  pour  et  en  recompensacion  de  ce  que  pendant 
ledit  temps  les  villes,  officiers  et  fermiers  de  Flandres,  à  cause  des  quictances 
dudit  receveur,  dont  de  chacune  on  souloit  en  temps  passé  avoir  12  gros,  qui 
montoient  par  an  bien  à  60  escuz  ou  environ,  il  n'a  comme  riens  eu,  au  regart 
de  ladicte  somme,  que  pour  ce  que  par  finances  et  autrement,  elles  ont  esté 
bailliees  à  marchans  et  autres  en  assignacion  grant  temps  avant  que  les  termes 


(1)  En  marge  :  Soit  corrigié.  (2)  En  marge  :  Don. 
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feussent  escheuz,  et  aussi  en  recompensacion  de  pluseurs  lettres  d'octrois,  d'assiz 
et  autres,  que  les  prédécesseurs  dudit  receveur  souloient  baillier,  lesquelles  lors 
ledit  receveur  ne  bailloit  pas,  pour  ce  que  mondit  seigneur  les  a  bailliees  à  héritage 
à  vie  de  certaines  personnes  et  autrement  à  long  cours  d'année,  esquelles  choses 
ledit  Gautier  a  par  ledit  temps  prins  très  grant  dommaige,  ainsi  que  de  ce  que  dit 
est  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles 
et  quictance  dudit  Gautier  cy  renduz  à  court,  lesdiz  soixante  frans  dudit  pris 
valent 112  1.  (1)  (2) 

9807.  A  Jehan  Dormoy,  escuier  d'escuierie  de  mondit  feu  seigneur,  que  Dieu  pardoint, 

la  somme  de  100  escuz,  de  42  gros  monnoie  de  Flandres  l'escu,  laquelle  ledit 
receveur,  [v°]  par  commandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur,  il  a  paiee, 
bailliee  et  délivrée  audit  Jehan  Dormoy,  pour  en  avoir  et  achater  oudit  pays  de 
Flandres  certains  draps  de  soye  pour  lui  afin  d'estre  plus  honnorablement  entour 
icellui  seigneur,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  mandement  dudit  seigneur 
sur  ce  fait  et  donné  à  Pontoize  le  iiii«  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  xix;  pour 
ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  et  quictance  dudit  Jehan  Dormoy  cy  renduz  à 
court,  lesdiz  100  escuz  audit  pris  valent 220  1. 

9808.  A  dame  Catherine  de  Pouques,  dame  de  Bours,  de  Mohmont  et  d'Amongiez,  la 

somme  de  516  livres  parisiz  vielle  monnoie  de  Flandres,  laquelle  somme  lui  estoit 
deue  et  que  ledit  receveur  par  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit 
seigneur  lui  a  paiee,  bailliee  et  dehvree  pour  despense  de  bouche  faicte  par  messire 
Morlet  de  Betencourt,  chevalier,  lui  estant  prisonnier  ou  chastel  de  Lille,  depuis 
le  xiii<^  jour  du  mois  d'avril  l'an  mil  CCCC  et  XIIII  après  Pasques  qu'il  fu  mené 
prisonnier  oudit  chastel  jusques  au  xviii<^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  quinze 
incluz,  où  sont  645  jours,  que  ladicte  dame  le  gouverna  à  table  de  vin,  rost  et 
poisson,  au  pris  de  16  solz  parisiz  dicte  monnoie  pour  chacun  jour,  montent  à 
ladicte  somme  de  516  livres  parisiz,  ainsi  qu'il  appert  par  lettres  de  mondit 
seigneur  sur  ce  faictes  et  données  audit  Lille  le  second  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc 
et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  et  lettre  de  quictance  de  ladicte 
dame,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  516  livres  parisiz  dicte  vieze  monnoie,  qui 
font  à  monnoie  de  ce  compte 451  1.  10  s.  (3) 

9809.  A  monseigneur  de  Roubais  et  de  Herzelles,  chevaher,  conseiUier  et  premier  chambel- 

lan de  monseigneur  le  duc  de  Bourgoingne  et  chastellain  de  son  chastel  de  Lille, 
la  somme  de  489  livres  6  solz  parisiz  monnoie  de  Flandres,  que  ledit  receveur 
a  paiee,  baiUiee  et  délivrée  par  ordonnance  de  mondit  seigneur  audit  seigneur  de 
Roubais,  lequel  par  commandement  dudit  seigneur  les  avoit  paiez  pour  les  frais, 

(1)  En  marge  :  Loquatur.  (2)  En  marge  :  Il  doit  quittance. 

Geste  somme  est  cy  passée  en  compte  ceste  fois  Ledit  Gautier  présent  à  la  reddicion  de  ce  compte 

pour   les   consideracions    declairees   en   icelles,   et  s'est  tenu  pour  content  de  ladicte  somme, 

toutesfois  soit  adverti  que  se  autresfois  la  semblable  (3)  En  marge  :  Soient  ces  n  parties  envolées  à 

partie  veinst  en  compte,  n'y  soit  obtempéré  pour  la  Dijon,  pour  illec  prendre  garde  se  on  le  prend  n  fois 

conséquente,  et  que  c'est  contre  les  ordonnances.  sur  monseigneur. 
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missions  et  despens  de  messire  Moriet  de  Bethencourt,  despieça  prisonnier  oudit 
chastel,  en  ia  manière  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  :  pour  un  an  et  quatre  mois 
commençant  le  premier  jour  de  juing  l'an  rail  cccc  et  dix  huit,  pour  la  despense 
dudit  messire  Moriet  de  chacun  desdiz  jours  seize  gros,  et  pour  sa  garde  quatre 
gros  par  jour,  et  aussi  pour  bussche  pour  chauffer  ledit  messire  Moriet  ledit 
temps  durant,  46  gros  monnoye  dicte,  montent  lesdictes  parties  ensemble  à  ladicte 
somme,  comme  ce  puet  apparoir  par  mandement  patent  de  mondit  seigneur  sur 
ce  fait  et  donné  audit  Lille  le  iii^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  seigneur  de  Roubais  cy  renduz  à 
court,  lesdiz  489  livres  6  solz,  dont  les  80  Uvres  sont  vielle  monnoye,  qui  ne  valent 
de  nouvelle  que  70  livres,  pour  tout <  489  1.  6  s.  >   479  1.  6  s.  p. 

9810.  A  lui,  la  somme  de  quatre  cens  soixante  huit  livres  parisiz  dicte  monnoye  de  Flandres, 
que  ledit  receveur  a  paiez,  bailliez  et  dehvrez  par  ordonnance  et  vouloir  dudit 
seigneur  à  icellui  seigneur  de  Roubais,  en  laquelle  somme  mondit  seigneur  lui 
estoit  tenuz  tant  pour  les  despens  de  vin  et  cervoise  des  prisonniers  qui  furent 
mis  oudit  chastel  de  Lille,  sauldees  des  gardes  d'iceulx  prisonniers  <  exécutez 
et  délivrez  d'icellui  > ,  desquelz  despens,  sauldees  et  personnes  et  des  jours  que 
icelles  personnes  furent  mis  prisonniers,  exécutez  et  délivrez  d'icellui  chastel  de 
Lille,  la  declaracion  s'ensuit  [fol.  ix'"'  ix],  c'est  assavoir  :  messire  Jehan  d'Oli- 
vere  (1),  chevaUer,  depuis  le  premier  jour  de  juing  mil  cccc  et  dix  huit,  et  délivré 
le  xxvi^  jour  dudit  mois,  qui  fo  26  jours  à  table  de  vin,  qui  est  à  16  gros  pour  jour, 
valent  lesdiz  26  jours  20  livres  16  solz; 

A  Miquiel  Caffauit,  sauidoier,  commis  à  la  garde  dudit  chevalier,  à  quatre 
gros  pour  jour,  sont  pour  lesdiz  26  jours  104  solz; 

Item,  <  à  >  Frenaulde  Espaignart,  mis  prisonnier  le  x®  jour  de  juillet  l'an 
mil  cccc  et  dix  sept  et  délivré  le  xi^  jour  d'aoust  ensivant,  qui  font  33  jours 
à  table  de  cervoise,  qui  est  de  8  gros  pour  chacun  jour,  pour  lesdiz  33  jours 
13  livres  4  soLz; 

Item,  <  à  >  Louset  Espaignart,  mis  prisonnier  ledit  x®  jour  de  juillet  et  délivré 
ledit  xi^  jour  d'aoust,  qui  font  23  (sic)  jours  à  table  de  cervoise,  et  est  à  8  gros  par 
jour,  pour  lesdiz  33  jours  13  hvres  4  solz; 

Item,  <  à  >  Daniel  Le  Put,  mis  prisonnier  le  xv^  jour  d'avril  oudit  an  mil 
cccc  et  dix  sept,  et  délivré  le  xxvin^  jour  de  juillet  ensivant,  qui  font  105  jours  à 
table  de  cervoise,  qui  est  à  8  gros  pour  jour,  c'est  pour  iceubc  105  jours  42  livres; 

Item,  <  à  >  Jehan  Van  den  Damme,  mis  prisonnier  le  xxiii*'  jour  de  juillet, 
et  délivré  le  xiii«  jour  d'aoust  ensivant,  qui  font  22  jours  à  table  de  cervoise,  qui 
est  à  8  gros  pour  jour,  c'est  pour  lesdiz  22  jours  8  livres  16  solz; 

Item,  <  à  >  messire  Thomas  de  Larzis,  baillis  de  Vermendois,  mis  prisonnier 
le  xxiiii^  jour  de  juing  mil  cccc  et  xviii  et  exécuté  le  iii^  jour  de  septembre 

(1)  En  marge  :  Geste  somme  de  468  1.  est  cy        temps   de  la  vielle   monnoie,  et  l'a  affermé  ledit 
passée  en  compte  combien  qu'il  y  ait  escheu  du        receveur  avoir  paie  ad  ce  pris. 
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ensivant,  où  sont  72  jours  à  table  de  vin  pour  lui  et  sa  garde,  qui  est  pour  eulx 
deux  32  gros  par  jour,  c'est  pour  lesdiz  72  jours  115  livres  4  solz; 

A  Jehan  Le  Fevre,  saudoier,  commis  à  la  garde  dudit  messire  Thomas,  à  quatre 
gros  pour  jour,  c'est  pour  lesdiz  72  jours  14  livres  8  solz; 

Item,  <  à  >  Guillaume,  bastart  de  Haynau,  mis  prisonnier  le  xxiiii''  jour  de 
juing  oudit  an  mil  cccc  et  dix  huit  et  délivré  le  xv^  jour  de  septembre  ensivant,  où 
sont  84  jours  à  table  de  vin,  tant  pour  lui  comme  pour  deux  sauldoiers  commis 
à  la  garde  dudit  bastart,  c'est  pour  eulx  trois  48  gros  pour  jour,  monte  pour 
lesdiz  84  jours,  201  hvres  12  solz  (1)  ; 

A  Jehan  Petit  et  Michiel  Caffault,  saudoiers,  commis  à  la  garde  dudit  bastart, 
à  chacun  4  gros  par  jour,  sont  lesdiz  84  jours  33  hvres  12  solz; 

Montent  toutes  ces  parties  ensemble  à  ladicte  somme  <  à  ladicte  somme  >  de 
468  livres  parisiz  dicte  monnoie,  comme  il  appert  par  lettres  patentes  de  mondit 
seigneur  le  duc  données  en  sa  ville  de  Lille  le  iii^  jour  d'octobre  l'an  mil  cccc 
et  XIX ;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  seigneur  de  Roubais, 
tout  cy  rendu  à  court  lesdiz 468  1. 

9811.  A  icellui  receveur,  la  somme  de  56  hvres  11  solz,  de  quarante  gros  nouvelle  monnoie 
de  Flandres  la  livre,  que  du  commandement  et  voloir  de  mondit  seigneur  il 
a  baihiee,  paiee  et  dehvree  à  Jehan  Piquart,  tourier  du  chastel  de  Lille,  laquelle 
somme  lui  estoit  deue  tant  en  son  nom  comme  ou  nom  et  ayant  cause  de  Masse- 
mine,  paravant  tourier  d'icellui  chastel,  à  cause  de  messire  Morlet  de  Betencourt, 
chevaher,  despieça  par  ordonnance  [v"]  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint, 
prisonnier  oudit  chastel,  pour  le  droit  du  touraige  depuis  le  xiiii"  jour  d'avril 
ccccxiiii  après  Pasques  jusques  au  xix'^  jour  de  janvier  mil  cccc  et  quinze; 
item,  depuis  le  premier  jour  de  juing  ccccxviii  jusques  au  derrain  jour  de  février 
oudit  an,  et  depuis  le  premier  jour  de  mars  ensivant  jusques  au  premier  jour 
d'octobre  cccc  et  xix  que  monseigneur  qui  est  à  présent  fist  icellui  messire  Morlet 
dehvrer,  où  sont  1.131  jours,  <  qui  montent,  au  pris  de  deux  gros  dicte  monnoie 
de  Flandres  pour  jour,  à  ladicte  somme  de  56  hvres  11  solz,  dudit  pris  de  40  gros 
nouvelle  monnoie  de  Flandres  la  livre  >  dont  les  725  jours  sont  escheuz  du  temps 
de  la  la  vielle  monnoie  et  les  407  jours  du  temps  de  la  nouvelle  monnoie,  lesquelx 
725  jours  valent,  à  2  solz  dicte  monnoie  le  jour,  72  frans  10  solz,  qui  font  nouveUe 
monnoie  63  livres  8  solz  9  deniers,  et  les  407  jours  audit  pris,  40  hvres  14  solz 
dicte  nouvelle  monnoie,  pour  tout  104  livres  2  solz  9  deniers,  ainsi  qu'il  appert 
plus  à  plain  par  lettres  de  mandement  patent  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes 
et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  v^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  et  quictance  dudit  Jehan  Piquart,  tout  cy 
rendu  à  court,  lesdiz  <  56  livres  11  solz  monnoie  et  du  pris  dessus  dit,  valent  à 
monnoie  de  ce  compte  > <    113  1.  2  s.   >    104  1.  2  s.  9  d. 

(1)  En  marge  ;  Soit  adverti  que  par  le  compte  bastard,  fu  mené  hors  le  xi*  dudit  septembre  par 

Loys  de  Haveskerke,  bailli  de  Courtray,  rendu  en  ledit  bailli  et  autres, 

septembre  ccccxvni,  appert  que  ledit  Guillaume 
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9812.  Aux  religieux,  prieur  et  couvent  des  frères  prescheurs  de  la  ville  de  Gand,  la  somme 

de  40  heaumez  d'or,  du  pris  de  quarante  gros  monnoie  de  Flandres  pièce,  que  ledit 
receveur,  par  commandement  de  mondit  seigneur  et  du  consentement  de  Jehan 
de  Pressy,  conseiUier  dudit  seigneur  et  son  gouverneur  gênerai  de  toutes  ses 
finances,  a  paiez,  bailliez  et  délivrez  auxdiz  religieux  pour  un  service  que  l'on  dit 
<  annuel  que  >  anuel  que  icellui  seigneur  leur  a  ordonné  dire  et  célébrer  pour 
l'ame  de  feu  monseigneur  son  père,  que  Dieux  absoille,  comme  tout  ce  puet  plus 
à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faîctes  et  données 
en  sa  ville  de  Gand  le  vii^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  icelles  véri- 
fiées au  dos  dudit  de  Pressy,  ou  nom  que  dessus;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes 
lettres,  quictance  desdiz  religieux  et  certifficacion  de  sire  Estienne  Le  Chevalier, 
prestre,  aumosnier  et  premier  chappellain  de  madame  la  duchesse  de  Bourgoingne, 
d'avoir  dit  une  messe  chacun  jour  l'espace  d'un  an  entier  feni  à  la  Toussains 
mil  cccc  et  vint,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  quarante  heaumez  d'or  dudit  pris, 
valent 80  1. 

9813.  Audit  Berthelemi,  receveur,  la  somme  de  195  escuz  19  solz  parisiz,  du  pris  de  40 

gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  l'escu,  que,  du  commandement  et  ordon- 
nance de  mondit  seigneur,  il  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  aux  personnes  et  pour 
les  causes  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir   : 

A  Martin  de  Langue,  demourant  en  la  ville  de  Bruges,  pour  deux  cens  quarante 
aulnes  de  toille  dehe  à  faire  draps  de  lit  pour  le  corps  de  mondit  seigneur,  qu'il  a 
fait  prendre  et  achater  de  lui  par  son  varlet  de  chambre  et  garde  de  ses  joyaux, 
Monnot  Machefoing,  au  pris  de  14  gros  l'aulne,  sont  84  escuz; 

A  lui,  pour  140  aulnes  d'autre  toille,  pareillement  de  lui  prinse  et  achatee  au 
pris  de  18  gros  l'aulne,  dont  l'en  a  fait  draps,  linges  et  cuevrechiefz  pour  le 
corps  de  mondit  seigneur,  et  valent  63  escuz; 

A  lui,  pour  168  aulnes  d'autre  toille  à  faire  baigneux  et  draps  de  pie  pour  Testât 
d'icellui  seigneur,  au  pris  de  10  gros  l'aulne,  valent  42  escuz; 

[fol.  ix'^'^x] 

A  lui,  pour  avoir  fait  amener  lesdictes  pièces  de  la  ville  de  Bruges  jusques  en  la 
ville  d'Arras,  75    <  escuz  >    solz; 

A  Zibrecht  Van  der  Heiden,  demourant  à  Bruges,  pour  cent  livres  de  fine 
ambre  envoie  d'icelle  ville  de  Bruges  en  la  ville  d'Arras  à  Colart  de  L'Aubelet  pour 
en  faire  pouldre  de  canon,  parmi  la  voiture,  64  solz; 

Montent  ces  parties  toutes  ensemble  à  ladicte  somme  de  195  escuz  19  solz  parisiz, 
dudit  pris  de  quarante  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres  l'escu,  comme  tout  ce 
puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes 
et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  xxv<'  jour  de  novembre  Tan  mil  cccc  et  xix; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  de  mondit  seigneur,  certifficacion  dudit 
Monnot  Machefoing  sur  l'achat,  pris  et  délivrance  des  parties  dessus  dictes,  et 
lettres  de  quictance  dudit  Martin  d'icelle  mesme  somme,  tout  cy  rendu  à  court, 

43. 
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iesdiz  195  escuz  19  solz  parisiz,  dudit  pris  de  40  gros  dicte  monnoie  l'escu,  valent. 
391  1.  18  s. 

9814.  A  iceliui  receveur,  la  somme  de  147  escuz  28  gros,  du  pris  de  42  gros  monnoie  de 
Flandres  pièce,  que  par  commandement  et  ordonnance  de  feu  mondit  seigneur, 
derrain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  et  par  vertu  de  certaines  ses  lettres  closes 
signées  de  son  saing  manuel  et  de  cellui  de  maistre  Jehan  Seguinat,  son  secrétaire, 
escriptes  à  Pontoise  le  xxv®  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  iceUui 
receveur  ou  mois  d'avril  ensivant  paia,  bailla  et  délivra  pour  les  frais  et  advitail- 
iement  d'un  vaissel  et  de  messire  Henry  de  Champdivers,  chevaUer,  ensemble 
de  maistre  Pierre  Saiget  et  Dyago  d'Olivere,  ses  conseiUiers,  lesqueiz  ou  mois 
d'avril  dessus  dit  se  partirent  par  commandement  d'iceliui  feu  seigneur  du  port 
et  havene  de  l'Escluse,  et  alerent  en  ambaxade  et  ou  voyage  devers  le  roy  et 
autres  seigneurs  de  et  ou  pays  d'Espaigne,  aux  personnes  et  pour  les  causes  et  en 
la  manière  qui  s'ensivent,  c'est  assavoir  : 

A  Lamsin  le  Ciooc,  bourgois  du  Dam,  pour  deux  pipes  de  vin  d'Ausoye  et 
3  pipes  de  vin  de  Poitou,  parmi  les  menuz  frais  et  l'amenaige  par  eaue  dudit  Dam 
à  l'Escluse,  nouvelle  monnoie  132  livres  8  solz; 

A  la  vesve  de  feu  Jehan  Buuc,  fourniere,  pour  le  pesant  de  630  hvres  de  bescuit 
blanc  et  de  12  douzaines  de  pain,  parmi  le  portage  16  livres  12  solz; 

A  elle,  pour  une  queue  et  un  poinçon  vuyt  à  mettre  ledit  bescuit,  18  solz; 

A  Danckart  Heinricxzone,  bouchier,  pour  3  grasses  vaches,  39  livres  12  solz; 

A  lui,  pour  les  avoir  saliez  et  mis  en  quatre  barilz,  36  solz; 

A  lui,  pour  un  heut  de  sel  dont  l'en  a  saUé  ladicte  char,  31  solz; 

A  Denis,  Le  Lantmetre,  cuveUer,  pour  quatre  barilz  à  couvercles,  esquelz 
lesdictes  vaches  furent  mises  et  sallees,  42  solz; 

A  lui,  pour  avoir  livré  vint  moutons,  47  livres; 

A  lui,  pour  6  flesch  de  char  de  porc,  parmi  le  portaige,  12  livres  14  solz; 

A  lui,  pour  nattes  à  mectre  ens  ladicte  char  de  porc,  6  solz; 

A  Jehan  Weite,  pour  un  heut  de  poix,  parmi  un  baril  et  le  portaige,  3  livres 
19  solz; 

M 

A  lui,  pour  un  heut  et  3  mesures  d'avoine  et  deux  mesures  de  tiercheul,  parmi 
le  portage,  52  solz; 

A  lui,  pour  deux  poinchons  à  mectre  ladicte  avoine  et  tiercheul,  16  solz; 
A  Jaque  Le  Waghenare,  pour  un  demi  tonnel  de  saumon  salle,  8  livres  8  solz; 
A  lui,  pour  8  saumons  d'Escoce  safirez,  16  livres; 
A  lui,  pour  12  cabillaux  saliez,  9  livres; 

A  Luuc  de  Mesaen,  espicier,  pour  un  barillet  d'oiile  d'olive  de  Laue  contenant 
treize  los,  pour  ce  4  hvres  17  solz; 
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A  lui,  pour  un  barillet  petit  de  vinaigre  contenant  7  los,  parmi  le  portage,  18  solz; 

A  Claus,  filz  Pierre,  pour  aux  et  oignons,  19  solz; 

A  Catherine,  marchande  d'eufz,  pour  400  d'œfz,  parmi  le  portage,  36  solz; 

A  elle,  pour  un  baril  en  quoy  ilz  furent  miz,  7  solz; 

A  Pierre,  filz  Hugue,  pour  3  los  de  moustarde  et  un  tonnelet  à  le  mectre  ens, 
16  solz; 

A  Lisbette  Vander  Havene,  pour  trois  frommaiges  d'Engleterre  pesans  ensemble 
vint  quatre  livres,  48  solz; 

A  Clais  Fierins,  Matheeux  Fierins  et  trois  leurs  compaignons  bateliers,  pour 
lesdictes  parties  de  provisions  et  garnisons  de  vivres  avoir  chargié  sur  terre,  et 
d'ilec  mener  par  eaue  ou  havene  de  l'Escluse  dedens  une  caraque  de  la  nacion 
de  Cathelonge  les  dessus  nommez  de  Champdivers,  Dyago  et  Saget,  qui  firent 
ledit  voyage,  56  solz; 

Montent  ensemble  les  parties  dessus  dictes  à  la  somme  de  310  livres  parisiz  2  solz 
parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres,  qui  font  à  escuz  d'or  de  quarante  deux 
gros  dicte  monnoie  la  pièce,  ladicte  somme  de  147  escuz  28  gros,  ainsi  qu'il  appert 
plus  à  plain  par  lesdictes  lettres  closes  d'icellui  feu  seigneur  par  certifficacion 
desdiz  messires  Henry,  Dyago  et  maistre  Pierre,  et  quictance  des  personnes  dessus 
escriptes,  comme  par  mandement  et  lettres  patentes  de  monseigneur  qui  à  présent 
est,  sur  ce  fait  et  donné  au  siège  devant  Meleun  le  x^  jour  de  novembre  l'an  mil 
cccc  et  vint,  par  lesquelz,  pour  les  causes  et  consideracions  dessus  dictes  et  autres 
declairees  en  sesdictes  lettres,  il  mande  à  messeigneurs  de  ses  comptes  à  Lille 
que  se  par  lesdictes  lettres  closes  et  certifficacion  il  leur  appert  deuement  de  ce 
que  dit  est,  ilz  allouent  en  ces  presens  comptes  ladicte  somme  de  147  escuz  28  gros 
dudit  pris;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  de  mondit  seigneur  qui  est  à 
présent,  d'icelles  lettres  closes  de  feu  mondit  seigneur,  certifficacion  des  dessus 
nommez  messires  Henry,  Dyago,  et  maistre  Pierre,  sur  l'achat,  pris  et  recepcion 
desdictes  parties,  et  quictance  des  persormes  et  sommes  cy  dessus  expressees  à 
ce  servans,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  147  escuz  28  gros  dudit  pris,  valent 
lesdis 310  1.  2  s. 

9815.  A  lui,  la  somme  de  cinq  cens  escuz,  du  pris  de  40  gros  forte  vieze  monnoie  de  Flandres 
chacun  escu,  qui  deuz  lui  estoient  à  cause  d'une  lettre  de  recepte  et  assignacion 
de  Jehan  Utenhove,  nagueres  receveur  de  Flandres,  levée  sur  les  habitans  de  la 
ville  de  Bruges,  montans  à  ladicte  somme,  sur  ce  qu'ilz  pourroient  devoir  à  cause 
du  vii^  denier  illec,  au  terme  du  second  jour  de  décembre  l'an  mil  (1)  [fol.  ix''^  xi] 
cccc  et  xviii,  en  deniers  paiez  à  Phelippe  Raponde,  icelle  lettre  donnée  le  xviii® 
jour  de  may  l'an  mil  cccc  et  xvi,  laquelle  en  certain  compte  particulier  fait  entre 
feu  maistre  Jehan  Sarrote,  secrétaire  et  maistre  de  la  Chambre  aux  deniers  de 
monseigneur  qui  à  présent  est,  d'une  part,  et  ledit  receveur  d'autre,  lui  avoit  par 
ledit  Sarrote  esté  bailiiee,  ainsi  qu'il  a  fait  apparoir  à  icellui  seigneur  par  ledit 

(1)  En  marge  :  Ledit  Utenliove  fait  recepte  de  la         en  plus  grant  somme,  en  une  somme  de  7.200  livres 
somme  cy  dessoubz  par  son  tiers  compte  en  emprunts         fors. 
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compte,  pour  et  ou  lieu  de  laquelle  lettre  et  somme  ledit  receveur  bailla  sa  lettre 
et  assignacion  audit  Sarrate,  comme  par  ledit  compte  appert,  ce  qu'il  fist  en 
apparant  que  d'icelle  lettre  il  deust  fait  avoir  sortir  son  effect  en  baillant  auxdiz 
de  Bruges  et  d'autant  diminuant  une  sa  lettre  montant  à  5.800  escuz  que  ont  devers 
eux  iceulx  de  Bruges,  lesquelz,  jasoit  ce  que  pour  ce  par  lui  en  ayent  esté  requis, 
n'en  ont  rien  volu  faire  ;  et  combien  qu'il  eust  intencion  de  s'en  voloir  aidier  en  la 
despence  de  cestui  son  derrenier  compte,  neantmoins  il  a  fait  doubte  que  par 
vertu  de  ladicte  lettre  messeigneurs  desdiz  comptes  à  Lille  ne  lui  voulsissent  ou 
deussent  passer  ne  allouer  ladicte  somme  se  premièrement  il  ne  avoit  sur  ce  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur,  comme  exposé  lui  avoit  humblement,  requérant 
icelles,  pourquoy  mondit  seigneur,  ces  choses  considérées,  vueillans  pour  raison 
et  équité  user  de  bonne  foy  envers  ledit  receveur  et  que  ladicte  somme  lui  vaille 
acquit  en  sondit  compte,  comme  il  appartient,  a  mandé  à  mesdiz  seigneurs  de 
ses  comptes  à  Lille  que  ladicte  somme  de  500  escuz  audit  pris  ilz  lui  allouent  et 
passent  en  la  despense  de  sondit  compte  sanz  contredit,  ainsi  qu'il  appert  par  ses 
lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Gand  le  xviii^  jour  de 
mars  l'an  mil  CCCC  et  vint;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  ladicte  lettre  dudit 
Jehan  Utenhove  cy  rendue  à  court,  lesdiz  500  escuz  audit  pris  de  30  gros  pièce, 
valent  sept  cens  cinquante  Uvres  parisiz,  qui  font  à  monnoye  de  ce  compte. 
875  1. 

9816.  Aux  secrétaires  de  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  la  somme  de  dix  huit 

livres  parisiz  monnoye  royal,  que  ledit  receveur  leur  a  paiez  par  commandement 
et  ordonnance  de  mondit  seigneur  pour  papier,  parchemin,  encre,  cire  et  autres 
choses  nécessaires  pour  le  fait  des  escriptures  d'icellui  seigneur,  pour  eulx  livrez 
depuis  le  premier  jour  de  may  l'an  mil  CCCC  et  seize  jusques  au  xviii<^  jour  de  mars 
l'an  mil  CCCC  et  seize  dessus  dit,  comme  il  appert  par  cedule  d'icellui  seigneur  don- 
née ledit  xviii''  jour  de  mars  CCCC  et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cy  rendue 
à  court,  lesdiz  18  livres  parisiz  monnoye  dicte,  valent  à  42  gros  monnoye  de  ce 
compte  la  livre 37  1.  16  s.  (1) 

9817.  A  maistre  Jaque  Ysambart,  secrétaire  de  feu  mondit  seigneur,  la  somme  de  dix  frans 

monnoye  royal  que  par  commandement  et  ordonnance  de  icellui  seigneur  ledit 
receveur  lui  a  paiez  pour  la  cause  dessus  dicte  depuis  le  premier  jour  d'octobre 
mil  CCCC  et  seize  jusques  au  m^  jour  d'avril  prochain  ensivant,  comme  il  appert 
par  cedule  de  mondit  seigneur  sur  ce  faicte  et  donnée  à  Lille  le  premier  jour  de 
may  l'an  mil  cccc  et  dix  sept;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cedule  cy  rendue  à 
court,  lesdiz  10  frans  monnoie  dicte,  valent,  à  26  solz  8  deniers  fors  pièce,  treize 

hvres  six  solz  huit  deniers  [v°]  parisiz,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 

15  1.  11  s.  1  d.  poit. 

9818.  A  Andriet  de  La  Vaquerie,  clerc  de  maistre  George  de  La  Boede,  secrétaire  de  feu 

mondit  seigneur,  la  somme  de   10  livres  parisiz  monnoye  royal,  laquelle,  par 

(1)  En  marge  :  Roié  pour  ce  que  ladicte  cedule  est  en  rature  en  nom  et  en  date. 
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comniandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur,  ledit  receveur  lui  a  payée 
pour  semblable  cause  que  dessus  est  dit,  depuis  le  premier  jour  de  février  mil 
cccc  et  seize  jusques  au  xxiiii*'  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  sept,  ainsi  qu'il 
appert  par  cedule  de  mondit  seigneur  donnée  audit  Lille  le  wiin"^  jour  de  juillet 
l'an  mil  cccc  et  dix  sept  dessus  dit;  pour  ce  cy,  par  vertu  de  ladicte  cedule  cy 
rendue  à  court,  lesdiz  dix  livres  parisiz  dicte  monnoye,  valent  <   audit  pris  de 

quarante  deux  gros   >    monnoye  de  ce  compte   >    la  livre 

<  21  L    >    19  1.  8  s.   10  d.  ob. 

XV.  Somme  :  11.504  1.  11  d.  ob.  poit. 
[fol.  ix""  xii] 

DONS    ET    REMISSIONS    FAIS    PAR    MONSEIGNEUR   pour   une   fois. 

Premiers 

9819.  Aux  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Bierviiet,  ausquelz  feu  monseigneur  der- 

rain  trespassé,  que  Dieu  pardoint,  par  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  de 
Gand  le  X^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  quinze,  et  pour  les  causes  et  considera- 
cions  declairees  en  icelles,  a  octroyé  que  depuis  le  Ilil^  jour  de  janvier  oudit  an 
en  dix  ans  lors  après  et  continuelment  <  et  après  >  ensivant  ilz  demouront 
quictes  et  paisibles  de  lui  paier  aucune  chose  de  sa  part  et  porcion  de  l'ottroy  que 
ledit  jour  ilz  obtindrent  de  lui  sur  le  cours  de  leurs  assiz  durant  ledit  temps  de 
dix  ans,  montant  icelle  sa  part  et  porcion  à  la  somme  de  120  livres  parisiz 
monnoye  de  Flandres  pour  chacune  desdictes  10  années,  en  la  leur  donnant  et 
quictant  des  lors  pour  lesdictes  causes,  laquelle  somme  de  120  livres  parisiz  lesdis 
de  Bierviiet  souloient  paier  aux  termes  de  Noël  et  de  saint  Jehan,  ainsi  qu'il  appert 
plus  à  plain  par  lesdictes  lettres  dont  vidimus  fu  rendu  à  court  sur  le  compte  précè- 
dent en  semblable  chappitre  ;  pour  ce  cy  par  vertu  d'icelles  pour  les  termes  de  Noël 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  saint  Jehan  et  Noël  mil  cccc  et  dLx  neuf,  vi'^,  vii«  et 
viii*^  xx*"  termes  de  ladicte  grâce,  par  lettre  de  recognoissance  desdis  de  Bierviiet 
d'avoir  esté  tenu  quicte  et  paisible  à  cause  dicte  de  la  somme  de  ....  180  1.  (1) 

9820.  Aux  bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  de  Blanqueberghe,  ausquelz  mondit  seigneur, 

par  ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  d'Yppre  le  vi^  jour  de  juillet  l'an  mil 
cccc  et  dix  sept  et  pour  les  causes  et  consideracions  contenues  en  icelles,  a  donné 
et  quictié  chacun  an  la  somme  de  cent  livres  parisiz  monnoye  de  Flandres,  le 
terme  et  espace  de  trois  ans  qui  commencèrent  le  un*'  jour  d'avril  l'an  mil  cccc  et 
seize  avant  Pasques,  sur  lequel  jour  la  grâce  et  quictance  que  semblablement  et 
paravant  mondit  seigneur  leur  avoit  faicte  de  pareille  somme  par  an  expira,  à  dédui- 
re et  rabattre  icelle  somme  de  et  sur  les  255  livres  parisiz  qu'ilz  doivent  annuelment 
à  monseigneur  pour  cause  de  plusieurs  parties  de  rentes,  revenues  et  demaine 

(1)  En  marge  :  H  est  faicte  recepte  de  ladicte  somme  cy  devant. 
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qu'il  a  sur  ladicte  ville,  ainsi  comme  par  les  lettres  de  mondit  seigneur,  dont  vidimus 
fu  rendu  à  court  par  le  compte  précèdent,  puet  plainement  [v"]  apparoir;  pour  ce, 
par  vertu  desdictes  lettres,  ensemble  lettre  de  recognoissance  desdiz  de  Blanque- 
berghe  d'avoir  esté  tenuz  quites  et  paisibles  d'icelles  100  livres  parisiz  par  an,  icy 
pour  un  an  entier  feni  le  un"  jour  d'avril  mil  cccc  et  dix  huit  avant  Pasques,  il* 
et   iii<*  année  de  ladicte  grâce 100  1.  (1) 

9821.  A  Pierre  Flahaut,  escuier  d'escuierie  de  feu  mondit  seigneur,  la  somme  de  30  escuz, 

du  pris  de  30  gros  forte  vieze  monnoye  de  Flandres  pièce,  laquelle  ledit  receveur 
de  Flandres,  par  commandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur,  a  paiee,  bailliee 
et  délivrée  audit  Pierre  Flahaut,  auquel  icellui  seigneur  l'avoit  donné  pour  lui 
aidier  à  parpayer  sa  raençon  aux  Anglois,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  lettres 
patentes  dudit  feu  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xxvi* 
jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  seize  ;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  et 
quictance  dudit  Pierre,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  30  escuz  dudit  pris  valent 
45  livres  parisiz  fors,  qui  font  à  monnoye  de  ce  compte 52  1.  10  s. 

9822.  A  maistre  George  de  La  Boede,  secrétaire  de  feu  mondit  seigneur,  auquel  icellui 

seigneur,  pour  consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  lui  fais  en 
pluseurs  et  diverses  manières,  faisoit  chacun  jour  incessaument,  esperoit  que  feist 
ou  temps  avenir,  afin  qu'il  feust  plus  tenu  et  abstraint  de  y  continuer  et  persévérer 
et  eust  mieulx  de  quoy  \'ivre  et  son  estât  maintenir  en  son  service,  a  donné  de 
grâce  especial  pour  une  fois  la  somme  de  200  frans  d'or  monnoye  du  roy  nostre 
sire,  ainsi  que  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  dudit  seigneur  sur 
ce  faictes  et  données  à  Troyes  le  x"  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  xvii;  pour  ce 
cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  maistre  George  cy  rendue  à  court,  lesdiz 
200  francs  d'or  monnoye  dicte,  valent  à  26  solz  8  deniers  parisiz  fors  pièce  266  livres 

13  solz  4  deniers,  qui  font  monnoye  de  ce  présent  compte 

311  1.  2  s.  2  d.  ob.  demi  poit. 

9823.  A  maistre  George  de  Marc,  aussi  secrétaire  de  mondit  seigneur,  lequel  seigneur  par 

consideracion  des  bons,  notables  et  agréables  services  que  lui  avoit  fais  et  faisoit 
journelment  ledit  maistre  George,  et  pour  lui  aidier  à  supporter  les  frais,  missions 
et  despens  qu'il  avoit  euz  et  soustenuz  en  une  maladie  qu'il  ot  en  l'année  mil  cccc 
XVII,  et  afin  qu'il  eust  mieulx  de  quoy  avoir  et  maintenir  son  estât  honnorableraent 
entour  lui,  à  icellui  son  secrétaire  a  donné  de  grâce  especial  la  somme  de  100  frans 
monnoye  dicte,  comme  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  certaines  lettres  patentes 
dudit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  à  Troyes  le  xv<^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc 
et  dix  sept;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  maistre  George  de 
Marc  cy  rendue  à  court,  lesdiz  cent  frans  dudit  pris,  valent  133  Uvres  6  solz  8  de- 
niers parisiz  fors,  qui  font  monnoye  dessus  dicte 155  1.  11  s.  11  d.  poit. 

9824.  A  Aelbrecht  Macs,  varlet  de  chambre  et  barbieur  de  feu  mondit  seigneur,  auquel 

icellui  seigneur,  par  ses  lettres  patentes  données  à  Troyes  le  second  jour  d'avril 

(1)  En  marge  :  Il  doit  lettre  de  r[ec]ognoissance  desdiz  de  Blankeberghe  desdictes  100  1. 
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l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  a  donné  de  grâce  especiai  la  somme  de  25  frans,  tant  pour 
consideracion  des  bons  et  agréables  services  qu'il  lui  a  fais  en  pluseurs  et  diverses 
manières,  faisoit  lors  chacun  jour  et  esperoit  que  feist  ou  temps  [fol.  ix""  xiii] 
advenir,  comme  pour  lui  aidier  à  avoir  une  fiUoire  et  un  estuy  avec  les  rasoirs  et 
autres  choses  garnies  d'argent  armoyez  des  armes  d'icellui  seigneur,  comme  il 
appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quic- 
tance  dudit  Aelbrecht  cy  renduz  à  court,  lesdiz  25  frans  dudit  pris  valent  33  livres 

6  solz  8  deniers  parisiz  fors,  qui  font  monnoye  de  ce  présent  compte 

38  1.  17  s.  9  d.  demi  poit. 

9825.  A  messeigneurs  maistres  David  Bousse,  Dreue  Suquet,  Jehan  de  Lanstais,  Berthelemi 

A  La  Truye  et  Guerin  Sucquet,  conseiUiers  et  maistres  des  comptes  de  feu  mondit 
seigneur  à  Lille,  la  somme  de  250  frans  d'or  monnoye  royal  que  ledit  receveur  leur 
a  paiez  par  commandement  et  ordonnance  de  mondit  seigneur,  afin  qu'ilz  feussent 
plus  honnorablement  vestuz  et  maintenir  en  son  service,  leur  a  donné  de  grâce 
especiai  pour  ceste  fois,  ainsi  qu'il  avoit  acoustumé  de  faire  d'an  en  an,  et  ce  pour 
le  temps  et  année  mil  cccc  et  seize,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes 
de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  à  Paris  le  derrain  jour  de  septembre 
l'an  mil  cccc  et  dix  huit;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  de  mesdiz 
seigneurs  cy  renduz  à  court,  lesdiz  250  frans  <  audit  >  au  pris  de  <  26  solz 
8  deniers  parisiz  fors  >  37  solz  4  deniers  pièce  <  valent  333  livres  6  solz  8  deniers 

parisiz  dicte  monnoye,  qui  font  monnoye  de  ce  compte  > 

<  388  1.  17  s.  9  d.  >   466  1.  13  s.  4  d. 

9826.  Au  devant  nommé  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur  gênerai  de  Flandres,  auquel  mon- 

dit seigneur,  pour  consideracion  des  bons,  notables  et  agréables  services  que  il 
lui  avoit  fais  et  faisoit  chacun  jour  incessaument  en  pluseurs  et  diverses  manières, 
et  esperoit  que  feist  ou  temps  avenir,  et  en  recompensacion  des  grans  paines  et 
travaux  qu'il  avoit  eux  et  soustenuz,  et  journelment  lui  convenoit  avoir  et  soustenir, 
pour  et  soubz  umbre  de  sondit  office,  mesmement  afin  qu'il  se  mainteinst  plus 
honnorablement  en  son  service,  a  donné  de  grâce  especiai  par  ses  lettres  patentes 
données  à  Beauvais  le  vii^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  la  somme  de 
400  frans  dicte  monnoye  du  roy  nostre  sire,  du  pris  de  trente  sept  gros  quatre 
deniers  parisiz  nouvelle  monnoie  de  Flandres  chacun  franc,  comme  il  appert  par 
lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  cy  rendues  à  court,  lesdiz  400  frans 
dudit  pris  valent 746  1.  13  s.  4  d. 

9827.  A  Gautier  Poulain,  dit  L'Abbé,  clerc  dudit  receveur,  auquel  feu  mondit  seigneur  par 

ses  lettres  patentes  données  audit  heu  de  Beauvais  les  jour  et  an  dessus  diz,  pour 
consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  ledit  Gautier  Poulain  lui  avoit 
fais  et  faisoit  chacun  jour  tant  oudit  office  de  la  recepte  générale  de  Flandres, 
comme  autrement  en  pluseurs  manières,  a  donné  de  grâce  especiai  <  pour  une  > 
la  somme  de  60  frans  monnoye  et  du  pris  dessus  diz  pour  une  fois,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres  ;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  cy  rendues 
à  court  avec  quictance  dudit  Gautier  Poulain,  lesdiz  60  frans  dudit  pris  valent . . . 
112  1. 
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9828.  A  maistre  Dreue  Suquet,  conseiUier  et  maistre  des  comptes  de  niondit  seigneur  à 

Lille,  la  somme  de  200  frans  monnoye  dicte,  que  ledit  receveur  lui  a  payez  et 
lesquelz  icellui  seigneur  a  donnez  audit  maistre  Dreue,  tant  pour  consideracion 
des  bons  et  agréables  services  [v"]  que  il  lui  a  fais  ou  temps  passé  en  sondit  office 
et  autrement,  comme  en  recompensacion  de  plusieurs  paines  et  travaulx  par  lui 
soustenuz  es  villes  de  Lille,  de  Douay  et  d'Orchies  par  son  commandement  et 
ordonnance,  avec  son  conseiUier  et  chambellan  messire  Robert  de  Mailly  en  cer- 
taine reformacion  par  lui  derrainement  mise  sus  esdiz  lieux,  comme  ce  puet  plus 
à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  dudit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  à 
Beauvais  ie  xi^  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  huit;  pour  ce  cy,  par  vertu 
desdictes  lettres  et  quictance  d'icellui  maistre  Dreue  cy  rendue  à  court,  lesdiz 
200  frans  audit  pris,  valent 373  1.  6  s.  8  d. 

9829.  Au  devant  dit  maistre  George  de  Marc,  secrétaire  du  roy  nostre  sire  et  dudit  feu 

monseigneur  ie  duc,  auquel  ledit  seigneur,  tant  pour  consideracion  des  bons  et 
agréables  services  que  il  lui  avoit  fais  et  faisoit  chacun  jour  oudit  office  et  autrement 
en  pluseurs  et  diverses  manières,  comme  pour  lui  aidier  à  supporter  les  frais, 
missions  et  despens  qu'il  avoit  euz  et  soustenuz  par  la  maladie  qu'il  avoit  par 
longue  espace  de  temps  eue  à  Paris,  et  afin  aussi  qu'il  eust  mieulx  de  quoy  son 
estât  maintenir  plus  honnorablement  en  son  service,  a  donné  de  grâce  especial 
par  ses  lettres  sur  ce  faictes  et  données  à  Provins  le  xx^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc 
et  dix  huit,  la  somme  de  120  frans  d'or  dicte  monnoye  pour  une  fois,  comme  il 
appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance 
dudit  maistre  George,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  six  vins  frans  dudit  pris, 
valent    224  1. 

9830.  A  messire  Guilbert  de  Lannoy,  chevalier,  conseiUier  et  chambellan  de  feu  mondit 

seigneur  et  capitaine  de  son  chastel  de  l'Escluse,  auquel  mondit  seigneur,  par 
ses  lettres  patentes  données  en  sa  ville  de  Arras  le  vu''  jour  d'aoust  l'an  mil  cccc 
et  dix  sept,  adreçans  à  maistre  Berthelemi  A  La  Truye  et  audit  receveur,  commis 
à  recevoir  l'ayde  de  100.000  doubles  escuz  accordez  à  icellui  seigneur  par  son 
commun  pays  de  Flandres,  pour  les  bons  et  agréables  ser\'ices  que  ledit  messire 
Guilbert  lui  avoit  fait  en  temps  passé,  faisoit  journelment  et  esperoit  que  feist 
encores  en  temps  avenir,  et  pour  lui  aidier  à  paier  sa  raençon  aux  Anglois 
es  mains  desquelz  il  avoit  esté  prisonnier,  a  donné  de  grâce  especial  la  somme  de 
200  nobles  d'or  pour  une  fois,  ainsi  qu'il  appert  par  lesdictes  lettres;  et  pour  ce 
que  sur  ledit  ayde,  obstant  les  charges  qui  sur  icellui  estoient,  ledit  messire  Guilbert 
n'avoit  peu  estre  paie,  mondit  seigneur  le  duc,  ayans  regard  à  ce  que  dit  est  et 
vueillans  que  ledit  messire  Guilbert  feust  paie  d'icellui  don,  et  sesdictes  lettres  sur 
ledit  receveur  seul  et  son  office  sortir  leur  plain  effect,  a  mandé,  commandé  et 
expressément  enjoinct  à  icelui  son  receveur  que  des  deniers  de  sa  recepte  ii 
payast  à  icellui  son  chambellan  ladicte  somme  de  200  nobles  d'or,  comme  ce  puet 
plus  à  plain  apparoir  par  autres  ses  lettres  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize  le 
vii«  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  xix;  pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  premières 
lettres  et  secondes  lettres  d'icellui  feu  seigneur  et  quictance  d'icellui  messire  Guil- 
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bert,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  200  nobles  d'or,  du  pris  de  60  solz  parisiz  forte 
vieze  monnoye  de  Flandres  pièce,  valent  600  livres  parisiz  qui  font  nionnoye  de  ce 
compte 700  1. 

983L  A  Pieret  Le  Mareschal,  variet  des  joyaux  de  corps  de  feu  niondit  seigneur,  la  somme 
de  vint  [fol.  ix^"  xiiii]  escuz  que,  par  commandement  et  ordonnance  d'icellui 
seigneur,  ledit  receveur  lui  a  paiez,  et  lesquelz  ledit  seigneur  lui  a  donnez  de  grâce 
especial,  par  consideracion  des  bons  et  agréables  services  qu'il  lui  avoit  fais  oudit 
office  et  autrement  en  maintes  manières,  faisoit  chacun  jour  et  esperoit  que  feist 
ou  temps  avenir,  et  pour  lui  aidier  à  avoir  et  achater  un  cheval,  par  ses  lettres 
patentes  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize  le  xi^  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et 
dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  Pieret  cy  renduz  à 
court,  lesdiz  20  escuz,  valent  à  42  gros  pièce 42  1. 

9832.  Au  dessus  dit  Gautier  Poulain,  dit  L'Abbé,  la  somme  de  cent  frans  monnoye  royal, 

que  feu  mondit  seigneur,  tant  pour  consideracion  des  grans  paines  et  travaulx 
que  icelui  Gautier  ou  temps  qu'il  fu  clerc  de  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur 
gênerai  de  Flandres,  avoit  euz  en  faisant  pluseurs  et  diverses  escriptures  et  che- 
vauchant et  besoingnant  en  ladicte  conté  de  Flandres  pour  et  à  cause  de  la  recepte 
de  l'ayde  des  60.000  doubles  escus  accordez  à  feu  monseigneur  par  les  bonnes  gens 
de  sondit  pays  de  Flandres  en  l'an  mil  cccc  et  seize,  dont  ledit  Jehan  Utenhove, 
son  maistre,  fu  receveur,  comme  pour  et  en  recompensacion  des  bons  et  agréables 
services  que,  en  ce  que  dit  est  et  autrement  ou  fait  de  la  recepte  générale  de  Flan- 
dres et  d'Artois  il  avoit  fais  à  icellui  seigneur  en  pluseurs  manières  pendant  le 
temps  qu'il  servy  ledit  Utenhove,  a  donné  audit  Gautier  de  sa  grâce  especial  pour 
une  fois,  ainsi  qu'il  appert  plus  à  plain  par  lettres  patentes  dudit  seigneur  sur  ce 
faictes  et  données  à  Pontoize  le  xix"  jour  de  juing  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  et  quictance  dudit  Gautier  cy  renduz  à  court,  lesdiz 
100  frans,  valent  au  pris  de  37  solz  4  deniers  parisiz  pièce. . .  186  1.  13  s.  4  d. 

9833.  A  mesdiz  seigneurs  maistres  David  Bousse,  Dreue  Sucquet,  Jehan  de  Lanstais,  Ber- 

thelemi  A  La  Truye  et  Guerin  Sucquet,  conseilliers  et  maistres  des  comptes  de  feu 
mondit  seigneur  à  Lille,  et  à  Jehan  Malet,  clerc  d'iceulx  comptes,  ausquelz  icellui 
seigneur,  eu  consideracion  à  ce  que  pour  cause  et  occasion  du  gouvernement  et 
administracion  que  il  avoit  eu  en  trois  ans  ou  plus  des  terres  appartenans  à  mon- 
seigneur le  conte  de  Saint  Pol,  son  nepveu,  de  celles  de  feux  le  duc  de  Bar  et 
messire  Robert  de  Bar,  qu'ilz  avoient  et  sont  scituez  et  assises  en  sa  conté  de  Flan- 
dres, et  de  celles  de  la  conté  de  Boulongne,  mesdiz  seigneurs  de  ses  comptes  et  le 
clerc  d'ilec  avoient  euz  et  encores  avoient,  tant  pour  oir  les  comptes  desdictes 
terres  et  des  membres  d'icelles,  comme  d'autres  comptes  particuliers  et  extraor- 
dinaires des  aydes  du  roy  nostre  sire  en  sa  conté  d'Artois,  que  l'on  souloit  rendre 
en  sa  Chambre  des  comptes  à  Paris,  et  pluseurs  autres^de  très  grans  charges  et 
occupacions,  sanz  pour  ce  pendant  ledit  temps  avoir  eu  de  lui  aucuns  dons  ou 
augmentacion  de  gaiges,  ne  autre  recompensacion,  et  vueillans  recognoistre  envers 
iceulx  ses  gens  desdiz  comptes  les  bons  et  agréables  services  que  en  ce  et  pluseurs 
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autres  ses  affaires  iiz  lui  avoient  par  long  temps  fait,  faisoient  incessaument  chacun 
jour  et  esperoit  que  feissent  ou  temps  avenir,  et  afin  qu'ilz  feussent  plus  tenuz  et 
abstrains  d'en  iceulx  [v"]  continuer  et  qu'ilz  eussent  plus  largement  de  quoy 
vivre  et  eulx  maintenir  plus  honnorablement  en  son  service,  a,  par  ses  lettres 
patentes  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize  le  xxii"^  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc 
et  XIX,  donné  de  grâce  especial  donné  (sic)  la  somme  de  mille  cinquante  frans  d'or 
monnoye  du  roy  nostre  sire,  c'est  assavoir  à  chacun  desdiz  maistres  200  desdiz 
frans  et  audit  clerc  cinquante  frans,  qui  font  lesdiz  1.050  frans,  et  la  prenre  et  avoir 
par  lettres  de  recepte  et  assignacions  dudit  receveur  de  Flandres  sur  les  trésoriers, 
receveurs  generaulx  et  particuliers  et  autres  officiers  desdictes  terres,  ainsi  qu'il 
appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres  patentes  de  mondit  seigneur;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelles  et  quictance  de  mesdiz  seigneurs  les  maistres  et  dudit  clerc  des 
comptes  à  Lille,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  mille  cinquante  frans,  valent  audit 
pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  pièce 1.960  1. 

9834.  Audit  Jehan  Malet,  clerc  desdiz  comptes,  la  somme  de  100  frans  dicte  monnoye  royal, 

laquelle  ledit  receveur,  de  la  voulenté  et  mandement  de  mondit  seigneur,  a  paiee, 
bailliee  et  délivrée  audit  Jehan  Malet,  auquel  icellui  seigneur,  pour  consideracion 
des  grans  paines  et  travaulx  qu'il  avoit  euz  et  soustenuz  et  journelment  avoit  en 
exerçant  sondit  office  en  ladicte  Chambre,  et  aussi  pour  et  en  avancement  de  son 
mariage,  a  donné  ladicte  somme  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données 
audit  lieu  de  Pontoize  les  jour  et  an  dessus  diz;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et 
quittance  d'icellui  Jehan  Malet  cy  renduz  à  court,  les  diz  100  frans  valent  au  pris 
que  dessus 186  1.  13  s.  4  d. 

9835.  A  monseigneur  de  Roubais  et  de  Herzelles,  chevalier,  conseillier  et  chambellan  de 

feu  mondit  seigneur  et  de  monseigneur  qui  à  présent  est,  auquel  feu  mondit 
seigneur,  pour  consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  ledit  sire  de 
Roubais  lui  avoit  fais  en  pluseurs  et  maintes  manières  et  en  recompensacion 
d'iceulx,  a  donné,  de  grâce  especial  la  somme  de  300  frans  pour  une  fois  seulement, 
comme  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  d'icellui  feu  seigneur 
sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize  lesdiz  jours  et  an;  pour  ce  cy,  par  vertu 
d'icelles  et  quictance  dudit  seigneur  de  Roubais  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz 
300   frans   audit    pris    valent 560  1. 

9836.  Audit  maistre  George  de  Marc,  secrétaire  de  feu  mondit  seigneur,  la  somme  de 

cinquante  frans,  du  pris  de  36  gros  nouvelle  monnoye  de  Flandres  pièce,  que 
ledit  receveur  lui  a  paiez  par  ordonnance  et  commandement  de  mondit  seigneur, 
et  laquelle  somme  icellui  seigneur,  par  ses  lettres  patentes  données  en  la  ville  de 
Pontoize  les  jours  et  an  devant  diz,  a  donné  de  grâce  especial  ladicte  somme  en 
recompensacion  d'un  cheval  qu'il  a  nagaires  perdu  ou  service  d'icellui  seigneur, 
et  afin  qu'il  en  puisse  avoir  et  achater  un  autre  pour  estre  plus  honnorablement 
en  son  service,  comme  il  appert  plus  à  plain  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelles  cy  rendues  à  court  et  quictance  dudit  maistre  George  à  ce 
servant,  lesdiz  cinquante  frans  monnoye.  dicte  valent 90  1. 
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9837.  A  mesdiz  seigneurs  et  audit  cierc  desdiz  comptes  à  Lille,  assavoir  maistres  David, 

Dreue,  Jehan,  Berthelemi  et  Guerin,  et  Malet,  de  la  partie  desquelz  [fol.  ix""^  xv] 
a  esté  exposé  à  feu  mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  que  tant  du  temps  de 
feux  monseigneur  le  duc  Philippe,  son  père,  et  madame  la  duchesse  Marguerite, 
sa  mère,  dont  Dieux  ait  les  âmes,  comme  de  son  temps,  ilz  avoieiit  eu  chacun 
an  ordinairement  robes  en  don  pour  eulx  vestir  et  plus  honnorablement  estre  en 
leurs  services  et  ou  sien,  c'est  assavoir  les  maistres  d'iceulx  comptes  exerçans  ledit 
office  chacun  cinquante  frans,  et  leur  clerc  30  frans,  monnoie  royal,  chacun  an, 
jusques  en  l'an  mil  cccc  et  xvii  que  iceliui  feu  seigneur  se  parti  de  son  pays  de 
Flandres  pour  soy  traire  es  marces  de  France,  que  pour  son  absence  ilz  n'en  avoient 
point  obtenu  aucunes  lettres,  en  lui  suppliant  icelles  avoir  pour  ladicte  année 
ccccxvii  et  les  autres  ensivans  ordinairement  jusques  à  son  rappel,  veu  que  c'estoit 
chose  acoustumee;  et  pour  ce,  icelui  seigneur,  eu  regard  aux  petiz  gaiges  que 
avoient  de  lui  annuelment  sesdictes  gens  et  clers  des  comptes,  actendans  les  bons 
et  agréables  services  que  journelment  et  incessaument  ilz  lui  avoient  fait  et  fai- 
soient  en  leursdiz  offices  et  autrement  en  pluseurs  et  diverses  manières,  a  mandé  et 
expressément  enjoinct  à  sondit  receveur  de  Flandres  et  à  ceulx  qui  le  seront  pour 
le  temps  avenir,  que  à  iceulx  sesdictes  gens  des  comptes  et  clerc  qui  lors  estoient 
et  seroient  de  là  en  avant,  ilz  paient,  baillent  et  délivrent  pour  leurs  robes,  à  chacun 
desdiz  maistres  des  comptes  cinquante  frans,  et  au  clerc  30  frans  d'or  monnoye 
du  roy  nostre  sire,  c'est  assavoir  :  pour  ladicte  année  cccc  et  dix  sept  et  pareil- 
lement pour  les  autres  années,  ainsi  que  ledit  seigneur  leur  a  donné  de  grâce 
especial,  à  les  lever  desdiz  receveurs  de  Flandres  jusques  à  son  rappel,  duquel  don 
il  veult  que  leur  appere  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  à  Pontoize 
ledit  xxii^  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  et  par  rapportant  pour  la  pre- 
mière fois  sesdictes  lettres,  vidimus  d'icelles  fait  soubz  scel  autentique  ou  copie 
coUacionnee  en  la  Chambre  desdiz  comptes  ou  par  l'un  de  ses  secrétaires,  avec 
quictance  desdiz  maistres  et  clerc,  chacun  de  sa  part  et  porcion,  il  veult  que  tout 
ce  que  ainsi  payé  aura  esté  à  la  cause  dicte,  soit  alloué  es  comptes  et  rabatu  de  la 
recepte  desdiz  receveurs  de  Flandres  sans  contredit;  pour  ce  cy,  par  vertu  des- 
dictes lettres  dont  copie  coUacionnee  en  la  Chambre  desdiz  comptes  est  cy  rendue 
à  court,  avecques  quictance  de  mesdiz  seigneurs  les  maistres  et  dudit  clerc  des 
comptes  à  Lille  pour  leurs  dictes  robes  des  années  cccc  et  dix  sept,  iiii^  dix  huit 
et  cccc  et  dix  neuf,  assavoir  à  chacun  desdiz  maistres  150  frans  et  audit  clerc 
90  frans,  font  ensemble  la  somme  de  840  frans,  qui  valent  audit  pris  de  trente 
sept  gros  quatre  deniers  pièce 1.568  1. 

9838.  Audit  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  conseillier  et  maistre  des  comptes  de  feu 

mondit  seigneur  à  Lille,  la  somme  de  500  frans  que  mondit  seigneur,  pour  consi- 
deracion  des  bons,  loyaulx  et  agréables  services  que  lui  avoit  fait  par  long  temps 
ledit  maistre  Berthelemi,  faisoit  chacun  jour  incessaument  et  diligaument  en 
pluseurs  et  diverses  manières,  dont  il  estoit  très  contens,  a  donné  à  iceliui  maistre 
Berthelemi  de  sa  grâce  especial  [v*"]  pour  une  fois,  par  ses  lettres  patentes  sur  ce 
faictes  et  données  à  Saint  Denis  en  France  le  xxviii^  jour  de  juillet  l'an  rail  cccc 
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et  dix  neuf,  ainsi  qu'il  appert  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles 
cy  rendues  à  court  et  quictance  dudit  maistre  Bertlielemi  aussy  rendue  à  court, 
lesdiz  cinq  cens  frans  audit  pris,  valent 933  1.  6  s.  8  d. 

9839.  A  maistre  Henry  Goedhals,  doyen  de  Liège,  conseillier  de  mondit  seigneur,  la  somme 

de  500  frans  que  ledit  receveur  lui  a  paiez  par  ordonnance  de  mondit  seigneur, 
lequel  seigneur  les  lui  avoit  donnez  de  grâce  especial  pour  une  fois  seulement, 
pour  et  en  recompensacion  des  paines  et  travaux  qu'il  avoit  euz  à  estre  aie  par 
son  ordonnance  et  commandement  de  sa  ville  de  Gand  par  devers  lui  à  Pontoise, 
où  il  estoit,  et  ylec  demouré  depuis  en  sa  compaignie  et  service  jusques  au  XXX^ 
jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  xix,  et  en  remuneracion  des  frais,  missions  et 
despens  que  pour  ce  lui  a  convenu  faire  et  soustenir  sanz  ce  qu'il  ait  eu  ou  prins 
de  lui,  pour  occasion  de  ce  que  dit  est,  aucuns  gaiges  ou  voyaiges,  comme  de  tout 
ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et 
données  audit  lieu  de  Saint  Denis  en  France  ledit  xxx^  jour  de  juillet  l'an  dessus 
dit;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  maistre  Henry  cy  rendue  à 
court,  lesdiz  cinq  cens  frans  valent  comme  dessus 933  1.  6  s.  8  d.  (1) 

9840.  A  maistre  Quentin  Musart,  jadiz  secrétaire  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint, 

et  secrétaire  de  monseigneur  qui  est  à  présent,  la  somme  de  deux  cens  frans 
monnoye  royal,  que  feu  mondit  seigneur,  un  peu  avant  son  trespas,  avoit  donnez 
audit  maistre  Quentin  en  recognoissance  des  bons  services  qu'il  avoit  fais  à  lui  et  à 
mondit  seigneur  le  duc  son  filz,  ainsi  que  dudit  don  est  soufïisamment  apparu  à 
mondit  seigneur  le  filz  par  lettres  signées  de  l'un  de  ses  secrétaires  de  finances 
et  non  scellées,  pour  ce  que  depuis  icellui  don  qui  fu  fait  à  Saint  Denis,  où  le  sire 
de  Courtivron,  jadiz  chancellier  de  mondit  seigneur  son  père,  n'avoit  esté  devers 
lui,  mais  s'estoit  tousjours  tenu  à  Paris,  et  pour  ainsi  sondit  secrétaire  n'en  avoit 
eu  aucune  satisfacion,  conmie  il  a  exposé  à  icellui  seigneur  son  filz,  pour  laquelle 
cause  mondit  seigneur  le  filz,  qui  des  choses  dessus  dictes  a  esté  souffisamment 
informé  par  <  l'informacion  >  l'inspeccion  desdictes  lettres,  lesquelles  il  a  fait 
casser  et  rompre,  vueillans  icellui  son  secrétaire,  qui  par  long  temps  l'a  inces- 
saument  servy  et  sert  encores  à  grant  paine  et  diligence,  estre  contenté  de  ladicte 
somme,  a,  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  à  Gand  le  viii^  jour 
de  novembre  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf,  mandé  à  son  conseillier  et  gouverneur 
gênerai  de  ses  finances,  Jehan  de  Pressy,  que  par  son  receveur  gênerai  de  Flandres 
il  lui  feist  paier,  bailfier  et  délivrer  ladicte  somme  de  200  frans  au  pris  que  ilz 
avoient  lors  cours  en  Flandres,  lesquelles  lettres  sont  par  ledit  de  Pressy  expédiées 
au  dos  sur  ledit  receveur  de  Flandres,  ainsi  que  de  tout  ce  que  dit  est  puet  plus 
à  plain  apparoir  par  lesdictes  lettres  <  cy  rendues  à  court  >  ;  pour  ce  cy,  par 
vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  maistre  Quentin,  aussi  cy  rendue  à  court,  lesdiz 
200  frans,  audit  pris  de  37  gros  4  deniers  pièce,  valent 373  1.  6  s.  8  d. 


(1)  En  marge  :  Soit  prius  garde  que  ledit  doyen  ne  prende  aucuns  gaiges  ou  voiages  pendant  le  temps  cy 
dessoubz,  et  soit  envoie  à  Dijon. 
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984L  A  maistre  Gobert  DespouiHettes,  secrétaire  de  monseigneur  qui  à  présent  est,  ia 
somme  de  [fol.  ix''''xvi]  20  heaumez  d'or,  du  pris  de  40  gros  de  ia  monnoye  de 
Flandres  pièce,  que  mondit  seigneur  lui  a  donnez  pour  une  fois  de  grâce  especial 
pour  en  faire  et  avoir  une  robe  noire,  ainsi  qu'il  appert  par  lettres  patentes  de 
mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  ladicte  ville  de  Gand  le  ix*  jour  de 
novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  veriffiees  au  dos  par  ledit  Jehan  de  Pressy; 
pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  cy  rendues  à  court  et  quictance  dudit  maistre 
Godbert,  lesdiz  20  heaumez  d'or  audit  pris  valent 40  1. 

9842.  A  Jehan  de  Le  Berghe,  conseiliier  de  mondit  seigneur,  la  somme  de  200  frans  mon- 

noye royal,  du  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  monnoye  de  Flandres  chacun 
franc,  que  mondit  seigneur  lui  a  donné  de  grâce  especial  pour  une  fois,  tant  pour 
consideracion  des  bons  et  agréables  services  qu'il  a  fais  longuement  et  loyaument 
à  feu  monseigneur  son  père,  que  Dieux  absoiile,  et  a  espérance  que  lui  face  ou 
temps  avenir,  et  mesmement  d'aucuns  especiaulx  et  singuliers  plaisirs  qu'il  lui 
a  fais,  comme  pour  lui  aidier  à  supporter  les  frais  qu'il  lui  a  convenu  faire  à  soy 
remuer  de  son  hostel  près  de  sa  ville  de  Dicquemue  et  aler  demourer  en  sa  ville 
de  Gand  où  il  l'avoit  ordonné  résider  pour  estre  en  la  chambre  de  son  Conseil 
ylec  l'un  de  ses  conseilUers,  comm'il  appert  par  lettres  de  mondit  seigneur  sur 
ce  faictes  et  données  en  sadicte  ville  de  Gand  le  x**  jour  de  novembre  l'an  mil 
cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  Jehan,  tout  cy 
rendu  à  court,  lesdiz  200  frans  audit  pris  valent  373  1.  6  s.  8  d. 

9843.  A  messire  Jehan  de  Luxembourg,  seigneur  de  <  Beaumont  >  Beaurevoir,  à  présent 

mary  de  madame  la  confesse  de  Marie,  jadiz  femme  de  feu  messire  Robert  de 
Bar,  et  à  cause  de  ce  ayant  le  bail  et  gouvernement  de  Jehanne  de  Bar,  sa  fille, 
menre  d'ans,  procréé  ou  corps  de  ladicte  dame,  à  la  requeste  et  contemplacion 
duquel  feu  monseigneur  le  duc  derrain  trespassé,  que  Dieux  absoiile,  par  ses 
lettres  patentes  données  le  x^  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  pour  les 
causes  et  raisons  deciairees  en  icelles,  eust  donné  joyssement  par  desoubz  sa 
main  à  icellui  mesme  messire  Jehan  de  Luxembourg  des  villes,  seignories,  chas- 
teaux  et  terres  de  Dunkerke,  Bourbourg  et  les  espier  et  lardier  d'ilec,  Warneston, 
le  Verbos,  Robermez,  Rodes,  Windic,  Bornem,  les  transpors  et  toutes  les  reve- 
nues, appartenances  et  appendences  d'icelles  terres  et  seignories,  moyennant  ce 
qu'il  contenteroit  le  sire  de  Roche  ou  ses  hoirs  de  la  somme  de  deniers  qui  lui 
avoit  esté  adiugee  ou  de  la  reste  d'icelie,  pour  laquelle  somme  estre  paiee  audit 
sire  de  Roche  monseigneur  le  duc  Philippe,  qui  à  présent  est,  filz  de  feu  mondit 
seigneur,  comme  lieutenant  et  ayant  en  absence  d'iceilui  feu  seigneur  son  père 
le  gouvernement  de  ses  pays  et  contez  de  Flandres  et  d'Artois,  avoit  grant  temps 
par  avant  fait  asseoir  la  main  auxdictes  villes,  chasteaux,  terres,  seignories  et 
possessions  quelzconques,  ainsi  que  ce  puet  apparoir  par  lesdictes  lettres;  et 
depuis,  mondit  seigneur  qui  à  présent  est,  par  ses  lettres  données  en  sa  ville 
d'Arras  le  iii^  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  en  faveur  dudit  messire 
Jehan  de  Luxembourg,  son  cousin,  qui  lui  [v°]  avoit  requis,  actendu  que  lesdictes 
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villes,  chasteaux,  seignories,  terres  et  appartenances  n'estoient  et  demouroient 
empeschiez  que  à  la  cause  dessuz  touchée,  il  lui  pleust  en  lever  la  main,  et  aussi 
des  reUefz  de  Warneston,  du  droit  de  herenc  caqué  à  Dunkerke,  et  des  deux  gros 
de  chacun  tonnel  de  cervoise  venant  au  port  et  havene  dudit  Dunkerke,  lesquelz 
reliefz  et  droit  du  herenc  et  deux  gros  son  receveur  gênerai  de  Flandres  avoit 
fait  cueillir  et  lever  au  proufit  de  feu  mondit  seigneur  son  père,  maintenant  qu'ilz 
estoient  de  son  ancien  demaine  de  Flandres,  dont  question  avoit  esté  et  estoit 
depuis  l'ottroy  dudit  joyssement  entre  lui,  d'une  part,  et  les  officiers  d'icellui 
son  conseilUer  et  cousin,  d'autre;  les  choses  dessus  dictes  considérées  et  les  grans 
et  notables  services  que  sondit  cousin  de  Luxembourg  avoit  fais  longuement  et 
loyaument  à  icellui  feu  monseigneur  son  père  et  à  lui,  et  esperoit  que  lui  feist 
ou  temps  avenir,  et  pour  autres  certaines  causes  et  consideracions  qui  à  ce  l'ont 
meu,  a,  par  grant  aviz  et  meure  deliberacion  de  son  Conseil,  à  sondit  cousin  que 
dessus  a  levé  et  osté  de  grâce  especial  par  sesdictes  lettres  à  plain  sadicte  main 
et  tout  empeschement  mis  à  icelles  villes,  chasteaux,  terres,  chastellenies,  sei- 
gnories et  en  leurs  appartenances  et  appendences,  en  les  mectant  à  plaine  et 
entière  délivrance,  et  avecques  ce  il,  de  sadicte  grâce  et  en  ampliant  icelle,  a  donné 
et  ottroyé  à  sondit  cousin,  durante  ce  qu'il  aura  le  bail  et  gouvernement  d'icelle 
sa  cousine  de  Bar,  ledit  relief  et  droit  de  herencq  caqué  et  de  deux  gros  à  Dunkerke, 
à  les  prendre  et  recevoir  par  les  main  de  sondit  receveur  de  Flandres,  lequel  sera 
tenu  d'en  faire  chacun  an  mencion  en  ses  comptes  pour  la  conservacion  du  de- 
maine d'icellui  seigneur;  si  veult  et  mande  à  sondit  receveur  de  Flandres  qui 
lors  estoit  et  après  le  seroit,  que  de  sadicte  grâce,  main  levée  et  joyssement  ilz 
laissent  et  seuffrent  sondit  cousin  de  Luxembourg  en  et  par  la  manière  que  dit 
est  plainement  et  paisiblement  joir  et  user  sanz  y  mectre  ne  souffrir  estre  mis 
aucun  destourbier  ou  empeschement  à  ce  contraire,  ainsi  que  de  tout  ce  que 
dessus  est  dit  puet  plus  à  plain  apparoir  tant  par  lesdictes  lettres  de  feu  mondit 
seigneur  comme  par  celles  de  mondit  seigneur  son  filz,  qui  par  messeigneurs  des 
comptes  à  Lille  sont  veriffiees  sur  ledit  receveur,  dont  vidimus  sont  cy  renduz 
à  court;  et  en  oultre  mon  dessus  dit  seigneur  qui  est  à  présent,  par  ses  autres 
lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  audit  Arras  le  xvi^  jour  de  novembre 
l'an  mil  cccc  et  xix  dessus  dit,  à  la  suppUcacion  de  sondit  cousin  de  Luxembourg 
et  pour  consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  longuement  et  loyaument 
il  a  fais  à  feu  mondit  seigneur  son  père  et  à  lui,  oii  il  a  eu  et  a  journelment  à  sup- 
porter de  grans  charges,  à  icellui  son  cousin  a  donné  et  ottroyé  de  grâce  especial 
par  sesdictes  lettres  les  arrieraiges  dudit  droit  des  deux  gros  des  cervoises  et  du 
noble  des  herens  caques  depuis  ledit  ottroy  de  joyssement  jusques  au  jour  de 
sadicte  main  levée,  lesquelz  drois  Jaque  de  Louvre,  bailli  de  Dunkerke,  s'est 
tousjours  efforcié  de  recevoir,  maintenant  iceuLx  estre  des  explois  de  son  office, 
en  mandant  à  sondit  receveur  que  tout  ce  que  cueiUié  et  levé  en  a  esté  depuis  ledit 
temps  il  baille  ou  face  bailhr  audit  messire  [fol.  ix^^xvii]  Jehan  de  Luxembourg, 
comme  par  sesdictes  lettres  veriffiees  par  mesdiz  seigneurs  des  comptes  sur  icellui 
receveur  et  cy  rendu  à  court  puet  plus  à  plain  apparoir;  pour  ce  cy,  par  vertu 
d'iceiles  lettres  à  Clais  Lescot,  receveur  gênerai  dudit  messire  Jehan  de  Luxem- 
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bourg,  pour  lesdiz  arrierages  dudit  droit  des  deux  gros  de  ladicte  cervoise  à  Dun- 
kerke  depuis  ledit  x«  jour  de  mars  cccc  et  dix  huit  jusques  au  vi«  jour  de 
février  l'an  mil  cccc  et  dLx  neuf  que  ledit  receveur  fu  deschargié  de  ladicte 
recepte  de  Flandres  et  Godefroy  Le  Sauvage  y  commis,  par  sa  lettre  de  recepte 
contenant  certifficacion  sur  la  valeur  dudit  droit  et  quictance  faicte  soubz  ses  seel 
et  saing  manuel  le  viii«  jour  de  mars  l'an  mil  cccc  et  xix  de  la  somme  de  nouvelle 
monnoye  de  Flandres 1.014  1.  14  s.  (1) 

9843  bis.  Audit  Clais  Le  Scot,  par  autre  sa  lettre  faicte  le  iiii^  jour  de  février  l'an  mil  ccccxix 
des  deniers  venans  du  droit  dudit  herenc  caqué  audit  Dunkerke  de  l'année  et 
saison  mil  cccc  et  dix  neuf  qui  fenist  à  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  xx,  61  nobles 
d'or  du  pris  de  soixante  seize  soLz  parisiz  pièce,  valent 231  1.  16  s.  (2) 

9844.  Audit  receveur  de  Flandres,  lequel  a  nagaires  humblement  exposé  à  mondit  seigneur 
qui  à  présent  est  comment  des  le  mois  de  juillet  l'an  mil  iiii°  et  xvii  il,  avecques 
maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  lors  maistre  desdiz  comptes  à  Lille,  eust  esté 
commis  par  feu  monseigneur  son  père,  que  Dieux  absoille,  à  la  recepte  de  l'ayde 
des  100.000  doubles  escuz  à  lui  adont  ottroyé  par  son  commun  pays  de  Flandres, 
comme  par  ses  lettres  de  comission  sur  ce  faictes  puet  plus  à  plain  apparoir, 
sanz  par  icelles  pour  ce  lui  avoir  tauxé  ne  ordonné  aucuns  gaiges  ou  salaire,  et 
comme  il  feust  ainsi  que  pour  la  recepte  dudit  ayde  qu'ilz  ont  à  peu  près  tout 
receu  et  fait  venir  ens,  excepté  la  porcion  de  la  ville  de  Gand,  ledit  receveur  ait  eu 
et  soustenu  pluseurs  grans  paines,  missions,  et  despens,  tant  pour  le  long  delay 
de  paiement  que  ceulx  du  pays  ont  mis  depuis  l'ottroy  d'icellui  aide,  qui  a  duré 
par  deux  ans  ou  plus,  comme  par  ce  que  pluseurs  journées  se  sont  pour  occasion 
dudit  ayde  tenuz  ce  pendant  aval  le  pays  en  diverses  places,  où  tousjours  il  a  esté, 
aussi  a  il  en  pluseurs  autres  heux  où  mondit  seigneiu-  le  a  mandé  venir  et  lui 
ordonné  qu'il  alast  pour  raison  dudit  ayde,  et  mesmement  pour  les  deniers  d'icelluy 
ayde  faire  venir  ens  en  messageries  et  autrement;  et  combien  que  icellui  feu 
seigneur,  son  père,  pour  consideracion  et  en  recompensacion  des  choses  dessus 
dictes  ou  mois  de  juing  l'an  mil  cccc  et  xix  eut  aux  dessus  nommez  son  receveur 
et  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  donné  et  ottroyé  la  somme  de  mille  frans, 
c'est  assavoir  à  chacun  d'eubc  deux  500  frans,  et  de  ce  commandé  ses  lettres 
patentes  à  son  secrétaire,  maistre  Baude  des  Bordes,  lesquelles,  obstant  ce  que 
ledit  maistre  Baude  s'en  ala  hastivement  de  devers  icellui  ledit  feu  seigneur 
en  son  pays  de  Bourgoingne  et  y  demoura  sanz  retourner  jusques  après  son 
trespassement,  ilz  ne  ont  peu  avoir  ne  recouvrer  faictes  ne  scellées  comme  il 
appartenoit,  et  pour  ce  icellui  receveur  doubtoit  que  se  de  et  sur  ce  que  dit  est 
il  n'avoit  de  mondit  seigneur  le  filz  lettres  patentes,  [v°]  sondit  don  à  lui  fait  par 
sondit  feu  seigneur  et  père  desdiz  500  frans  lui  deust  estre  de  nulle  valeur  et  par 
messeigneurs  des  comptes  à  Lille  royé  en  compte  comme  chose  non  advenue 
et  de  nul  effect,  qui  lui  eust  tourné  à  très  grant  préjudice  et  dommage,  ce  qu'il 

(1)  En  marge  :  D  est  faicte  lecepte  de  ceste  partie  (2)  En  marge  :  Il  est  fait  recepte  de  ceste  partie 

en  recepte  coxnmune  cy  devant.  en  emprunts  cy  devant. 
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disoit,  en  lui  requérant  très  humblement  sa  bonne  grâce  et  provision  sur  ce  ;  et  pour 
ce,  mondit  seigneur  le  filz,  bien  et  à  plain  informez  que  pour  et  à  cause  dudit  ayde 
et  de  la  recepte  d'icellui  ledit  suppliant  a  euz  et  soustenuz  pluseurs  grans  paines, 
frais,  missions  et  despens  et  que  par  ses  prédécesseurs  receveurs  de  Flandres 
a  en  cas  semblable  esté  fait  don  à  leurs  receveurs  de  pareilles  sommes  et  greigneurs, 
a  de  rechief,  en  recompensacion  des  choses  dessus  dictes  et  en  recognoissant  les 
services  que  en  ce  que  dit  est  sondit  receveur  a  fais  à  sondit  père  et  à  lui,  par  ses 
lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  xxiiii^  jour  de 
novembre  Tan  mil  cccc  et  dLx  neuf,  donné  en  manière  de  salaire  ladicte  somme 
de  500  frans  monnoie  royal,  du  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  de  sa  nouvelle 
monnoie  de  Flandres  pièce,  ainsi  que  de  tout  ce  que  dessus  est  dit  puet  plus  à 
plciin  apparoir  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  cy  rendues  à 
court,  lesdiz  500  frans  audit  pris,  valent 933  1.  6  s.  8  d. 

9845.  A  lui,  auquel  mondit  seigneur  le  viii*  jour  de  septembre  l'an  mil  cccc  et  xix,  lors 

estant  conte  de  Charrolois,  avoit  donné  la  somme  de  100  frans  monnoie  dicte, 
pour  les  causes  et  consideracions  declairees  en  ses  autres  lettres  sur  ce  faictes 
et  ledit  jour,  signées  du  saing  manuel  de  son  secrétaire,  maistre  Quentin  Menart, 
et  comme  il  feust  ainsi  que,  tant  pour  cause  du  deces  de  feu  monseigneur  le  duc, 
derrain  trespassé,  que  Dieux  pardoint,  père  de  mondit  seigneur,  lequel  trespassa 
tantost  après  ledit  don  par  lui  fait  audit  receveur,  comme  pour  ce  que  en  sesdictes 
lettres  avec  lesdiz  100  frans  estoient  compris  autres  100  frans  que  lors  icellui 
seigneur  donna  à  maistre  Berthelemi  A  La  Truye,  audit  jour  prisonnier  en  son 
chastel  de  Lille,  icellui  receveur  ne  pot  bonnement  obtenir  lesdictes  lettres  scellées, 
en  son  grant  préjudice,  et  plus  eust  esté  se  par  icellui  seigneur  ne  lui  eust  esté  sur 
ce  pourveu  de  remède,  si  qu'il  disoit,  dont  il  lui  requist  et  supplia  très  humblement; 
et  pour  ce,  mondit  seigneur,  ces  choses  considérées,  vueillans  que  ledit  receveur 
ait  et  prende  lesdiz  100  frans  audit  pris  des  deniers  de  sa  recepte,  a,  par  ses  autres 
lettres  données  audit  lieu  d'Arras  le  v*  jour  de  décembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf, 
mandé,  commandé  et  estroitement  enjoinct  à  messeigneurs  de  ses  comptes  à  Lille 
que  icele  somme  de  100  frans  ilz  allouent  es  comptes  et  rabatent  de  la  recepte 
d'icellui  mesme  son  receveur,  sanz  contredit,  par  rapportant  sesdictes  lettres  et 
sesdictes  autres  premières  lettres  non  scellées  tant  scellées  tant  seulement;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelles  deux  lettres  cy  rendues  à  court,  lesdiz  100  frans  dudit 
pris  valent 186  1.   13  s.  4  d. 

9846.  A  lui,  la  somme  de  500  frans  du  pris  dessus  dit,  que  mondit  seigneur,  pour  consi- 

deracion  des  bons,  notables  et  agréables  services  que  ledit  receveur  lui  a  fais  et  fait 
chacun  jour  incessaument  en  pluseurs  et  diverses  manières,  et  espoire  que  face 
ou  temps  avenir,  et  en  recompensacion  des  grans  paines  et  travaux,  [fol.  ix^^xviii] 
frais,  missions  et  despens  qu'il  a  euz  et  soustenuz  et  journehnent  lui  convient  avoir 
et  soustenir  pour  et  soubz  umbre  de  sondit  office,  mesmement  afin  qu'il  se  main- 
tiengne  plus  honnorablement  et  soit  plus  tenu  et  abstraint  de  persévérer  en  son 
service,  lui  a  donnez  de  grâce  especial  pour  une  fois,  comme  il  appert  par  lettres 
patentes  dudit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  audit  lieu  d'Arras  le  v«  jour  de 
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février  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  cy  rendues  à  court, 
lesdiz  500  frans  audit  pris,  valent 933  1.  6  s.  8  d. 

9847.  A  Gravekin,  messagier  à  cheval  de  la  ville  de  Gand,  la  somme  de  dix  escuz  d'or 

monnoie  du  roy  nostre  sire,  du  pris  de  42  gros  monnoie  de  Flandres  chacun  escu, 
laquelle  mondit  seigneur  a  nagaires  fait  donner  par  sondit  receveur  au  jour  de  ses 
nopces  d'icellui  Gravekin,  en  augmentacion  de  son  mariage,  comme  ce  puet  plus 
à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données 
en  sa  ville  de  Peronne  le  xv*^  jour  de  février  l'an  mil  cccc  et  xix;  pour  ce  cy,  par 
vertu  d'icelles  lettres  et  quictance  dudit  Gravekin,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz 
10  escuz  d'or  dudit  pris,  valent 21  1.  (1) 

9848.  Audit  receveur,  à  présent  bailli  de  l'Eaue  à  i'Escluse,  auquel  mondit  seigneur,  tant 

pour  consideracion  des  bons  et  agréables  services  que  icellui  receveur  avoit  fais 
à  feu  monseigneur  le  duc  son  père,  que  Dieux  absoille,  et  à  lui  en  l'office  et  exer- 
cice de  la  recepte  générale  de  Flandres  et  d'Artois,  oudit  bailliaige  de  l'Eaue  et  autre- 
ment, en  pluseurs  et  diverses  manières,  faisoit  chacun  jour  incessaument  et  espe- 
roit  que  encores  feroit  ou  temps  avenir,  aussi  pour  consideracion  des  frais,  mis- 
sions et  despens  qu'il  lui  avoit  convenu  faire  en  chevauchant  extraordinairement 
par  ledit  pays  de  Flandres  pour  les  besoingnes  et  affaires  d'iceulx  seigneurs  ou 
temps  qu'il  fu  receveur  dudit  Flandres,  non  touchans  le  fait  et  exercice  dudit 
office  de  recepte,  où  il  a  vaquié  oultre  et  par  dessus  les  voyaiges  qu'il  estoit  tenu 
de  faire  ordinairement  sur  ses  gaiges  de  300  frans  par  an,  par  l'espace  de  224  jour- 
nées et  plus,  aussi  que  ledit  receveur  avoit  offert  de  faire  apparoir  souffisaument 
tant  par  lettres  closes  d'icellui  seigneur,  de  madame  la  duchesse,  comme  par  lettres 
closes  et  certifficacions  de  messeigneurs  du  Conseil  à  Gand  et  des  Comptes  à  Lille 
et  d'autres  officiers  et  conseilliers  dudit  seigneur,  mesmement  afin  que  ledit  bailh 
feust  plus  tenu  et  abstraint  de  continuer  et  persévérer  en  sondit  service,  vueillant 
envers  lui  recognoistre  lesdiz  services  et  recompenser  des  frais,  despens  et  autres 
choses  dont  dessus  est  touché,  à  icellui  Berthelemi  a  donné  de  grâce  especial  pour 
une  fois  la  somme  de  200  frans  du  pris  de  33  gros  nouvelle  monnoie  de  Flandres 
chacun  franc,  comme  tout  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres  patentes  de 
mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  premier  jour  de 
juillet  l'an  mil  ccccxxi,  par  lesquelles  il  a  mandé  à  messeigneurs  de  ses  comptes 
audit  Lille  que  icelle  somme  de  200  frans  ilz  allouent  ou  derrain  compte  d'icellui 
Berthelemi,  que  encores  il  (2)  [v°]  avoit  à  rendre  de  ladicte  recepte  de  Flandres; 
pour  ce  cy,  par  vertu  desdictes  lettres  patentes,  moyennant  et  parmi  ce  qu'il  sera 
tenu  de  faire  apparoir  à  mesdiz  seigneurs  des  comptes  des  voyages  dessus  diz, 
comme  dit  est,  et  par  vertu  desdictes  lettres  closes,  et  qu'il  affermera  en  sa  cons- 
cience d'avoir  fait  iceulx  voyages  pour  les  propres  besoingnes  d'icellui  seigneur. 


(1)  En  marge  :  Il  doit  quittance.  (2)  En  marge  :  Ledit  receveur  doit  la  declaracion 

Ledit  Gravekin  s'est  tenu  pour  content  de  ladicte        desdiz  voiages  et  aussi  lettres  d'assercion,  comme 
somme  en  la  Chambre.  l'article  le  porte. 
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non  touchans  le  fait  et  exercice  dudit  office  de  recepte,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz 
deux   cens  frans  audit  pris,   valent 330  1. 

9849.  A  feu  Berthelemi  Betin,  conseillier  de  monseigneur,  la  somme  de  300  escuz,  du  pris 

de  40  gros  raonnoie  de  Flandres  pièce,  que  ledit  receveur  lui  paya  des  son  vivant, 
et  laquelle  somme  mondit  seigneur,  par  ses  lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données 
en  sa  ville  d'Arras  le  xx«  jour  de  novembre  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf,  a  donnez  de 
sa  grâce  especial  pour  une  fois  audit  feu  Berthelemi  Betin,  pour  les  bons  et  agréa- 
bles services  que  icellui  feu  Berthelemi  lui  avoit  fait  le  temps  passé,  faisoit  chacun 
jour  et  esperoit  que  feist  en  temps  avenir,  ainsi  que  de  ce  que  dit  est  puet  plus  à 
plain  apparoir  par  lesdictes  lettres;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  vérifiées  au  dos 
par  Jehan  de  Pressy,  conseillier  et  gouverneur  gênerai  des  finances  d'icellui  sei- 
gneur, et  qmctance  de  Bemart  Betin,  frère  et  héritier  dudit  deffunct,  tout  cy  rendu 
à  court,  lesdiz  300  escuz  d'or  du  devant  dit  pris  de  40  gros  dicte  monnoie,  valent... 
600  1. 

9850.  A  frère  Leurens  Pignon,  confesseur  de  mondit  seigneur  qui  à  présent  est,  la  somme  de 

70  frans  monnoye  de  Flandres  du  pris  de  37  gros  1  estrelin  pièce  dicte  monnoye 
que  ledit  receveur  lui  a  paiee,  et  laquelle  somme  icellui  seigneur  a  donné  pour  une 
fois  de  grâce  especial  à  sondit  confesseur,  pour  en  achater  des  draps  à  faire  habiz 
pour  vestir  lui  et  son  compaignon,  comme  ce  puet  plus  à  plain  apparoir  par  lettres 
patentes  de  mondit  seigneur,  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  de  Lille  le  xx^ 
jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  veriffiees  au  dos  par  Jehan  de  Pressy, 
conseillier  et  gouverneur  des  finances  de  mondit  seigneur  sur  ledit  receveur;  pour 
ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quictance  dudit  frère  Leurens  Pignon,  tout  cy  rendu 
à  court,  lesdiz  70  frans  dudit  pris  de  37  gros  4  deniers  parisiz  monnoye  de  Flandres 
pièce,  valent 130  1.  13  s.  4  d. 

9851.  A  Jehan  du  Buisson,  bourgois  de  Douay,  la  somme  de  L200  frans  monnoye  royal  que 

mondit  seigneur  le  duc,  pour  et  en  recompensacion  de  pluseurs  grans  pertes 
que  ledit  du  Buisson  a  eues  et  soustenues  es  paiemens  des  finances  qui  par  l'espace 
de  deux  ans  lui  avoient  esté  deuz  par  mondit  seigneur  à  cause  des  blez,  vins  et 
avoines  qu'il  a  bailliez  et  délivrez  pour  la  despense  de  l'ostel  d'icellui  seigneur,  les- 
quelz  paiemens  ont  esté  fais  à  moindre  et  plus  feble  monnoye  qu'elles  ne  valoient 
quant  il  livra  lesdictes  denrées  pour  cause  de  l'empirance  d'icelle  monnoye,  a 
donné  de  grâce  especial  à  ycellui  Jehan,  ainsi  qu'il  appert  par  lettres  patentes  dudit 
seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa  ville  d'Arras  le  xxvi^  jour  de  novembre 
l'an  Mccccxix,  veriffiees  sur  ledit  receveur;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  et  quic- 
tance dudit  Jehan  du  Buisson,  tout  cy  rendu  à  court,  lesdiz  1200  frans,  valent 
<  audit  pris  >  à  compter  2  frans  pour  ung  escu,  de  42  gros  i'escu,  600  escuz,  qui 
font  audit  pris <  2.240  1.  >    1.260  1. 


XVL  Somme  :  16.348  1.  18  s.  7  d.  demi  poit. 
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[fol.  ix^^  xix] 

DESPENSE   COMMUNE 

Premiers 

9852.  A  pluseurs  personnes,  la  somme  de  183  livres  3  solz  parisiz  vieze  monnoye  de  Flan- 

dres, que  le  receveur,  par  ordonnance  de  messeigneurs  des  comptes  de  mondit 
seigneur  à  Lille,  leur  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  pour  les  despens  des  deux  disners 
fais  de  par  monseigneur  en  sa  ville  de  Lille  les  samedi  et  dimenche  xvi®  et  xvii^ 
jours  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  huit,  à  cause  de  la  Renenghe  ylec  tenue  oudit 
an  en  la  manière  acoustumee,  ainsi  comme  il  appert  plus  à  plain  par  cedule  de 
mesdiz  seigneurs  des  comptes  faicte  au  bout  d'un  roole  en  parchemin  où  les 
parties  sont  au  long  speciffiees  et  declairees,  et  donnée  en  la  Chambre  desdiz  comp- 
tes le  xxii^  jour  du  mois  de  juillet  l'an  dessus  dit;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
cedule  cy  rendue  à  court,  lesdiz  183  livres  3  solz  parisis  vielle  monnoye,  valent... 
160  L  5  s.  1  d.  ob.  (1) 

9853.  A  pluseurs  personnes,  la  somme  de  184  livres  6  solz  10  deniers  obole  parisiz  monnoye 

de  Flandres,  que  semblablement  ledit  receveur,  par  ordonnance  de  mesdiz  sei- 
gneurs des  comptes  de  mondit  seigneur  à  Lille,  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  pour 
les  despens  des  deux  disners  fais  de  par  monseigneur  en  sa  ville  de  Lille  les  samedi 
et  dimence  xv^  et  xvi^  jours  de  juillet  mil  cccc  et  dix  neuf  à  cause  de  la  Renenghe 
ilec  tenue  oudit  an  en  la  manière  acoustumee,  comme  il  appert  plus  à  plain  par 
cedule  de  mesdiz  seigneurs  des  comptes  faicte  au  bout  d'un  roole  en  parchemin  où 
les  parties  sont  au  long  speciffiees  et  declairees,  et  donnée  en  la  Chambre  desdiz 
comptes  le  xxvii^  jour  de  juillet  l'an  mil  cccc  et  dix  neuf  dessus  dit;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelle  cedule  cy  rendue  à  court,  lesdiz 184  1.  6  s.  10  d.  ob. 

9854.  A  Jehan  Machefoing,  la  somme  de  30  escuz,  du  pris  de  30  gros  forte  vieze  mormoye 

de  Flandres  l'escu,  que  ledit  receveur  par  commandement  et  ordonnance  de  feu 
mondit  seigneur,  que  Dieu  pardoint,  lui  a  paiee,  bailliee  et  délivrée  pour  avoir 
osté  certains  oiseaux  de  déduit  appartenans  à  icellui  seigneur  de  leurs  mues,  et 
paie  la  despense  de  deux  variez  qui  par  long  temps  gardèrent  lesdiz  oiseaux,  ainsi 
qu'il  appert  par  lettres  patentes  de  mondit  seigneur  sur  ce  faictes  et  données  en  sa 
ville  de  Lille  le  vi*  jour  de  [v°]  mars  l'an  mil  cccc  et  seize;  pour  ce  cy,  par  vertu 
d'icelles  et  quictance  dudit  Machefoing  à  ce  servant,  esdiz  30  escuz  dudit  pris  de 

30  gros  l'escu,  valent  45  livres  parisiz  fors,  qui  font  monnoye  de  compte 

52  1.  10  s. 

9855.  A  Hennekin  Debbout,  Emoul  Le  Costre,  France  Le  Costre  et  Jehan  Le  Clerc, 

tendeurs  d'oiseaux  de  déduit,  sur  les  tendues  de  Hulsterloo,  de  le  Stekene,  sur  le 


(1)  En  marge  :  Les  parties  dudit  rolle  ont  esté  veues  gettees  et  paiees. 
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mour  de  Oosteclo  sur  la  Heyde  et  de  Bulscamp,  ausquelz  ledit  receveur  a  paiez  les 
sommes  pour  les  causes  et  en  la  manière  qui  s'ensuit,  et  premièrement  : 

Audit  Hennekin  Debbout,  pour  ses  gaiges  ordinaires  qui  sont  de  4  moutons  par 
an,  lesquelz  on  paie  au  Noël;  pour  ce,  pour  le  Noël  mil  cccc  et  xviii,  4 moutons 
au  pris  de  28  gros  monnoie  de  Flandres  chacun  mouton,  valent  112  solz; 

A  lui,  pour  son  salaire  de  le  prinse  de  deux  tiercelés  à  40  solz  pièce,  sont  4  livres; 

A  lui,  pour  la  prinse  et  délivrance  d'un  larder,  40  solz; 

A  lui  aussi,  pour  la  prinse  d'un  lanieret,  60  solz; 

A  Ernoul  Le  Oestre,  pour  ses  gaiges  ordinaires  dudit  terme  de  Noël  cccc  et 
dix  huit,  quatre  moutons  dudit  pris,  valent   112  solz; 

A  lui,  pour  son  salaire  de  la  prinse  de  deux  faulcons,  à  6  hvres  la  pièce,  sont 
12  livres; 

A  lui,  pour  la  prinse  d'un  tiercelet  d'ostoir,  40  solz; 

A  France  Le  Costre,  pour  ses  gaiges  ordinaires  dudit  terme  de  Noël,  quatre 
moutons  dudit  pris,  valent  112  solz; 

A  lui,  pour  son  salaire  de  la  prinse  de  deux  faulcons,  à  6  hvres  la  pièce,  sont 
12  hvres; 

A  lui,  pour  un  tiercelet  d'ostoir,  40  solz; 

A  lui,  pour  3  laniers,  à  40  solz  la  pièce,  sont  6  livres; 

A  lui,  pour  un  lanieret,  60  solz; 

A  Jehan  Le  Clerc,  pour  ses  gaiges  ordinaires  dudit  terme  de  Noël  cccc  et  xviii, 
4  mou-  tons  dudit  pris,  valent  112  soLz; 

A  lui,  pour  son  salaire  de  la  prinse  de  deux  faucons,  à  6  hvres  la  pièce,  sont 
12  hvres; 

A  lui,  pour  un  tiercelet  d'ostoir,  40  solz; 

A  Gille,  filz  Lauwers,  pour  son  salaire  et  dehvrance  de  deux  faulcons  agaers 
qui  ne  tiennent  point  de  sor,  qu'il  prinst  d'aventure  en  une  roet  de  ploviers,  à 
4  livres  la  pièce,  sont  8  hvres; 

A  Pieter  Evin,  pour  son  salaire  de  avoir  prins  par  d'aventure  un  faulcon  en  une 
nef  empres  la  havene  à  l'Escluse,  6  hvres; 

A  Georges  de  Lille,  heutenant  du  maistre  faulconnier  de  Flandres,  pour  les 
despens  qu'il  a  fais  à  visiter  lesdictes  tendues  pour  longes,  tourés,  chaperons  et 
pluseurs  autres  menues  choses  appartenans  ausdiz  oiseaux,  10  hvres  10  solz; 

Montent  ces  parties  ensemble  à  la  somme  de  106  hvres  18  solz  parisiz  monnoye 
de  Flandres,  comme  il  appert  par  une  lettre  contenant  quictance,  passée  devant 
messire  Guerard  de  Maldeghem,  chevaher,  bailli  de  Bruges,  où  lesdictes  parties  sont 
au  long  [fol.  ii"^]  declairees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  cy  rendues  avec  une 
lettre  de  certifficacion  de  Loys  Salart,  maistre  fauconnier  de  Flandres,  sur  la  recep- 
te  des  parties  d'oiseaux  cy  devant  escriptes,  <  lesdiz  >  faicte  le  vi^  jour  de  mars 
mil  ccccxviii 106  1.  18  s.  (1) 

(1)  En   marge    :   Sur   ledit   Saiart,   pour   lesdiz  oyseaulx. 
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9856.  Aux  prevost  et  eschevins  de  la  ville  de  Courtray,  la  somme  de  174  livres  11  solz  8  de- 
niers parisiz  nouvelle  monnoye  de  Flandres,  qui  est  le  iiii<'  denier  de  la  somme  de 
698  livres  8  deniers  monnoie  dicte,  laquelle  ilz  ont  paie  pour  et  ou  nom  de  monsei- 
gneur, à  cause  de  certaines  haulces,  deniers  Dieu  et  menuz  frais  fais  au  bail  des 
assiz  ayans  cours  en  la  ville  de  Courtray,  où  mondit  seigneur  a  et  prent  à  son  prouf- 
fit  le  iiii«  denier  et  ladicte  ville  le  surplus,  et  ce  depuis  la  Saint  Rémi  mil  cccc  et 
XVII  jusques  à  la  Saint  Rémi  mil  cccc  et  xix  incluz,  oîi  sont  comprins  deux  ans 
entiers  escheuz  par  le  temps  de  ce  compte,  aux  personnes,  pour  les  causes  et  en  la 
manière  que  cy  après  s'ensuit  (1)   : 

Et  premiers  s'ensivent  les  despens  fais  audit  jour  saint  Rémi  mil  cccc  et  dix  huit  : 

A  Joos  Eppe,  pour  l'achat  des  assiz  du  vin  de  ladicte  ville  et  du  premier  denier 
Dieu,  30 livres; 

A  Jehan  Kense,  pour  9  deniers  Dieu  qu'il  bailla  sur  lesdiz  assiz,  chacun  de  10 
livres,  dont  monseigneur  et  la  ville  prennent  la  moitié,  demeure  pour  lui  l'autre 
moitié,  montant  45  livres  ; 

A  Loys  de  Le  Kerchove,  pour  3  deniers  Dieu,  15  livres; 

A  Olivier  Van  den  Brouke,  pour  3  deniers  Dieu,  15  livres; 

A  Wouter  Van  den  Crusse,  pour  6  deniers  Dieu,  30  livres; 

Montent  ces  parties  ensemble  à  135  livres  parisiz,  de  laquelle  somme  la  ville 
doit  singulièrement  paier  la  moitié,  pour  ce  que  par  ottroy  de  mondit  seigneur 
icelle  ville  reçoit  et  lieve  la  moitié  desdiz  assiz  du  vin,  assavoir  pour  le  fait  de 
l'église  Saint  Martin  en  ladicte  ville  de  Courtray  le  quart,  et  pour  le  fait  d'icelie 
ville  pour  emploier  ou  rachat  d'aucunes  rentes  qu'elle  doit  aussi  le  quart,  et 
monte  icelle  moitié  à  67  livres  10  solz;  pour  ce  cy,  pour  le  demourant  sur  mondit 
seigneur  et  la  ville,  67  livrez  10  solz; 

Audit  Joos  Eppe,  pour  l'achat  des  assiz  de  cervoise  pour  ce  premier  denier 
Dieu,  15  livres; 

A  Rogier  de  Rickere,  pour  18  deniers  Dieu  qu'il  bailla  sur  lesdiz  assiz  de 
cervoise,  chacun  de  5  livres  parisiz,  dont  monseigneur  et  la  ville  prennent  la 
moitié,  demeure  pour  lui  l'autre  moitié  montant  à  45  livres; 

A  Roland  Van  den  Steenbrughe,  pour  12  deniers  Dieu,  30  hvres; 

A  Jooris  Van  Roselare,  pour  3  deniers  Dieu,  7  livres  10  solz; 

A  Jaque  Robe,  pour  6  deniers  Dieu,  15  livres; 

A  Wouter  Gireninc,  pour  9  deniers  Dieu,  22  livres  10  solz; 

A  Lodewiic  Van  den  Kerchove,  pour  3  deniers  Dieu,  7  livres  10  solz; 

A  Maes  Van  Moude,  pour  3  deniers  Dieu,  7  livres  10  solz; 

A  Olivier  Grosseel,  pour  29  deniers  Dieu,  72  livres  10  solz; 

A  Daniel  Le  Tolnare,  pour  27  deniers  Dieu,  67  hvres  10  solz; 

(1)  En  marge  :  H  fait  recepte  entièrement  desdiz  assiz  cy  devant. 
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Montent  ces  parties  ensemble  à  290  livres  parisiz,  de  laquelle  somme  la  ville 
doit  singulièrement  paier  le  tiers,  pour  ce  que  par  ottroy  de  mondit  seigneur  icelle 
ville  [v°]  reçoit  et  Ueve  le  tiers  desdiz  assiz  de  cervoise  pour  le  fait  d'icelle  ville,  à 
emploier  en  certain  rachat  d'aucunes  rentes  qu'elle  doit  et  dont  elle  est  chargie 
comme  dessus  est  dit,  monte  ledit  tiers  à  96  livres  13  solz  4  deniers;  pour  ce  cy, 
pour  le  demeurant  sur  monseigneur  et  la  ville,  193  livres  6  solz  8  deniers; 

A  Lodewiic  Wulveric,  pour  l'achat  des  assiz  du  miez,  10  solz; 

A  Jaque  de  Ronnecjue  et  deux  ses  compaignons,  pour  5  deniers  Dieu  qu'iiz  bail- 
lèrent sur  lesdiz  assiz  du  miez,  chacun  de  10  solz,  pour  ce,  pour  la  moitié  25  solz; 

A  Guillaume  Gireninc,  pour  l'achat  des  assiz  du  blé,  4  livres; 

A  Rogier  Van  den  Brouque,  pour  deux  deniers  Dieu  qu'il  bailla  sur  lesdiz 
assiz  du  blé,  chacun  de  4  livres,  pour  ce,  pour  la  moitié,  4  livres; 

A  Roland  Van  den  Steenbrueghe,  pour  l'achat  des  assiz  de  la  laine,  4  livres; 

A  lui,  pour  un  denier  Dieu  qu'il  bailla  sur  ledit  assiz  de  4  Uvres,  pour  ce, 
pour  la  moitié,  40  solz; 

A  Macs  Van  Moude,  pour  un  denier  Dieu  que  semblablement  il  bailla  sur 
ledit  assiz,  40  solz; 

A  Guillaume  Mahieu,  pour  l'achat  des  assiz  des  bestes,  4  livres; 

A  Jehan  de  Bode,  pour  3  deniers  Dieu  qu'il  bailla  sur  ledit  assiz  des  bestes, 
chacun  de  4  livres,  pour  ce,  pour  la  moitié,  6  livres; 

A  Guillaume  Mahieu,  pour  l'achat  des  assiz  des  brebis,  10  solz; 

A  Gautier  de  Le  Leenne  et  m  autres  ses  compaignons,  pour  7  deniers  Dieu 
qu'iiz  baillèrent  sur  ledit  assiz  des  brebis,  chacun  de  10  solz  parisiz,  pour  ce, 
pour  la  moitié,  35  solz; 

A  Olivier  Van  den  Walle,  pour  l'achat  des  assiz  du  poisson,  20  solz; 

A  GilUs  Wulveric  et  autres  m  ses  compaignons,  pour  26  deniers  Dieu  qu'iiz  bail- 
lèrent sur  ledit  assiz,  chacun  de  20  solz,  pour  ce,  pour  la  moitié  4  livres  10  solz; 

Audit  GilHs,  pour  l'achat  des  assiz  nommé  snede  assiz,  40  solz; 

A  Clais  Pieters,  pour  l'achat  des  assiz  nommé  scaelghewichte,  40  solz; 

A  Lodewiic  Vandewijc  Van  den  Kerchove  et  Macs  Van  Moude,  pour  5  deniers 
Dieu  qu'iiz  baillèrent  sur  ledit  assiz,  5  livres; 

A  Oste  Van  den  Brande,  pour  l'achat  des  assiz  de  le  toille,  40  solz; 

A  Loys  Saris  et  deux  ses  compaignons,  pour  cinq  deniers  Dieu  qu'iiz  baillèrent 
sur  ledit  assiz,  5  livres; 

A  Jaque  Robe,  pour  l'achat  des  assiz  du  cuier,  40  solz; 

A  Jehan  Eghelz  et  quatre  ses  compaignons,  pour  16  deniers  Dieu  par  eulx 
bailliez  sur  ledit  assiz,  8  livres; 

A  Jehan  Scaec,  pour  l'achat  des  assiz  de  la  Lijs,  10  solz; 
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A  Jaque  de  Renneke  et  deux  ses  compaignons,  pour  12  deniers  Dieu  qu'ilz 
baillèrent  sur  lesdiz  assiz,    <  30  solz  >   3  livres; 

A  Gillis  Wulveric  pour  l'achat  des  assiz  du  fer,  10  solz; 

A  Loys  Wulveric  et  il  ses  compaignons,  pour  6  deniers  Dieu  qu'ilz  baillèrent 
sur  ledit  assiz,  30  solz; 

A  Rogier  Van  den  Houte,  pour  l'achat  des  assiz  du  seel,  10  solz; 

[fol.   11=  i] 

A  Clais  Coepal  et  m  ses  compaignons,  pour  12  deniers  Dieu  qu'ilz  baillèrent 
siu:  ledit  assiz,  3  livres; 

A  pluseurs  tavemiers  de  la  ville  de  Courtray,  pour  vin  beu  et  despendu  au 
bail  desdiz  assiz,  pour  frommaige  et  fruit  despendu  à  diverses  fois  audit  bail 
fait  comme  dit  est,  65  livres  8  solz; 

Aux  dessuz  nommez  fermiers  des  assiz  du  vin  de  Courtray,  ausquelz  a  esté 
rabatu  pour  le  droit  des  assiz  que  devoit  Wulfart  de  Ghistelle,  capitaine  du  chastel 
de  Courtray,  pour  vins  par  lui  venduz  de  la  garnison  dudit  chastel  ladicte 
année  durant,  dont  il  n'a  riens  paie  auxdiz  fermiers  desdiz  assiz,  36  livres; 

S'ensivent  les  frais  fais  à  cause  desdiz  assiz  du  vin  et  cervoise  dudit  Courtray,  au 
bail  et  vendicion  d'iceulx,  qui  se  fist  au  jour  saint  Rémi  ccccxix  : 

A  Macs  Van  Monde,  pour  l'achat  des  assiz  du  vin  du  premier  denier  Dieu,  30 
livres;  à  Hughe  Le  Costre  pour  3  deniers  Dieu  par  lui  bailliez  sur  lesdiz  assiz,  chacun 
de  10  livres,  pour  ce,  pour  la  moitié,  15  livres;  montent  ces  deux  parties  à  45  livres 
de  laquelle  somme  ladicte  ville  doit  singulièrement  paier  le  tiers,  pour  ce  que  par 
octroy  de  mondit  seigneur  icelle  ville  lieve  et  reçoit  le  tiers  des  diz  assiz  du  vin, 
assavoir  le  moitié  dudit  tiers  pour  le  fait  de  l'église  Saint  Martin  estant  en  ladicte 
ville,  et  l'autre  moitié  dudit  tiers  pour  estre  emploie  en  certain  rachat  d'aucunes 
rentes  à  la  descharge  de  ladicte  ville,  monte  icellui  tiers  15  livres;  pour  ce  cy, 
pour  le  demeurant  sur  monseigneur  et  la  ville,  30  livres; 

A  Gillis  Wulveric,  pour  l'achat  desdiz  assiz  des  cervoises,  pour  le  premier 
denier  Dieu,  15  livres; 

A  Jehan  Le  Rikere,  pour  12  deniers  Dieu,  chacun  de  5  livres,  qu'il  bailla  sur 
lesdiz  assiz  des  cervoises,  dont  monseigneur  et  la  ville  prennent  la  moitié,  demeure 
pour  lui  l'autre  moitié,  montent  30  solz;  à  Clais  Barnaige,  pour  15  deniers  Dieu 
qu'il  bailla,  37  livres  10  solz;  à  Wouter  Le  Vriend,  pour  12  deniers  Dieu  qu'il 
bailla  comme  dessus,  30  livres;  à  Adam  Le  Corte,  pour  18  deniers  Dieu,  45  livres; 
à  Niis  de  Bode,  pour  3  deniers  Dieu,  7  livres  10  solz;  à  Alard  Van  den  Brouke, 
pour  3  deniers  Dieu,  7  livres  10  solz;  à  Rogier  de  Rickere,  pour  6  deniers  Dieu, 
15  livres;  à  Rogier  Van  Mortaigne,  pour  3  deniers  Dieu,  7  livres  10  solz;  à  Jehan 
Van  den  Ackere,  pour  12  deniers  Dieu,  30  livres;  montent  ces  parties  ensemble 
à  225  livres,  de  laquelle  somme  ladicte  ville  doit  singulièrement  paier  le  tiers 
pour  ce  que  par  ottroy  de  mondit  seigneur  icelle  ville  lieve  et  reçoit  à  son  proufit 
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ledit  tiers  desdiz  assiz  de  cervoise,  pour  icellui  tiers  estre  emploiez  en  certain 
rachat  d'aucunes  rentes  dont  mencion  est  faicte  cy  dessus,  et  monte  ledit  tiers 
à  75  livres;  pour  ce  cy,  pour  le  demourant  sur  monseigneur  et  la  ville,  150  livres; 

A  pluseurs  taverniers  de  la  ville  de  Courtray,  pour  vin  beu  et  despendu  au 
bail  desdiz  assiz,  pour  pain,  frommage  et  fruit  despendu  à  diverses  fois  audit 
bail,  comme  dit  est,  49  livres  12  solz; 

Aux  dessuz  nommez  fermiers  des  assiz  du  vin  de  Courtray,  ausquelz  a  esté 
rabatu  pour  le  droit  des  assiz  que  devoit  WuUart  de  Ghistelle,  capitaine  du  chastel 
de  Courtray,  pour  vins  par  luy  venduz  de  la  garnison  dudit  chastel,  dont  il  [\°] 
n'a  riens  paie  auxdiz  fermiers  desdiz  assiz,  36  livres; 

Montent  ensemble  toutes  les  parties  dessus  dictes  à  ladicte  somme  de  698  livres 
6  solz  8  deniers  parisiz  dicte  monnoye,  comme  il  appert  par  lettre  de  certifficacion 
de  ladicte  ville  de  Courtray  contenant  quictance  pour  et  ou  nom  des  dessus  dictes 
personnes,  escrite  au  bout  d'un  roole  de  parchemin  où  lesdictes  personnes,  parties 
et  sommes  sont  tout  au  long  escriptes  et  declairees;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
cy  rendue  à  court,  pour  le  iiii^  denier  d'icele  somme  de  698  livres  6  solz  8  deniers 
dicte  monnoye,  lesdiz 174  1.  11  s.  8  d. 

9857.  A  maistre  Toussains  Baiart,  conseillier  de  feu  monseigneur,  que  Dieu  pardoint, 

la  somme  de  25  livres  tournois  monnoye  royal,  que  ledit  receveur  lui  a  paiez 
par  vertu  de  certaines  lettres  patentes  de  feu  mondit  seigneur  dont  copie  fu 
rendue  à  court  sur  le  compte  précèdent  ou  chapitre  de  pensions  à  vie  à 
cause  de  sa  pension,  don  ou  assignacion  à  lui  fait  de  300  livres  tournois  que 
mondit  seigneur  lui  a  ordonné  prendre  et  avoir  sur  ladicte  recepte  de  Flandres 
pour  les  causes  et  consideracions  declairees  esdictes  lettres,  et  ce  pour  le  mois 
de  septembre  entier  l'an  mil  CCCC  et  dix  sept,  qui  monte  à  compter  au  feur  de 
XII  mois  en  l'an  sur  lesdiz  300  livres,  lesdiz  vint  cinq  livres  tournois  et  lesquelz 
ledit  receveur  par  inadvertance  obUa  à  <  re  >  prendre  en  despense  par  ledit 
compte  précèdent;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelles  lettres  de  feu  mondit 
seigneur  et  quictance  dudit  maistre  Toussains  cy  rendue  à  cour,  lesdiz  25  livres 
tournois  monnoye  dicte,  valent  à  26  solz  8  deniers  fors  pièce,  33  livres  6  solz  8  de- 
niers fors,  qui  font  monnoye  de  ce  compte 38  1.  17  s.  9  d.  poit.  (1) 

9858.  Audit  receveur,  la  somme  de  cent  livres  parisiz  forte  vieze  monnoye  de  Flandres, 

qu'il  a  renduz  en  recepte  par  son  compte  précèdent  ou  chappitre  d'emprunts 
de  et  sur  Pierre  Dammart,  receveur  héritier  du  lardier  de  Bruges,  sur  la  Renenghe 
mil  CCCC  et  dix  huit,  pour  deniers  paiez  à  Jehan  de  Velery,  maistre  de  la  Chambre 
aux  deniers  de  feu  mondit  seigneur,  pour  tourner  et  convertir  tant  ou  fait  de  la 
despense  d'icellui  feu  seigneur  comme  en  la  despense  du  voyage  qu'il  entent 
briefment  faire  en  la  compaignie  de  feu  monseigneur  le  daulphin  de  Viennois 
es  parties  de  France  et  en  une  sa  lettre  faicte  le  viii"  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc 
et  seize,  laquelle  n'a  sorti  aucun  effect,  si  l'a  refondue  audit  Pierre  qui  la  lui  a 

(1)  En  marge  :  Soit  corrigié. 
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rendue;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  cy  rendue  à  court,  lesdiz  100  livres  fors 
valent 116  1.  13  s.  4  d.  (1) 

9859.  A  lui,  autres  100  livres  parisiz  fors,  qui  deuz  lui  sont  à  cause  d'une  autre  sa  lettre 

levée  sur  ledit  Pierre  Dammart  sur  la  Renenghe  mil  cccc  et  dix  neuf,  rendue  pour 
deniers  paiez  et  de  date  comme  dessus,  laquelle  lui  est  revenue  en  mains  par  la 
manière  que  dit  est;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle  lettre  cy  rendue  à  court,  lesdiz 
100  livres  parisiz  fors,  valent 116  1.  13  s.  4  d. 

9860.  Audit  receveur,  la  somme  de  cinquante  solz  parisiz,  lesquelz  il  a  renduz  sur  ledit 

compte  précèdent  ou  chappitre  de  rentes  perpétuelles  en  une  partie  de  Guillaume 
Stoppelare  à  cause  de  son  moUn  de  Waerscot  pour  le  terme  de  Noël  cccc  et  xvi, 
jasoit  ce  qu'il  ne  les  eust  point  receuz,  mais  ont  esté  receuz  par  Jehan  Utenhove, 
nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  qui  en  a  fait  recepte  (2)  [fol.  ii*^  ii]  au 
prouffit  de  monseigneur  par  son  iiii^  compte  ou  chappitre  d'emprunts,  comme  par 
icellui  appert;  et  pour  ce  ycy,  lesdiz  50  solz  fors,  valent <  50  s.  >  58  s.  8  d. 

9861.  A  lui,  la  somme  de  25  livres  13  solz  parisiz  fors,  lesquelz  il  a  plus  comptez  par  le 

compte  précèdent  qu'il  n'a  receuz  en  la  fin  du  chappitre  de  rentes  muables,  censés 
et  fermes,  sur  la  partie  du  noble  que  l'en  prent  sur  le  herenc  caqué  à  Dunkerke, 
baillié  à  ferme  à  Gille  Andries  pour  le  terme  de  la  Saint  Jehan  mil  cccc  et  dix  huit, 
première  année  de  sa  ferme,  montant  à  57  nobles,  lesquelz  ledit  <  receveur  n'a 
receuz  au  >  fermier  devoit  selon  le  bail  audit  pris  de  60  solz  fors  pièce,  comme  il 
appert  <  par  sa  quictance  que  ledit  fermier  a  devers  lui  >  par  ledit  bail  et  oudit 
compte,  et  valent  à  ce  pris  171  livres  parisiz  fors;  et  neantmoins  il  a  rendu  par 
sondit  compte  précèdent,  pour  lesdiz  57  nobles,  196  livres  13  solz,  combien 
qu'il  ne  les  a  receuz  que  audit  pris  de  60  solz  parisiz  fors  pièce;  et  pour  ce,  reprent 
ycy  en  despense  ainsi  qu'il  appartient,  lesdiz  25  hvres  13  solz  parisiz  fors,  qui  font 
monnoye  de  ce  compte 29  1.  18  s.  6  d.  (3) 

9862.  A  lui,  la  somme  de  60  livres  parisiz  fors,  lesquelz  par  inadvertance  il  a  renduz  oudit 

compte  précèdent  en  la  recepte  ordinaire  ou  chappitre  des  assiz  sur  la  partie  des 
bonnes  gens  et  habitans  de  la  ville  d'Axelles  pour  le  terme  de  la  Chandeleur 
mil  cccc  et  xvii,  jasoit  ce  qu'il  ne  les  ait  receuz,  mais  ont  esté  levez  par  Jehan 
Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  ainsi  qu'il  appert  plainement, 
tant  par  sa  lettre  sur  ce  faicte  que  lesdiz  d'Axelles  ont  devers  euLx,  comme  par  le 
iiii^  compte  dudit  Utenhove  ou  chappitre  d'emprunts  et  d'assiz,  là  il  fait  recepte 
d'icelle  somme  sur  lesdiz  d'Axelles  et  le  terme  devant  dit,  pour  laquelle  cause 
ledit  receveur  reprent  ycy  en  despense  lesdiz  60  livres  fors,  comme  il  appartient, 
et  valent  à  monnoye  de  ce  compte 70  1. 

9863.  A  lui,  48  livres  parisiz  fors  que  pareillement  il  a  comptez  en  recepte  sur  ledit  compte 

et  ou  mesme  chappitre  d'assiz  en  un  article  des  bonnes  gens  et  habitans  de  Oost- 

(1)  En  marge  :  H  est  fait  recepte  de  ces  n  parties  (2)  En  marge  :  Soit  veu. 

par  ie  premier  compte  dudit  B.  de  Voght  en  em-  (3)  En  marge  :  Soit  veu. 

pruns. 
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bourg  pour  ledit  terme  de  <  Chandeleur  >  Noël  cccc  xvii,  combien  qu'il  ne 
les  eust  receuz,  ainçois  ont  ilz  esté  levez  par  ledit  Utenhove,  comme  ce  puet  plus 
à  plain  apparoir  par  lettre  de  recepte  d'icellui  Utenhove,  que  lesdiz  d'Oostbourg 
ont  devers  euLx,  et  aussi  par  ledit  iiii^  compte  esdiz  chappitres  d'empruns  et  assiz 
où  est  fait  recepte  sur  iceulx  d'Oostbourg  desdiz  48  Uvres  parisiz  pour  ledit  terme, 
et  pour  tant  ledit  receveur  reprent  ycy  iceulx  48  livres  parisiz  fors,  ainsi  que  raison 
est,  et  font  monnoye  dessus  dicte 56  1. 

9864.  A  icellui  receveur,  60  solz  parisiz  fors,  lesquelz  il  a  paie  des  l'an  mil  cccc  et  xvi  à 

Adriaen  de  La  Chappelle,  fermiers  des  mohns  de  Tenremonde,  pour  son  voyaige 
et  salaire  d'estre  aie  de  Tenremonde  à  MaUnes  avec  monseigneur  de  Roubais 
et  de  Herzelles,  chambellan,  maistre  Henry  Goedhals,  doyen  de  Liège,  et  ledit 
receveur,  conseilliers  de  monseigneur,  où  l'en  le  fist  obUgier  pour  les  affaires  de 
mondit  seigneur  en  la  somme  de  630  hvres  fors,  ainsi  qu'il  appert  par  sa  lettre  de 
quictance,  et  lesquelz  60  solz  ledit  receveur  oublia  (1)  [v°]  à  prendre  en  despense 
ou  compte  précèdent,  obstant  ce  qu'il  cuidoit  que  ledit  voyage  feust  comprins 
en  un  mandement  de  mondit  seigneur  contenant  pluseurs  semblables  parties, 
emploie  sur  ledit  compte  précèdent,  ou  chappitre  de  messageries;  pour  ce  cy, 
par  vertu  d'icelle  lettre  dudit  Adriaen  cy  rendue  à  court,  lesdiz  60  solz  parisiz 
fors,  valent  monnoye  de  ce  présent  compte 70  s. 

9865.  A  lui,  la  somme  de  six  hvres  quinze  solz  parisiz  fors,  lesquels  pareiUement  il  a  renduz 

en  recepte  par  ordonnance  de  messeigneurs  des  comptes  à  Lille  oudit  compte 
précèdent,  en  ordinaire,  sur  la  partie  de  Gautier  Le  Brauwere,  fermier  du  tonheu 
de  Mahnes,  sur  les  termes  de  Noël  cccc  et  xvi,  saint  Jehan  et  Noël  ccccxvn,  et 
son  rest  de  la  Renenghe  dudit  an  ccccxvii,  et  il  ne  les  a  peu  avoir  ne  recouvrer 
d'icellui  Gautier  Le  Brauwere,  tant  obstant  ce  que  feu  monseigneur  et  mesdiz 
seigneurs  des  comptes  mandèrent  audit  receveur  que  l'en  le  teinst  en  souffrance 
de  ce  qu'il  devoit,  pour  cause  des  pertes  qu'd.  avoit  euz  en  ladicte  ferme  et  en 
pluseurs  autres,  comme  par  ce  qu'il  est  depuis  la  reddicion  dudit  compte,  ledit 
Gautier  est  aie  de  vie  à  trespassement,  et  aussi  que  sur  ledit  tonlieu,  le  houpembier 
de  MaUnes,  les  6  mites  du  houpembier  à  l'Escluse,  ensemble  les  tonheu  et  hou- 
pembier de  Neufport,  il  ou  ses  hoirs  et  ayans  cause  pour  lui  ont  eu  grâces  de 
certaines  sommes  de  deniers,  montans  ensemble  à  3.241  hvres  parisiz  monnoye 
de  Flandres,  et  pour  ce  est  il  que  ledit  receveur  reprent  cy  en  despense,  ainsi  qu'il 
appartient,  lesdiz  6  hvres  15  solz  parisiz  fors,  qui  valent  à  ladicte  monnoye  de 
ce  compte 7  1.  17  s.  6  d.  (2) 

9866.  A  lui,  qui  lui  font  cy  à  déduire  de  et  sur  la  somme  de  372  hvres  parisiz  fors  qu'il  a 

renduz  par  le  compte  précèdent,  en  ordinaire  ou  chappitre  de  rentes  muables, 
censés  et  fermes  es  parties  generaubc  de  et  sur  la  partie  de  Guerard  Brisinc,  fermier 
du  houpembier  de  Tenremonde,  pour  les  termes  de  Noël  mil  cccc  et  seize,  saint 

(1)  En  marge  :  Roié  pour  ce  qu'il  n'est  apparu  (2)  En  marge  :  Roié  pour  ce  qu'il  le  veult  prendre 

aucunement  dudit  voiage.  indeuement. 
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Jehan  cccc  et  dix  sept,  la  somme  de  8  livres  8  soiz  6  deniers  parisiz  fors,  lesquelz 
ledit  Jehan  Utenhove,  nagaires  receveur  gênerai  de  Flandres,  a  receuz,  comme  il 
appert  tant  par  sa  lettre  de  recepte  comme  par  sondit  IIII^  compte  ou  chappitre 
d'emprunts,  où  il  fait  recepte  desdiz  8  hvres  8  solz  9  deniers,  pourquoy  le  dessus 
dit  receveur  reprent  icy,  ainsi  que  raison  est,  iceuLx  8  hvres  8  solz  9  deniers  fors, 
valent  à  ladicte  monnoye 9  1.  16  s.  10  d.  ob.  (1)  (2) 

9867.  A  icellui  Berthelemi  Le  Vooght,  receveur,  la  somme  de  18  hvres  parisiz  dicte  forte 

monnoye,  lesquelz  mesdiz  seigneurs  des  comptes  lui  ont  fait  rendre  ou  compte 
précèdent  en  la  recepte  ordinaire  d'iceUui  sur  les  habitans  de  Hughevliete  en 
deux  parties,  assavoir  est  ou  chappitre  du  transport  pour  les  termes  de  Noël 
cccc  et  XVI  et  Noël  cccc  et  xvii,  40  solz  parisiz,  et  ou  chappitre  de  la  nouvelle 
rente  pour  lesdiz  deux  termes,  16  livres  parisiz,  sont  ensemble  lesdiz  18  hvres 
parisiz,  que  icellui  receveur  n'a  peu  avoir  ne  recouvrer,  obstant  ce  que  audit  heu 
de  Hughevhete  ne  a  aucuns  manans  ne  habitans,  fors  seulement  une  poure  femme, 
qui  fu  femme  de  feu  Jehan  Danckart,  laqueUe  demeure  en  une  poure  habitacion 
et  maison  (3)  [fol  ii*^  m]  de  très  petite  valeur,  et  est  vérité  que  s'il  estoit  ainsi  que 
ladicte  poure  femme  feust  vexée  ou  molestée  pour  autant  que  ladicte  ville  de 
Hughevhete  puet  devoir  pour  un  an  à  monseigneur,  qui  est  9  hvres  parisiz,  et 
mesmement  se  eUe  feust  une  fois  pour  ce  desgaigee  ou  exécutée,  et  lui  convenist 
paier  icelle  somme  une  année  seulement,  elle  se  absenteroit  à  tousjours  dudit  heu 
de  Hughevhete  sanz  y  jamais  retourner,  converser  ne  habiter  en  manière  nuUe, 
laquehe  femme  à  très  grant  paine,  dangier  et  misère  puet  ilec  gaignier  et  avoir 
son  poure  vivre  et  soustentacion  corporeUe,  ainsi  que  de  ce  que  dit  est  puet 
plus  à  plain  apparoir,  tant  par  aler  et  veoir  sur  ledit  lieu  comme  par  lettre  de 
certifficacion  des  bourgmaistre  et  eschevins  de  la  ville  de  Biervhet  sur  ce  faicte 
le  (blanc)  jour  {blanc)  l'an  mil  cccc  vint  et  ung;  pour  ce  cy,  par  vertu  d'icelle 
lettre  cy  rendue  à  court,  lesdiz  18  hvres  parisiz  fors,  valent  monnoie  de  ce  présent 
compte 21   1. 

9868.  Audit  receveur,  la  somme  de  100  livres  parisiz  monnoye  de  ce  compte  qu'il  a  renduz 

en  recepte  par  ce  mesme  compte  cy  devant  ou  chappitre  d'empruns  et  sur  Sauvage 
de  Wacheul,  receveur  de  Blaton  et  Fignies,  sur  ce  qu'il  puet  devoir  à  mondit 
seigneur  à  cause  de  sadicte  recepte,  pour  deniers  paiez  à  maistre  Dreue  Sucquet, 
auquel  ladicte  somme  estoit  deue  par  mondit  seigneur,  et  en  une  sa  lettre  faicte 
le  premier  jour  de  janvier  l'an  mil  CCCC  et  dix  neuf,  laqueUe  n'a  sortie  aucun 
effect;  <  si  l'a  refondue  audit  Sauvaige  qui  l'a  lui  a  rendue  >  pour  ce  cy,  par 
vertu  d'iceUe  cy  rendue  à  court,  reprins  lesdiz 100  1.  (4) 


(1)  En  marge  :  Soit  veu.  Il  en  est  chargié  en  son  affinement  après  la  de- 

(2)  En  marge  :  La  somme  cy  tlessoubz  montant  duction  de  ce  compte. 

8  1.  8  s,  9   d.   p.  fors  est  cy  prinse  sans   cause,  (3)  En  marge  :  Roié  par  faulte  de  mandement, 

comme  il  appert  par  ledit  Hii^  compte  esdiz  em-  (4)  En  marge  :  Soit  veu. 
pruns  sur  ledit   Gérard   Brisinc.   Si    en    soit  ledit 
receveur  recharrié. 
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9869.  A  messeigneurs  des  comptes  à  Lille,  ausquelz  estoit  deu  la  somme  de  157  livres  pari- 

siz  monnoye  de  Flandres,  qu'ilz  avoient  pieça  délivrée  et  prestee  comptans  à 
Thomas  Le  Baude,  machon,  demeurant  à  Lille,  des  deniers  venans  de  leurs  assi- 
gnacions,  sur  ce  que  lui  estoit  deu  pour  le  pignon  et  ouvrage  manuel  qu'il  a  fait 
à  l'ostel  de  la  Salle  de  monseigneur  à  Lille,  en  la  chambre  où  icellui  mondit  sei- 
gneur couche,  estant  sur  la  rivière,  laquelle  somme  ledit  receveur  leur  a  refondue 
et  paiee  comme  raison  est,  pour  ce  ycy  ycelle  somme  de 157  1.  (1) 

9870.  Audit  receveur,  la  somme  de  135  hvres  9  solz  7  deniers  fors,  valent  monnoye  de  ce 

compte  158  hvres  1  sol  2  deniers  demi  poitevin,  que  messeigneurs  des  comptes 
lui  ont  fait  rendre  en  recepte  cy  devant  en  ordinaire  ou  chappitre  des  renneurs 
de  Flandres  sur  la  partie  de  messire  Ernoul  de  Le  Berst,  chevaher,  receveur  héritier 
de  l'espier  de  Dicquemue,  à  cause  de  son  rest  de  la  Renenghe  mil  ccccxviii, 
lequel  rest  ledit  receveur  n'a  peu  recouvrer  ne  recevoir  dudit  messire  Ernoul, 
obstant  que  icellui  rest  et  des  Renenghes  subséquentes  sont  portées  l'un  sur 
l'autre  depuis  ladicte  Renenghe  jusques  à  la  Renenghe  mil  ccccxxi,  dont  Godefroy 
Le  Sauvaige,  receveur  de  Flandres,  doit  respondre,  et  pour  ce  ledit  receveur  reprent 
ycy  en  despense  comme  raison  est  lesdiz 158  1.  1  s.  2  d.  demi  poit.  (2) 

9871.  A  lui,  la  somme  de  185  hvres  7  solz  7  deniers  du  pris  dit,  que  mesdiz  seigneurs  des 

comptes  lui  ont  semblablement  fait  rendre  oudit  chappitre  sur  ledit  messire 
Ernoul  à  cause  de  son  rest  de  la  Renenghe  ccccxix,  lequel  ledit  receveur  n'a  peu 
recevoir  pour  la  cause  devant  [v°]  dicte,  et  pour  ce  reprent  ycy  en  despense  comme 
deniers  renduz  et  non  receuz,  lesdiz 185  1.  7  s.  7  d.  demi  du  pris  dit 

9872.  Audit  receveur,  la  somme  de  100  solz  parisiz  que  mesdiz  seigneurs  lui  ont  fait  rendre 

en  recepte  cy  devant  ou  chappitre  des  rentes  hors  Renenghe  sur  une  partie  de 
messire  Charle  de  Lens,  chevalier,  gavenier  de  Cambresiz,  pour  son  rest  de  la 
Renenghe  mil  ccccxix,  lequel  ledit  receveur  n'a  aucunement  peu  recevoir,  obstant 
que  icellui  messire  Charle  ne  avoit  point  compté  et  n'estoit  mis  en  rest  le  temps 
dudit  receveur,  et  aussi  que  ce  n'est  point  de  l'ordinaire  de  la  recepte  de  Flandres  ; 
et  pour  ce,  ledit  receveur  reprent  ycy  en  despense  comme  deniers  renduz  et  non 
receuz  lesdiz 100  s.  (3) 

9873.  Audit  Berthelemi,  receveur,  la  somme  de  2  solz  9  deniers  parisiz  fors,  valent  3  solz 

2  deniers  obole  parisiz  monnoye  de  Flandres,  lesquelz  il  a  renduz  en  recepte  cy 
devant  en  ordinaire  ou  chappitre  des  renneurs  de  Flandres  sur  monseigneur  de 
Maldeghem,  receveur  héritier  des  briefz  de  Maldeghem,  pour  son  rest  de  la  Renen- 
ghe mil  ccccxviii,  jasoit  ce  qu'il  ne  les  a  receuz  pour  ce  qu'ilz  sont  portez  sur  son 
rest  de  la  Renenghe  Mccccxix  ensivant,  comme  par  la  Renenghele  de  la  court  et 
Chambre  desdiz  comptes  dudit  an  appert;  et  pour  tant  il  reprent  cy  en  despense 
comme  il  appartient,  lesdiz 3  s.  2  d.  ob  (4) 

(1)  En  marge  :  Soit  corrigié.  (3)  En  marge  :  Roié  pour  ce  que  ledit  receveur 

(2)  En  marge  :  Soit  veu.  doit  rendre  les  restes  de  l'ordinaire  de  sa  recepte. 

(4)  En  marge  :  Soit  veu. 
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9874.  A  lui,  pour  semblable,  19  livres  5  solz  parisiz  qu'il  a  reiiduz  comme  dessus  sur  ledit 

seigneur  de  Maldeghem  pour  son  rest  de  la  Renenghe  mil  ccccxix,  jasoit  ce  que  il 
ne  les  ait  receuz,  mais  il  en  est  chargié  sur  son  compte  desdiz  briefz  de  l'an  ensi- 
vant,  ainsi  qu'il  appert  par  la  Renenghele  dudit  an,  pourquoy  ledit  receveur  reprent 
cy  en  despense  lesdiz 19  1.  5  s. 

9875.  A  lui,  pour  semblable,  40  solz  parisiz  que  on  lui  fait  rendre  cy  devant  en  recepte  ordi- 

naire ou  chapitre  de  rentes  perpétuelles,  sur  une  partie  des  habitans  d'Alost  de 
20  escuz  qu'ilz  dévoient  à  cause  de  10  escuz  qu'ilz  rendent  par  an,  à  cause  de  leur 
nouvel  privilège  et  affranchissement  de  fourfaitures,  confiscacions  de  leurs  biens 
quelz  qu'ilz  soient  et  en  quelque  lieu  qu'ilz  gisent  ou  pays  et  rassors  d'Alost,  pour 
les  termes  du  Noël  ccccxviii  et  Noël  ccccxix;  on  lui  fait  ilec  rendre  au  pris  de 
42  gros,  jasoit  ce  que  ilz  ne  doivent  paier  que  à  40  gros  selon  l'ordonnance  de  la 
monnoye,  pour  ce  ycy  lesdiz 40  s. 

9876.  Audit  receveur,  qu'il  a  paie  pour  les  neccessitez  de  la  Chambre 20  1. 

XVII^  et  derreniere.  Somme  :  1.761  1.  7  s.  2  d.  poit. 

9877.  Somme  toute  de  la  despense  de  ce  présent  compte  :  261.097  livres  19  solz  5  deniers 

obole  poitevin. 

Doit  le  receveur  :  7.304  livres  7  solz  1  denier. 

Et  il  lui  est  deu  par  la  fin  de  son  compte  précèdent  feni  à  la  Saint  Jehan  ccccxviii  : 

4.880  livres  19  solz  3  deniers  obole  poitevin  parisiz  fors,  qui  valent  à  compter  6  fors 

pour  7  nouveaulx  :  5.694  livres  9  solz  3  deniers  (1). 

Reste  qu'il  doit  :  1.609  livres  17  solz  10  deniers  parisiz. 

9878.  Et  encores  doit  il  pour  avoir  prins  par  ceste  compte  ou  feullet  précèdent  en  despense 

commune  sur  Girard  Brisinc  sanz  cause,  si  comme  il  est  escript  sur  la  partie,  9  li- 
vres 16  solz  10  deniers  obole; 

Item,  pour  peu  rendu  des  habitans  de  la  ville  de  Grammont,  si  comme  il  appert 
tant  par  le  compte  précèdent  ou  chapitre  d'assiz  comme  par  le  compte  du  rece- 
veur des  tonlieu  et  espier  de  Grammont  rendu  à  la  Renenghe  Mccccxviii,  115  solz 
8  deniers  poitevin  fors,  qui  valent  monnoye  de  ce  compte  6  livres  15  solz; 

Et  pour  ce  que  cy  devant  en  emprunts  de  Jehan  Le  Baenst  par  sa  lettre  faicte  xiiii^ 
jour  de  may  Mccccxix  pour  80  frans  monnoye  royal,  montant  à  149  livres  6  solz 
8  deniers,  il  ne  rend  que  124  livres  8  solz  10  deniers  obole  demi  poitevin,  doit 
cy  24  livres  17  solz  9  deniers  obole  poitevin  (2)  (3); 

Pour  tout  ce  qu'il  doit  :    1.651  livres  7  solz  5  deniers  obole  poitevin  parisiz. 

(1)  En  marge  :  Soit  corrigié.  presens  Droco  Guerin,  Gautier  Poulain,  Jehan  Seiile- 

(2)  En  marge  :  Corrigendum.  beque,  procureurs  dudit  receveur,  et  moy,  R.  Du- 

(3)  En  marge  :  Ce  présent  compte  fu  oy  et  cioz  bois, 
à  Lille  le  xxi"  jour  d'octobre  l'an  mil  ccccxxii. 
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[fol.  ii"^  un] 
SUR  QUOY  LUI  SONT  À  DEDUIRE  et  doivent  tenir  les  parties  pour  les  causes  qui  s'ensivent  : 

9879.  Premièrement,  que  cy  devant  ou  chappittre  de  recepte  commune  sur  Morisse  Verse- 

nare,  fermier  des  petiz  congiés  à  l'Escluse,  les  gens  des  comptes  lui  ont  fait 
rendre  dudit  Morisse  200  livres  fors  pour  la  parpaye  des  termes  de  Noël  Mcccc 
XVI  et  de  la  Saint  Jehan  Baptiste  mccccxvii  ensivant,  jasoit  ce  que  ne  les  ait 
receuz,  mais  Jehan  Utenhove  paravant  lui  receveur  de  Flandres,  lequel  en  fait 
recepte  par  sa  lettre  que  ledit  Morisse  a  devers  soy  et  en  la  Chambre  au  burel  a 
esté  moustree,  donnée  xxix  de  décembre  mccccxv,  en  deniers  paiez  ausdictes  gens 
des  comptes,  lesqueles  200  livres  fors  valent 233  1.  6  s.  8  d.  (1)  (2) 

9880.  Item,  pour  le  recoeuvre  de  la  radiacion  à  lui  faicte  cy  devant  ou  chapitre  des  pensions 

à  voulenté  à  cause  de  la  pension  de  feu  messire  Atliiz  de  Brimeu,  chevaUer,  qui 
estoit  de  500  frans,  à  37  solz  4  deniers  monnoye  de  Flandres  pièce,  sur  le  terme 
de  Noël  l'an  mccccxix,  par  ce  que  non  obstant  que  les  lettres  de  l'ottroy  et  don 
d'icelle  pension  ne  fussent  données  jusques  au  vi«  jour  de  novembre  Mccccxix, 
neantmoins,  soubz  umbre  de  ce  que  lesdictes  lettres  faisoient  mencion  de  l'antici- 
pacion  dudit  terme,  ledit  Berthelemi  avoit  miz  et  demandé  en  despense  pour  le 
plain  terme  dudit  Noël  pour  icelle  pension  250  frans,  montant  à  466  livres  13  solz 
4  deniers,  jasoit  ce  que  audit  chevalier  n'en  deust  avoir  payé  fors  153  livres  6  solz 
8  deniers  à  rate  de  tamps,  eu  regart  à  l'ordonnance  en  tel  cas  observée  selon  laquelle 
lui  en  furent  illec  royés  313  hvres  6  solz  8  deniers,  dont  mondit  seigneur  par  ses 
lettres  patentes  sur  ce  faictes  et  données  le  xxiii<'  jour  de  may  Mccccxxiii  a  relevé 
les  vesve  et  hoirs  duit  feu  chevalier,  pour  ce  donques,  par  vertu  des  lettres  dudit 
relèvement  cy  rendues  avec  quittance  desdiz  vesve  et  hoirs  servant  oudit  chapitre 
de  pensions,  pour  les  153  hvres  6  solz  8  deniers  illec  prins  en  despense,  et  cy, 
pour  le  surplus  de  466  hvres  13  solz  4  deniers  avant  diz. . .   313  1.  6  s.  8  d.  (3) 

9881.  Item,  que  à  Guy  Guilbaut,  conseilher  et  receveur  gênerai  des  finances  de  monseigneur 

le  duc,  ledit  Berthelemi  a  payé  et  dehvré  comptant  pour  convertir  ou  fait  de  son 
office,  la  somme  de  137  hvres  10  solz,  du  pris  de  40  groz  monnoye  de  Flandres  la 
hvre,  si  comme  il  appert  par  lettre  de  recepte  dudit  Guy  donnée  le  xxvii®  jour  de 
janvier  Mccccxxii  cy  rendue,  ladicte  somme  de  137  livres  10  solz,  qui  font  mon- 
noye  de   ce   compte 275  1.  (4) 

9881  bis.  Item,  pour  deniers  que  cy  devant  ou  chapitre  de  recepte  commune  les  gens  des 
comptes  feirent  par  ledit  Berthelemi  rendre  de  messire  Jehan,  seigneur  de  Dessus 
Saint  Ligier,   chevaher,  à  son   vivant  bailli   de   Douay,   pour   la  reste  de  son 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge  :  Sur  ledit  Jehan  Utenhove.  (4)  En  marge  :  Sur  ledit  G.  Guilbaut. 

Ledit  Utenhove  les  rend  par  son  quart  compte  en  Redduntur    par    un    compotum    dicti    Guilbaut 

emprunts.  fiuitum  m  ottobris  Mccccxxni. 
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compte  de  janvier  l'an  mil  ccccxvi,  dont  il  ne  peut  aucune  chose  recouvrer 
dudit  bailly,  la  somme  de  47  livres  16  solz  5  deniers  parisiz  fors,  qui  valent 
monnoye  de  ce  compte 55  1.  15  s.  8  d.  (1) 

9882.  Item  pour  les  salaire  et  despens  de  Gaultier  Poulain  par  48  jours  par  lui  vacquiés  en 

1  voiaige  pour  les  besoignes  et  afifaires  de  feu  monseigneur  le  duc  Jehan  darrain 
trespassé,  que  Dieux  absoille,  es  lieux  et  pour  les  causes  declairees  cy  devant  ou 
chapitre  de  voyaiges  en  une  partie  illec  royee  par  deffault  de  certificacion,  pour 
lesquelz  48  jours,  et  par  vertu  du  mandement  dudit  feu  monseigneur  avec  certifi- 
cacion sur  ce  du  seigneur  de  Roubais,  cy  rendue  avec  quittance  dudit  Gaultier, 
les  gens  des  comptes  lui  ont  tauxé  48  frans,  de  26  solz  8  deniers  fors  pièce,  pour 
ce  cy,  monnoye  de  ce  compte 74  1.  12  s.  4  d.  (2) 

9883.  Item,  pour  une  descharge  par  le  dessus  dit  Berthelemi  Le  Vooght,  pour  le  tamps  rece- 

veur gênerai  de  Flandres,  le  x''  jour  de  novembre  mccccxix  levée  sur  Rogier 
Hellin,  receveur  des  briefs  de  la  chambre,  des  grans  briefz  et  de  l'espier  de  Bruges, 
en  deniers  paiez  à  certains  marchans  cattelans  à  cause  de  prest  par  eubc  fait  à  feu 
mondit  seigneur  le  duc  de  la  somme  de  250  escus  d'or,  de  42  gros  monnoye  de 
Flandres  l'escu,  valent  525  livres,  laquele  descharge,  pour  ce  que  lesdiz  marchans 
n'en  peurent  recouvrer  leur  paiement,  fu,  par  l'ordonnance  de  monseigneur 
présent,  rendue  audit  Barthelemi,  comme  il  appert  par  certificacion  de  Guy  Guil- 
baut,  receveur  gênerai  de  ses  finances,  escripte  au  doz  de  ladicte  descharge  ;  pour 
ce,  par  vertu  d'icelle  cy  rendue  à  court 525  1.  (3) 

9884.  Item,  pour  la  pension  de  maistre  Toussains  Baiart,  conseillier  dudit  feu  monseigneur 

le  duc,  qui  estoit  de  300  livres  tournois  monnoye  royal  par  an  aux  termes  de  Pas- 
ques,  saint  Jehan,  saint  Rémi  et  Noël,  à  chacun  terme  75  livres  tournois;  pour 
<  le  terme  du  Noël  mccccxix,  par  sa  quittance  cy  rendue  à  court,  75  livres  tour- 
nois, qui  valent  à  37  solz  4  deniers  la  livre  monnoye  de  ce  compte  >  ce  cy,  depuis 
la  Saint  Jehan  mil  ccccxix  jusqu'au  x^  jour  de  septembre  ensivant  que  ledit  feu 
seigneur  trespassa,  où  sont  78  jours  entiers,  qui  montent  à  rate  de  tamps  64  Uvres 

2  solz  2  deniers  tournois,  et  valent  à  37  solz  4  deniers  monnoye  de  ce  compte  la 
livre <  140 1.  >    119  1.  13  s.  (4) 

9885.  Et  pour  le  recoeuvre  de  certaine  radiacion  faicte  audit  Berthelemi  ou  chapitre  de 

voiaiges  cy  devant  sur  Jehan  Coquet,  clerc  de  Jehan  de  Noident,  pour  le  tamps 
receveur  gênerai  des  finances  de  feu  monseigneur  le  duc,  darrain  trespassé,  que 
Dieux  absoille,  la  somme  de  203  frans  15  solz  tournois  monnoye  royal,  à  26  solz 
[v°]  8  deniers  parisiz  fors  le  frans,  valent  271  livres  13  solz  4  deniers  qui  font  mon- 
noye de  ce  compte  316  livres  18  solz  9  deniers  obole  demi  poitevin,  pour  163  jours 
par  ledit  Jehan  Coquet  vacquiés  en  tenant  le  compte  de  la  recepte  générale  des 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  de  ce  compte  s'est  tenu  pour  content  de  la  somme 
Soit  la  somme  cy  dessous  recouvrée  au  proflSt  de        cy  dessous. 

monseigneur  et  portée  ou  iivre  des  charges.  (3)  En  marge  :  H  doit  quittance  de  ces  marchans 

(2)  En  marge  :  Ledit  Gautier  présent  à  la  reddicion        sur  ia  restitucion  de  leur  prest. 

(4)  En  marge  :  Corrigendum. 
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finances  dudit  feu  monseigneur,  au  feur  de  20  solz  parisiz  monnoye  royal  pour  jour, 
à  rause  de  ce  que  ledit  receveur  gênerai,  moiennant  les  gaiges,  pensions  et  prou  (Hz 
de  son  office,  doit  paier  ses  clercs  aveuc  ce  que  ledit  salaire  est  excessif  au  regard 
dudit  Coquet  qui  point  n'estoit  de  la  retenue  et  famille  dudit  feu  monseigneur, 
si  comme  plus  à  plain  appert  cy  devant  sur  la  partie  dudit  Jehan  Coquet  ou  chapitre 
de  voiaiges,  de  laquele  radiacion  monseigneur  le  duc  présent,  par  ses  lettres  pa- 
tentes données  le  xxiili'^  jour  de  janvier  l'an  mil  ccccxxii,  l'a  relevé  et  mandé  ladic- 
te  somme  estre  allouée  audit  Berthelemi,  non  obstant  lesdictes  radiacion  et  causes, 
cy,  par  vertu  du  premier  mandement  dudit  feu  monseigneur  le  duc  sur  le  fait  de 
ladicte  vacquacion  et  dudit  relèvement  cy  rendu  avec  quictance  dudit  Jehan 
Coquet,  ladicte  somme  de  316  livres  18  solz  9  deniers  obole  demi  poitevin;  pour  ce, 
icelle  somme  de 316  1.  18  s.  9  d.  ob.  demi  poit.  (1) 

(article  cancellê) 

Somme  desdictes  parties  :  1.596  1.  15  s.  4  d.  p.  monnoye  de  Flandres. 

Demeure  que  ledit  Berthelemi  doit  :  54 1.  12  s.  1  d.  ob.  poit.  p.  dicte  monnoye.  (2) 

9886.  Mémoire  de  charger  ledit  receveur  de  6  livres  pour  la  cause  declairee  sur  la  ville  de 

Dicquemue  en  chapitre  des  rentes  à  vie  cy  devant;  item,  mémoire  que  audit 
receveur  a  esté  accordé  de  lui  passer  le  mandement  J.  Comist  (?)  montant  316  livres 
18  solz  9  deniers  obole  demi  poitevin  cy  dessus,  lequel  est  cy  annexé,  jusques  à  ce 
qu'il  se  venra  affiné  du  tout,  dont  le  xvm«  de  may  ccccxxv  lui  a  esté  donné  jour 
au   derrain   de  juillet   ccccxxv. 

(article  cancellê) 

9886  bis.  Et  si  doit  qu'il  a  receu  de  Guillaume  de  Le  Strate,  receveur  de  Haspre  et  de 
Zinghem,  sur  ce  qu'il  pourra  devoir  à  cause  de  sadicte  recepte,  par  lettre  faicte 
le  premier  jour  de  septembre  mccccxix,  en  deniers  payez  à  damoiselle  Marguerite 
de  Flandres 30  1.  (3)  (4) 

9887.  De  Jehan  de  L'Overdutsche,  receveur  de  l'espier  de  Grandmont,  en  deniers  paiez  à 

ladicte  abbesse,  par  lettre  faicte  vi  de  septembre  mccccxix 50  1. 

9888.  De  Guillaume  de  L'Espiere,  receveur  de  Donze,  semblablement  en  deniers  payez 

comptant  audit  receveur  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  par  lettre  faicte 
derrain  d'aoust  ccccxix 178  1. 


(1)  En  marge  :  Royé  pour  la  cause  declairee  cy  (3)  En  marge  et  portant  sur  ta  fin  de  la  page  : 
devant  ou  chapitre  de  voiaiges.  Soit  corrigié. 

Geste  partie  roiee  est  remise  cy  après.  (4)  En  marge  :  Ces  30  livres  sont  prins  par  le 

(2)  En  marge  :  Fait  et  conclud  à  Lille  le  xxv^  jour  compte    dudit    Guillaume    rendu    à    la    Renenghe 
de    septembre    l'an    MCCCCXXIII,    presens    Guerin,  cjcccxix. 

Roland,  Tristran,  le  dessusdit  B.  Le  Vooght,  G.  Pou- 
lain, el  moy,  J.  Aubert. 
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9889.  De  Guillaume  Lammot.  fermier  de  la  terre  de  Reninghelst,  sur  semblable,  en  deniers 

comptans  audit  receveur,  par  lettre  faicte  le  \^  de  janvier  ccccxix 36  1.  (1) 

9890.  De  George  d'Artrike,  receveur  de  l'espier  de  Ruplemonde,  par  lettre  faicte  le  xv*^  de 

<  janvier  >   juillet  Mccccxix,  en  deniers  à  lui  comptant 

34  1.  13  s.  8  d.  (2) 

989L  De  Piètre  Alard,  fermier  du  tonlieu  de  Biervliet,  en  deniers  comptans  audit  receveur, 
par  sa  lettre  faicte  le  xiiii«  jour  de  juing  mccccxviii,  43  livres  5  solz  parisiz  forte 
monnoye,   valent   monnoye   de   ce   compte 50  1.  9  s.  2  d. 

9892.  De  Piètre  de  Waterleet,  receveur  gênerai  de  Cassel,  en  deniers  payez  à  Pierre  de 

Damas  par  lettre  faicte  le  xxii^  jour  dudit  mois  et  an  50  frans,  de  26  solz  8  deniers 
fors  pièce,  valent  66  livres  13  solz  4  deniers  obole  parisiz  dicte  forte  monnoye,  qui 
valent  dicte  nouvelle  monnoye 77  1.  15  s.  6  d.  ob.  poit.  (3) 

9893.  Et  si  doit  ledit  receveur  pour  trop  prins  en  despense  ou  chappitre  des  rentes  viagieres 

sur  la  ville  de  Dicquemue  cy  devant  folio  cxv,  pour  une  partie  montant  à  6  livres 
touchant  Clais  Voet,  bourgois  de  Bruges,  à  cause  de  12  livres  qu'il  avoit  à  vie  sur 
la  ville  de  Dicquemue  [fol.  ii'^  v]  et  laquelle  somme  de  6  livres  ledit  receveur  pre- 
noit  pour  le  terme  du  Noël  mil  ccccxix,  auquel  jour  et  terme  ledit  Clais  Voet 

est  trespassé,  pour  ce  lesdiz 6  1. 

Tout  ce  qu'il  doit  :  517  1.  10  s.  6  d.  ob. 

9894.  Et  il  lui  est  deu  pour  la  partie  à  lui  royee  cy  dessus  touchant  Jehan  Coquet,  montant 

à  316  livres  18  solz  9  deniers  obole  demi  poitevin  parisiz,  laquelle  somme  luy  est 
cy  remise,  eu  regard  au  contenu  desdictes  lettres  et  autres  lettres  de  monseigneur 
le  duc  qui  est  à  présent,  cy  rendues,  et  que  pour  ceste  cause  ledit  Berthelemi  avoit 
fait  constraindre  ledit  Jehan  Coquet,  lequel  s'estoit  ad  ce  opposé,  et  pour  ce 
furent  mandez  lesdiz  gens  des  comptes  par  devant  monseigneur  et  son  Grant 
conseil  estant  à  Lille  au  xyiii^  jour  de  may  mil  ccccxxv,  où  estoient  monseigneur 
l'evesque  de  Tournay  et  monseigneur  de  Roubais,  ouquei  Conseil  fu  appointié 
que  lesdictes  lettres  dévoient  tenir  lieu  audit  receveur;  pour  ce  cy,  la  somme  de... 
316  1.  18  s.  9  d.  ob.  demi  poit.  (4) 

9895.  Et  qu'il  a  payé  à  Guy  Guilbaut,  receveur  gênerai  des  finances  de  monseigneur, 

par  sa  lettre  faicte  ledit  xviii^  jour  de  may  mil  ccccxxv  cy  rendue,  en  deniers 
paiez  pour  convertir  ou  fait  de  son  office  150  escuz,  de  40  gros  l'escu,  valent. . . 
300  1.  (5) 

9896.  Audit  receveur,  la  somme  de  31  livres  parisiz  dicte  monnoye  nouvelle  de  Flandres 

que  on  lui  a  fait  rendre  des  habitans  de  la  ville  de  Hughevliete,  c'est  assavoir,  pour 

(1)  En  marge  :  Corrigendum.  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

(2)  En  marge   :   Ceste  partie  est  prinse  par  la  (5)  En  marge  :  Sur  ledit  Guy. 

Renenghe  Mccccxxi,  foi.  x.  Redduntur  per  vi  compotum  dict    Guilbau    fini- 

(3)  En  marge  :  Corrigendum.  tum  ccccxxv. 
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leur  transport  pour  les  termes  de  Noël  mccccxvi  et  mil  ccccxvii,  pour  chacun 
terme  20  solz  parisiz  forte  monnoye  de  Flandres,  sont  40  solz  dicte  forte  monnoye, 
qui  valent  dicte  nouvelle  monnoie  46  solz  8  deniers  ;  item,  à  cause  dudit  transport, 
pour  les  termes  du  Noël  ccccxviii  et  ccccxix,  40  solz  dicte  nouvelle  monnoye; 
item,  pour  leur  nouvelle  rente  pour  les  termes  du  premier  jour  de  mars  ccccxvi 
et  ccccxvii,  pour  chacun  terme  8  livres,  sont  16  livres  parisiz  fors,  valent  nouvelle 
monnoie  18  livres  13  solz  4  deniers  ;  et  pour  le  terme  du  premier  mars  mccccxviii, 
8  livres  dicte  nouvelle  monnoye  ;  montent  ces  parties  à  ladicte  somme  de  31  livres, 
de  laquelle  somme  ledit  receveur  n'a  rien  receu  pour  ce  que  ladicte  ville  est 
inundee  par  la  mer  de  long  temps,  et  si  n'y  a  nulz  habitans,  comme  il  est  com- 
mune renommée  au  pays;  pour  ce,  lesdiz 31  1.  (1) 

Somme  de  ces  III  parties  :  647  1.  18  s.  9  d.  ob.  demi  poit. 

9897.  Ainsi  est  deu  audit  receveur  :  130  livres  8  solz  3  deniers  demi  poitevin  parisiz.  Ledit 
receveur  a  depuis  esté  paie  de  ceste  reste  par  son  compte  de  l'escoutterie  de 
Bruges  rendu  en  janvier  mccccxxvi  <  et  ainsi  quicte  > ,  par  mandement  de 
monseigneur  avec  quictance  de  lui  iliec  rendue,  et  ainsi  quitte  (2). 

VERTE 


[vo] 

Et  ledit  Berthelemi  Le  Vooght  doit  les  parties  et  sommes  cy  aprez  escriptes,  qui  depuis 
la  darreniere  cloison  de  son  présent  darrain  compte  ont  esté  trouvées  à  sa  charge 
par  la  manière  et  pour  les  causes  qui  s'ensivent  : 

9898.  Premièrement,  doit  ledit  Berthelemi,  pour  peu  rendu  de  Guillaume  de  Le  Strate, 
receveur  de  Haspre  et  de  Zinghem,  par  lettre  dudit  Berthelemi  Le  Vooght  faicte 
le  premier  jour  de  septembre  mccccxix  qui  est  de  100  livres  en  deniers  paiez 
à  dame  Marguerite  de  Flandres  en  paye  de  sa  rente  à  vie,  par  vertu  de  laquele 
lettre  ledit  Guillaume  de  Le  Strate,  par  son  compte  rendu  à  la  Renenghe  mil 
ccccxix  en  prend  en  despense  30  livres  seulement,  et  Jehan  de  Le  Moere,  son 
successeur,  par  son  compte  rendu  à  la  Renenghe  mil  ccccxx,  en  prend  70  livres, 
qui  font  ladicte  somme  de  100  livres,  de  laquele  somme  de  100  livres  n'est  trouvé 
estre  rendu  par  les  comptes  dudit  Berthelemi  Le  Vooght  fors  que  les  30  livres 
prinses  par  ledit  compte  de  Guillaume  de  Le  Strate,  desqueles  icellui  Berthelemi 
a  esté  chargié  pour  non  rendu  après  la  fin  et  conclusion  de  sondit  darrain  compte, 
comme  dessus  est  dit,  et  n'a  point  esté  chargié  desdictes  70  livres  prinses  par  ledit 


(1)  En  marge  :  Soit  coirigié.  (2)  En  marge  :  Fait  à  Lille  le  xvni^  jour  d'aoust 

H  doit  certifficacion  ou  autre  enseignement  souf-         l'an  mil  CCCCXXV,  presens  Guerin,  Roland  et  moy, 
usant  du  contenu  en  l'article.  Malet. 


RECETTES  GÉNÉRALES  DES  COMTÉS  DE  FLANDRE  ET  D'ARTOIS     717 

compte  dudit  Jehan  de  Le  Moere,  qui  sont  à  recouvrer  sur  ledit  Bertheiemi  Le 
Vooght,    pour    ce    cy 70   i.    (1)    (2) 

Et  pour  l'amende  du  double,  néant,  pour  la  cause  cy  après  escripte. 

9899.  Item,  doit  100  livres  pour  non  rendu  de  feu  Woulter  Le  Brauwere  et  Jaques  Boudins- 

sone,  fermiers  du  tonUeu  de  Neufport,  qui  par  leur  compte  rendu  et  escript  ou 
livre  de  la  Renenghe  mccccxx  prendent  en  despense  lesdiz  100  livres  en  il  parties 
par  II  lettres  dudit  Bertheiemi  Le  Vooght,  données  le  viii'*  jour  de  décembre 
Mccccxix  illec  rendues,  c'est  assavoir,  par  l'une  d'icelles  lettres  50  livres,  en 
deniers  comptans  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  et  l'aultre  lettre  de  50  livres, 
en  deniers  à  lui  paiez  comptans  comme  illec  est  escript,  lesqueles  ii  parties, 
chacune  de  50  livres,  qui  font  lesdiz  100  livres  ne  sont  point  trouvées  estre  ren- 
dues par  les  comptes  dudit  Bertheiemi  Le  Vooght,  et  pour  ce,  à  recouvrer  sur 
lui  lesdictes 100  1.  (3) 

Et  pour  l'amende  du  double,  néant,  pour  la  cause  cy  après  escripte. 

9900.  Item,  doit  60  escus  de  30  gros  pièce,  qui  par  le  compte  d'Anthoine  Lennoit,  bailly 

d'Ardembourch,  rendues  en  may  mil  CCCCXViii  sont  rendues  par  lettre  dudit 
Bertheiemi  Le  Vooght  faicte  xxii  de  décembre  mccccxvii  en  deniers  comptans 
pour  prest  par  ledit  bailly  fait  à  monseigneur  pour  convertir  en  ses  affaires,  lesquelz 
60  escuz  ne  sont  point  trouvez  estre  renduz  par  ledit  Bertheiemi;  pour  ce  cy,  à 

recouvrer  sur  lui  ladicte  somme   de 60  escus  de  30  gros  pièce. 

Et  pour  l'amende  du  double,  néant,  pour  la  cause  cy  après  escripte. 

9901.  Item,  doit  20  escus,  de  30  gros  pièce,  qui  par  le  compte  de  Clay  Vallere,  bailli  du 

Dam,  rendu  en  janvier  mccccxviii,  sont  prias  en  despense  par  lettre  dudit  Berthe- 
iemi Le  Vooght  levée  sur  Piètre  Le  Vroede,  bailli  de  Moenekerede,  faicte  xxii 
de  décembre  mil  ccccxvxii,  pour  prest  fait  à  monseigneur  pour  ses  affaires,  les- 
quelz 20  escus  ne  sont  point  trouvez  estre  renduz  par  ledit  Bertheiemi,  pour  ce  cy, 

à  recouvrer  sur  lui  lesdiz 20  escus  de  30  gros  ; 

Et  pour  l'amende  du  double,  néant,  pour  la  cause  cy  après  escripte. 

9902.  Item,  doit  37  livres  9  solz  monnoie  de  Flandres,  qui  par  le  compte  Jehan  Van  der 

Helst,  receveur  de  Tenremonde,  rendu  à  la  Renenghe  mccccxxii,  sont  prins  en 
despense  par  lettre  dudit  Bertheiemi  (4)  [fol.  ii"^  vi]  donné  iiii^  de  mars  MCCCCXX, 
en  deniers  paiez  pour  convertir  ou  paiement  de  la  rente  viaigiere  vendue  sur  la 
ville  de  Tenremonde,  laquele  somme  n'est  point  trouvée  estre  rendue  par  aucuns 

comptes  dudit  Bertheiemi  Le  Vooght,  pour  ce  cy,  à  recouvrer  sur  lui  lesdiz 

37   1.    9   s. 

(1)  En   marge   et,  portant   sur   toute   la  page  :        que  la  correction  icy  faicte  soit   portée  sur  ledit 
Corrigendum.  compte  Mccccxix. 

(2)  En  marge  :  Soit  veu  la  correction  faicte  sur  le  II  est  ainsi  fait. 

compte  de  ladicte  recepte  de  Haspre  rendu  à  la  (3)  En  marge  :  Corrigendum. 

Renenghe  ccccxix,  pour  ce  que  le  compte  de  l'an  (4)  En  marge  :  Corrigendum. 

CCCCXX  n'a  peu  estre  trouvé,  et  s'il  estoit  trouvé. 
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9903.  Et  pour  l'amende  du  double  pour  non  avoir  rendu  par  aucuns  de  ses  comptes  de 

ladicte  recepte,  les  cinq  parties  dessus  dictes,  qui,  à  monnoye  de  Flandres  à 
présent  courant,  valent  347  livres  9  solz,  néant,  pour  ce  que  ledit  Berthelemi  depuis 
la  cloyson  de  son  darrain  compte,  aprez  ce  ce  (sic)  qu'il  eut  diligemment  veuz 
et  visettez  ses  comptes  et  registres  par  lesquelz  il  trouva  qu'il  avoit  receu  et  non 
rendu  lesdictes  v  parties,  lesqueles  il  devoit  rendre  à  mondit  seigneur,  et  avant  ce 
que  rien  lui  en  ait  esté  demandé,  paya  à  Gaultier  Poulain,  lors  et  à  présent  receveur 
gênerai  de  Flandres,  pour  et  ou  nom  de  mondit  seigneur  comptant  pour  convertir 
ou  fait  de  son  office,  comme  il  appert  tant  par  lettre  de  recepte  dudit  Gaultier 
Poulain  donnée  le  viii^  jour  de  janvier  MCCCCXXI  cy  après  rendue  en  despense 
sur  la  partie  oîi  il  prend  ladicte  somme,  comme  par  le  un"  compte  dudit  Gaultier 
Poulain  de  deux  ans  fenissans  au  darrain  jour  de  décembre  MCCCCXXVI  ou  chapitre 
de  recepte  commune,  et  pour  ce  cy,  de  ladicte  amende néant  (1) 

9904.  Item,  sur  ce  que  par  le  compte  Godeffroy  Le  Sauvage,  naguaires  bailli  de  l'Eaue  à 

î'Escluse,  rendu  ou  mois  de  may  mccccxviii,  sont  prins  en  despense  par  lettre 
dudit  Berthelemi  Le  Vooght  données  le  xii"  jour  d'avril  mccccxviii,  en  deniers 
paiez  comptans  pour  prest  par  ledit  bailly  fait  à  monseigneur  pour  convertir  en  ses 
affaires,  100  escuz,  de  30  gros  l'escu,  lesquelz  ne  sont  point  trouvez  estre  renduz 
par  aucuns  des  comptes  d'icellui  Berthelemi,  et  pour  ce  on  le  vouloit  charger  de 
rendre  ladicte  somme,  et  pour  l'amende  du  double,  sur  quoy  ledit  Berthelemi  et 
aussi  ledit  Godeffroy  ont  esté  interroguez  pour  ce  que  sur  la  partie  où  est  ladicte 
somme  prinse  en  despense  est  escript  «Débet  litteram»,  laquele  lettre  n'a  point 
esté  trouvé  en  la  Chambre  des  comptes;  à  quoy  ledit  Berthelemi  Le  Vooght  a 
respondu  et  affermé  que  onques  de  ladicte  somme  il  ne  reçupt  denier  ne  de  ce 
bailla  aucune  lettre,  pourquoy  il  n'en  doit  point  estre  chargié,  et  ledit  Godeffroy 
a  dit  et  affermé  qu'il  est  bien  recors  de  ladicte  partie  qui  fu  employée  en  sondit 
compte  du  bailliage  de  l'Eaue  oultre  son  gré,  attendu  que  on  lui  devoit  assez  et 
qu'elle  fu  emploiee  au  prouffit  des  gens  des  comptes,  combien  que  pour  lors  n'y 
avoit  point  de  lettre  faicte,  et  que  le  langaige  de  la  partie  ne  le  contient  point, 
mais  contient  que  ce  fust  pour  prest  fait  à  monseigneur,  et  icelle  somme  a  paie 
comptant  ausdictes  gens  des  comptes,  comme  ce  et  autres  choses  sont  plus  à  plain 
contenues  es  responses  dudit  Godeffroy,  et  neantmains  ledit  Godeffroy  demeure 
chargié  d'icelle  somme;  et  pour  ce  que,  comme  dit  est,  n'appert  point  de  la  lettre 

dudit  Berthelemi,  l'en  ne  le  puet  charger  de  ladicte  somme,  et  pour  ce  cy 

néant  (2) 

9905.  Somme  de  ce  que  doit  ledit  Berthelemi  Le  Vooght   :  80  escus  de  30  gros  l'escu, 

ramenez  à  monnoye  courant  à  présent  au  pris  de  35  solz  l'escu,  valent  140  livres, 
et  207  livres  9  solz.  Pour  tout  :  347  livres  9  solz  qu'il  doit. 


(1)  En  marge  :  Videatur.  recuperabitur  ad  commodum  domini  super  dictum 

(2)  En.    marge    :    Caveatur    quod    dicta    summa         Gauffredum  vel  alium. 
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9906.  Et  il  lui  est  deu,  qu'il  a  paie  à  Gautier  Poulain,  receveur  gênerai  de  Flandres,  la 
somme  de  347  livres  9  solz  parisiz  dicte  monnoye  de  Flandres  que  ledit  Berthelemi 
devoit  à  mondit  seigneur,  et  laquelle  somme  il  avoit  receu  pour  et  ou  nom  de 
mondit  seigneur  par  pluseurs  ses  lettres  de  recepte  levées  sur  les  personnes, 
pour  les  causes  et  en  la  manière  qui  s'ensuit,  c'est  assavoir  :  par  une  sa  lettre  faicte 
le  XXII*  jour  de  décembre  l'an  mccccxyii,  levée  sur  Anthoine  Lennoit,  nagaires 
bailli  d'Ardembourch,  sur  les  comptes  de  janvier  ensivant  oudit  an,  en  deniers 
que  ledit  bailli  presta  lors  à  feu  monseigneur  le  duc  Jehan,  darrain  trespassé, 
cuy  Dieux  pardoint,  pour  lui  aydier  à  ses  affaires,  la  somme  de  60  escus,  de 
30  gros  nouvelle  monnoye  l'escu,  valent,  monnoie  à  présent  aiant  cours,  105  livres  ; 
item,  par  une  aultre  sa  lettre  faicte  lesdiz  jour  et  an,  levée  sur  Piètre  de  Vroede, 
bailli  de  Monnekerede,  en  prest  par  lui  fait  à  monseigneur  pour  convertir  en  ses 
affaires,  de  20  escus  de  30  gros  l'escu,  valent  monnoye  à  présent  aiant  cours, 
35  livres  parisiz;  item,  par  une  autre  sa  lettre  faicte  le  premier  jour  de  septembre 
l'an  MCCCCXix,  de  100  livres  parisiz  monnoye  de  Flandres,  levée  sur  Willaume  de 
Le  Strate,  receveur  de  Haspre  et  de  Zinghem,  en  deniers  paiez  à  madame  l'abbesse 
et  couvent  de  Pethenghem  dont  en  la  fin  de  son  II''  compte  il  a  rendu  30  livres 
seulement,  pour  ce,  pour  le  demourant,  70  livres  parisiz;  item,  par  il  ses  autres 
lettres  faictes  le  viii^  jour  de  décembre  mccccxix,  levées  sur  Gaultier  Le  Bruwere 
et  Jaque,  filz  Boudins,  fermiers  du  houppembier  et  du  tonlieu  de  Neufport, 
chacune  lettre  de  50  livres,  font  100  livres;  et  par  une  autre  sa  lettre  levée  sur 
Jehan  de  Le  Helst,  receveur  de  Tenremonde,  pour  convertir  ou  paiement  de  la 
rente  viaigiere  illec  vendue,  prins  ou  compte  de  la  Renenghe  mccccxxu,  de 
37  livres  9  solz  parisiz,  lesqueles  parties  et  sommes  de  deniers  depuis  sa  desmission 
dudit  office,  en  faisant  les  correccions  sur  ses  papiers  et  registres,  il  a  trouvé 
avoir  receues  et  estre  tenu  de  le  rendre  et  paier  au  prouffit  de  mondit  seigneur; 
et  pour  ce,  ledit  Berthelemy  a  paie,  baillié  et  délivré  comptant  es  mains  dudit 
Gaultier  Poulain,  ladicte  somme  de  347  livres  9  solz  parisiz,  pour  et  ou  nom  de 
mondit  seigneur,  pour  convertir  ou  fait  de  son  office,  par  lettre  dudit  Gaultier 
Poulain  faicte  le  viil«  jour  de  janvier  l'an  mil  cccc  et  XXV,  cy  rendue  et  mise  en  la 
fin  des  lettres  rendues  par  ce  présent  compte;  pour  ce,  lesdiz. . .   347  1.  9  s.  p.  (1) 

Somme  de  ce  qui  est  deu  audit  Berthelemi  par  soy  comme  en  recepte,  et  quitte. 


(1)  En  marge  :  Ces  v  parties  montant  à  347  1.        Mcccc  et  xxvi,  ou  chapitre  de  <de3pen9e>   recepte 
9  s.  sont  rendues   par   ie    quart   compte    de    cest        commune,  fol.  nu^^  v. 
G.   Poulain  de   il  ans  feniz  darrain  de   décembre 


Imprimerie  Nationale.  —  8  561008  6 


CD  Académie  des  inscriptions 

1205  et  belles-lettres,   Paris 
A35  Recueil  des  historiens 

t. 5  de  la  France.     Documents 

ptie  3  financiers 
fasc.2 


PLEASE  DO  NOT  REMOVE 
CARDS  OR  SLIPS  FROM  THIS  POCKET 

UNIVERSITY  OF  TORONTO  LIBRARY 


^ 


